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LAMPYRIDES  NOUVEAUX  OU  PEU  CONNUS 

Par  Ebnest  OLIVIER. 


TROISIÈME  MÉMOIRE  (1). 

Description    des    espèces   nouvelles    rapportées   du    Brésil 
par  M.  Gounelle. 


Hyas  cruciata. 

Ati-a,  nilida  ;  prothorace  rufo,  triangulari,  an^çulis  obtiisis,  disco 
longitudinaliter  convexo  et  carinato,  vitta  longitudinali  alteraque 
transversa  jnxtabasali,  nigris,  ornato;  elytris  ampliatis,  rugosulis, 
margine  externo  leviter  siiuiato,  apicesimul  rotimdatis,  longitudina- 
liter  late  profundeque  sulcatis,  nigris,  puncto  humerali  et  margine 
basali  rufis  ;  abdomine  nigro,  nitido,  lobato,  subtus  fulvo  marginato  ; 
pygidio  sinuato,  angulis  obtusis  et  rétro  produetis;  ullimo  ventrali 
segmento  late  emarginato.  —  Long.,  15  raill.;  lat.  hum.,  8  mill. 

Matusinhos  (Minas),  2  exemplaires  rf. 

Noir  luisant,  mandibules  et  palpes  d'un  brun  de  poix  ;  antennes 
atteignant  à  peu  près  la  moitié  de  la  longueur  du  corps,  compri- 
mées, robustes:  1"  article  élargi  au  sommet,  de  la  longueur  des 
deux  suivants  réunis  ;  3-10  munis  chacun  à  leur  côté  interne  d'une 
lamelle  qui  augmente  graduellement  de  longueur  jusqu'au  sixième 
article,  celle  émise  par  le  dixième  un  peu  plus  courte  que  les  pré- 
cédentes; onzième  article  allongé,  lancéolé,  obtus.  Prothorax  ponctué, 
pubescent,  court,  plus  large  que  long,  triangulaire,  à  angles  anté- 
rieur et  postérieurs  obtus  ;  bords  latéraux  redressés,  le  basilaire 
légèrement  sinué  ;  disque  très-convexe  sur  toute  sa  longueur  longi- 
tudinale, finement  caréné,  creusé  d'une  impression  circulaire  dans 
sa  uioilié  postérieure,  d'un  roux  flave  avec  deux  larges  bandes  noires 
ligurant  une  croix  :  l'une  longitudinale,  un  peu  atténuée  en  avant, 
recouvrant  -toute  la  partie  convexe  de  disque  ;  l'autre  transversale, 

(1)  Voir  !<"  miémoire,  Hcvue  d'EnlomoloQie,  II,  1833,  p.  13;  2«  mémoire,  Ibid., 
p.  ?26. 


partant  des  angles  postérieurs  et  ne  laissant  le  long  de  la  base  qu'une 
étroite  bande  fauve.  Élylres  ovalaires,  élargies,  bien  arrondies  aux 
épaules,  à  bord  marginal  légèrement  sinué  au  milieu,  s'arrondissaiit 
ensemble  à  l'extrémité,  ponctuées,  rugueuses,  noires,  marquées  sur 
lecalus  buméral  d'une  tache  d'un  roux  flave  qui  joint  le  bord  basi- 
laire,  creusées  à  partir  de  cette  lâche  d'un  profond  et  large  sillon 
longitudinal.  Abdomen  d'un  noir  luisant  à  segments  inférieurs  bordés 
latéralement  de  testacé  flave;  segments  supérieurs  longuement  pro- 
longés en  arrière  en  un  angle  aigu  ;  pygidium  légèrement  sinué,  à 
angles  saillants,  obtus;  dernier  segment  ventral  largement  échancré 
et  convexe  formant  avec  le  pygidium  une  ouverture  circulaire  chez 
VHyas  denlicornis.  Pattes  noires  ;  quatrième  article  des  tarses 
profondément  bilobé,  les  lobes  presque  aussi  longs  que  le  cinquième 
article  ;  ongles  roux. 

Var.  hinotaia;  chez  un  des  exemplaires  rapportés  par  M.  Gou- 
nelle,  on  observe  sur  les  élylres  un  très-petit  point  roux  attenant  au 
bord  marginal  à  la  moitié  environ  de  sa  longueur. 

Celle  belle  espèce  est  bien  distincte  par  sa  coloration  de  toutes 
celles  déjà  connues.  Par  la  forme  triangulaire  du  prolhorax,  elle  se 
rapproche  du  denticornls  Germ. 


.Œthra  inexspectata. 


Blongata,  angusta,  parallela,  nigra  ;  mandibulispiceis;  prothorace 
anlice  valde  atlenuato,  npicerotundato,  rufo-aurantiaco,  macula  dis- 
coïdali  et  villa  basali  nigris,  basi  sinualo,  angulis  poslicis  acutis- 
siniis  et  extusproduclis;  scutello  subquadrato,nigro,  punclalissirao; 
elylris  prothorace  vix  latioribus,  rugosis,  coslulatis,  pubescentibus, 
parallelis,  apice  obtuse  rolundalis,  nigris,  margine  externo  le- 
nuiter  albido;  ullimo  ventrali  segmento  ad  basiu  utrinque  ilaves- 
cente.  —  Long.,  12  mill.;  lat.  hum.,  3  1/3  mill. 

('.araca  (Minas  Geraez);  3  exemplaires  cf. 

Étroit,  allongé,  noir;  articles  3-10  des  antennes  émettant  chacun 
une  très-longue  lamelle  miuce  et  contournée  sur  elle-même  qui 
prend  naissance  au  sommet  interne  de  chaque  aiticle.  Prolhorax 
iinemenl  ponctué,  fortement  atténué  en  avant  surtout  dans  sa  moitié 
antérieure,  à  sommet  arrondi,  bordé  d'une  strie  de  gros  points  con- 
tigus,  d'un  rouge-orangé  avec  une  tache  sur  le  disque  et  une  bande 
basilaire  noires,  la  tache  formant  un  triangle  dont  le  sommet  alteint 
le  côté  de  la  base  qui  est  sinué,  légèrement  échancré  au-dessus  de 
l'écusson,  angles  postérieurs  très-aigii»  et  saillants  en  dehors.  Élylres 
à  peine,  plus  largos  à  leur  base  que  le  prolhorax,  allongées,  parallèles, 
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rugueuses,  chargées  de  trois  côtes  souvent  peu  saillantes,  noires  avec 
la  marge  externe  d'un  blanc  jaunâtre  ;  cette  bordure  s'atténue  insen- 
siblement et  se  termine  avant  d'atteindre  l'angle  apical  qui  est  entiè- 
rement noir.  Abdomen  d'un  noir  luisant,  à  segments  supérieurs 
fortement  lobés  latéralement;  pygidium  profondément  trilobé  à  lobe 
médian  un  peu  plus  long  que  les  latéraux  ;  dernier  segment  ventral 
prolongé  dans  son  milieu  postérieur  en  une  courte  pointe,  orné  de 
chaque  côté  de  sa  base  d'une  tache  blanchâtre  et  entièrement  de  cette 
couleur  dans  un  des  exemplaires  que  j'ai  sous  les  yeux  ;  hanches  an- 
térieures et  intermédiaires  d'un  l'oux  testacé. 


Lucidota  oblongo-notata. 


Ovalis,  deplanata,  nigra;  antennis  brevibus,  articulis  latis,  com- 
pressis,  serratis;  prothorace  transverso,  semi-lunari,  apice  leviter 
sinuato,  angulis  posticis  rotundatis,  crebre  punctato,  in  medio  antico 
longitudiualiter  carinato,  duobus  maculis  testaceis  ornato;  elytris 
prothorace  latioribus,  humeris  rotundatis,  ampliatis,  tune  ad  apicem 
attenuatis,  crebre  punctatis,  nigris,  macula  albida  oblonga  juxtamar- 
ginali  in  medio  notatis  ;  subtus  picea,  abdomine  lobato,  ultimo 
ventrali  segmento  triangulari  apice  inciso,  in  medio  puncto  lucide 
ornato.  — Long.,  11  mill.;  lat.  hum.  6  1/2. 

Tijuca  (Rio),  un  seul  exemplaire  Q. 

Ovalaire,  oblong,  aplati,  noir.  Antennes  courtes  ne  dépassant 
guère  la  longueur  du  prolhorax  ;  l''  article  gros,  cylindrique,  aussi 
long  que  les  deux  suivants  réunis  ,  2^  transversal,  très-petit,  3-10 
larges,  très-compriniés,  fortement  dentés  à  leur  côté  interne  ; 
11«  allongé,  obtus.  Piothorax  transversal,  noir,  avec  deux  taches  tes- 
tacées,  d'un  roux  flave  à  leur  base,  séparées  par  une  bande  noire 
longitudinale;  celte  bande  manque  parfois  dans  la  moitié  antérieure 
et  les  taches  sont  alors  continentes.  Élytres  larges,  ovalaires,  scuti- 
formes,  à  calus  humerai  très-saillant,  bien  arrondies  ensemble  à 
l'extrémité,  marquées  chacune  dans  leur  milieu  et  près  de  la  marge 
externe  qui  reste  noire  d'une  tache  longitudinale  oblongue  d'im 
blanc  jaunâtre.  Abdomen  fortement  lobé  latéralement  ;  dernier  seg- 
ment ventral  triangulaire,  à  cotés  sinués,  incisé  au  sommet  et  marqué 
au  milieu  d'un  point  blanchâtre  brillant. 

Je  possède  dans  ma  collection  deux  exemplaire?  Ç  de  cette  même 
espèce  provenant  de  Pétropolis. 


Lucidota  sexguttata. 


Oblongo-ovalis,  paru  m  convexa,  fusca;  antennis  longe  flabellatis; 
prothorace  transverso,  angulis  posticis  rotundalis,  antice  sinuato, 
subtilitpr  punctato,  sordide  flavo,  tenuissime  flavo  limbato,  disco 
nij^ro;  scutello  iiigro,  triangulari,  apice  truncato,  linea  piinctata  in 
niedio  notato  ;  elytris  prothorace  lalioribus,  ampîiatis,  apice  simnl 
rotiindatis,  rugose  punctatis,  nigris,  iitrinqne  maculis  tribus  flavidis 
nnahumeraii,  altéra  medianajuxta  marginali  et  tertia  juxtasuturali 
l)aulo  ultra  médium,  ornatis;  abdomine  lobato;  sublus  picea,  ultimo 
venlrali  segmento  parvo,  convexo,  emargiriato.  —  Long.,  14  mill.; 
lat.  hum.,  6  mill. 

Terra  nova  (Bahia),  un  seul  exemplaire  c*. 

Ovalaire,  oblong,  d'un  noir-brun.  Antennes  émettant  du  sommet 
de  chaque  article  à  partir  du  troisième  une  lamelle  lancéolée.  Pro- 
thorax transversal,  légèrement  sinué  de  chaque  côté  près  du  sommet, 
à  angles  postérieurs  arrondis,  d'un  flave  blanchâtre,  très-finement 
bordé  de  brun,  à  disque  noir,  creusé  d'ue  sillon  dans  sa  moitié  basi- 
laire  et  chargé  dans  l'autre  d'une  côte  très-légèrement  saillante. 
Écusson  noir,  triangulaire,  marqué  longitudinaleiuent  dans  son  mi- 
lieu d'une  strie  de  gros  points.  Élytres  ovalaires,  brunes,  avec 
chacune  trois  taches  d'\m  blanc  jaunâtre;  la  première  petite,  à  l'angle 
humerai,  la  deuxième,  oblongue  à  peu  près  au  milieu,  près  du  bord 
marginal  qui  reste  brun  et  le  troisième  près  de  la  suture,  un  peu  au- 
delà  du  milieu.  Dessous  du  corps  d'un  brun  de  poix;  appareil  lu- 
mineux indistinct. 


Lucidota  oculata. 


Oblonga,  sat  convexa,  atra,  pubescens;  antennis  compressis,  ser- 
ratis;  mandibulis,  coxarum  et  femorum  apice  testaceis  ;  protiiorace 
semicirculari,  basi  sinuato,  angulis  posticis  fere  rectis  haud  promi- 
nulis,  marginibus  crebre  punctatis,  disco  fere  h-evi,  duobus  maculis 
sanguineis  ornato  ;  scutello  nigro,  crebre  punctato,  triangulari,  apice 
truncato;  elytris  prothorace  paulo  iationbus,  oblongis,  riigosulis, 
costulatis,  nigris,  vitta  albida  juxtamarginali  ;  abdomine  haud  lobato  ; 
quinto  ventrali  segmento  puncto  llavido  nitidissimo  ornato,  ultimo 
triangulari.  —Long.,  13  mill.;  lat.  hum.,  5  mill. 

Matusinhos  fMinas),  un  seul  exemplaire  Ç. 
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Oblong,  noir,  prothorax  marqué  sur  son  disque  de  deux  taches 
d'un  rouge  de  sang.  Une  bande  d'un  blanc  jaunâtre  part  de  l'épaule, 
suit  le  long  de  la  marge  externe  qui  reste  noire  et  s'arrête  avant 
d'avoir  atteint  l'angle  apical  à  peu  près  aux  trois-quarts  de  la  longueur 
des  élytres.  Repli  protlioracique  rouge;  mandibules,  extrémité  des 
hanches  et  des  fémurs,  testacées  ;  cinquième  segment  ventral  orné  dans 
son  milieu  d'un  point  ovale  jaunâtre  très-brillant.  Les  articles  des 
antennes  sont  fortement  comprimés  et  dentés  à  leur  côte  interne  ; 
les  sixième,  septième  et  huitième  sont  les  plus  élargis;  le  prothorax 
presque  lisse  sur  son  disque  est  fortement  ponctué  sur  sa  marge  ;  le 
bord  antéiieur  est  légèrement  redressé  et  on  y  remarque  au  devant 
de  chaque  œil  une  courte  bordure  d'un  testacé  brunâtre. 


Lucidota  inaperta. 

Oblongo-elongata,  nigra  ;  antennis  compressis,  serratis  ;  prothorace 
semicirculari,  punctato,  angulis  posticis  rectis,  sordide  flavo,  disco 
conveso,  nigro,  utrinque  miniato  ;  elytris  ellipticis,  prothorace  multo 
latioribus,  rugosnlis,  nigris,  nitidis,  macula  flavida  oblonga  juxta- 
marginali  ornatis;  subtus  nigro  picea,  coxis  et  femoribus  albidis, 
tibiis  itifuscatis,  tarsis  nigris;  ultimo  veutrali  segniento  triangulari, 
albido  limbato,  apice  inciso.  —  Long.,  7  mill.;  lat.  hum.,  3  mill. 

Terra  nova  (Bahia),  une  seule  Ç. 

Étroit,  allongé,  elliptique;  antennes  comprimées,  articles  3-10 
dentés,  le  onzième  lancéolé.  Prothorax  transversal,  arrondi,  d'un 
blanc  jaunâtre,  orné  longitudinalement  sur  son  disque  d'une  large 
bande  noire  avec  une  tache  médiane  rouge  de  chaque  côté.  Élytres 
beaucoup  plus  larges  que  le  prothorax,  en  ellipse  allongée,  noires, 
avec  une  tache  oblongue  juxtamarginale  d'un  blanc  jaunâtre,  cette 
tache  prenant  naissance  près  de  l'épaule  et  prolongée  un  peu  au  delà 
de  la  moitié  de  la  longueur  des  élytres. 


Lucidota  pygidialis. 

Oblonga,  nigra  ;  prothorace  antice  leviter  anguloso,  nigro,  marf:;ine 
lato,  dilutiore,  profunde  punctato,  disco  convexo,  nitido,  fere  liovi, 
angulis  posticis  acutis  ;  elytris  prothorace  haud  latioribus,  rugosnlis, 
nigris,  vitta  albida  marginal!  abbreviata,  ornatis;  abdomine  pedi- 
busque  nigris. 

cf  antennis  longe  flabellatis  ;  pygidio  trilobato  utrinque  albido 
maculato  ;  ultimo  ventrah  segmente  recte  truncato,  flavescente,  géni- 
tal i  quoque. 


—  6  — 

$  antennis  inlus  late  dentatis  ;  pygidio  sordide  flavo,  obconico, 
apice  ti'uncato;  iiltiino  ventrali  segniento  teslaceo,  Iriangulari,  apice 
inciso.  —  Long.,  15-16  mil!.;  lat.  hum.,  4-5  mill. 

Tijuca  (Rio),  un  seul  c*. 

En  outi-e  des  caractères  sus  énoncés,  la  femelle  diffère  par  son  corps 
plus  convexe  et  plus  trapu,  son  prothorax  moins  anguleux  en  avant; 
la  partie  convexe  du  disque  est  parfois  séparée  du  bord  marginal  par 
une  étroite  ligne  circulaire  flave.  La  bande  marginale  des  élytres  part 
de  l'angle  humerai  et  s'étend  jusqu'aux  deux  tiers  de  leur  longueur  ; 
elle  est  assez  variable  comme  largeur. 

Je  possède  un  certain  nombre  d'exemplaires  de  cette  espèce  qui 
semble  assez  répandue  sur  la  côte  orientale  du  Brésil  ;  elle  est  géné- 
ralement confondue  avec  les  Lucklota  flahellicornis  Fabr,  et 
L.  approximans  R.  Oliv.  Le  tableau  suivant  fera  ressortir  leurs 
principaux  caractères  distinctifs  : 

A.  Bordure  Jjlanclie  des  élytres  submarginale,  la  côte  marginale  res- 
tant noire. 
a.  Pygidium  et  deux  derniers  segments  du  ventre  entièrement  blancs. 

L.  flabellicornis  Fabr. 
a' .  Pygidium  noir;  ventre  noir  sauf  le  dernier  segment  orné  à  chaque 
coté  de  sa  base  d'une  tache  ovalaire  blanchâtre. 

L.  approximans  E.  Oliv.  Ann. 

Soc.  Ent.  Belg.,  1885,  22. 

A'.  Bordure  blanche  des  élytres  immédiatement  marginale,  la   côte 

étant  également  blanche.  L.  pyriidialis  E.  (Oliv. 


Photinus  sericellus. 

Elongatus,  subparallelus,  griseopubescens.  fuscus;  protliurace 
punctato,  antice  parum  prominulo,  sordide  tlavo,  disco  nigro,  con- 
vexo,  lœvi,  sulcato,  basi  recte  Iruncato,  angulis  posticis  redis;  scutello 
triangulari,  piceo,  apice  truncalo  ;  elytris  protboi'ace  vix  latioribus, 
punclatis,  bicostulatis,  fuscis,  apice  et  sutura  dilutioribus,  pedibus 
piceis.  cfabdomine  nigro,  tribus  ultimis  ventris  segmentis  albidis,  in 
medio  poslico  leviter  emarginalis  ;  Ç  abdouiine  piceo,  quinto  seg- 
mento  in  medio  macula  lucida  ornato,  ultimo  obconico.  —  Long., 
9   1/2  mill.;  lat.  hum.,  3  mill. 

Terra  nova  (Bahia),  un  c?  ;  Caraca  (Minas  Geraez),  un  o"  ;  Tijuca 
(Rio),  une  9. 

Prothorax  assez  long,  fortement  atténué  en  avant  et  un  peu  an- 
guleux au  sommet,  d'un  brun  flave,  disque  noir  ayant  parfois  de 
chaque  côté  une  petite  tache  rouge  ;  élytres  chargées  de  deux  côtes 
obliques  légèrement  saillantes,   la   plus  externe  partant  du  calus 


humerai  et  prolongée  presque  jusqu'au  sommet  ;  l'autre  naissant 
entre  celle-ci  et  la  suture  ne  dépasse  pas  le  premier  tiers  de  l'élylre. 
Je  possède  dans    ma  collection  deux  imlividus  cf  de  cette  espèce 
provenant  des  environs  de  Rio  de  Janeiro. 


Photinus  sulcicollis. 

Oblongus,  niger;  antennis  liliformibus,  dimidium  corporis  attin- 
gentibus  ;  prothorace  punctalo,  sordide  flavo,  disco  nigro  utrinque 
miniato,  in  parte  ])Ostica  canaliculato,  lateribus  arciiatis,  anlice  alte- 
nuatis,  angalis  posticis  rectis  ;  scuteilo  nigro,  triangulari,  rugose 
punctato  ;  elytris  prothorace  latioribus,  nigris,  nitidis,  rugosulis, 
bicostulalià,  margine  externo  et  sutura  in  medio  albidis;  femorum 
hasi  flavida;  abdoniine  nigro,  quarto  segmenlo  postice  flavo  limbato, 
tribus  ultimis  flavis,  emarginatis ,  ullimo  brevissirao.  —  Long., 
7  mill.;  lat.  hum.,  2  1/2  mill. 

Salobro  (Rallia),  un  exemplaire  cf. 

Hessembie  au  pulchcllus  Gorh.,  du  Guatemala  ;  en  dilfére  par  sa 
coloration  plus  terne,  son  prothorax  plus  long  et  plus  profondément 
sillonné,  ses  élytres  parallèles. 

J'en  conserve  dans  ma  collection  un  individu  provenant  également 
de  la  province  de  Bahia. 


Photuris  elliptica. 

Elongata,  elliptica,  nigerriraa,  pubescens  ;  prothorace,  scuteilo, 
]>ro-  et  Miesosterno,  coxis  anlicis  et  inlermediis  duobiisque  penul- 
timis  ventris  segmentis,  rutis;  tarsorum  unguiculis  externis  fissis  ; 
prothorace  fulvo  pubescente,  semilunari,  piano,  basi  sinualo,  angulis 
])0sticis  obtusis  et  relro  sat  productis;  sculello  angiisto,  triangulari, 
punclato  ;  elytris  elliplicis,  prothorace  haud  latioribus,  dein  am- 
pliatis,  lune  ad  apicein  altenuatis,  rugosulis,  roslulatis.  —  Long., 
15  mill.;  lat.  hum.,  3  mill. 

Caraca  (Minas  Geraez),  un  individu  d*. 

Oite  espèce  vient  se  placer  près  de  funesia[is'\  Gorh.,  dont  elle 
diffère  par  son  prolliorax  sans  tache,  couvert  d'une  plus  longue  pubes- 
cence  flavp,  à  marges  planes,  à  angles  postérieurs  moins  aigus  et 
moins  saillants,  par  son  écusson  loux,  par  les  pro  et  mésosterniuii 
de  cette  même  couleur.  La  base  des  fémurs  antérieurs  offre  une  ten- 
dance à  devenir  testacée. 
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Elongata,  elliptica,  depressa,  nigra,  nitida;  capite  inter  oculos 
valde  excavato;  prolhorace  rolundato,  antice  angustato,  basi  simialo, 
angulis  posticis  oblusis,  lateribus  laie,  basi  autem  tenuiter,  albido 
marginato;  elytris  pi'othorace  latioribus,  elongatis,  ellipticis,  obsolète 
costulatis,  nigris,  sutura  tenuiter  et  margine  externo  latius,  albido 
linibatis  ;  pedibus  gracilibus,  majoribus,  trocbanteribus  testaceis, 
tarsorum  unguiculis  rutis,  in  utroque  sexu  externe  tissis.  —  Kong., 
17-20  niill.;  lat.  hum.,  5-6  mill. 

Caraca  (Minas  Geraez),  un  exemplaire  $. 

Grand,  large,  déprimé,  elliptique.  Voisin  du  lateralis  Motsch., 
mais  bien  différent  par  sa  taille  plus  avantageuse,  ses  jambes,  sauf 
les  trocbanters,  entièrement  noires,  son  prothorax  plus  étroit  et  plus 
atténué  en  avant;  chez  les  deux  espèces,  les  bordures  suturale  et 
marginale  des  élytres,  ne  se  rejoignent  pas  autour  de  Fangle  apical; 
mais  cliez  le  velox,  la  première  s'arrête  au  sommet  de  l'écusson, 
tandisque  chez  le  lateralis,  elle  se  continue  tout  le  long  et  se  rat- 
tache à  la  bordure  basilaire.  Chez  la  Ç  les  5°  et  G""  segments  du  ventre 
sont  d'un  flave  brillant,  le  6'^  échancré,  le  dernier  noir,  triangulaire. 

Je  possède  dans  ma  collection  un  individu  cf  de  cette  espèce  prove- 
nant de  Pétropolis.  Il  diffère  de  la  $  par  les  yeux  plus  gros  et  plus 
saillants,  par  la  couleur  tlave  des  trois  derniers  segments  du  ventre, 
par  le  dernier  terminé  en  une  pointe  très  aigûe. 

Outre  les  espèces  nouvelles  ci-dessus  décrites,  M.  Gounelie  a  encore 
rapporté  de  son  voyage  au  Brésil  les  Lampyrides  suivants  qu'il  est 
intéressant  de  mentionner,  surtout  en  raison  de  leurs  localités  précises  : 

yEthra  lateralis  Cast.  Salobro  prov.    de  Bahia. 

Arnythetes  fastigiatiis  Illig.  Tijuca  w  Rio. 

Liicernula  fenestrata  Kirb.  »  »  » 

Lucidota  quadrigiUtata  Gorh.  Salobro        »  Bahia. 

X.  basalis  Motsch.  var.  »  «  » 

Les  élytres  sont  entièrement  noires  sauf  une  tache  jaunâtre  à  l'épaule. 
L.  vitetliaithorax  Perty.  Matusinhos  prov.  de  Minas. 

Photinus  truncatus  Esch.  Tijuca  »  Rio. 

Ph.  Lecontei  Kirsch  var.  Salobro  »  Bahia. 

La  poitrine  et  les  pattes  sont  noires  à  l'exception  du  prosternum,  des 
hanches  intermédiaires  et  des  fémurs  antérieurs  qui  sont  testacés. 
Cratoinorphus   alhoyaarginatus  Cast.         Tijuca  prov.  de  Rio. 
Photuris  lunifera  Esch.  var.  higuttata  Dej.     »  »  » 

Ph.  Uaitoïdes  Cast.  Caraca     »         Minas. 


LES  STAPHYLINIDES  DU  NORD  DE  L'AFRIQUE 

Par  Albert  FAUVEL. 


Ce  catalogue  n'est  qu'une  révision  très-augmentée  de  ceux  que 
j'ai  entrepris  sur  les  Staphylinides  du  nord  de  l'Afrique  :  le  premier 
paru,  en  1869,  dans  les  Mémoires  de  la  Société  Linnéenne  de 
Normandie  (tome  XVj;  le  second  publié,  en  1878,  dans  le  Bulletin 
de  la  même  Société  (3^^  série,  tome  II). 

Si  je  me  décide  à  en  donner  une  troisième  édition,  après  un  laps  de 
huit  années  seulement,  c'est  que,  durant  cette  période,  de  riches 
collections  ont  été  rapportées  de  notre  colonie  algérienne,  tandis  que 
de  nouveaux  voyageurs  parcouraient  les  pays  limitrophes,  du  Maroc 
jusqu'en  Egypte.  En  Algérie,  MM.  Bedel,  Charles  Brisoul  de  Barne- 
ville,  Achille  Bonnaire,  Ehlers  et  Eugène  Simon,  exploraient  les  trois 
provinces  ;  M.  CoUo  nous  envoyait  ses  premières  récoltes  aux  environs 
d'Alger  et  M.  le  D»-  Sériziat  ses  chasses  dans  la  province  de  Constan- 
tine;  dans  la  Tunisie  récemment  annexée,  M.  Sédillot,  chargé  d'une 
mission  spéciale,  poursuivait  ses  explorations,  en  compagnie  de  M.  Lé- 
veillé,  jusqu'à  Gafsa  et  ïameghza,  en  même  temps  que  M.  le  marquis 
Doria  et  M.  le  D''  Gestro  visitaient  surtout  les  zones  littorales;  au 
Maroc,  M.  Quedenfeldt  s'avançait  jusqu'à  la  ville  même  de  Maroc  et 
aux  contreforts  de  l'Atlas  ;  M.  Rohïfs  visitait  la  ïripolitaine  ;  MM.  Le- 
tourneux.  Abeille  de  Perrin  et  Achille  Costa  réunissaient  en 
Egypte,  pendant  les  loisirs  de  leurs  fonctions  ou  le  cours  de  leurs 
voyages,  des  matériaux  de  premier  ordre. 

Appelé  en  consultation  comme  spécialiste,  j'ai  eu  la  bonne  fortune 
d'examiner  à  peu  près  la  totalité  des  Staphylinides  recueillis  par  ces 
savants  et  zélés  voyageurs,  et  c'est  le  résultat  de  cet  examen  que  je 
soumets  au  public  entomologique.  Comme  pour  mes  deux  premiers 
catalogues,  on  voudra  bien,  j'espère,  accorder  conGance  aux  espèces 
et  aux  localités  citées  dans  cet  opuscule  ;  car,  sauf  indication 
contraire,  je  les  ai  toutes  vériiiées  cette  fois  encore  avant  de  les  ad- 
mettre ;  en  outre,  afin  de  donner  à  mon  travail  iine  forme  plus  scien- 
tifique et  mieux  en  rapport  avec  les  divisions  naturelles  de  la  faune 
nord-africaine,  j'ai  classé  les  localités,  de  l'ouest  à  l'est,  suivant  les 
principales  régions  géographiques. 

Me  sera-t-il  permis  de  renouveler  ici  un  regret  que  j'ai  souvent 
exprimé  à  mes  collègues  en  entomologie  :  c'est  que,  suivant  l'exemple 
que  je  suis  heureux  de  donner  pour  les  Staphylinides,  aucun  d'eux 
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n'ait  entrepris  un  travail  semblable  de  statistique  sur  d'autres  familles 
d'insectes  ?  De  telle  sorte  que  même  notre  faune  de  l'Algérie,  repré- 
sentée aujourd'hui  dans  les  collections  françaises  par  une  masse 
énorme  de  richesses  accumulées  depuis  la  conquête,  continue  d'être 
étudiée  par  lambeaux  dans  cinquante  ouvrages  dilférents,  sans 
qu'aucun  répertoire  en  réunisse  les  éléments  épars,  et  présente  à  la 
science  la  coordination  des  données  de  synonymie  et  de  géographie 
zoologique  qu'elle  est  en  droit  d'attendre. 

Au  moins  ce  regret  est  à  présent  superflu  pour  la  famille  qui  nous 
occupe.  Comprenant  d'abord  un  chiffre  de  330  espèces  environ,  elle 
s'était  élevée  à  plus  de  440  dans  notre  premier  supplément,  et  dans 
celui-ci  elle  va  s'accroître  d'une  centaine  au  moins.  Mais  en  même 
temps  nous  constatons,  parle  petit  nombre  de  nouveautés  rapportées 
des  derniers  voyages,  que  le  chiffre  des  découvertes  diminue  rapide- 
ment et  que  nous  devons  connaître  maintenant  la  très-grande  majo- 
rité des  Staphylinides  indigènes.  Tous  les  voyageurs  s'accordent  sur 
ce  point  que  leur  recherche  est  difficile  en  tout  temps  et  presque  in- 
fructueuse pendant  les  longues  périodes  de  sécheresse  ;  qu'enfin, 
dans  les  meilleures  localités,  ils  sont  rares  autant  comme  espèces  que 
comme  individus;  il  est  peut-être  permis  d'en  conclure  que  leur  con- 
tingent total  ne  dépasse  guère  600  dans  toute  la  Barbarie  et  l'Egypte, 
et  nulle  part  d'ailleurs  sur  le  continent  africain,  même  dans 
l'Abyssinie  si  variée  d'altitudes,  de  clunats  et  de  végétation,  celte 
famille  n'est  aussi  bien  représentée. 

Je  renouvelle  en  terminant  à  mes  amis,  à  tous  ceux  qui  ont  bien 
voulu  me  communiquer  leurs  collections,  l'expression  de  mes  re- 
mercîments  et  de  ma  reconnaissance.  En  inscrivant  fidèlement  leurs 
noms  à  la  suite  des  localités,  je  ne  fais  que  leur  rendre  le  meilleur 
et  le  plus  juste  hommage;  n'est-ce  pas  à  leurs  recherches  persévé- 
rantes que  nous  devrons  de  connaître  l'ensemble  de  cette  faune,  si 
intéressante  surtout  par  ses  relations  de  jour  en  jour  plus  évidentes 
avec  celles  de  l'Europe  du  sud  et  de  l'Asie  occidentale  ? 


ABHKVIAXIONS. 

M.. 

_ 

Maroc. 

T. 

—  Tunisie. 

0. 

— 

Province  d'Oran. 

Ti\ 

—  Tripolitaine. 

A. 

— 

— 

d'Alger. 

E. 

-  Egypte. 

C. 

~ 

de  Conslanline. 
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Sous-Famille  I.  —  MICROPEPLID^  Lee. 

Micropeplus  Latr. 

1.  porcatus  Payk. 

C.  Philippeville  (Letliierry)  ;  Bôiie  (G.  Olivier). 

2.  fiilvns  Er. 

0.  Magenta,  décembre  ;  Daya,  sur  les  murs  des  écuries,  janvier 
(Bedel).  —  A.  Alger  (Poupillier).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 

3.  staphylineïdea  Marsh. 

A.  Teniet-el-Had  (Bedel);  Alger  (Poupillier). —  C.  Bône;  Guelma 
(Letliierry). 

4.  (esserula  Curt. 

A.  Sidi-Ferruch  (R.  Oberthur);  Alger  (Poupillier).  —  C.  Philippe- 
ville,  bords  de  l'Oued  Safsaf  (Lethierry);  Bône  (G.  Olivier). 

Sous-Famille  II.  —  STAPHYLINID^E  (Genuini). 

Tribu  II  (1).  -  PHLQEOCHARINI  Kr. 

Section  II.-PHLŒOCHARIDES  Fvl. 

Phlœocharis  Mann. 

1.  conurella*. 

Remarquable  par  sa  grande  taille,  double  environ  de  celle  de  sub- 
iilissirna.,  sa  forme  plus  atténuée  en  avant,  avec  l'abdomen  plus 
acuminé,  sa  couleur  d'un  testacé  rougeâtre  presque  uniforme,  à  peine 
plus  obscure  à  l'abdomen  et  à  l'écusson,  son  avant-corps  plus  bril- 
lant, sa  ponctuation  presque  uniforme,  très-fine  et  très- serrée  sur 
tout  le  corps,  quoique  moins  dense  et  moins  forte  au  corselet  et  sur- 
tout à  la  tête,  imbriquée  et  moitié  plus  serrée  à  l'abdomen  que  chez 

(1)  Les  tribui  et  sections  manquant  dans  1»  faune  qui  nous  occupe  ne  seront  pai  indi- 
quée!. 
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suhtiUssinia,  sa  pubescence  flave  moitié  plus  deuse,  ses  auteimes 
plus  robustes,  à  articles  4-8  surtout  plus  grands,  son  corselet  un 
peu  plus  étroit  que  les  élytres,  moins  arrondi  sur  les  côtés  aux  2/3 
vers  la  base  avec  les  angles  postérieurs  droits,  marqués,  son  écusson 
caché  presque  entièrement,  ses  élytres  très-grandes,  moins  parallèles, 
d'un  quart  plus  longues  que  le  corselet,  peu  déprimées  autour  de 
récusson,  le  pénultième  segment  plus  allongé.  —  L.,  2  mill. 

A.  Bou-Saada  (Leprieur). 

Obs.  Cette  espèce  doit  se  placer  en  tête  du  genre  avant  le  longi- 
pennis;  elle  offre  un  peu  le  faciès  d'un  Conurus  testacé  et  microsco- 
pique. 

2.  parallela  Fvl.  (1). 

0.  Daya  (Bedel).  —  C.  Miskoutine  près  Guelma  (Letliierry). 

Pseudopsis  Newm. 

1.  sulcata  Newm. 

M.  Tanger  (Quedenfeldt).  —  A.  Alger  (Poupillier).  —  C.  Forêt 
de  L'Edough,  sous  les  feuilles  mortes,  endroits  humides,  mai,  juin 
(Bedel),  sous  les  mousses,  octobre  (Gandolphe);  Bône,  au  pied  d'un 
peuplier  pourri  (Leprieur).  —  T.  Aïn-Draham,  juin  (Sédillot). 

Tribu  lil.  -  PROTININI  Kr. 
Phlœobium  Er. 
1.  clypeatum  Midi. 
A.  Teniet-el-Had,  juin  (Bedel).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 


Megarthrus  Steph 


1.  aflinîs  Mill. 


A.  Alger,    mars  (Bedel).  —  C.  Bône  (Leprieur).  -•  T.    Sousse 
(Sédillot). 

(1)  [!  ne  sera  fait  de  citations  d'ouvrages  que  pour'les  espèces  non  inscrites  au  Cala- 
logue  de  .Unninli  (t.  II,  1868)  ou  au  Supplément  de  M.  Durivier  ()8S3). 
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Protinus  Latr. 
i.  ovalts  Steph. 

A.  Aiimale(H.  Oberlluir).  — C.  Constantine  (xWayet)  ;  Bône  (G.  Oli- 
vier). 

2.  braehypteru!»  F. 

M.  Tanger;  Tetiian  ;  Arsila  (Que<lenfe]dt).  —  A.  Alger,  sur  les 
murs,  l'été  (Lallemaiit),  —  C.  Philippeville  (Lethierry);  Bône  (G.  Oli- 
vier). 

3.  a<oinarIii8  Er.  —  Olivieri  Saulcy. 

M.  Tetuan  (Quedenfeklt).-  A.  Rlidah  (Mayet);  Alger  (Poupillier). 
—  C.  Bône  (G.  Olivier). 


Tribu  IV.  —  HOMALINl  Kr. 
Anthobium  Steph. 

1.  torquatum  Marsh. 

M.  Tanger  (Olcese).  —  A.  Alger  (Bedel).  —  C.  nôae  (Lethierry). 

Obs.  Certains  exemplaires  d'Algérie  ont  la  ponctuation  de  la  tête  un 
peu  moins  serrée,  mais  ne  diffèrent  pas  autrement  du  type.  —  C'est  ie 
teinpesliviuii  du  Catalogue  Reiche  (p.  41). 

2.  brachiale  Fvl. 

A.  Forêt  de  Teniet-el-IIad,  juin,  commun  ;  Alger  (Bedel).—C.  Pic 
des  Cèdres  (Djebel  bel  Esma),près  Batna,sur  les  aubépines  (Buunaire); 
TEdougb,  mai,  assez  rare  (Gandolphe). 

Obs.  La  poitrine  passe  parfois  au  roussâtre  et  même  elle  est  entiè- 
rement rougeàtre  ainsi  que  le  corselet  chez  les  exemplaires  du  Pic  des 
Cèdres,  qui  ont  en  outre  les  élytres  entièrement  flaves;  mais,  à  part 
ces  variations  de  couleur,  je  ne  trouve  aucun  caractère  qui  permette 
de  séparer  ces  individus  du  brachiale. 

3.  luteîeorne  Er.  —  maculicolle  Fairm.  —  cincticolle  Chevr.  —  flo- 
rale, monlanum  Lucas. 

0.  Orau  (Lethierry).  —  A.  Teniet-el-Had,  juin  (Gh.  Brisout);  Sidi- 
Revue  d'Entomologie.— Janvier  188G.  2 
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Ferrucli  (R.  Obcrthur);  Algor  (Bedel).  —  C.  Philippeville  (Mayel); 
Constanline,  commun;  Guelma,  sur  les  genêts,  avril  (Letliierry); 
L'Edougli,  mars;  Bôae  (Leprieur).  —  T.  Tunis  (Doria). 

Obs.  C'est  VHomaUum  rufipes  du  Calai.  Reiche  (p.  43). 

Homalium  Grav. 

1.  iopteriini  Stepli. 

Province  d'Alger  (Mayet). 

2.  cpîbpîpenne  Fvl. 

.  0.  Daya  (Bedel).  —  A.  Bou-Saada  (Poupillier). 

3.  wile  Er. 

C.  Pliilippevdle  (Bonnaire);  Begrab  près  Jemmapes  (Mayel);   Bône 
(G.Olivier). 

4.  pusilluni  Grav. 

C.  Philippeville  (Bonnaire);  Bône  (G.  Olivier). 

5.  oxyacanlhœ  Grav. 

0.  Tlemcem  (Bedel);  Mascara  (Grandin). 

Grav. 


0.  Tlemcen,  décembre  (Ehler?).  —  A.  ïeniet-el-llad,  juin  (Bedel). 
—  C.  Bône  (G.  Olivier). 

Obs.  Fréquemment  la  couleur  du  corselet  et  des  élytres  passe  au 
testacé  rougeâlre  ;  en  outre  certains  exemplaires  ont  le  front  assez 
fortement  biinipressionné,  mais  ne  différent  pas  autrement  du  type, 
avec  lequel  ils  se  trouvent  dans  les  mêmes  localités. 

7.  excavatuiii  Steph. 
31.  Mtugga(Quedenfeldt). 

8.  Allardi  Fairm.  —  genistarum  Coq  {A)ithob.). 

M.  Tangei'  ;    Ceuta  ,    dans    les    dunes  ;    Larasch  ;     Casablanca  ; 
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Mtugga  ;  Maroc  (1),  bords  de  l'Issil  (QuedenfeWl).— O.  Mcrs-el-Kébii  ; 
Oran  (Coqiierel).  —  A.  Alger  (Bedel).  —  C.  Bûiie,  l'hiver  (G.  Olivier). 

9.  riparluin  Thoms. 

C.  Philippeville  (Bonnaire). —  T.  Tunis  (Walker). 

Obs.  M.  le  baron  Bonnaire  m'en  a  communiqué  un  exemplaire 
étiqueté:  Batna;  mais  je  considère  cette  mention  comme  erronée,  l'in- 
secte étant  propre  aux  rivages  maritimes. 

10.  rivularc  Paylc. 

C.  Balna  (Bonnaire);  Krenchela  [E.  Olivier);  Boue  (G.  Olivier). 

Boreaphilus  Sahlb. 
1.  velox  Ileer. 

0.  Diya,  sous  les  pierres  des  marécages  (Bedel). 

Philorinura  Kr. 

1.  sordiduiu  Stepli.  —  nirjriventre  Rosli.  —  ruficollc  Schauf. 

0.  Tiemcem  (Bedel).  —  A.  Alger  (t'oupillier).  —  C.  Lambessa 
(R.  Oberthur);  Piiiiippr-ville  (Bonnaire);  Boue  (Lethierry). 

Obs.  Les  exemplaires  d'Algérie  ont  le  plus  souvent,  comme  ceux 
d'Espagne,  le  corselet  roussàtre  ou  rougeàtre  et  les  élytres  d'un  testacé 
sale  ou  vif.  —  C'est  le  ruficollc  du  Cat.  Reiche  (p.  43). 


Lathrimaeum  Er 


1.  Ion(|icoriie  \ 


Voisin  de  ïunicolor ;  un  peu  plus  grand,  à  léger  reflet  bronzé; 
tête,  poitrine  et  abdomen  noirs;  corselet  roussàtre,  plus  clair  sur  les 
côtés,  plus  ou  moins  enfumé  sur  le  disque;  élytres  d'un  brun  de 
poix,  à  côtés  et  sommet  plus  ou  moins  clairs  par  transparence;  épi- 
pleures  rougeâtres;  anus  brun;  antennes  plus  longues,  brunes  ; 
leurs  deux  preuiiers  articles  et  les  pattes  d'un  rougeàtre  clair  ;  tête  à 
ponctuation  plus  fuie,  moins  rugueuse;  épistome  presque  lisse;  cor- 
selet à  ponctuation  plus  Une,  bien  plus  largement  rebordé  sur  les 

(I)  Cette  désignation  ludique  toujours  la  ville  même  de  ilaroc  (Marrakech). 
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côlés  qui  sont  subanguleiix  au  milieu,  nettement  sinués-relevés 
avant  la  base,  puis  redressés  pour  former  les  angles  postérieurs  qui 
sont  druits  ;  fossette  latérale  très-nette,  bien  plus  profonde  ;  sillon 
longitudinal  et  impression  subbasilaire  eu  accolade  obsolètes  ;  élytres 
plus  longues,  à  ponctuation  bien  plus  line  et  plus  dense  ;  laissant  pa- 
raître sur  le  disque  des  traces  de  3  ou  4  intervalles  obsolèleraent  re- 
levés. —  L.,  3  1/2  mill. 

A.  Teniet-el-Had,  forêt  des  Cèdres,  juin  (Bedel,  Ch.  Brisoul  de 
Barneville). 

Obs.  II  faut  sans  doute  rapporter  à  cet  insecte  le  Lathr.  alrocepha- 
lum  Gyll.,  cité  d'Alger  par  M.  Reiche  {Cat.,  p.  43),  sur  une  indication 
de  M.  Lalleniant. 


Lesteva  Latr. 


1.  fontinalîs  Kiesw. 

M.  Tanger  (van  Volxem).  —  A.  L'Atlas,  sous  la  mousse  humide 
des  fontaines  (Poupillier);  Teniet-el-Had,  forêt  des  Cèdres  (Bedel).  — 
C.  Biskra  (Lethierry). 


2.  lon^elytrata  Gœze. 

C.  Lambessa  (R.  Oberthur). 


Tribu  V.  —  OXYTELINI  Kr. 

Section    1.     -    OXYTELI    Lee. 

Deleaster  Er. 


1.  diehroiis  Grav. 

M.  Mtugga  (Quedenfeldt). 


Acrognathus  Er. 


1,  Kiaadlbularis  GylL 
A.  Alger  (Poupillier). 
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Planeustomus  Duv. 

* 

1.  miles  Scriba. 

C.  Bône  (G.  Olivier). 

2.  afrieanus  Fairm. 

C.  Constantine  (Hénon);  Bône,  février,  avril,  mai  (Leprieiir). 

3.  ciirtipennis  Fvl.  —  Weberi*  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1882, 183; 
1884,  378. 

M.  Tanger,  sous  les  détritus;  Casablanca  (Quedenfeldt). — 0.  Daya, 
sous  les  pierres  des  marécages,  janvier  (Bedell.  —  C.  Philippeville  ; 
bords  du  lac  Fezzara  (Letliierry). 

4.  microphilialmus*. 

Disl.iict  dans  le  genre  par  ses  yeux  très-petits,  moitié  moindres 
que  chez  Velegantulus,  dont  il  est  très-différent  par  sa  taille  plus 
grande,  sa  forme  plus  larg  >,  son  corselet  nettement  sérié,  ses  élytres 
bien  plus  courtes,  fortement,  éparp'>menl  ponctuées,  sans  stries,  etc.; 
taille,  forme  et  couleur  des  très-petits  exemplaires  du  ixilpalis,  plus 
brillant  à  l'avant-corps  ;  antennes  testacées,  bien  plus  courtes,  à  3'^ 
article  court,  pyriforme,  les  4«  à  6'  fortement  transverses,  le  6"  en 
outre  très-petit,  les  7'^  et  8^  Iransvernes,  les  derniers  moins  allongés; 
tête  plus  étroite  que  le  corselet;  yeux  nullement  saillants,  à  peine 
visibles  en  dessus  ;  ponctuation  comme  chez  paljMlis  ;  corselet  moins 
rétréci  près  des  angles  antérieurs  qui  sont  plus  marqués,  à  ponctua- 
tion analogue,  mais  sans  bosse  visible  au  milieu  en  dehors  de  la 
série  dorsale  médiane;  élytres  courtes,  à  peine  plus  longues  que  le 
corselet,  sans  stries  visibles,  avec  la  ponctuation  plus  forte,  moitié 
moins  dense,  celle  de  l'abdomen  encore  plus  rare.  —  L.,  2  mill. 

Teniet-el-Had  ;  juin  (Bedel,  Ch.  Brisoul  de  Barneville),  —  Deux 
exemplaires. 

Oncophorus  Epp. 

1.  Pirazzolii  Epp.,  Deut.  Ent.  Zeits.,  1885,  47. 

T.  Tunis  (Pirazzoli). 

Obs.  Cet  insecte  m'est  inconnu. 
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Thinobius  Kiesw, 


1.  Iin<>ari8  Kr. 

C.  Pliilippeville,  inondations  de  l'Oued  Safsaf  (Letliierry). 

2.  Iictoroec-nis*. 

Voisin  du  linearis  ;  coloré  de  même,  sauf  les  antennes  qui  sont 
en  entier  d'un  roussâtre  clair,  plus  courtes  que  chez  ce  dernier  avec 
les  articles  de  longueur  tout  autre,  le  2"  plus  court,  plus  large,  le 
3«  transverse,  les  4  à  8  monilifornies,  le  4«  pas  plus  long  que  large,  le 
ll'^  plus  long  que  chez  linearis  et  parallèle  avec  le  soiumot  briève- 
ment aciimitié  ;  tète  bien  plus  allongée  et  non  tronquée,  mais  arron- 
die à  la  base,  aussi  longue  que  large,  largement  déprimée  sur  le 
disque,  à  ponctuation  serrée  bien  moins  fine,  très-nette  ;  angles  pos- 
térieurs arrondis;  yeux  moins  saillants;  corselet  plus  long  que  chez 
linearis^  ponctué  comme  la  tète  avec  deux  impressions  longitudi- 
nales sur  le  disque,  larges  mais  peu  marquées,  séparées  par  un  lin 
intervalle  relevé  et  pointillé  ;  angles  postérieurs  bien  moins  ar- 
rondis; élytres  plus  longues,  à  ponctuation  un  peu  moins  fine;  ab- 
domen à  deux  derniers  segments,  surtout  le  7*=,  brillants,  ce  dernier 
simplement  ridé  en  travers,  sans  ponctuation,  le  6'=  n'ofîrant  que 
quelques  points  épars  entre  les  rides.  — L.,2  mill. 

A.  Dunes  de  Bou-Saada,  au  bord  d'un  fossé  à  sec  (R.  Oberthur). 

Obs.  N'ayant  vu  qu'un  exemplaire  en  mauvais  état  de  cette  espèce 
lors  de  la  publication  de  mes  Staphylinides  de  l'Afrique  boréale  (p.  M), 
je  l'ai  rapportée  à  tort  au  linearis,  dont  elle  est  bien  distincte. 

3.  longipennis  Heer. 

M.  Mogador;  Casablanca  ;  Urika  ((Juedenfeldl).  —  C.  Philippevile 
(Lelhierry). 


Ancyrophorus  Kr. 

1.  eiuargiualus  Fvl. 

M.  Bords  du  Tensift,  Urika  (Quedenfeldl). 

2.  angustafus  Er, 

-A.  Alger,  bords  de  la  n;er,   sous  les  détritus,  avril  il'oupillier) 
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Bordj  Men-Aïl,  dans  les  inondations  (Leprieur).  —  C.  Philippeville 
(Bonnaire). 

3.  aureus  Fvl.  —  ohlitus  Rey. 

M.  Urika  (Quedenfeldl).  —  A.  Province  d'Alger  (Mayet). 

4.  lioiualinus  Er.  —  venustulus  Rosh. 

M.  Mogador;  Urika  (Quedenfeldl).  —  A.  Bordj  Men-Aïl,  dans 
les  inondations  (Leprieur).  —  C.  Philippevile  (Bonnaire)  ;  Bône, 
février  (l.eprieur). 


Trogophlœus  Mann. 

1.  hirfieollis  Rey. 

M.  Urika  (Quedenfeldl). 

2.  Slannerlieinii  Kol. 

il/.  Bords  de  l'Issil  ;  Urika  (Quedenfeldt  ).  —  C.  Bône,  janvier 
(Lucas). 

3.  transversaiis  Woll. 

A.  Bou-Saada  (R.  Oberthur).  —  C.  Batna  (Bonnaire). 

4.  arcnafiis  Steph. 

A.  Bou-Saada  (Leprieur). 

5.  bîlîneatus  Stepli. 

M.  Larascb  ;  bords  de  l'Issil;  Urika  (Quedenfeldl).  —  0.  Oran 
(Gavoy).— A.  Alger  (Lallemant);  Bou-Saada  (R.  Obertbur).  — 6\  Balna 
(Bonnaire);  Tebessa  (Sériziat).  —  E.  Port-Saïd  (Abeille  de  Perrin). 

6.  rîviilaris  Mots. 

M.  Mtugga;  bords  de  l'Issil;  Urika  (Quedenfeldt).  —  A,  Médéah 
(Lethierry).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 

7.  insularis  Kr. 

M.  Casablanca  (Olcese);  bords  de  l'Issil  (Quedenfeldt).  ~  A.  Bou- 
Saada  (R.  Oberthur).  —  C.  Biskra  ;  Philippeville  (Bonnaire);  Cons- 
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tantine  (Sérizial\  —  E.  Port-Soïd  (Abeille  de  Perriii);  Ramleli  (Le- 
tourneux). 

8.  niloticus  Er. 

Basse  Egypte,  en  nombre  (Ehrenberg). 

Ohs.  Je  possède  un  type  de  cette  espèce  ;  mais  son  état  immature  en 
rend  l'étude  assez  incertaine,  et  j'iiésite  à  lui  rapporter  un  autre  exem- 
plaire de  ma  collection,  trouvé  au  Caire  par  de  La  Brûlerie. 

9.  nieiunoniiis  Er. 

M.  Maroc  (Qiiedenfeldt).  — A.  Médéah  (Lethierry).  — C.  Philip- 
peville  (Poiipillier);  Bône  (G.  Olivier).  —  T.  Tunis  (Lethierry).  — £".  Le 
Caire  (de  La  Brûlerie);  Hamb'h  ;  Sidi-Gaber  ;  Luxor  (Letourneu.x). 

10.  împrcs.«ius  Lac. 

M.  Urika  (Quedenfeldl). 

Ohs.  Je  n'ai  pas  vu  cette  espèce. 

11.  eortifinii»  Grav. 

M.  Tout  le  Maroc  (Quedenfeldl).  —  0.  Tlemcen  (Bedel)  ;  Géryville 
(Mnnier).  —  A.  Médéah  (Lethierry);  Bou-Saada  (Leprieur).  —  C.  Bis- 
kra  (B.  Oberthur);  Philippeville(Bonnaire);  Bône  (Leprieui^). 

12.  fo%-eofaOi8  Sahlb. 

0.  Misserghin  (Lethierry).  —  C.  Rône  (Leprieur). 

13.  troglodytes  Er. 

C.  Biskra  (Lethierry). 

14.  ruficollis  WoU. 

M.  Mogador  (  WoUaston  ).  —A.  Aïn-Kliala  (  R.  Oberthur).  — 
T.  Tunis,  avril  (Doria).  —  E.  Isniaîlia  (de  La  Brûlerie). 

Obs.  Cet  insecte  n'est  peut-être  qu'une  variété  du  troglodytes. 

15.  pnuctifiennis  Kiesw. 

Jf.  Mogador  ;  ])ords  de  ITssil,  dans  les  salines  ;  Urika  (Queden- 
feldl). —  A.  Alger,  février  (Poupillier).  —  C.  Philippeville  (Bon- 
naire);  Bône  (G.  Olivier). 


PROPERTY  OF 

Z.  p.  METCALF 


16.  exfguus  Er. 

M.  Mogador;  bords  de  l'Issil  ;  Urika  (Quedenfeldt).  —  A.  Algpr 
(Poiipillier).  —  C.  Pbilippeville,  Ijords  de  l'Oued  Safsaf,  février  (Le- 
thierry).  —  £".  Le  Caire  (de  La  Brûlerie);  Sidi-Gaber;  Liixor  (Letour- 
neux). 

17.  Iiulopliiliis  Kiesw. 

T.  Ile  Pantellaria,  septembre  (Gestro). 

18.  pusillus  Grav. 

C.  Biskra  (Lethierry);  Batna  (Bonnaire).  —  E.  Sidi-Gaber  (Letour- 
neux). 

19.  parvulus  Rey. 

M.  Mogador  (Quedenfeldt). 
Obs.  Je  n'ai  pas  vu  cette  espèce. 

20  gracilîs  Mann. 

M.  Mogador  (Quedenfeldt).  —  A.  Bordj  Men-Aïl,  février  (Le- 
prieur). 

Haploderus  Steph. 


1.  caela4as  Grav. 

C.  Constantine  (li].  Olivier);  Bône  (I-ethierry). 


Oxytelus  Grav. 

1.  rugosus  F. 

C.  Bône  (G.  Olivier). 

2.  piceus  L. 

M.  Tanger  (Olcese).  —  A.  Alger  (Lallemant).—  C.  Constantine 
(Sériziat);  Pbilippeville  (Bonnaire);  Bône  (Gandolphe);  La  Galle  (Le- 
prieur).  —  E.  Le  Caire  (de  La  Biûlerie);  Bamleb  (Letourneux). 
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3.  sculpius  Grav. 

M.  Larasch  (Quedenfeldt). —  A.  Alger  (Lethierry).  —  C.  Bône 
(Gandolphe).  —  T.  Aïn-Drahara  (Sédil.'ot).  —  E.  Le  Caire;  Ramleli; 
Choubrah  (Letourneux). 

4.  inustus  Grav, 
Toute  la  Barbarie. 

5.  excavatus  Mots. 

A.  Alge'"  (de  Molschulsky). 

Obs.  J'ai  indiqué  ailleurs  (Fn.  Gall.-Bhén.,  III,  Caf.,  X),que  cet  in- 
secte douteux  -n'est  peut-être  que  le  Pîalystethiis  oxijteliniis. 

6.  pla«iatus  Rosh. 

M.  Tanger  ;  Tetuan  ;  Casablanca  ;  Djebel  Hadid  (Quedenfeldt).  — 
0.  Oran  (Saint- Pierre)  ;  CéryviUe  (Munier).  —  A.  Sidi-Ferrucli 
(R.  Oberthur);  Alger,  l'hiver  ((îedel);  Mustap'ia,  dans  les  bouses 
(Cosso);  Bou-Saada(Leprieur).  —  C.  Boue  (G.  Olivier).—  1\  Tunis; 
Kairuan  (Abdul-Kerini);  Sfax  (Walker). 

7.  sculpluraius  Grav. 
Toute  la  Barbarie. 

8.  brevipennîs  Fvl. 

31.  Tanger  (Olcese);  Tetuan  (Qaedenfeldl).  —  O.  Mostaganem 
(Grandin).  —  A.  Médéah,  avril  (Grandin);  Bordj  Men-Aïl,  mars  (Le- 
prieur). 

9.  nilidulns  Grav. 

Tout  le  nonl  de  l'Afrique. 

10.  intricattis  Er. 

M.  Tanger  (Olcese);  Maroc  (Quedenfeldt).  —  C.  Biskra;  Balna 
(Bonnaire);  Constantitie  (Sériziat);  Philip|ieville,  novembre  (Lucas); 
lEdough,  octobre  (Leprieur);  Bône,  février  (Gandolphe).  —  T.  Sidi- 
El-Hami  (Sédillot). 

11.  complanaitis  Er. 

Toute  la  Barbarie. 
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12.  puinilus  Er. 

M.  Tanger  (Olcese).  —  0.  Tlemcem  (Bede!).  -  A.  Alger  (R.  Ober- 
lliur)j  Lîordj  Men-Aïl,  février  (I.eprieur).  —  C.   Hône  (G.  Olivier). 

13    speculifrons  Kr. 

M.  Tanger  (Olcese);  Ceuta  ;  Arsila;  Larasch  ;  Casablanca;  Maroc 
(Qnedenfeldt).—  0.  Tlemcen  (I.emoine).—  A.  Sidi-Ferruch  (R.  Ober- 
thui);  AlgtT,  l'hiver  (Bt'del);  Bordj  Men-Aïl  (Leprieur).  —C.  Batna 
(Letbierry);  Constantine  (E.  Olivier);  Philippeville  (Bonnaire);  Bône 
(G.Olivier).  —  T.  Tunis  (Sédillot). 

14.  clypeonitens  Pand. 
31.  Maroc  (Quedenfeldt). 

Obs.  Je  n'ai  pas  vu  cette  espèce. 

15.  ietracarinatus  Block. 

0.  Tlcniccn  (Bedel).  —  A.  Alger,  février  (Lucas).  —  C.  Philippe- 
ville  (Bonnaire);   Bône  (G.  Olivier). 


Platystethus  Mann. 

1.  arenariiis  Fourc. 

M.  Maroc  (  Quedenfeldt  j.  —  C.  Province  de  Constantine  (van 
Volxem). 

2.  oxytcllnins  Vvl.  —  lonrji2:)ennis  Epp.  —  macropterus  Weise. 

M.  Tanger;  Casablanca;  Maroc;  Urika  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlem- 
cen; Magenta;  Daya,  l'hiver  (Bedel);  Oran  (Leder).  —  A.  Teniet-el- 
Had,  juin,  commun  (Cb.  Brisout);  Médéah;  Alger  (Letliierry). — 
C.  Pic  des  Cèdres  près   Balna  (Bonnaire);   Larabessa  (R.  Obertbur). 

3.  oornuJas  Grav. 

Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

4.  spinosiis  Er. 

M.  Tanger;  Tetuan;  Djebel  Hadid  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen; 
Daya,  l'hiver  (Bedel):  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Médéah  (Letbierry); 


Alger,  l'été  (Bedel).  —  C-.  Batna  ;   Krenchela  (E.   Olivier);   Piiilippe- 
ville  ;  Bône  (Lethierry).  —  T.  Tunis,  avril  (Sédillol). 

5.  nllens  Sahlb.  —  longicornis  Lucas.  —  cegyptiacus  Mots. 

Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

Obs.  C'est  aussi  le  capito  de  M.  Lucas. 

Bledius  Mann. 

1.  bos  Fvl. 

0.  Orau  (Saint-Pierre).  —  T.  Tunis,  mars  à  mai  (Doria);  Sidi- 
Abdul-Vached  (Abdul-Keriui);  La  Goulette,  mai  ;  Kairuan  (.Sédillot). 

2.  hœdus  Baudi. 

T.  Tunis,  mars  (Abdul-Kerim).  —  E.  Mariout;  Daklielé;  Luxor; 
Ramleh  ;  lac  d'Aboulur  (Letourneux). 

Obs.  Sur  un  exemplaire  cf  de  Mariout,  communiqué  par  M.  Leprieur, 
l'épine  thoracique  manque  et  les  oreillettes  céphaliques  sont  très- 
raccourcies;  de  telles  variations  ne  sont  pas  rares,  du  reste,  dans  le 
genre. 

3.  taurns  Germ. 

M.  Tanger  (Olcese)  ;  Mogador  (Quedenfeldl).  —  0.  Oran  (Saint- 
Pierre).  —  A.  Alger;  Rordj  Men-Aïl  (Leprieur).  —  C.  Aïn-Zatnora 
près  Batna,  juillet  (Reboud);  Bône,  juin  (G.  Olivier).—  T.  Mohadia 
(Sédillot).  —  F.  Port-Saïd  (de  La  Briilerie). 

Obs.  La  var.  Skrimshiri  Curtis,  à.  élytres  claires,  se  trouve  ordinai- 
rement dans  les  mêmes  localités. 

4.  eapra  Fvl.  —  giraffa  "  Costa. 

E.  Port-Saïd  (de  La  Brûlerie);  Marioul;  Daklielé;  lac  d'Abonkir 
(Letourneux);  Suez,  mars  (Costa).  —  Aden  (llallVay). 

Obs.  1.  Les  exemplaires  les  plus  foncés  ont  la  tète,  la  poitrine  et 
l'abdomen  noirs,  les  cornes  céphaliques  en  majeure  partie  et  le  cor- 
selet ferrugineux,  le  sommet  du  7«  segment  et  l'anus  clairs. —  Sur  un 
individu  c^  de  Mariout,  communiqué  par  M.  Leprieur,  les  cornes  cé- 
phaliques et  l'épine  du  corselet  sont  très-raccourcies. 

Obs.  2.  Un  type  du  giraffa  </ ,  de  Suez,  que  M.  Achille  Costa  a  bien 
voulu  m'ofîrir,  est  identique  aux  petits  exemplaires  jaunâtres  du 
capra. 


5.  vitulus  Er. 

0.  Le  Kreider  (Bedel).  —  C.  Tuggurl,  au  vol,  à  la  lumière,  août 
(Thiébault).  —  E.  Edfou  ;  lac  d'Aboiikir  (Letourneux). 

6.  bicornis  Gei'in. 

0.  Oran,  bords  des  lacs  salés  (Saint-Pierre).  —  C.  Les  Lacs,  entre 
Conslantine  et  Balna  (Bonnaire);  Aïn-Zamora,  juillet  (Reboud).  — 
T.  Tunis  (Sédillot). 

7.  carinicollis  Fvl. 

C.  Biskra  (Lethierry). 

8.  unicornis  Germ. 

M.  Tanger  (Olcese)  ;  Mogador  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran  (Saint- 
Pierre).  —  C.  Bône,  décembre  (Leprieur).  —  T.  Tunis  (Sédillot).— 
E.  Mariout  (Letourneux);  Suez,  mars  (Costa). 

9.  eorniger  Rosh. 

M.  Mogador;  saliurs  du  Tensift  el  de  l'Issil  (Quedenfeldt). — 
0.  Oran  (Saint-Pierre);  Géryville  (Manier).  —  A.  Alger  (Poupillier). 
—  C.  Bibkra  ;  Pbilippeville  (Bonnaire)  ;  Bône,  octobre  (Leprieur)  ; 
ch.  min  des  Karesas^  décembre  (G.  Olivier). 

10.  Graellsi  Fvl. 

C.  Pliilippeville  (Bonnaire);  Bône,  février,  mars  (Leprieur).  — 
T.  Tunis,  avril  (Doria). 

']  1.  «ipccialiiHs  Kr. 

E.  Mariout;  Hamk'li  (Letourneux). 

12.  vrrrps  Er. 

M.  Mogador  (Quedenfeldt).  —  C.  Pbilippeville  (Lethierry);  Bône 
(G.  Olivier);  La  Galle,  lac  Houbeïra  (Lamey).  —  T.  Sidi-Mabammed- 
Ben-Ali  (Sédillot). 

13.  niloticus  Er. 

C.  Tuggurt,  avec  le  vitulus  (Tliiébaiill).  — E.  Luxor;  Tbèbes; 
Ibrim  ;  Assouan  (Letourneux). 
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Obs.  Je  n'ai  pu  vérifier  la  citation:  Tuggurt,  l'espèce  manquant  à  la 
collection  de  M.  Fairmaire,  possesseur  des  insectes  de  M.  Thiébault. — 
Quant  au  Bl.  arenarius  cité  de  T6r  i^Arabie)  par  F.  Walker  fList:  Col. 
Egypt.  Arab.,  1871,  p.  6),  il  se  rapporte  probablement  au  niloticus  ou 
au  Husseiui,  Varenarius  étant  une  espèce  étrangère  à  l'Arabie  et 
même  à  l'Egypte. 

44.  Uusseini  Quedf.,  Berl.  Eut.  Zeits.,  1884,  377. 

M.  Mogador  (Wollaston);  bords  de  l'Issil  ;  Urika,  sous  les  détritus, 
commun  (Quedenfeldt).  —  Basse-Egypte  (Schaum). 

Obs.  Cette  espèce  a  été  découverte  jadis  par  Wollaston  et  j'en  avais 
reçu  de  lui  un  bon  nombre  d'exemplaires,  que  j'ai  distribués  dans  les 
collections  sous  le  nom  inédit  de  maroccanus.  M.  Quedenfeldt  a  rem- 
placé ce  nom  sans  motifs,  bien  que  je  le  lui  aie  fait  connaître  en  lui 
renvoyant  la  collection  de  Staphylinides  du  Maroc  qu'il  m'avait  com- 
muniquée On  verra  plus  loin,  à  propos  du  Merfoji  jJoZiÏKs,  les  consé- 
quences d'un  tel  procédé  pour  la  synonymie. 

15.  angustus  Rey. 
C.  Biskra  (Bonnaire). 

IG.  fossor  Ileer. 

C.  Philippeville  (Lethierry). 

17.  debilis  Er. 

31.  Mogador,  commun  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran  (Sainl-Pierro).  — 
C.  Bône,  l'hiver  (Leprieur).  —  T.  Tunis  (Walker). 

18.  tristis  Aube. 

C.  Philippeville,  sous  les  pierres  au  bord  de  l'Oued  Safsaf  (Le- 
thierry); Bône,  mars  (G.  Olivier). 

19.  liispidiilus  Fairm. 

A.  Alger  (Lallemaut).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 

20.  atricainlius  Germ. 
Maroc,  —  Algérie. 

Obs.  M.  le  Df  Eppelsheim  m'en  a  communiqué  un  exemplaire  éti- 
queté: Maroc,  sans  indication  plus  précise.  -  La  mention:  Algérie,  est 


reproduite  d'après  le  Catalogue  B.e[che  {p.  4li;  mais  l'espèce  manquait 
à  la  collection  de  cet  auteur. 

21.  opacus  Block. 

0.  Oran  (Salai-Pierre).  —A.  Alger  (Lallemaiit).  —  C.   Philippe- 
ville,  détritus  des  inondations  (Lethierry). 

22.  cvibFÏcoUis  Heer. 

il/.  Urika,  bord  des  eaux  (Quedenfeldt).  —  C.   Philippeville  ([.e- 
thierry);  Dône,  avril  (Leprieur). 

23.  Bedeli  Fvl. 

0.  Daya,  sous  les  pierres,  dans  des  galeries  creusées  dans  la  boue, 
après  la  foute  des  neiges,  lin  janvier,  eu  nombre  (Bedel). 


Section  2.  -  OSORII  Fvl. 
Osorius  Latr. 

1.  syrlacus  Fvl. 

E.  Porl-Saïi],  sous  les  pierres  et  les  pièces  de   bois  (Abeille  de 
Perrin). 

Tribu  Vf.  —  STIÎNINI  Kr. 

Section  3. -STENI  Lee. 

Stenus  Latr. 

1.  bipuuclatus  Er. 

0.  Crui  (Saint-Pierre). 

2.  ^-uttila  MûU. 
Toute  la  Durbarie. 

3.  subfaseiatus  Fairm. 

0.  Diya  vBudel).  —  C.  Batna  ;  Conslanline  (Lethierry). 
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4.  Guynemerl  Duv. 

A.  Teniet-el-Had,  forêt  des  Cèdres,  au  bord  des  chutes  d'eau 
(Bodel).  —  C.  Bône  (Leprieur). 

5.  iiiendicus  Er.  —oreophilus  Fairm. 

M.  Tout  le  Maroc,  commun  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen  (Redel); 
Mostaganem  (Grandin).  —  A.  Médéah,  avril;  Alger,  juin  (Lucas); 
débordements  de  l'Arrach  (Lallemantj.  —  C.  Constantine  (Sérizial); 
Philippeville;  Bône  (l-etbierry). 

6.  iacanus  £r. 

C.  Pbilippeville  (Letbierry). 

7.  nanns  Steph. 

C.  Boue  (G.  Olivier). 

8.  providus  Er.  —  obscurus  Lucas. 

3/.  [.arasc'i  (Quedenfeldt).  —  C.  Krencbela  (E.  Olivier);  Bône, 
décembre  (Gandolpbe);  cercle  de  La  Galle,  près  du  lac  Tonga,  sous  les 
écorces  de  cbèiie-liège,  février  (Lucas). 

9.  Juno  F. 

C.  Bône  (G.  Olivier). 

10.  aler  Mann. 

M.  Dueran,  mars  (Quedenfeldt).  —0.  Tlemcen  (Bedel).  —  A.  Al- 
ger, février  (Lucas).  —  C.  Philippeville  (Lamey);  Bône,  décembre 
(G.  Olivier). 

11.  intricatus  Er. 

711.  Casablanca,  février,  juin  ;  Maroc;  bords  de  l'Issil  (Quedenfeldt). 
—  A.  Teniet-el-Had  (Bedel);  Bou-Saada  (Leprieur).  —  C.  Biskra 
(R.  Oberthur);  Bône  (G.  Olivier).—  T.  Medjerdab,  septembre 
(Castro). 

12.  flavharsis  Mots. 

Egypte,  bords  du  Nil  (de  Motschulsky). 

Obs.  Cette  espèce  m'est  inconnue. 
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-13.  pusilltis  Steph. 

il/.  Tanger  (Quedenfeldt).  —  (L  l'iulippeville  (Lelhierry);  Bôiie 
(G.  Olivier;. 

'14.  melanopus  Marsh. 

M.  Casablanca;  bords  de  l'Issil  (Quedenfeldt).  —  0.  iMostaganeni 
(Grandin).  —  A.  Medéali,  avril  (Lucas);  Alger  (Bedel).  —  C.  Philip- 
peville  (Lelhierry);  liûne,  l'hiver  (Leprieur);  lac  Touga  (Lucas).  — 
T.  Tunis,  avril  (Doria). 

15.  capîlaïus  Epp. 

0.  Oran  (Leder);  Ddya,  dans  les  endroits  humides,  au  pied  des 
joncs,  sous  les  pierres,  l'hiver  (Uedelj.  —  A.  Teniel-el-Had  (Ch.  Hri- 
sout).  —  C.  Couslanline  (Hénon);  Phili[)peville  (Lethieriy)  ;  IJôue 
(G.  Olivier).  —  Aussi  en  Sicile. 

Obs.  Malgré  les  caractères  du  cf,  dont  le  G«  segment  ventral  est  im- 
pressionné avec  une  faible  échancrure  apicale  limitée  de  chaque  côté 
par  un  très-petit  denticule,  je  doute  encore  que  cet  insecte  difVère 
réellement  du  nielatiopus,  si  variable  en  général  et  qui  semble  répandu 
dans  tout  le  nord  de  l'Afrique. 

16.  cordîeollîs  Fvl. 

A.  Tenitt-el-Ilad,  juin  (Ch.  Brisout);  Alger,  janvier  (Puupillier). 
—  C.  Bône,  février  (Lucas). 

'17.  piscator  Saulcy.  —  morulus  Baudi. 
A.  Alger  (Poupillier). 

06s.  Je  ne  possède  qu'un  exemplaire  algérien  de  cette  espèce;  je  l'ai 
trouvé,  étiqueté  comme  je  l'indique,  dans  la  collection  Javet. 

'18.  iiigritulus  Gyll. 

M.  Casablanca,  février,  mars;  Dueran  (Quedenfeldt).  — A.  Pro- 
vince d'Alger  (Mayet). —  C.  Biskra;  Constantine  (Puton);  Philippe- 
ville  (Bonnaire);  Bône,  décembre  (Gaudolphe).  —  T.  Tozer  ;  Ludien, 
avril  (Abdul-Kerini). 

19.  brannipes  Steph. 

A.  Blidah    (Lelhierry).  —  C.    Philippeville,   détritus    de    l'Oued 
Safsaf  (Lelhierry). 
Ixevuc  d'Enloxiolorjie.  —  Janvier  1886.  3 
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20.  paganns  Er. 

M.  Casablanca,  juin;  Larasch  (Quedenfeldt). 

21.  «arsalis  Ljung. 

A.  Alger  (Lallemant).  —  C.  Bône  (Letoiirneux). 

22.  similis  Herbst. 

M.  Tanger  (Olcese);  Casablanca  (Quedenfeldl).  —  A.  Blidali  (Crou- 
velle);  Alger,  Kouba  près  d'Alger,  mars,  juin  (Lucas).  —  C.  Philip- 
peville  (Lelhierry);  Bône  (G.   Olivier).  —  T.  Aïn-Draham  (Sédillot). 

23.  eanescens  Rosh. 

M.  Casablanca,  juin  (Quedenfeldt).—  0.  Oran  (Saint-Pierre).  — 
A.  Médéab,  avril  (Lucas);  Alger  (Lallemant).  —  C.  Constantine; 
Bône  (Leprieur). 

Ohs,  C'est  le  suUmpressus  du  Cal.  Reiche  (p.  40). 

24.  salinus  Bris. 

M.  Casablanca,  juin  (Quedenfeldt).  —  A.  Medéab,  avril;  Alger, 
juin  (Lucas).  —  C.  Batna  (E.  Olivier);  Pbilippeville,  détritus  de 
rOued  Safsaf  (Lucas);  Bône,  décembre  (Leprieur). 

Ohs.  C'est  le  hinotatus  ùx\  Caf.  Reiche  (p.  40). 

25.  pallîtarsis  Steph. 

C.  Bône,  décembre  (Gandolphe). 

26.  picipennis  £r. 

M.  Mogador  (Olcese).  —  A.  Medéah,  avril  (Lucas). 

27.  languidus  Er. 

M.  Casablanca,  juin  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen  (Lemoine).  — 
A.  Teniel-el-Had  (Bedel);  Alger  (Poupillier).  —  C.  Pbilippeville 
(Bonnaire)  ;  Bône  (G.  Olivier);  Tebessa  (Sérizial). 

28.  flavipcs  Steph.  -  Dohberli  Ouedf. 

M.  Casablanca,  juin  (Quedenfeldt). — A.  Medéah,  avril  (Lucas); 
Alger  (E.  Olivier).  —  C.  Begrah  près  Jemmapes  (Mayet). 
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Obs.  Les  exemplaires  d'Algérie  et  surtout  du  Maroc  (Dobberti  Quedf.) 
sont  ordinairement  plus  grands  et  plus  larges  avec  les  élytres  plus  dé- 
veloppées ;  mais  les  caractères  sexuels  restent  identiques  et  on  trouve 
tous  les  passages  avec  le  type  européen.  J'en  avais  averti  M.  Queden- 
feldt,  qui  nen  a  pas  moins  décrit  cette  variété  insignifiante  comme  une 
espèce,  et  on  peut  voir,  par  les  remarques  à  la  suite  de  sa  description 
{Berl.  Eut.  Zeits.,  1884,  377),  que  notre  savant  collègue,  M.  le  D'Eppel- 
sheim,  malgré  toute  sa  compétence,  n'a  pas  été  plus  heureux  en  re- 
nouvelant l'observation.  Alors  pourquoi  un  auteur  ne  s'étant  jamais 
occupé  de  cette  famille,  et  incapable  par  cela  même  d'en  apprécier  le 
degré  variable,  demande-t-il  l'avis  de  deux  spécialistes  s'il  n'en 
tient  ensuite  aucun  compte? 

29.  cordatus  Grav.  —  œneus  Lucas. 

0.  Daya  ;  Magenta  (Bedei);  Guertoufa  (Lemoine).  —  A.  Teniet-el- 
Had  (Ch.  Brisent);  Boghar,  mai  (Lucas);  Bou-Saada  (R.  Ohertliur). — 
C.  Batna  (Lethierry);  Krenchela  (E.  Olivier);  Constantine,  sous  les 
pierres,  au  bord  du  Rummel  (Lucas);  Pliilippeville  (Bonnaire);  Bône, 
décembre;  Edough,  mars  (Gandolphe). 

30.  eleg-ans  Rosh. 

0.  Tlemcen  (Bedel).  —  C.  Lambessa  (R,  Oberthur). 

31.  subaeneus  Er. 

0.  Oran  (Saint-Pierre),  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 
Obs.  C'est  Vaceris  du  Cat.  Reiche  (p.  41). 

32.  œrosus  Er. 

0.  Tlemcen  (Bedel);  Oran  (Lucas).  —  A.  Bordj  Men-Aïl  (Leprieur). 
—  C.  Bône,  décembre  (Lethierry). 

Obs.  C'est  Vimpressiis  de  M.  Lucas  et  Velegans  du  Cat.  Reiche(p.  41). 

33.  ossium  Steph. 

A.  Alger  (Poupillier).  —  C,  Bône,  décembre  (G.  Olivier). 

34.  scaber  Fvl. 

C.  Bône,  décembre  (G.  Olivier). 

35.  pallipes  Grav. 

C.  Bône  (G.  Olivier). 


Tmuu  VII.  —  p/Ei)EHhM  Kr. 

Section  1.  —  PIXOPIIILL  Er. 

Pinophilus  Grav. 

i.  a»pryp<iHS  Er. 

E.  Oasis  du  Fajoum,  nu  pied  des  cannes  à  sucre,  février  (Cosin). 

Ohn.  M.  Adi.  CostaM».  Ac.  Se.  rinjs.  Mat.  Napo'i,  1875,  VU,  1(3) 
rapporte  qu'il  a  trouvé  la  larve  avec  l'insecte  parfait;  mais  il  n'en  donne 
pas  la  description. 

2.  sienliis  Kr. 

A.  Alger  (Poupillier).  —  TT.  Medinet-el-Fajoum   (de  La  I5riilerie). 

Oli.t.  Cet  insecte  n'a  aucun  rapport,  notamment  par  sa  petite  taille, 
avec  rœgijpliuf!,  dont  M.  L.  v.  Jlpyden  l'a  donné  à  tort  comme  syno- 
nyme (Cf.  Annuaire  Eut.,  1877,  70).—- A  en  juger  par  la  description,  il 
est  possible  que  Verythrostomus,  décrit  de  Sardaigne  par  M.  Costa 
(Bull.  Soc.  Ent.  liai.,  1883,  IV,  33'2j  ne  diffère  pas  du  siculus.' 

3.  brevicollis  Er. 

Egypte  (Sebaum). 


Procirrus  La 


1.  L»f,-bvrci  Latr. 


21.  Tanger,  sous  les  pierres,  décemJjre  (Quedenf-ddt),  — 0.  Tlcm- 
cen  (IJedel);  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Province  d'Alger  (.Mayel);  ma- 
rais d'Aïn-Hrean,  janvier  (I,ucas). 

Obs.  D'après  M.  Queflenfeldt,  l'insecte  doit  être  commun  à  Tanger  à 
la  fui  d(>  riiiver.  —  ,)e  l'ai  reyu  d'Abyssinie  par  M.  RalTray,  et  j'en  ai  vu 
un  exemi»laire  de  Java  dans  la  collection  du  Muséum  de  Leyde. 

2.  nilolivn»*  Mots.,  Bull.  Mosc,  1851,  II,  656. 
Egypte  (de  Molsclnilsky). 

06s.  Esp'"'Co  très-douteuse.   L'auteur  ne  la  distingue  du    L'fehvrei 
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que  par  une  taille  beaucoup  plus  grande  avec  la  tète  et  le  corselet  plus 
larges. 

3.  Arîsiidîs*, 

Le  plus  petit  du  genre;  f.iciès  d'un  grand  Sun  lus  et  à  peine  plus 
grand  que  le  filiformis^  inais  plus  grêle.  Distinct  à  première  vue  du 
Lefehvrel  par  sa  taille,  son  aspect  moins  mat,  avec  l'abdomen  assez 
brillant;  la  couleur  plus  claire  de  l'avant-corps,  celle  lestacée  des 
palpes,  des  antennes  et  des  pattes;  la  pubescence  plus  rare,  plus 
courte  ;  les  antennes  coui'tes,  à  articles  6-10  bien  plus  courts,  égaux 
entre  eux  ;  latête  suborbiculaire  (et  non  pyril'orme),  le  corselet  ])ien 
plus  arrondi  aux  angles  antérieurs;  les  élyfres  à  ponctuation  relati- 
vement plus  forte,  celle  de  l'abdomen  fortement  sinuée-rugueuse  en 
travers.  —  L.,  5niill. 

Egypte,  Luxor  (Letourneux). 

Obs.  Je  dois  un  cxeinplnire  do  cette  jolie  espèce  à  M.  Leprieur,  qui 
l'a  reçue  de  M.  Aristide  I>etourneux.  Je  suis  beureux  de  la  dédier  à  ce 
dernier  savant,  en  souvenir  des  services  qu'il  a  rendus  à,  l'entomologie 
pendant  un  long  séjour  dans  le  nord  de  l'Afrique. 

Par  l'ensemble  de  ses  caractères,  VAristidis  se  place  à  la  suite  du 
LLfc^vre/;  il  est  encore  plus  petit  que  le  Saulcyi  FvL,  de  Palestine, 
qui  du  reste  appartient  à  un  groupe  tout  diffèrent. 


Œdichirus  Er. 

1.  torminatus  Er.,  Wiegm.  Archiv.,  'mS,  I,  223.  —  WolL,  Col. 
nesp.,rid. 

Égj'pte  (Wollaston).  —  Cap-Vert;  Sénégnl  ;  Angola. 

2.  pœilerîntis  Er. 

il/.  Tanger,  janvier,  très-commun  (Quedenfeldl).  —  0.  Tlemcen 
(Eedel).  —  A,  Teniet-el-H,id  (Gh.  Rrisout);  Médéah,  avril  (Lucas); 
Alger,  juin  (R.  Ohertliur).  —  C.  Constantine  (Hénon);  Philippeville 
(Bonnaire);  Hône,  l'hiver  (l>eprieur);  bords  du  lac  Tonga,  sous  les 
pierres,  mars  (Lucas).  —  2\  Aïn-Draham,  juin  (Sédillot). 

3.  uoieolor  Aubé. 

M.  Tanger  (Olcese);  nj.'bel-lladid,    mars  (Quedenfrldl). 
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Section  2.  —  P.EDERI.Er. 
Ctenomastax  Kr. 

1.  Kîesen\%'ctterî  Kr. 

A.  Alger  (PoupilliiM'). 

Obs.  J'ai  trouvé  un  individu  de  ce  rarissime  insecte  parmi  des 
Sunius  provenant  de  feu  Poupiliier  ;  sauf  sa  taille  moitié  plus  petite  et 
sa  coloration  entièrement  poussàtre  (à  l'exception  des  deux  tiers  basi- 
laires  du  6"  segment  abdominal  qui  sont  noirâtres),  il  ne  diffère  pas 
d'un  autre  individu  que  je  possède  du  sud  de  l'Espagne  (Archena,  près 
Murcie),  parfaitement  conforme  à  la  description  de  M.  Kraatz,  mais 
plus  mature  de  couleur  (le  corselet,  les  élytres  vers  l'écusson  et  l'ab- 
domen étant  d'un  brun  noirâtre). 


Sunius  Steph. 

4.  collaris  Fvl.  —  latus  Fairm.  (nec  Rosh.). 

M.  Tanger,  avec  les  fourmis  et  dans  les  détritus  des  inondations 
(Quedenfeldt).  —  Algérie  (Lucas). 

06s.  C'est  le  latus  des  Cat.  Reiche  fp.  39)  et  Quedenfeldt  {Berl.  Eut. 
Zeits.,  1884,  360). 

2.  trlstlsEr.  —  platynotus  Saulcy.  —  diversicoUisYvl.  (nec  Baudi). 
—  Martinezi  Uhagon. 

0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Alger  (Lallemant).  —  C.  Constan- 
tine  (liénon);  Bône  (Leprieur). 

3.  uiiiformis  Duv.  —  anguinus  Fvl.  {nec  Baudi).  —  diversicoUis 
Baudi. 

M.  Tanger  (Olcese);  Casablanca  ;  Maroc,  mars  (Quedenfeldt).  — 
0.  Tlemcen;  Daya,  sous  les  pierres,  en  hiver  (BedeJ);  Oran  (Saint- 
Pierre);  Mostaganem  (Grandin)  ;  Géryville  (Munier).  —  A.  Milianali 
(Lethierry);  Alger  (Poupiliier).  —  C.  Constantine,  novembre  (Hénon); 
Krencliela  (E.  Olivier);  Bône,  janvier  (Gandolphe);  La  Galle  (Lamey), 

4.  filiformis  Latr. 

A.  Alger,  février  (Lucas).  —  E.  Le  Caire  (de  La  Briilerie). 
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5.  filum  Aube.  —  asper  Aube.  —  ruHlipen7iis  Chevr. 

M.  Tanger  (Olcese);  Tetuan  ;  Arsila  ;  Maroc,  l'hiver  (Qiiedenfeldt). 
—  0.  Tlemcen  (Bedel).  —  A.  Boghar  ;  Medéab,  avril,  mai  (Lucas); 
Alger,  février,  juin,  juillet  (Lallemant).  —  C.  Philippeville  (Lamey); 
Bône  (G.  Olivier);  Constanline,  novembre  (Héuon);  lue uchela  (E.  Oli- 
vier). 

6.  nigromaculatus  Mots. 

M.  Bords  de  l'issil  (Quedenfeldt).  —  A.  Alger  (Poupillier).  — 
C.  Biskra,  février  (Lethierry).  —  E.  Le  Caire  (de  La  Brûlerie). 

7.  biniaculatus  Er. 

M.  Tanger,  dans  les  détritus  des  inondations  (Olcese).  —  0.  Tlem- 
cen (Bedel).  —  A.  Alger,  février,  octobre  (Poupillier).  —  C.  Biskra 
(Lethierry);  Batna  ;  Philippeville  (Bonnaire);  Bône  (G.  Olivier). 

8.  melanurus  Kûst. 

M.  Tanger  (Olcese);  Casablanca;  Maroc  (Quedenfildt).  —  0.  Tlem- 
cen; Magenta, féviier  ;  Le  Telagh  (Bedel).  —  A.  Alger,  Maison  Carrée, 
sous  les  fumiers,  octobre  (Cosso).  —  C.  Philippeville  (Bonnaire); 
Bône  (Gandolpbe).  —  T.  Medjerda,  septembre  (Gestro);  Gafsa  (Sédil- 
lol).  —  E.  Le  Caire  (de  La  Brûlerie). 

9.  mîcpotliorax  FvL 

A.  Kef-el-Hameur,  dans  le  Djebei-Bou-Kaïi,  sous  une  pierre,  au 
pied  des  lérébinthes  (R.  Oberthur). 

10.  graeilîs  Payk. 
Toute  la  Barbarie, 

Obs.  C'est  Vinlermedius  du  Cat.  Reiche  (p.  39). 


Nazeris  Fauv. 

1.  pufvher  Aubé. 

M.  Arsila,  janvier  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran  (Saint-Pierre).  — 
A.  Gorges  de  la  ChifFa  près  Blidah,  sous  les  feuilles  humides,  l'été 
(Quedenfeldt);  Alger,  février  (Bedel).  —  C.  Pliilippeville  (Lethierry); 
Bône  (Li'prieiir). 


Stilicus  Lali'. 

1.  orbiculaius  Payk.  —  raficoniis  Lucas. 
Toute  la  Barbarie. 

2.  festîvus  Piey. 

C.  Pliilippeville,  inondations  de  l'Oued  Safsaf  (Lethierry);  Bône, 
mai  (G.  Olivier). 

Domene  Fauv, 

1.  lilhocharlna  Fvl. 

A.  Province  d'Alger  (Poupillier). 

Scopœus  Er. 

1.  gracilis  Sperk. 

M.  Casablanca  ;  Mogador  ;   Dueran  ;  bords  de  l'Issil  (Quedenfeldt). 

2.  debilîs  Hochh.— sc({i(/(ts  Baudi. 

M.  Maroc,  bords  de  l'Issil  (Quedenfeldt).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 

—  E.  Le  Caire  (de  La  Brûlerie). 

3.  sericans  Rey. 

C.  Philippeville  (Lethierry);  Bône  (G.  Olivier). 

4.  laevigatus  Gyll. 

M.  Urika;  Maroc  (Quedenfeldt).  —A.    Bordj  Men-Aïl  (Leprieur). 

—  C.  Biskra  (U.   Oberthur)  ;    Aïn-Zamora,  juillet  (Heboud);    Bùne 
(G.  Oliviei'j. 

5.  longicoliis  Fvl. 

M.  Tetuan,  décembre  (Quedenfeldt). 

0.  dîtlynius  Er. 

il/.  Tanger  (Olcese);  Tetuan  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen  (Bedel); 


Oran  (Saint-Pierre).  —A.  Alger,  février  (Lucas).  —  C.  Pliilippeville, 
inondations  de  l'Oued  Safsaf,  mars  (Lethierry);  Oône,  janvier  (G.  Oli- 
vier). 


as  Er. 

M.  Ceuta  ;  Tetuan  ;  Arsila  ;  Larascb  ;  Mogador  ;  Djebel-Hadid  ; 
bords  du  Tensift  (Quedenfeldt).  —  A.  Au  sud  de  Bou-Saada  (R. 
Oberthur).— C.  Pbilippeville  (Letbierry)  ;  Bône,  janvier  (Gandolphe), 

Obs.  C'est  le  sulcicolUs  du  Cat.  Quedenfeldt  {Berl.  Eut.  Zeits.,  1884, 
360;. 

8.  infirnius  Er. 

Egypte  (  de  La  Brûlerie  ). 


Medon  Stepli. 

1.  dilutus  Er.  —  spelœus  Scriba. 

M.  Maroc,  bords  de  l'Issil  ;  Urika  ,  sons  les  détritus,  avril  (Que- 
denfeldt). —  0.  [invirons  de  Tlemcen ,  grotte  d'Aïn-Fezzan  (Bedel, 
Eblers). 

Obs.  Cette  espèce  se  trouve  aussi  bien  dans  les  grottes  qu'à  l'exté- 
rieur, en  Algérie  et  en  Espagne. 

2.  ripicola  Kr. 

M.  Larasch;  iVltugga,  mars  (Quedenfeldt).  —  A.  Au  sud  de  Rou- 
Saada  (H.  Obertbur). 

3.  apScalis  Kr.  —  sericellus  Fairm. 

A.  Alger  (Poupillier);  Kl  Biar,  février  (Cosso).  —  C.  Batna  (Bon- 
naire)  ;  Pbilippeville  ;  Bône  (LethierryJ. 

4.  oehraceus  Grav, 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

5.  obsoletus  Nordm. 

A,  Médéah,  avril  (Lucas);  Alger,  mars  (Poupillier).  —  C.  Pbilippe- 
ville, alluvions  de  l'Oued  Safsaf  (Letbierry)  ;  Bône  (G.  Olivier). 
tievu'i  d'Entomologie.  —  Février  1886.  4 
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6.  debîlîeopnis  Woll.  —  œrjijptiacus  Mots. 

A.  Alger,  mars  (Lucas).  —  Égypt«3  ('ie  Motschulsky). 

7.  poeofep  Peyron. 

C.  Bône,  dans  les  fucus,  juin  à  août  (Leprieur). 

8.  despeetus  Fairm. 

M.  Tetuan  ;  Urika,  avril  (Quedenfeldt).— A.  Alger  (Poupillier).  — 
C    L'Edough,  mai  (Bedel);  Bône  (G.  Olivier). 

9.  africanus  Fvl. 

A.  Teniet-el-Had ,  forêt  des  Cèdres,  juin  (Bedel).  —  C.  Philippe- 
ville  (Lucas)  ;  Begrah  près  Jemmapes  (Mayel)  ;  Bône  (Leprieur). 

10.  nigritalns  Er. 

Toute  la  Barbarie. 

11.  ovaliceps  Fvl. 

0.  Daya,  décembre  (Bedel). 

Obs.  Très-voisin  du  suivant,  mais  distinct  par  sa  tète  régulièrement 
ovale-orbiculaire,  non  tronquée  à  la  base. 

12.  polifus*  Quedf.,  Berl.  Eut.  Zeits.,  1883,  151.—  nilidus  Quedf., 
l.  c,  1881,  'lOi.  —  QucdenfeUIti  Epp.,  Cat.  Col.  Eiir.,  1883,  210.— «itens 
Duviv.,  Anu.iSoc.  Ent.  helg.,  1883,  170. 

M.  Tanger,  inondations,  l'hiver  ;  Tetuan,  avec  le  Sunoni  ;  Arsila 
(Uiiedenfeldt),  —  A.  Teniet-el-Had,  juin  (Bedel).  —  Espagne. 

Obs.  Cette  espèce  n'est  pas  rare  en  Espagne,  notamment  aux  envi- 
rons de  Madrid;  je  l'avais  reçue  depuis  longtemps  et  distrilDuèe  sous 
le  nom  inédit  d'/uspanicus.  J'indiquai  ce  nom  à  M.  Quedenfeldt,  qui 
l'avait  rapportée  en  nombre  du  Maroc  ;  mais  ici  encore,  il  crut  devoir 
le  changer  en  nilidus,  ignorant  que  ce  dernier  désignait  déjà  une 
espèce  du  Pérou,  décrite  par  Ericbson.  D'où  la  nécessité  d'un  nou- 
veau changement  et  le  nom  de  politus  donné  par  l'auteur ,  en 
1883.  Mais  presque  en  même  temps,  M.  Eppeisheim  reconnaissait  le 
double  emploi  dans  le  L'a<aZo(/Melleyden-Reitter-Weise,et  appelait  l'es- 
pèce (Juedenfeldli,  tandis  que  M.  Duvivier  la  nommait  nilens,  pour  le 
même  motif,  dans  son  Supplément  au  Catalogue  de  Munich.  Donc  en 
deux  ans  seulement  voilà  un  insecte  pourvu  de  quatre  noms  dilférents 
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par  la  seule  faute  d'un  auteur,  dont  la  fantaisie  s'exerce  à  changer  sans 
motifs  des  noms  inédits,  il  est  vrai,  mais  connus  et  admis  de  vieille 
date  dans  les  collections. 

13.  ppopinqiius  Bris. 
Toute  la  Barbarie. 

14.  Simone  Quedf.,  Berl.  Eut.  Zeifs.,  1881,^91, 

M.  Tanger  ;  Teluan  ,  sous  les  pierres ,  dans  les  terrains  argileux 
et  sous  les  détritus,  l'hiver  et  au  premier  printemps  (Quedenfeldt). 
—  Espagne,  Syrie,  Anatolie. 

14.  seminigoF  Fairm. 

0.  Tlemcen  (Bedel).  —  A .  Teniet-el-Ilad,  juin  (Ch.  Brisout)  ;  Alger , 
sous  les  pierres,  l'hiver  (l.allemant)  ;  Aumale  (R.  Oberthur).  —  C. 
rhilippeville- (Lamey)  ;  Bône  (Leprieurj  ;  Guelma  (Lethierry). 

15.  pcregrînus*. 

Très-distinct  dans  le  genre  par  ses  longues  antennes,  sa  tête 
allongée,  plus  large  que  le  corselet,  celui-ci  plus  étroit  que  les  élytres, 
et  ses  pattes  plus  longues  ,  à  cuisses  minces  ;  faciès  d'un  microsco- 
pique LathvohiuiH  ;  d'un  testacé  rougeàtre  brillant  ;  palpes,  élytres 
(sauf  la  base  largement  enfumée  autour  de  l'écussonj,  tiers  apical  du 
■7^  segment,  anus  et  pattes  testacés  ;  marges  latérales  et  apicales  de 
l'abdomen  roussàtres  ;  le  n.'ste  de  celui-ci  d'un  noir  de  poix;  an- 
tennes dépassant  un  peu  la  base  des  élytres,  assez  robustes  ;  P""  ar- 
ticle très-allongé ,  trois  fois  plus  long  que  le  2'=,  qui  est  d'un  tiers 
plus  long  que  large;  S''  moitié  plus  long  que  large;  4'^  plus-mince, 
plus  court;  5"  et  6''  subégaux,  bien  plus  longs  que  larges,  les  sui- 
vants graduellement  raccourcis,  le  10<'  carré,  un  peu  plus  court  que 
le  S'',  le  11<^  assez  allongé,  subpyriforme  ;  tête  grande,  d'un  tiers 
plus  longue  que  large,  moitié  plus  fortement  ponctuée  que  chez  le 
politus,  à  peu  prés  lisse  entre  les  saillies  antennaires  ;  yeux  bien 
plus  saillants  ;  corselet  plus  étroit,  plus  rétréci  du  sommet  à  la  base, 
â  ponctuation  serrée,  liès-égale,  à  peine  plus  fine  que  celle  de  la 
tête;  ligne  lisse  longitudinale  trés-étroite,  non  visiblement  élevée; 
élytres  trés-parallèles ,  d'un  tiers  à  peine  plus  longues  que  larges, 
subdèpnmées,  assez  linement  et  densément,  un  peu  rugueusement 
ponctuées,  à  pubescence  rare,  Uave  ;  abdomen  plus  visiblement  et 
un  peu  moins  densément  ponctué  (jue  chez  jmU tus  .,  à  pubescence 
plus  longue  ,  plus  rare  ;  cf ,  7'  segment  ventral  brièvement  et  étroi- 
tement incisé  en  triangle  très-arrundi  à  son  sommet,  à  peine  impres- 
sionné en  arrière  de  l'échancrure.  —  L.,  4  1/3  mill. 
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C.  Guelma  (G.  Olivier)  ;  un  seul  c?. —  Turke&laii  (Tasclikenl). 

Paederus  Fabr. 

1.  merldionalis  Fvl.  —  liltoraUs  Lucas. 

M.  Tanger  (Olcese)  ;  Teluan  ;  Larasch  ;  Casablanca,  janvier  (Que- 
denfell).  —  0.  Tlemcen  (Bedel).  —  A.  Medéah,  avril  (Lucas)  ;  Blidah 
(Strauch);  Alger  (Poupillier);  Muslapha  Supérieur;  Agba  Supérieur, 
l'hiver  (Cosso).  —  C.  Philippeville  (Lamey);  Bône,  Thiver  (Le- 
prieur  )  ;   Krenchela   (  L.  Olivier  ). 

2.  caligatus  Er. 

M.  Tanger  (Olcese)  ;  Tetuan  ;  Larasch  ;  Casablanca  (Quedenfeldl). 
—  0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Alger,  juin  (Lucas)  ;  bords  de  l'Oued 
Harrach  (Lallemant);  Bou-Saada  (Leprieur).  —  C.  Constantine 
(Hénon)  ;  Philippeville  (Lethierry). 

3.  ffiiseîpes  Curt.  —  œstuans  Er. 

Barbarie.  —  E.  Le  Caire  (Letourneux)  ;  Minieb,  au  pied  des  aca- 
cias, février  (Costa);  Tahta  (Credler). 

4.  ruficollis  F,  —  algiricus  Mots. 

M.  Dueran,  mars  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran  (Gandolphe)  ;  Géry- 
ville  (Munier).  —  A.  Alger  (Lalleniant)  ;  Laghouat,  avril  (Solsky).  — 
C.  Djebel  Aurès  (R.  Oberthur)  ;  Constantine  (Uénon)  ;  Philippeville 
(Bonnaire)  ;  Bôae  ,  décembre  (G.  Olivier)  ;  La  Calle  (Lucas).  —  T. 
Medjefdah,  septembre  (Geslro)  ;  Oued  Zargua,  mai  (Sédillot);  Tunis, 
juin  (Doria). 

5.  nieninoniiis  Er. 

E.  Le  Caire  (de  La  Brûlerie)  ;  Assouan  ;  Thèbes  ;  Luxor  (Lelour- 
neux)  ;  Karnak  ;  njebel-Selsileh,  février  (Costa). 

6.  Fauveii  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1881,  292. 

31.  Dueran,  au  pied  de  l'Atlas,  sur  le  gravier  des  torrents,  mars  ; 
Maroc,  bords  du  Tensifl  (Quedenfeldt).  —  Abyssinie  (Bogos). 

Obs.  Cet  insecte  est  des  plus  remarquables  par  son  extension 
géographique  ;  il  appartient  avec  le  memnonius  au  groupe  des  Pcéde- 
rus  noirs,  assez  nombreux  en  espèces  clans  l'Afrique  tropicale,  et  qui 
ne  dépasse  pas  au  nord  la  Basse-Égyple  et  l'Atlas  marocain. 
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Dolicaon  Lap. 


1.  densivenlrls  FvL 

il/".  Tanger  (Olrese).  —  .4.  Milianali  (Lethierry)  ;  Teniet-el-Had 
(Bedel);  Hoghar,  mai;  Médéah,  avril  (Lucas);  Alger  (Piiton)  ;  Bordj- 
Men-Aïl  (L^prieur).  —  C.  Batua  (Lethierry);  Constantine,  sons  les 
écorces  décomposées  des  chênes-liège  (Hénon)  ;  Pliilippeville(Lamey); 
jjône,  l'hiver  (G.  Olivier)  ;  L'Edough  (Gandolphe)  ;  lac  Kl  Hout 
(Lucas);  Guehna  (I,ethierry).— T.  Tunis,  mars,  avril  (Doria)  ;  Utique  ; 
Kairuan  (Abdul-Kerim). 

2-  eribrieollis  FvL 

M.  Tanger  ;  Tetuan  (Olcese).  —  Espagne. 

Ohs.  J'en  possède  un  exemplaire  du  sud  de  l'Espagne  ;  c'est  donc  à 
tort  que  M.  Quedenfeldt  prétend  que  l'espèce  est  propre  au  Maroc 
{BeH.  Ent.  Zeits.,  1884,  359). 

3.  illyrîeus  Er. 

M.  Tanger;  Tetuan  (Olcese)  ;  Arsila;  Larasch;  CasaWanca  (Queden- 
feldt). —  0.  Tlemcen  ;  Le  Telagh  ;  Daya,  sous  les  pierres  des  maré- 
cages, l'hiver  (Bedel).  —  A.  Milianah  (Lethierry);  Sidi-Ferruch  (R, 
Oberlhur);  Alger  (Poupillier);  Bordj  Men-Aïl  (Leprieur).  —  C.  L'E- 
dough, mai  (Bedel);  Bône,  mars  (G.  Olivier). 

Obs.  Les  localités  du  Cat.  Reiche  fp.  37)  concernant  l'iUj/rtcus  s'ap- 
pliquent à  la  fois  au  densiventris  et  à  la  présente  espèce  ;  elles  sont 
rectifiées  ici  sur  les  types. 

4.  nigricollis*  Woll.,  Trans.  Ent.  Soc.  Lond.,  1862,  188.  —  arlus* 
Karsch,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1881,  45  (Lathrobium). 

M.  Casablanca;  Mszagan,  février  (Quedenfeldt).  —  Tr.  Djebel 
Tarrhuna  ;  Bir  Mdrha  (Rohlfs). —  Madère;  Canaries. 

Obs.  J'ai  établi  jadis  la  synonymie  de  cette  espèce  d'après  les  types 
de  Wollaston  et  de  M.  Karsch. 

5.  venuatus  Baudi. 

M.  Djebel-Hadid,  mars  (Quedenfeldt). 
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6.  punctigep*. 

Très-voisin  du  venustus  ;  plus  petit,  plus  étroit,  surtout  à  l'avant- 
corps;  d'untestacé  rougcâlre,  avec  les  palpes  et  les  pattes  plus  clairs; 
abdomen  d'un  noir  de  poix  sur  li's  se^^ments  visibles  2  à  5  et  l'ex- 
trême base  du  6'^;  antennes  plus  courtes,  plus  moniliformes  ;  tête 
bien  plus  courte,  plus  large,  plus  carrément  tronquée  à  la  base,  avec 
les  angles  postérieurs  plus  marqués;  ponctuation  un  peu  plus  forte 
et  bien  plus  serrée,  celle  du  corselet  presque  moitié  plus  dense  que 
chez  le  venustus  ;  élytres  un  peu  plus  courtes  et  plus  étroites,  ainsi 
que  l'abdomen;  <f  inconnu.  —  L.,  5  1/2-5  2/3  mill. 

M.  Larascli,  janvier  (Olcese,  Quedenfeldt). 

Ohs.  M.  Quedenfeldt  cite  à  tort  cette  espèce  de  Larasch  sous  le  nom 
Aevenustus  (Berl.  E.  Zeits.,  1884,  359).  Je  n'en  ai  vu  que  deux  exem- 
plaires 9. 

7.  graeilis  Grav.  —  hœmorrhous  Er. 

3£.  Tanger;  Arsila  (Quedenfeldt).  —  A.  Teniet-el-Had  (Bedel); 
Alger,  juin  (Lallemand).  —  C.  Batna  (Mayet)  ;  Aïn-Zamora,  Juillet 
(Reboud)  ;  Krenchela  (E.  Olivier);  Coustantine  (Hénon)  ;  Philippe- 
ville  (Lethierry);  Bône,  dans  les  lieux  humides,  l'hiver  et  au  prin- 
temps (Leprieur). 

8.  bigutiulus  Lac. 

0.  Daya,  sous  les  pierres  des  marécages,  aulomne,  hiver  (Bedel)  ; 
Oran  (Saint-Pierre).  —  C.Philippeville  (Lucas);  Bône,  à  l'Agha  (G. 
Olivier). 

Obt.  Les  autres  localités  citées  dans  nos  Staphylinides  de  l'Afrique 
boréale  (1878,  p.  32)  se  rapportent  au  gracilis. 


Lathrobium  Grav. 


1.  dividuuiu  Er. 


0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  C.  Bône  (G.  Olivier).  —^.  Port-Saïd  (de 
La  Brûlerie). 

2.  labile  Er. 

M.  Bords  de  llssil,  avril;  Urika  (Quedenfeldt).  —  0.  Guerloufa 
(Lemoine).  — A.  Alger,  l'hiver  (Poupillier).  —  C.  Batna  (Bonnaire); 
Philippeville,  inondations  de  l'Oued  Safsaf  (Lethierry);  Bône,  dé- 
cembre (Leprieur). 
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3.  inullipunetuiu  Grav. 
A.  Alger  (Prophétie). 

4.  anale  Lucas.  —  concinnum  Bris. 

M.  Tanger,  inondations;  Ceuta;  Tetuan  (Olcese)  ;  Maroc,  bords  de 
l'issil  (Qiiedenfeldt).  —  0.  Laila-Marnia  (Colty)  ;  Tleracen  ;  Daya, 
sous  ]«s  pierres  humides  (Bedel);  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Mé- 
déah  (Lethierry)  ;  gorges  de  la  GhifFa,  juin,  commun  (Qiiedenfeldt)  ; 
Alger,  l'hiver  (Poiipillier).  —  C.  Gonstantine  (Hénon);  Philippeville  ; 
Bône,  décembre  (Lelhierry).  —  T.  Kairuan  (Abdul-Kerira). 

5.  Leihlerryî  Reiche. 

A.  Marais  de  la  Rassauta,  près  Sidi-Ferruch  (Poupillier).  —  C.  Phi- 
lippeville, alluvions  de  l'Oued  Safsaf  (F^ethieri'y)  ;  Bône,  mai,  oc- 
tobre (Leprieur). 

6.  angu8<a*iiin  Lac. 

M.  Larasch,  janvier  (Quedenfeldt).  —  A.  Alger  (Poupillier). 

Obs.  Je  rapporte  provisoirement  à  cette  espèce  un  exemplaire  de 
Médéah,  avril,  provenant  de  PoupiUier  et  distinct  par  sa  tête  éparse- 
ment  ponctuée  sur  le  front  et  entre  les  yeux,  ses  élytres  entièrement 
rouges  et  son  abdomen  d'un  rougeâtre  clair  au  sommet,  à  partir  du 
premier  tiers  du  6"  segment. 

6.  albipes  Lucas. 

C.  Lac  F'ezzdra  ;  Philippeville,  juillet  (Lethierry);  Bône,  juin  (Le- 
prieur); Lac  El-Hout  (Tonga),  près  La  Galle,  sous  uae  écorce  hu- 
mide de  chêne-liège  (Lucas). 

7.  bicolor  Er. 

A.  Alger  (Poupillier). 

8.  ang;uB<Icolle  Lac. 

31.  Dueran,  mars  (Quedenfeldt). 

9.  pielpes  Er. 

C.  Philippeville,  bords  de  TOued  Safsaf  (Bonnaire). 


iO.  lusîtanicuiu  Grav. 

0.  Oran  (Sainl-Pierre);  Daya,  octobre  (Bedel)  ;  Géryville  (Manier). 
—  A.  Médéah,  avril  (Lucas);  Alger  (Poupillier).  —  C.  Batna  (Le- 
Ihierry)  ;  Constanline  (Mayel)  ;  Bône  (G.  Olivier). —  T.  Tunis  (Uoria). 

11.  Manuel I  Fvl. 

C.  Bône  (Lethierry). 

12.  quadricolle  Fvl. 

C.  Philippeville  (Bonnaire);  Bône  (G.  Olivier). 


Scimbalium  Er. 


i.  scabrosum  Fvl. 


ilf.  Tanger,  inondations  (Olcese)  ;  Telnan  ;  Arsila,  janvier  (Que- 
denfeldt). 

Obs.  Cet  insecte  est  le  testaceum  indiqué  de  Tanger  par  MM.  Fair- 
maire  {Ann.  Ent.  Fr.,  18G0, 159)  et  Reiche  {Cat.,  37). 

2.  siibterraneuin  Raffr. 

A.  Teniet-el-Had,  juin  (t"h.  Brisent);  Medéali,  avril  (Poupillier); 
environs  d'Alger,  sous  de  grosses  pierres  profondément  enfoncées, 
dans  des  terrains  argileux,  décembre  (Haffray). 

3.  tesiaceiiin  Er.  —  Saintpierrei  AUard. 

0.  Oran  (Saint-Pierre). 

4.  pubipenne  Fairm. 

C.  Bône,  février,  juillet  (Leprieur). 

Achenium  Curtis. 

1.  striatuni  Latr.  —  hœmorrhoïdaJe,  dislinctum  Lucas. 

M.  Tanger  ,  inondations  (Olcese)  ;  Tetuan  ;  Arsila  ;  Casablanca 
(Quedenfeldt).  —  0.  Lalla-Marnia  (Lemoine);  Tlemcen  ;  Daya 
(Bedel);  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Teniet-el-Had  (Ch.  Brisout)  ; 
Médéah  (Lucas)  ;  Alger,  au  bord  des  clieinins,  février  'Poupillier); 


Bordj  Men-Aïl  (Leprieur)  ;  Boii-Saada  (R.  Oberthur).  —  C.  Balna, 
avril  (Lelhierry)  ;  Constantine  (Hérion)  ;  Philippeville  (Laraey)  ;  Bône, 
janvier  (G.  Olivier).  —  T.  Le  Kef  ;  La  Kessera,  juin  (Sédillot). 

2.  myops*. 

Taille  et  faciès  des  plus  petits  striatum;  en  entier  d'un  testacé 
rougeâtre;  palpes,  majeure  partie  des  antennes  et  pattes  plus 
clairs;  antennes  pUis  minces,  pluscourtes,  à  articles  3-10  plus  étran- 
glés à  la  hase;  tête  un  peu  plus  étroite;  yeux  plus  de  moitié  plus 
petits;  corselet  plus  étroit,  à  ponctuation  double  comme  chez  stria- 
tum, mais  les  petits  points  plus  fins  et  plus  nombreux  ;  élytres  plus 
étroites,  plus  courtes,  à  points  un  peu  plus  forts,  plus  écartés,  en 
série  plus  régulière  ;  abdomen  à  ponctuation  aussi  fortement  râpeuse, 
mais  un  peu  moins  serrée  ;  d*  inconnu.  —  L. ,  6  1/2  mill. 

A.  Teniet-el-Had;  une  seule  $  (Gh.  Brisout  de  Barneville). 

06s.  Cette  espèce  ressemble  à  un  très-petit  striatum  immature  ; 
elle  se  rapproche  aussi  par  sa  taille  et  sa  couleur  des  individus  les  plus 
clairs  de  Vhuniile  ou  du  rufulum  ;  mais  la  petitesse  des  yeux  suffit  à  la 
faire  reconnaître. 

3.  brevîpenne*  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1881,  291. 

M.  Tanger;  Tetuan  (Olc.ese)  ;  Arsila,  dans  les  endroits  argileux, 
sous  les  grosses  pierres,  l'hiver  (Quedenfeldt). 

4.  sequatuni  Er. 

A.  Alger,  l'hiver  (Poupillier).  —  C.  Biskra;  Batna  (Lethierry)  ; 
Bône,  juin  (G.  Olivier).  —  E.  Le  Caire  {de  La  Brûlerie). 

5.  planiim  Er. 

M.  Tanger;  Tetuan  (Olcese);  entre  Tetuan  et  Arsila  (Quedenfeldt). 

Obs.  C'est  l'espèce  citée  avec  doute  par  M.  Quedenfeldt  sous  le  nom 
de  rugipetme  {Berl.  E.  Zeits.,  1884,359). 

6.  débile  Er. 

E-  Le  Caire  (de  La  Brûlerie). 

7.  cribriceps*. 

Voisin  du  débile;  mais  environ  d'un  tiers  plus  petit,  bien  plus 
étroit,  avec  l'abdomen  tout   noir,  les  antennes  et  surtout  les  pattes 


pltis  foncées;  antennes  plus  courtes,  plus  fines  ;  tête  à  ponctuation 
simple,  et  non  double ,  d'un  tiers  ou  moitié  plus  dense,  plus  fine  ; 
yeux  plus  petits  ;  corselet  plus  finement  ponctué,  moins  sinué  au 
sommet  en  deilans  des  angles  antérieurs;  élytres  plus  densément 
pointillées,  d'un  brun  noirâtre,  sauf  une  tache  rougeâtre  mal  définie, 
commençant  au  l^""  tiers  ou  au  1"  quart  près  de  la  suture,  et  se 
rétrécissant  jusqu'au  sommet  de  celle-ci  ;  marge  réfléchie  en  entier 
et  somuiet  plus  ou  moins  étroitement  rougfàlres;  abdomen  ponctué 
comme  chez  débile.  —  L.,  5  3/4-6  1/2  mill. 
E.  Le  Caire  (f,etourneux).  —  Syrie  (Jaffa). 

Obs.  M.  Abeille  de  Perrin  a  bien  voulu  m'offrir  plusieurs  exemplaires 
de  cette  espèce  qu'il  a  découverte  à  Jaffa  et  que  M.  Letourneux  a  re- 
prise en  Egypte. 

8.  dcpressutn  Grav. 

0.  Daya,  octobre  (Bedel).  —  C.  Batna  (Bonnaire)  ;  Bône,  inonda- 
tions de  la  Seybouse  (G.  Olivier). 

9.  basale  Er. 

C.  Bône,  février  (G.  Olivier). 

10.  nîgrîventre  Fairm. 

M.  Tanger,  inondations  (Olcese). 

11.  tenelluiu  Er. 

0.  Tlemcen  (Bedel);  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  El  Biar,  sur  les 
murs,  février  (Cosso)  ;  Bou-Saada  (Le[)rieur).  —  C.  Biskra  (Le- 
thierry)  ;  El  Kantara  (B.  Olterlhur);  Constaritine  (Hénon);  Bône, 
juillet  (G.  Olivier). 


Cryptobium  Mann. 


1.  fraetieopne  Payk. 

A.  Alger,  au  bord  des  marais,  mai  (Lallemant).  —  C.  Bône  (Le- 
prieur). 
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Tribu  VIII,  —  STAPHYLININI  Kr. 

Section  1.  -  XANTHOLINI  Kr. 

Platyprosopus  Mann. 

1.  beduiniis  Nordm. 

E.  Le  Caire,  au  piei  des  Tamarix,  janvier  (Costa)  ;  fAixor  (Le- 
lourneux)  ;  plaine  de  Tbèbes  (Demaison)  ;  Taht^  (Gredler)  ;  Nubie 
(Melly). 

Diochus  Er. 

1.  Standing^erî  Kr. 

A.  Alger,  janvier  (Poupillier)  ;  Bordj  Men-Aïl  (Lcfirieuf).  —C.  Phi- 
lippeville  (Lethierry);  L'Edough,  mai  (Bedel);  Bône  (G.  Olivier). 

Othius  Steph. 

1.  punetnlatus  Goeze.  —  fulvoplerus  Fourc.  —  fulvipennis  F. 
A.  Teniet-el-Had,  mai  (Bedel). 

2.  xantholinoïdes*  Fairm.,  Ann.   Soc.    Ent.  Behj.,  1883,  XXVII, 

Bull.,  iOS. 

État  du  Maroc  (Olcese). 

Obs.  M.  Fairmaire  a  bien  voulu  me  donner  un  des  deux  types  qu'il 
a  reçus  de  cette  belle  espèce  ;  elle  se  place  auprès  du  punctulatus,  mais 
en  est  très-distincte  notamment  par  la  ponctuation  égale  et  serrée  des 
côtés  de  la  tête,  dont  le  fond  est  très-chagriné  et  qui  sont  en  outre 
très-parallèles. 

3.  paralleliceps  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1882, 183;  1884,  375. 
31.  Tetuan  (Quedenfeldl).  —  Espagne  (Algésiras).  . 

Obs.  Je  n'ai  vu  aucun  type  de  cette  espèce;  mais  d'après  la  descrip- 
tion, il  est  probable  qu'elle  ne  diffère  pas  du  xantholinoïdes,  la  couleur 
rougeâtre  du  corselet  chez  ce  dernier  devant  indiquer  seulement  un 
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état  moins  mature  de  l'insecte,  comme  c'est  le  cas  fréquent  chez  les 
Olhius. 

4.  pilifer*  Quedf.,  l.  c,  1882,  182;  1884,  375. 

M.  Tetuan  (Quedenfeldt).  —  0.  Daya  (Bedel).  —   A.   Teniet-9l- 
Had.  mai  (Bedel). 

5.  Iseviuseulns  Steph.  —  buvinus  Coq  [QuediiisJ. 
Toute  la  Barbarie. 


Leptacinus  Er. 

1.  parnnipunelaiiis  Gyll.  —  amissus  Coq  (XanlhoUnusJ. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

2.  batychrus  Gyll. 
Toute  la  Barbarie. 

Leptolinus  Kr. 

1.  no<hus  Er.  —  cephaîotes  Kr. 

M.  Tanger;  Tetuan  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen;  Daya  (Bedel); 
Géryville  (Munier).  —  A.  Alger  (Poupiilier).  —  C.  Aïn  Baniou  près 
Bou-S;tada  (Simon)  ;  Philippeville,  bords  de  l'Oued  Safsaf,  sous  les 
pierres  humides,  l'hiver  (Lucas);  Boue,  avril  (G.  Olivier). 

Xantholinus  Serv. 

1.  eollaris  Er.  —  ruficolUs  Lucas. 

C.  L'Edough,  sous  les  écorces  des  chênes -zen  et  des  chènes-liège, 
novembre  (Lethierry'»;  bords  du  lac  El  Hout(Lucas).— 2'.  Aïn-Drahani, 
juin  (Sédillot). 

2.  fulgidas  F. 

Toute  la  Barbarie,  —  Arabie,  Mont  Sinnï  (Walkor). 
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3.  punctulaius  Payk.  —  inorio  Reitt. 
Toute  la  Barbarie. 

Obs.  Variable  comme  en  Europe. 

4.  g1abra<ii8  Grav. 
Toule  la  Barbarie. 

5.  glabep  Nordm. 

C.  Begrah,  près  Jeramapos  (Mayet). 

6.  liesperîus  Er.  —  co/oraius*  Karsch^  Berl.  Ent.  Ze'Us.,  1881,  44. 

M.  Tanger  (Ulcese)  ;  Tetuan  ;  Maroc  (Queilenfeldl).  —  0.  Magenta  ; 
Daya,  l'biver  (Bedei)  ;  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Alger,  mai  (Pou- 
pillier  ;  l'Arba  (Lallrmanl).  —  C.  Bône  (Leprieur).  —  T.  Tunis 
(Walker).  -  Tr.  Ojubel-Tarrhuna;  Bir-Milrha  (Rohlfs). 

7.  l>arbarus  Fvl. 

A.  Alger  (Poupillier,  Bedel).  —  C.  Bône,  sur  la  plage,  février, 
septembre  (G.  Olivier,  Leprieur). 

0    translucidus  Scriba. 

M.  Tanger;  Teliian  (QueJenfeldl).  —  0.  Tiemcen,  février  (Lucas). 

9.  puCpps  Lucas. 

0.  Tlemcen  ;  Daya,  octobre,  novembre  (Bedel)  ;  Oran  (Saint-Pierre). 
—  A.  Teniet-el-Had  (Bedel);  Medéah  (Lucas);  Alger,  mai  (Poupil- 
lier); Aglia-Supérieur  (Cosso). — C.  Batna,  sous  les  pierres  humides, 
avril  (llénon);  Krenchela  (E.  Olivier);  Constantine  (Mayet);  Philippe- 
ville  (Limey);  Bône  (G.  Olivier);  Lac  El  Hoiit  (Lucas).  —  T.  Tunis, 
mars  (Doria). 

10.  lïiiparîs  Grav.  —  v.  maghrebinus  Quedf.,  Berl.  E.  Ze/ts.,  1882, 
182;  1884,  376. 

Tout  le  Maroc  et  l'Algérie. 

Ohs.  Espèce  extrêmement  variable  de  forme,  de  ponctuation  et  de 
couleur,  dans  le  nord  de  l'Afrique  comme  en  Europe. 
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li.  grœeus  Kr. 

r;.  Daya,  l'Iiiver  (Bedel)  ;  Oraii  (Saint-Pierre).  —  A,  Alger  (Pou- 
pillier). 

SectiOxNT  2.  —  STAPHYLINI  Kr. 

Enxus  Curt. 

1.  maxiilosus  L.  —  cinerarins  Er. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

Leistotrophus^Perty. 

1.  inarginalis  Gêné. 

M.  Tanger  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  C.  Batna 
(Poupillier)  ;  Constanline,  novembre  (Hénoii)  ;  L'Edough,  dans  les 
prairies,  sur  les  bouses,  juin  (Bedel)  ;  Boue  (G.  Olivier). 

Staphylinus  Linn. 

1.  medloximiis  Fairm. 

31.  Tanger  (Olcese).  —  0.  Oran  (Saint-Pierre)  ;  Géryville  (Munier). 
—  A.  Teniet-i'l-Had  (Bedel,  ;  Médéah ,  avril  ([.ucas)  ;  Alger  (Poupil- 
lier. —  C.  Kreuchela  (K.  Olivier)  ;  Bône  (G.  Olivier)  ;  lac  lil  Hout 
(Lucas). 

2.  olons  Miill. 
Toute  la  Barbarie. 

3.  oplKlialiniciis  Scop.  —  alrocijaneus  Fairm. 
Toute  la  Barbarie. 

4.  tediiops  Waltl. 
Toute  la  Barbarie. 

5.  piciponnis  F. 

0.  Magenta;   Daya  ;  Géryville,  décembre  (Bedel).  —  A.  Laghouat 


(E.  Olivier);  Bou-Saatla  (Leprieur).  —  C.  Batna  (Mayet)  ;  Krencliela 
(E.  Olivier);  Constantine  (Héiion)  ;  Bône  (Lethierry). 

6.  tomentosus  Baudi. 

C.  Constantine  (Lethierry). 

7.  obseuroaeneus  Fairm. 

M.  Tanger  (Olcese).  —  0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Alger  (Pou- 
pillier).  — C.  Krencliela  (E.  Olivier);  Constantine  (Hénon)  ;  L'Edough. 
noveijibre  (G.  Olivier). 

8.  seneocephalus  Deg. 
Toute  la  Barbarie. 

9.  pedalor  Grav. 

0.  Oran  (Saint- Pierre). 

10.  ater  Grav. 

M.  Casablanca,  juin;  Mogador  (Quedenfeldt).  —  A.  Aumale  (R. 
Oberthur).  —  T.  Tunis,  août  (Gestro)  ;  El  Oudian,  avril  (Abdul- 
Kenmi. 


11.  |)lHni{tciini<t  Aubé.  —  Olivieri  Fvl. 

J/.  Tanger  (Olcese);  Casablanca,  juin;  Maroc  (Quedenfeldt).  — 
0.  Uran  (Saiut-Pierre).  — A.  Alger,  l'hiver  (l.allemanl).  —  C.  Bougie, 
sous  les  pierres  (Lucas)  ;  Constantine  (Hènon)  ;  Bône,  mars  (Gan- 
dolphe)  ;  mines  de  Mokta-el-Hadid  (G.  Olivier). 

Obs.  1.  L'Olivieri  est  une  curieuse  variété  à  antennes  et  pattes 
rouges. 

Obs.  2.  Le  planipennis  du  Cat.  de  Tunisie  par  M.  Fairmaire  {Ann. 
Mus.  Civ.  Genova,  VII,  482)  se  rapporte  à  ïalev  typique,  tandis  que 
Valer  du  Cat.  Reiche  (p.  35)  est  le  planiiiei^nis ;  du  reste  il  est  probable 
que  ce  dernier  n'est  qu'une  variété  de  Valer  à  élytres  plus  fortement 
et  moins  densement  ponctuées. 

Obs.  3.  Je  ne  connais  pas  le  minax  indiqué  de  Tetuan  par  M.  v.  Ileyden 
{Jahr.  Senckbg.  Nat.  Ges.  Fmn/;:/'.,  1882-83,  229);  mais  je  doute  de 
l'existence  de  cette  espèce  en  Afrique  et  il  s'agit  peut-être  encore  d'une 
variété  d3  planipennis. 


12.  bellicosus  Fairni. 

M.  Tanger  (Olcese)  ;  Tetuan  (Quedenfeldt). —  A.  Alger  (Poupillier). 
—  C.  Coristantiae(Hénon)  ;  Guelma  (Letourneux). 

13.  ni^rinus  Lucas. 

M.  Tanger;  Larascli,  l'hiver  (Olcese).  —  0.  Orao  (Saint-Pierre). — 
A.  Alger,  sous  les  pierres  (Lucas).  —  C.  Krenchela  (E.  Olivier); 
Bône  (G.  Olivier). 

Cafius  Steph. 

1.  eribratus  Er. 

M.  Larasch  ;  Casablanca  (Uuedenfeldt).  —  C.  Philippeville  (Lamey); 
Bône  (.l.eprieur).  —  T.  Sidi-Abdul-Vached  ;  Bizerte;  Tunis,  mars 
(Abdul-Kerim). 


il/.  Casiblanca,  Irès-commun  (Qiiedenfeldt).  —  A,  Alger  (Pou- 
pillier). —  C.  Philippeville  (Lethierry)  ;  Bône,  mars  (Gandolphe).  — 
E.  Ranileh  (Letourneux), 

3.  sericeus  Holme. 

M.  Ceuta  ;  Casablanca  (Quedenteldt).  —  0.  Oran  (Saint-Pierro)  ; 
Mostaganem  (Graadin).  —  C.  Philippeville  (Bonnaire)  ;  Bône,  no- 
vembre (Lethierry). —  E.  Port-Saïd  (de  La  Brûlerie);  Hanileh;-lac 
d'Aboukir  ((.etourneux). 


Actobius  FvL 


1.  Hignaticorni!*  Rey. 


M.  Larasch  (Quedenfeldt).  —  A.  Alger,  mars  (Lucas)  ;  Aïn-Kliala 
au  sud  de  Bou-Saada  (ti.  Oberthur). 

06s.  M.  Quedenfeldt  {Berl.  E.  Zeits.,  1884,  857)  donne  à  tort  cette 
espèce  comme  synonyme  du  rivularis  Kiesw. 

2.  orbus  Kiesw. 

M.  Larasch;  Djebel-Hadid ;  Mogador  (Quedenfeldt).  —  C.  Philippe- 
ville  (Lamey);  La  Galle,  octobre  (Lucas).  —  E.  Le  Caire  (de  La  Brù 
lerie)  ;  Luxor;  Assouan  (Letourneux). 
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3.  procerulus  Grav. 

0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Médéah,  février,  avril  (Lucas);  Alger 
(Ponpillier);  Dellys  (Brondel).  —  C.  Pliilippeville;  Bône  (G.  Olivier). 

-  r.  Tunis  (Lethierry). 

4.  semipunetatus  Fairm. 

M.  Bords  de  l'Issil  iQiiedenfeldt).  —  i:".  Philippeville  (Lethierry)  ; 
Bône  (G.  Olivier). 

5.  prolixas  Er. 

0.  Oran  (Saint-Pierre)  ;  Géryville  (Munier).  —  A.  Alger  (Lethierry); 
Bordj  Men-Aïl,  mars  (Leprieur)  ;  au  sud  de  Bou-Saada  (R.  Oberthur). 

—  C.  Batna  (Bonnaire);  Philippeville  (Lamey)  ;  Bône  (G.  Olivier). 


Philonthus  Curt. 

1.  splendens  F. 

0.  Oran  (Saint- Pierre).  —  C.  Constantine  (Hénon), 

2.  intermedins  Lac. 
Toute  la  Barbarie. 

3.  seneus  Rossi. 

C.  Philippeville  (Lamey);  Bône,  mars  (Lethierry). 

4.  punctns  Grav. 

C.  Bône  (Lethierry). 

5.  cephaloies  Grav. 

A.  Alger  (Poupillier).  —  Égy|ite  (Schaum). 

6.  alg^irieus  Mots. 
Alg.'r  (de  Motsclmlsky). 

06.Ç.  Espèce  très-douteuse,  que  je  ne  connais  pas. 

7.  sordidiis  Grav.  —  sparsus  Lucas. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 
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8.  plagiatns  Fvi. 

0.  Lalla-Marnia  (Lf moine);  Ornn  (Rcittprj:  Dnya,  octobre;  Kral- 
fallali  (Rh(1..|);  Gé'yvillH,  mars  (Mimier).  —  A.  Boidj  Mcii-Aïl  (l,e- 
primir);  Htisud  d^Boii-SHudH  iR.  Obrrthur).— C.  Ri^kr.i  (Buimaire); 
I/E.lough,  Bône  (G.  Olivier);  Tehessa  (Sériziat).  —  T.  Tozer  ;  Ta- 
megliza  ;    Kainian,  avril,  mai  (Ablul-Ki-rim)  ;  Gafsa  (Sédillol). 

9.  aleyonciis  Er. 

If.  Mogador;  Diieraii  ;  bords  de  l'Issil  ;  Urika  (Quedenfeldt).  — 
A.  Blidah  (Grandiii)  ;  Alger  (Poupillier)  ;  Boii-Saada  (Leprieur). — 
C.  Philippeville  (Lucas);  Bône  (G.  Olivier).  — T.  De  Midès  à  Feriana  ; 
Tameghza,  juin  (Sédillol). 

Obs.  C'est  le  riifimanns  du  Cat.  Reiche  (p.  SGl  Les  exemplaires  du 
Maroc  et  d'Algérie  ont  toujours  les  hancbes  antérieures  et  intermé- 
diaires rougeàtres,  comme  en  Sardaigne,  en  Sicile  et  en  Andalousie; 
le  type  à  pattes  noires  est  propre  à  la  Corse  et  à  la  Sardaigne. 

10.  torbatus  Er.  —  rf  erylhropterus  Fvl. 
0.  Oran  (Saint-Pierre). 

11.  sangruinolentiis  Grav. 

A.  Aïn-Telazit,  dans  le  Djebel-Beni-Salah,  région  des  cèdres,  h 
1,200  m,  d'alt.  (Poupillier).  —  C.  Tuggurt,  au  vol,  le  soir;  à  la  lu- 
mière, août  (Tliiébault)  ;  Tebessa  (Sériziat). 

12.  veniralis  Grav. 

ilf.  Arsila;  Casablanca  (Quedenfeidt)  —A.  Alger,  février,  juin 
(Poupillier).  —  C.  Bône,  novembre  (G.  Olivier).  —  T.  Utique,  mars 
(Abdul-Kerini). 

13.  debilis  Grav. 

il/.  Arsila  (Quedenfeidt).  —  0.  Daya,  décembre  (Bedel)  ;  Oran 
(Sainl-Pierre).— A.  Teniet-el-Had(Bedel).  — Egypte  (de  La  Brûlerie). 

14.  discoïdeus  Grav. 
Toute  la  Barbarie. 

15.  eine(ipenni!«  Fvl. 

E.  Le  Caire  (Schaiim,  de  La  Brûlerie);  Lnxor;  Ibrim  (L.Mourrienx). 


\C).  ebeniciiiH  Grav. 
Toute  la  Harbaric 

•   17.  san^uinipcnnis  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zelts.,  188-2,182;  1884,  373. 
M.  Maroc,  bords  du  Tensift  ;  Ilrika  (Quedenfeldt). 

Obs.  Celte  espèce,  que  je  n"ai  pas  vue  et  qui  est  décrite  sur  deux  Ç  , 
est  impossible  à  interpréter  d'après  la  description,  d'autant  plus  que 
l'auteur  lui  donne  place  auprès  du  corniscus,  qui  n'est  qu'une  variété 
de  Veboninus. 

1S.  «|iiis<quitiariii8  Gyll. 

M.  Urika  (Quedenfeldt).  —  0.  Céryville  (Munier).  -  A.  Alg-r  (Le- 
Ihierry).  —  C.  Pliilippeville  (Lamry);  Ëône  (G.Olivier).  —  E.  Le 
Caire  (de  La  Brûlerie)  ;  Luxor;  Rainleh  (Letourneux). 

19.  brunneipennis  Quedf.,    Berl.  Eut.  Zeits.,   1882,  182;  1881,  37i. 
M.  Tang.  r  (Quedenfeldt). 

Obs.  Je  ne  connais  pas  cet  insecte. 

20.  (Iiu>î<iiati|)eniiis  Er. 

C.  Biskra  (R.  Oberihur);  Bùiie  (Leprieur). 

21.  turbîdus  Er.  —  Pharao  Saulcy.  —  rubirjinosus  Solsky. 

M.  Bords  de  l'issil,  près  Maroc  (Quedenfeldt). —  F.  Bamieli  ;  Liixor 
(Letourneux). 

22.  fiitscfarius  Grav. 

M.  Teluan,  Arsila  (Quedi-nfeldl).  —  A.  Milianah;  Alger  (Pou- 
pillier);  Bordj  Men-Aïl  (Leprieur).  —  C,  Philippeville  (Lamey)  ; 
I/lvlougli  (Gandolphe);  Bônc  (Lelhierry). 

23.  h«>s|>(Tiiis  Fvl. 

C.  Batna  (Poupillier)  ;  L'Edougb,  mai  (Lelhierry,  Bedel). 

2i-.  nigrîiiilus  Grav. 

Tout  le  nord  do  l'Afrique. 
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25.  thernaarum  Aube.  p.  maritimus  Mots. 

M.  Maroc  (Qupdenfpldt).  —  0.  Oran  (Snint-Pierre),  —  A.  Alger 
(Poupillier).  —  C.  Bône  i^G.  Olivier).  —  E.  Le  Caire  (de  La  Brûlerie); 
Ramleh  (Letourneux). 

Obs.  Nous  n'avons  vu  du  nord  de  l'Afrique  que  la  race  maritimus ; 
mais  il  est  probable  qu'on  y  trouvera  aussi  le  type. 

26.  politus  F. 

0.  Oraa  (Saint-Pierre).  —  C.  Hône  (G.  Olivier);  Tebessa  (Sériziat). 

27.  varius  Gyll. 

Algérie  (Poupillier). 

^.  biinaeulatus  Grav. 

0.  Tlemcen;  Daya,  octobre  (B'del).  —  A.  Médéali,  avril  (Lucas)  ; 
Alger,  fort  de  riimporeur,  d.ins  les  bouses  (Cosso).  —  C.  Philippe- 
ville;  L'Edougk,  novembre  (Gandolplie);  Bône,  mai  (G.  Olivier). 

28.  fenestratus  Fvl. 

M.  Tanger;  Casablanca  (Qiiedenfeldt).  —  0.  Mostaganem(Grandin). 
— C.  Constantin^  (Sériziat);  L'Edough,  septembre, octobre  (G.Olivier); 
Bône,  février,  raars(Gandolph.e).  —  T.  Tunis,  avril  (Doria)  ;  Kairuan 
(Abdul-Keriin). 

29.  stragulattis  Er. 

0.  Oran  (Saint-Pierre).  — A,  Alger,  l'hiver  (Bedel). 

30.  longîcornîs  Steph. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

31.  variaas  Payk. 

M.  Arsila  (Quedenfeldt).  —  Algérie  (coll.  Reiche). 

p.  agiii.«  Grav. 

M.  Casablanca(Qu(<denfHMt).  —  0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Alger, 
mai  (Lucas).  —  Pliilippeville  (Laniey)  ;  L'Edough  (G.Olivier);  Bône 
(Lelhierry).  —  T.  Tunis,  mars,  avril  (Doria). 
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82.   rufocînelus  Fvl. 


M.  Arsila;  Casablanca;  Maroc  (Quedenfeldt).  —  C.  Bône,  novem- 
bre (Gandolphe). 

33.  fulviptts  F. 

C.  Bône  (G.  Olivier). 

34.  virgo  Grav, 

0.  Oran  (Saint-Pierre);  Géryville  (Munier).  — C.  Batna  (Poupillier)-, 
L'Edough;  Bône  (Leprieur). 


Section  3.  —  QUKDII  Kr. 
Quedius  Steph. 

1.  Kraatzi  Ch.  Bris. 

A.  Teniet-el-Had,  chutes  d'eau  de  la  forèl  des  Cèdres  (Bedel).  — 
C.  Constanline  (Hénon). 

2.  craMsns  Fairm. 

0.  Tlemcen  ;  Daya,  sous  les  pierres,  avec  les  Atta^  janvier;  Le 
Telagh  ;  Oran,  octobre  (Bedel)  ;  Mers-el-Kebir  (Coquerel).  —  A.  Te- 
niel-el-Had,  sur  les  chênes  en  fleur,  commun  (Ch.  Brisout)  ;  Médéah  ; 
Blidah,  au  pied  des  cèdres  (Lethierry);  Alger  (Cosso)  ;  Bordj  Men-Aïl 
(Leprieur).  —  C.  Batna  (Bonnaire)  ;  Constanline  (Hénon)  ;  L'Edougli 
(G.  Olivier)  ;  Bône  (Gandolphe)  ;  Lambessa  (R.  Oberthur).  —  T.  Aïn- 
Draham,  juin  (Sédillot). 

3.  fulgidus  F. 

0.  Géryville  (Munier).  —  A.  Alger  (Poupillier). 

4.  abîetuni  Kiesw.  —  Rebondi  Fairm.  in  litt. 

M.  Tanger  (Olcese).  —  A.  Teniet-el-Had  (Bedel).  —  C.  Constantine 
(Thiébaul'i).  —  T.  Aïn-Draham,  juin  (Sédillot). 

5.  cruenlus  01. 

A.  Alger,  sur  les  coteaux,  l'hiver  (Lallemant);  Bou-Saada  (E.  Oli- 
vier); au  sud  de  Bou-Saada  (R.  Oberthur).  —  C.  Philippeville  (Lamey): 
L'Edough;  Bône,  mars,  octobre  à  décembre  (Lethierry). 


Obs.  1.  On  trouve  souvent  en  Algérie  des  exemplaii-es  a  abdomen  et 
pattes  foncés,  sauf  les  tarses,  qui  rappellent  presque  complètement 
la  coloration  de  Vochr'ipennis  ;  mais  la  base  des  antennes  reste  toujours 
plus  ou  moins  claire,  et  la  tète  plus  courte  et  plus  large,  en  même 
temps  que  plus  rétrécie  derrière  les  yeux,  qui  sont  plus  gros,  ne  per- 
met pas  de  les  séparer  du  cruentus. 

Obs.  2.  C'est  le  fulgidus  du  Cat.  Reiche  (p.  33)  et  Vochripennis  de 
mes  Staphylinides  de  l'Afrique  boréale  (p.  'i7  . 

6.  cineins  Payk. 
Toute  rAlgérie, 

7.  trîsils  Grav. 

A.  Alger,  fort  de  l'Empereur,  dans  les  bouses,  l'hiver  (Cosso".  — 
C.  Bône  fLethierry). 


8.  ftili^Snosus  Grav. 

0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  C.  (lonstantiue,  novembre  (Gandolphc); 
L'iidough,  mai  (Bedel);  Bône,  juin  (G.  Olivier). 

0.  molociiinus  Grav. — pall i pes  Lxicixs. 
Toute  la  Barbarie. 

■10.  decliwiis  Fvl. 

A.  Bordj  Men-Aïl  (Leprienr)  —C.  Constcintine  (Héiion);  l/Edougli, 
mai  (Bedel);  Bône,  novembre  (G.  Olivier), 

06s.  C'est  le  picipes  du  Cat.  Reiche  (p.  34),  dont  la  citation  :  Alger, 
est  probablement  exacte,  bien  que  l'insecte  n'existe  pas  dans  la  collec- 
tion de  notre  collègue. 

11.  duplex*. 

Très-voisin  du  )/igrice2'>s  :  ièie  noire;  abdomen  d'un  noir  de  poix 
irisé;  antennes,  corselet  et  élytres  d'un  rougeâtre  obscur;  les  3 
premiers  articles  de  celles-là,  les  pidpes,  les  marges  des  seoments  et 
les  pattes  d'un  testacé  rougeâtre  ;  moitié  basilaire  du  7"  segment 
dorsal  brune;  tète  plus  courte;  yeux  plus  gros,  plus  saillunts,  moins 
allongés  ;  corselet  oflrant  d.nix  points  placés  obliquement  entre  la 
marge  et  le  3"  point  de  la  série  ilorsale,  vers  le  militai  ;  élytres  plus 
déprimées,  à  pubescence  plus  longue;  abdomen  à  ponctuation  plus 
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forte,  nettement  râpeuse,   plus  écartée  snv  les  serments  basilaires, 
plus  serrée  sur  l^s  a|»icaiix  que  chez  aigriceps.  —  L.,  8  n^ill. 
0    D.yi  (Bedel). -A.  Teuiet-.l  Hi.l,  juin  (Cli.  Biisout).' 

Obs.  C'est  le  nigriceps  de  mes  SlaphnUtiides  du  l'Afiiiiic  boréale 
(p.  48),  et  sans  doute  celui  indiqué  de  Tetuan  dans  le  Cal.  QiiL'denfeldt 
[Berl.  E.  Zeits.,  1884,  356). 

•12.  iridicolor  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1882,  181;  1884,371. 

M.  Tetuan  (Quedenfeldt). 

Obs.  Cette  espèce  nn'est  inconnue. 

13.  ustun  Fvl.  —  maurorufus  Lucas. 

A.  AUuvions  de  1  Harrach  près  Alger  (Poupillier).  —  C.  L'Udough, 
mai,  août,  octobre  (Gandolphe)  ;  Bôrie,  avril,  mai  (G.  Olivier). 

Obs.  C'est  le  nigriceps  et  aussi  le  peltatiis  du  Cat.  Reiche  'p.  34'. 

14.  prœcox  Grav.  —  Er>iestini  Fvl. 

J.  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Bordj  Men-Aïl,  mars  ([.eprieur).  — 
C.  L'Edough  (Letlùerry);  Bône  (G.  Olivier);  Tebessa  (Sériziat) 

15.  piinetifrons'. 

Voisin  du  prcfcoa?,  moins  convexe  et  moins  rétréci  en  avant  et 
en  arrière;  distinct  parmi  toutes  les  espèces  du  groupe  par  son  front 
pourvu  de  deux  gros  points  placés  en  travers  entre  les  yeux,  au  ni- 
veau de  leur  premier  tiers,  et  en  outre  par  .son  corselet  maïqué  d'un 
point  supplémentaire  entre  la  marge  et  le  3*^  point  delà  série  dorsale 
vers  le  milieu;  tète  noire,  à  rellel  un  peu  cuivreux  ;  yeux  plus  grands, 
plus  allongés,  im  peu  moins  convexes  que  chez  prceco.r;  antennes 
rougeâtres.  parfois  un  peu  obscures,  leur  base,  la  bouche  et  les  pattes 
testacées;  corselet  bien  plus  étroit  et  moins  rétréci  en  avant,  bru- 
nâtre ou  d'un  rougeâlre  obscur,  avec  les  côtés  bien  moins  arrondis, 
plus  clairs,  parfois  largement  testacés  ;  élytres  un  peu  plus  densé- 
ment  et  plus  finement  ponctuées,  à  pubescence  jdus  courte, 
tantôt  d'un  brun  rougeàtre  à  côtés  et  liseré  apical  plus  clairs, 
tantôt  rousses  à  pourtour  et  suture,  testacés,  tantôt  d'un  testacé 
rouiieâtre;  abdomen  à  ponctuation  un  peu  plus  râpeuse,  irisé. — 
L.,  7-7  3/4  mdl. 

C.  L'Edough,  mai  (Bedel);  Bôno,  avril,  octobre  (G.  Olivier). 
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16.  obli<teratuB  Er. 

M.  Casablanca,  mai,  juin;  Dueran  ;  Maroc  (Quetlenfeldt).  —  0. 
TIemcen  (Bedel)  ;  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Teniet-el-Had  (Ch.  Bri- 
sout);  Biidah,  mars  (l.etliierry)  ;  Alger  (Poupillier).  —  C.  L'iidough 
(G.  Olivier);  Bône  :  Hammain-Meskhoiitin  (Lethierry). 

17.  luaiirorufu!!)  Grav. 

il/.  Tanger  (Olcese)  •,  Totuau  (Uuedenfeldt).  —  A.  Médéali  (Le 
thierry)  ;  Alger  (Poupillier). 

Obs.  C'est  le  prœcoo!  du  Cat.  Quedenfeldt  {Berl.  E.  Zeits.,  1884,  356). 

18.  seintillans  Grav. 

M.  Tanger;  Centa;  Tetuan  ;  Casablanca  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran 
(Saint-Pierre).  —  C.  L'Edougli,  mai,  novembre  (Lethierry);  Tebessa 
(Sériziat). 

19.  rulîpes  Grav. 

0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Biidah  (Grouvelle)  ;  Alger,  l'hiver 
(Cosso).  —  C.  Philippeville,  mars  (Lamey);  L'Ldough  (Lethierry); 
Bùne  (G.  Olivier).  —  T.  Le  Kef ,  juin  (Sédillot). 

20.  semiaeneus  Stepli.  —  attenuatus  Lucas. 

M.  Afsila  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran  (Lucas).  —  A.  Alger  (Cosso). 
—  C.  Philippeville ,  inondations  de  l'Oued  Safsaf  (Lethierry); 
L'Edough,  mars,  mai  (Gandolphe);  Bône  (Mayet)  ;  Krenchela  (E.  Oli- 
vier). —  T.  Tunis,  juin  (Doria). 


Heterothops  Steph. 

1.  binotatus  Grav. 

C.  Philippeville  (Bonnaire)  ;  Bône  ;  Guelma  (Lethierry).  —  T.  Tunis 
(Walker). 

2.  dissiiuilis  Grav. 

Tout  le  nord  de  l'Afrique. 


-  C)i  — 
Euryporus  Er. 

1.  aeneîwentris  Lucas. 

M.  Tanger  (Olcese). —  C.  Forêt  de  l'Edougli ,  sous  les  feuilles 
mortes   humides,  juin  (Bedel,  G.  Olivier)  ;  La  Galle  (Lucas). 

Acylophorus  Nordm. 

1.  giaberrîmus  Herbst. 
C.  Bône  (Leprieur). 

Tribu  IX.  —  TACHYPOHINI  Kr. 

Section  1.  -  TACHYPORI  Tlioms. 

Bolitobius  Steph. 

1.  trinotatus  Er. 

M.  Tanger  (Quedenfeldt). 
Obs.  Je  n'ai  pas  vu  cette  espèce. 

2.  exoletus  Er. 

C.  L'Edough,  mai  (Bedel);  Bône  (G.  Olivier). 

Obs.  Les  exemplaires  d'Algérie  ont  souvent  le  disque  du  corselet,  la 
suture  et  l'abdomen  enfumés  ou  noirâtres.  —C'est  le  trinotatus  de  mes 
Staphylinides  de  l'Afrique  boréale  (p.  511. 

3.  pygmaeus  F. 

A.Alger,  février,  octobre  (Bedel).  —  C.  Pbilippeville  (Lamey)  ; 
Bône  ([.eprieur). 

Megacronus  Steph, 

1.  analis  F. 

M.  Casablanca  (Quedenfeldt). 
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2.  incllnans  Grav. 

0.  D.iya,  dniis  les  maiviis,  Fliivcr  (Redel).  —  C.  L'Edoiigh,  écorces 
de  chêiies-liègi',  décembre;  Boue  (Leprieurj. 


Mycetoporus  Mynn. 

1.  splendiduH  Grav.  —  longicornis  Mœkl.  —  biplagiatus  Fairm. 

M.  Duerau  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen  (Bedel).  -  C.  I.'Ëdough, 
mai  (Bedel);. Bône  (G.  Olivier). 

2.  nanus  Er. 

0.  Itaya,  octobre,  décembre  (Bedel).  —  A.  Teniet-el-Had  (Cli.  Bri- 
sout).  —  C.  I.ambessa  (R.  Oberthur). 

3.  brumieMs  Marsh. 

0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  C.  Balna  (f.ethierry). 

4.  angiilarîs  Rey. 

<).  Tlemcen  (l^emoine);  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Alger,  ^Musta- 
pha, novembre  (Pou|)illier).  —  C.  Batna;  Philippeville  (Lethierry); 
L'Kdough,  mai  (Bedel);  Bùne,  octobre  (Leprieur).  —  T.  Aïii  Draiiam, 
juin(Séddlot). 

Obs.  Il  faut  sans  doute  rapporter  à  cet  insecte  le  niger  Fairm.  (es- 
pèce des  régions  froides  et  montagneuses  de  l'Europe),  cité  par 
M.  Quedenfeldt,  de  Tanger,  Arsila  et  Dueran  (Be>'l.  E.  Zeits.,  1884, 
356). 

5.  Ueîchei  Pand. 

M.  Tanger;  Teluan  ;  Casablanca  (Quedenfeldl).  —  O.  Tb  mcen  ; 
Daya  (Bedel).  Géryville  (Munier).  —  A.  Teniel-el-llud  (Bedel);  Alger 
(Cosso).  —  C.  Constdntine  (Puloii);  Philippeville  (Bonnaire);  Bône, 
février  (Lethierry). 

6.  splendens  Marsh. 

0.  Tl(  mcen  ;  Daya,  sous  les  pierres,  dans  les  champs  (Bedel); 
Géryville  (Munier).  — A.  Teniet-el-Had  (Bedel);  Medéah  (Lethierry); 
Alger,  mars  (Bedel).  —  C.  Batna  (Lethierry);  Krenchela  {\i.  Olivier); 
nône(Mayet). 


(:)3   ~ 


Tachinus  Grav. 


1.  flavoliiubatus  Patad.  —  manjineHus  Lucas. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

2.  flavspes  F. 

0.  Moslaganem   (Grandin).  —  A.  Alger,   sous  les  écorces  et  les 
détritus,  avril,  mai  (Poiipillier). 

Habrocerus  Er. 


1.  eapillaricornis  Grav. 

A.  Alger  (Cosso):  au  sud  de  Bou-Saada  (R.  Ohi-rthur).  -  C.  Phi- 
lippeville,  feuilles  sèches,  mars  (Lethierry):  L'Edough,  mai  (Bedel); 
Bône  (G.  Olivier). 


Cilea  Duv. 

1.  silphoïdes  L. 

Toute  la  Barbarie. 


Tachyporus  Grav. 

1.  pictus  Fairni.  —  Fairmairei  Lepr.  —  luctuosusYsàvm. 

0.  iMagi-nta  ;  Daya,  dans  les  prairies,  sous  les  pierres,  avec  une 
petite  fo\nrai  noire,  l'hiver  (Bedel). —  C.  Philippeville  (Lamey)  : 
Bône  (Leprieur).  —  T.  Tunis,  mars  (Doria), 

Oh  s.  Cette  espèce  se  rencontre  toujours  isolée. 

2.  soIutnsEr.  —  discus  Reiche. 

.1/.  Maroc,  bords  de  l'Nsil  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen  (Hedel); 
Oran   (Saint-Pierre).  —A.   Médéah.   avril,  juillet;    Alger   (Lucas); 
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Aumale  (Straiich);  Bordj   Men-Aïl    (f.eprieur).  —   C.    Philippeville 
(Laraey);  L'Rdougli,  mai  (Bedel);  Bône,  mars  (Lethierry). 

Obs.  C'est  le  chrysomelinua  du  Cat.  Reiche  (p.  33). 

3.  liypnorum  F. 
Toute  la  Barbarie. 

4.  Mtrieeps  Steph. 

M.   Casablanca  ;  Maroc  (Quedenfeldt).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 

5.  inaeropÉeru»  Steph. 
C.  Biskra(Puton). 

6.  pusillns  Grav. 

0.  Tlemcen  ;  Daya,  janvier  (Bedel);  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Te- 
niet-el-Had  (B^del);  Médéah,  avril  (I-ucas);  Al^er  (K.  Olivier).  — 
C.  Tebessa  (Sédillot).  —  ï'.  Tozer  ;  Gafsa  ;  Kairuan  (Abdul-Kerim); 
Aïn-Cherichira  ;  Sidi-Messaoud  ;  Aïn-Drabam  (Sédillot). 

7.  nitidnlus  F. 

Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

Gonurus  Steph. 

1.  bipuncta<u8  Grav. 

A.  Alger,  juin  (I.allemant). 

2.  pubescens  Payk. 
Tonte  la  Barbarie. 

p.  iiuniaculatiis  Steph. 

M.  Tetuan  (Quedenfeldt).  —  A.  Alger,  mars  (Bedel).—  Constan- 
tine  (Hénon);  Bône,  mai  (Lethierry). 

3.  pedicularius  Grav. 
Toute  la  Barbarie. 
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licola  WoU.  —  Lttthiernji  Pand. 

M.  Tanger;  Tetuan  ((juedenfeldt).  —  A.  Alger  (Bedel),  — C.  Cons- 
tantiue  (Hénon)  ;  L'Edoiigh,  mai  (Bedel);  Bône;  Guelma  (Lelhierry). 


Section  2.  —  HYPOCYPTI  Thoms. 
Hypocyptus  Mann. 


1.  g^iganteus  *^. 

Taille  du  Tachyporus  inacropterus  ;  noir,  brillant  ;  pattes  d'un 
noir  de  poix  ;  côtés  du  corselet  largement  d'un  biun  testacé  sale  par 
transpar.-nce  ;  base  assez  étroitement  de  cette  couleur;  élytres  d'un 
brun  clair  et  sale,  avec  la  base  et  la  suture  d'un  brun  de  poix;  pu- 
bescence  brune  éparse  à  l'avant-corps,  très-rare,  longue  à  l'abdomen; 
antennes  dépassant  notablement  le  sommet  des  élytres,  robustes, 
longuement  pileuses,  o'^  article  moitié  plus  court  que  le  4'^,  4-9  égaux 
en  longueur  et  largeur,  au  moins  moitié  plus  longs  que  larges, 
10<^  un  peu  plus  long  que  les  deux  précédents  réunis  ;  tête  plus 
étroite  que  chez  unicolo)\  à  ponctuation  effacée;  corselet  encore 
plus  court  tt  plus  large,  à  angles  postérieurs  arrondis;  ponctuation 
rare,  effacée  ;  élytres  bien  plus  courtes  que  chez  unicolor,  un  peu 
plus  longues  seulement  que  le  corselet,  à  ponctuation  peu  serrée, 
visible;  en  dedans  de  l'épaule  un  petit  calus  très-obsolète;  abdomen 
non  rétractile,  large,  épais,  largement  rebordé  jusqu'au  G*^  segment, 
à  ponctuation  rare  et  tine  sur  les  segments  basilaires,  plus  marquée 
sur  leTe.  —  L.,  2  1/3  miU. 

C.  Aïn  BaQiou  près  Bou-Saada  (Simon,  coll.  Bedel).  — Un  seul 
exemplaire. 

Obs.  La  taille,  exceptionnelle  dans  le  genre,  permet  de  reconnaître 
celte  espèce  au  premier  coup  d'œil.  Elle  appartient,  avec  grandicomis, 
laxipunctus,  Pirazzolii  et  unicolor,  au  premier  groupe  des  Hypocyptus, 
caractérisé  par  ses  antennes  robustes,  égales,  non  en  massue  abrupte, 
avec  le  3»  article  plus  court  que  le  4«  et  le  10«  très-allongé.  C'est  à  tort 
qu'on  a  réuni  à  ce  groupe  le  tenuicoDiis  Kr. ,  qui,  d'après  la  description, 
a  des  antennes  fines,  à  3«  article  plus  long  que  le  4«,  avec  la  massue 
abrupte,  et  rentre  ainsi  dans  la  seconde  section  où,  par  ces  mêmes  an- 
tennes brunes  et  ses  angles  thoraciques  arrondis,  il  parait  se  placer 
auprès  du  lœciusculus,  il  est  même  douteux  qu'il  diffère  de  ce  dernier  ; 
car  tous  les  caractères  mentionnés  par  l'auteur  s'y  rapportent  exacte- 
ment. 


2.  gran«lîeornîs*  Fairiii.  — pictus  Mots,  (ftirll;). 

C.  Biskra,  sur  li's  fleurs  du  Tamarico^  mai's  (Lelhierry).  — 
?  l'igypte,  sur  les  buissons  au  bord  du  Nil  (de  Motschulsky). 

Olis.  Très-remarquable  par  la  lonnueur  des  antennes,  surtout  celle 
du  dernier  article  qui  égale  les  trois  précédents  réunis. 

3.  laxipuiietus  *. 

Un  peu  plus  petit  que  l'zoïicotor;  distinct  par  ses  antennes  plus 
minces,  plus  longues,  dépassant  le  sommet  des  élytres,  d'un  noir  de 
poix  ainsi  que  les  tibias  et  les  tarses,  les  côtés  du  corselet  assez  lar- 
gement et  la  base  étroitement  d'un  testacé  brunâtre  obscur,  les 
élytres  rouges  avec  les  côtés,  l'extrême  base,  la  suture  et  le  sommet 
obscurs,  le  sommet  de  l'abdomen  d'un  brun  testacé,  et  surtout  la 
ponctuation  formée  de  points  très-tins,  écartés  au  corselet, plus  gros, 
très-visibles  et  encore  plus  rares  aux  élytres  ;  pubescence  brune 
moins  serrée.  —  L.,  3/4  mil!. 

0.  Uaya  (Bedel).  —  Un  seul  exemplaire. 

Obs.  La  ponctuation  nette  et  éparse  du  corselet  et  surtout  des 
élytres  distingue  bien  cette  espèce  des  unicolor  et  Pirazzolii,  dont  la 
ponctuation  élytrale  est  serrée  et  efïacée.  Le  10«  article  des  antennes 
est  de  la  longueur  des  deux  précédents  réunis  comme  chez  Viinicoloi', 
tandis  qu'il  est  d'un  quart  plus  long  chez  le  Pirazzolii,  lequel  a  d'ail- 
leurs une  taille  moitié  plus  grande,  égale  à  celle  des  grands  longicornis. 

4.  unicolor  Piosh. 

M.  Tanger:  Tetuan  ;  Maroc  (Quedenfeldt). —  <).  Tlemcen  ;  Daya, 
sous  les  pierres,  décembre  (Bedel).  —  A.  Teniet-el-llad,  juin  (Bedel); 
Médéah  (Lelhierry).  —  C.  Lonstanline  (Lelliinry);  Kieiichela  (i-].  Oli- 
vier). 

5.  longicornîs  Payk. 

M.  Mtugga;  Dueran;  Maroc  (Quedenfeldlj. 

6.  apivalis  Bris. 

C.   Boue  (Leprieur). 

7.  ovuliiiu  lleer. 

C.  Batna  ;  Bône  (Lelhierry). 

Obs.  C'est  le  se»ii»tthin)  et  aussi  le  niijripe^  du  Cal.  Reiche  fp.  32). 


8.  laeviuseiilus  ^lanii. 

M.  Casablanca  ;  Maroc  (Quedpnfeldl).  -  0.  TIemcen  (BeilH).  — 
A.  Teniet-el-Had,  mai,  juin  (Cli.  Biisout):  au  sud  de  Bou-Saada 
(H.  Olierthur). 

Obs.  Le  lœviusculus  du  Cal.  lleiche  (p.  32)  se  rapporte  au  gvundi- 
cornis  et  à  Vunicolor. 


Triuu  X.  —  AI.EOCHAHIM   Kr. 

Section  1.  —  GVMXUS.E  Kr. 

Myllœna  Er. 

i.  dubia  Grav. 
Algérie  (Poupillier). 

2.  intnriuedia  Er. 

M.  Moi^ador;  Larascii  (Quedenfeldl).  —  A.  Au  sud  Je  Bou-Saaila 
(R.  Oberthur). 

3.  graciiicornis  Fairm.  —  incisa  Rey. 

C.  Lac  Fezzara,  mars  (Lethierry);  Bôiie  ;  La  Galle  (Lucas). 
Obs.  C'est  la  dubia  de  M.  Lucas  et  du  Cat.  Reiche  (p.  32). 

4.  graeea  Kr. 

0.  Oran  (Leder).  —  C.  Bône  (Leprieur). 

5.  brcvieornis  Matth. 

M.  Tetuan;  Larasch  (Quedenfeldt).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 

G.  iofuscata  Kr. 

M.  Larasch  (Quedenfeldl). 
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Section  2.  -  GYROPH^N.E  Kr. 
Gyrophaena  Mann. 

1.  lueidula  Er. 

O.  Oran.  —  A.  Alger.  —  C.  La  Calle,  dans  VA  g  aricus  tigrinus, 
janvier  (Lucas). 

2.  aspera  Fvl. 

0.  Tlemcen.  —  A.  Alger  (Bedel). 

Obs.  Ce  genre  n'est  représenté  encore  que  par  deux  espèces  prove- 
nant des  recherches  de  MM.  Lucas  et  Bedel;  mais  sans  doute  d'autres 
Gyrophœna  européennes  doivent  habiter  aussi  le  nord  de  l'Afrique. 


Section  3.  —  ALEOCHAR^  Kr. 
Oligota  Mann. 

1.  inflata  Mann. 

M.  ïetuan;  Mlugga  (Quedenfeldl).  — A.  Alger,  février  (Poupillier). 
—  C.  Biskra  (Letliierry). 

2.  pnnctulatu  Heer. 

M.  Tetuan  (Quedenfeldt).  —  O.  Tlemcen  (Lemoinf).—  A.  Teniet- 
el-Had,  mai;  Alger  (Bedel). 

Obs.  J'en  ai  vu  un  exemplaire  pris  à  Tetuan  par  M.  Quedenfeldt,  qui 
a  omis  l'espèce  dans  son  catalogue. 

3.  iiusillima  Grav. 
Tout  le  Maroc  et  l'Algérie. 

4.  puiuilîo  Kiesw. 

M.  Ceuta;  Tetuan;  Dje.bolHadid;  Maroc  (Qnedenfeldt).  —  0.  Daya 
(Bedel).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 
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Placusa  El 


1.  puiuillo  Grav. 


A.  Alger   (PoupiUioi-).  —  C.   Coiiblanliae  (Mayet);   Phili[t[)oville 
(Lamoy);  Bône  (G.  Olivier). 


Homalota  Manu. 

1.  sordîda  Marsh.  —  /lavicans  Mots. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

2.  nig-crriiua  Aube. 

M.  Tanger  (Walker).  —  0.  Daya^  octobre  (Bedei).  —  A.  Médéab, 
avril  ;  Alger,  février  (Lucas);  au  sud  de  Bou-Saada  (B.  Oberlhur). — 
C.  Bône  (G.  Olivier).  ' 

3.  parva  Sahlb.  —  stcrcoraria  Kr.  —  muscorum  Bris. 

M.  Tanger  (Olcese).  —  A,  Alger,  bouses,  l'hiver  (Cossu).  — 
C.  Bône  (G.  Olivier). 

4.  fuscipes  Iloer. 

C.  Bôae  (G.  Ohvier).  —  T.  Aïn-Draham,  juin  (Sédillut). 

5.  luelanaria  Manu. 

M.  Maroc  (Quedenfeldt).— C.  Bône  ((i.  Olivierj. 

6.  pulclira  Kr. 

A.  Alger,  bouses,  novembre  ;  El  Biar,  février  (Cosso)  ;  Bordj  Men- 
Aïl  (Leprieur).—  C.  Biskra;  Philippeville  (Lethierry);  Bône,  sables 
maritimes  (G.  Olivier).  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

7.  pellueida  Fvl. 

0.  Oran  (Saint-Pierre);  Géryville  (Manier).  —  A.  Bou-Saada 
(R.  Oberthur).  —  C.  Biskra  (Lethierry).  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria); 
Tozer,  mai  (Abdul-Kerim). 
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8.  parens  Rey. 
C.  L'Edough,  mai  (Bedel). 

<J.  orphana  Er. 

M.  Casablanca  (Quedenl'eldl). 
Obs.  Je  n'ai  pas  vérifié  cette  espèce. 

10.  aterriuia  Grav. 

M.  Tetuan;  Casablanca;  Maroc  (Quedenfeldt).  —  A.  Bordj  Men- 
Aïl(Leprieur).  —  C.  l/lidougb,  mai  (Bedel);  Bône  (G.  Olivier). 

11.  fungî  Grav.  —  cUentula,  orbala  Er. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

12.  parvtila  Mann.  —  cauta  Er, 
M.  Maroc  (Quedenfeldt). 

Obs.  Citée  d'après  M.  Quedenfeldt. 

l'a.  longicornîs  Grav.  — socialts  Lucas. 
Toute  la  Barbarie. 

14.  eelata  Er. 

C.  Larabessa  (K.  Oberthur). 

15.  zosierae  Tlioms, 

Tout  le  Maroc  (Quedenfeldt).  —  C.  Biskra  (Letliierry). 

1(3.  atramentaria  Gyll. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

17.  inquinula  Grav. 

M.  Bords  de  l'issil   (Quedenfeldt).  —  A.  Médéah^  avril;   Alger, 
février  (Lucas). 

18.  amicula  Steph. 
Toute  la  Barbarie. 
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19.  ilcludyl  Quedf.,  Berl.  Hnt.  Zeits.,  1884,  o66. 
M.  Tetnaa  (Quedenfeldl;. 

Obs.  Cet  insecte  m'est  inconnu  ;  mais,  à  eu  juger  par  la  description, 
il  semble  n'être  qu'une  variété  d'amicnla,  espèce  d'ailleurs  assez  va- 
riable et  très-largement  répandue.  Comme  cette  opinion  est  exprimée 
par  l'auteur  lui-même,  il  est  superflu  d'insister  davantage. 

20.  Uilputana  Bris. 

A.  Teniet-el-Had,  juin  (Bedel). 

21.  insi^nieollls  Fvl. 

0.  Tlemcea  ;  MagenUi;  Daya,  octobre. — A.  Tcnict-el-HaJ  (Bedel). 

22.  esesula  Er. 

0.  Daya,  décembre  (Bedel).  —  C.  Boue  (Lelhierry). 

23.  Quedenfelditi  Epp.,  Berl.Ent.  Zeits.,  1884,367. 
M.  Tanger  (Uuedenfeldt). 

Obs.  Cette  espèce  m'est  inconnue. 

24.  loinor  Aube. 
0.  Daya  (Bedel). 

25.  dîlaticornis  Kr. 

M.  Tetuaa  (Quedenfeldl). 

Obs.  Cette  espèce  est  citée  par  M.  Quedenfeldl,  mais  probablement 
par  erreur  ;  je  présume  qu'il  s'agit  plutôt  de  l'bicrmis. 

26.  iuermis  Fvl. 

C.  Bône,  octobre  (Lucasj. 

27.  oblita  Er. 

M.  Tanger  (Quedenfeldl).  —  0.  Tlemcen  (Bedel). 

28.  nigritiola  Grav.  —  denticulata  Mots. 

M.  Tanger  (Olcese).  —  Algérie  (de  Motschulskyj. 
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29.  opaeicollîs  FvL 

0.  Daya,  octobre;  Mechéria  (Bedel);  Géryville,  mars  (Miuiier).  — 
A,  Bon-Saada  (E.  Olivier);  Aïii-Khala  (H.  01)erthur).  —  C.  Biskra  ; 
Batna  (Lelhierry).  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

30.  coriaria  Kr. 

M.  Bords  du  Tensift  (Quedenfeldt).  —  C.  I/Edough  (G.  Olivier}. 
—  T.  Qaiumart,  juia  (Elena).  —  E.  Ramleh  (Letourneux). 

31.  trinotata  Kr. 

M.  Tetuaii  (Quedenfeldt).  —0.  Daya,  l'hiver  (Bedel).  —  C.  Pic 
des  Cèdres  près  Batna  (Bonnaire). 

32.  ravilla  Er.  —  angusticolUs  ïhoms. 
,1/.  Maroc  (Quedenfeldt). 

Obs.  Citée  d'après  M.  Quedenfeldt. 

33.  rugata*. 

Voisine  de  latlceps,  dont  elle  a  la  taille  et  le  faciès  ;  noirâtre  ;  an- 
tennes entièrement  rousses,  à  4'^  article  plus  court,  un  peu  trans- 
verse; anus  brun;  pattes  d'un  testacé  rougeâtre  ;  tète  non  fovéolé.e, 
plus  mate,  neltement  et  tinenienl  chagrinée,  avec  des  points  très- 
lins,  épars  ;  corselet  mat,  également  chagriné,  sans  points  distincts  ; 
élytres  alutacées,  à  ponctuation  neltement  râpeuse,  trois  fois  plus 
forte  et  plus  écartée  que  chez  laticeps.cii\\&  de  Tabdomen  aussi  bien 
plus  forte  et  plus  écartée,  tinemenl  râpeuse;  $  7<»  segment  saillant- 
arrondi  en  dessus,  plus  saillant  en  dessous  où  il  est  tronqué  et  à 
peine  échancré  à  l'extrémité  ;  d"  inconnu.  —  L.,  1  1/2  mill. 

A.  Teniet-el-Had  (Bedel).  —    C.    Batna   (Bonnaire).  —  Espagne 
Badajoz). 

34.  laticcps  ïhoms. 

A.  Teniet-el-Had,  juin  (Cli.  Brisout). 

35.  l»ertyî  lleer. 
Toute  la  Barbarie. 

oC.  castanoptera  Mann. 
3/.  Maroc  (Quedenfeldt). 

Obs.  Citée  d'après  M.  Quedenfeldt. 
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37.  meridionalis  Rey. 

M,  Larasch  (QuedenfeMt).  —  C.  Bône  (G.  Olivier).  —  T.  Tunis, 
l'hiver  (Doria). 

38.  cava  Fvl. 

M.  Maroc;  Urika  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran  (Saint-Pierre),— 
A.  Bordj  Men-Aïl  (Leprieur);  au  sud  de  Bou-Saada  (R.  Oberthur).  — 
C.  Bône  (G.  Olivier).—  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

39.  soror  Kr. 

M.  Tanger;  bords  de  l'issil  (Quedenfeldt).  —  0.  Daya,  janvier 
(Bedel). 

40.  analis  Grav. 

M.  Maroc  (Quedenfeldt).  —  C.  Batna  (Lethierry). 

41.  cxilîs  Er. 

M.  Mogador  (Oiiedenfeldl). 

Obs.  Citée  d'après  M.  Quedenfeldt. 

42.  att'ieiila  Er. 

M.  Larasch  (Quedenfeldl).  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

43.  algse  Hardy. 

C.  Bône  (Mayet). 

44.  xanthoptis  Thoms. 

0.  TJemcen  (Bedel).  —  A.  Alger  (Poupillior).  —  C.  Bône  (G.  0 

vier). 

Obs.  C'est  la  trianrjulum  du  Cat.  Reiclie  Cp.  31). 

45.  Lînderi  Bris.  —  Jieferoçiastra  Epp. 
0.  Oran  (Leder). 
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46.  «riaiignlum  Kr. 

M.  Teluan  ;   Dueran  ;  Maroc   (Quedenfeldf).  —  A.    El   Biar,    près  . 
Alger,  sur  un  mur,  février  (Cosso).  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

47.  lîeyî  Kiesw. —  <3  triangulifera  Fairm.,  Ann.  Snc.  Ent.  Belg., 
1883,  Bull.,  41  (Mxjrmedonia). 

C.  Philippcville,  avec  une  fourmi  du  genre  Lasins  (Ronnaire). 

48.  occiilfa  £r. 

0.  Géry ville,  mars  (Manier). 

49.  funglvoro  ïhoms. 

0.  Daya,  janvier,  octobre  (Bedel), 

50.  vîeInaSteph. — nmbonatn  Er. 
Toute  la  Barl)arie. 

Obs.  C'est  Vagualica  du  Cat.  Reiche  (p..-Vl). 

."jI.  orarîa  Kr.  —  cristala  Mots. 

C.  Bône,  inondations  delà  Seyhousf»  {G.  Olivier). 

52.  nilidiila  Kr. 

A.  Tenict-el-Had,  mai  (Bedel). 

.53.  «lon^atiila  Grav. 

0.  Tlemcen  ;  Daya  (Bedel);  Géryville  (Mnniei). 

54.  wgyistloea  Mois.  —  Eichhoffi  Scriba.  —  t'imcns  Baudi. 

A.  Agha  Supérieur;  El  Biar  près  Alger,  sur  un  mur,  février 
(Cosso).  —  C'.  Batna  (Bonnairej.  —  E.  Alexandrie,  au  liord  de  la  mer 
(de  Molschulsky). 

55.  gregaria  Er. 

Toute  la  Barbarie. 

.56.  insecta  Thoms. 

M.  Bords  de  l'issil  ;  IJrika  (Quedenfddl).  —  C.  Philippeville  (Bon- 
naire). 
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57.  pavens  Er. 

.4.  Bi'U-Saada  (Leprieur).  — C.  Batna  (Honnaire). 

58.  lon^ieoills  Rey. 

C.  Philippeville  ;  Rône  (G.  Olivier). 

59.  cantbriea  WoU. 

M.  Urika  (Quedenfflrlt). 

Obs.  Je  n'ai  pas  vérifié  cette  espèce. 

60.  longula  Heer. 

M.  Bords  de  ris?il;  Urika  (Qnedenfeldt).  —  0.  Magenta,  décembre 
(Bedel).  —  C.  Philippeville  (Lethierry). 

Obs.  C'est  la  fragilicornis  du  Cat.  Reiche  (p.  30) . 

Oxypoda  Mann. 

1.  opaca  Grav. 

0.  Daya  (Bedel).—  A.  Alger  (Poupillier).  —  C.  E\  Kantara  (H. 
Oberihur;;  Krenchela  (E.  Olivier);  L'Edongh,   mai   (Di-ijel);  Tebessa 

(Seriziat). 

2.  serieea  Heer. 

M.  Ceuta  ;  Teluan  ;  Arsila  ;  Maroc  (Quedenfeldl).  —  A.  Alger, 
février  (Lucas).  —  C.  Lambessa  (ii.  Oberthur);  Bône  (G.  Olivier).  — 
T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

3.  lHetîf<Ta  Fvl. 

0.  Daya,  octobre  (Bedel);  Géryville  (Munier).  —  A.  Toniet-el-Had, 
mai,  juin  (Gh.  Brisout);  Médéah, avril  (Lucas).— C.  Baina  (Lethierry); 
Constantine  (Mayet). 

4.  assimilis  Kr. 

M.  Mogador  ;  bords  de  l'Issil  (Quedenfeldt). 
Obs.  Citée  d'après  M.  Quedenfeldt. 
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r>.  abdoiuînalls  Salilb. 

M.  Dueran  (Quedenfeldl).  —  0.  Tlemcen  ;  Daya,  l'hiver  (Redel). 

—  A.  Teniel-el-Had,  juin  (Bedel);  Medéah  (Lelhieiry);  Bou-Saada 
(Leprieur).  —  C.  Ratna  (Bonnaire);  Bône  (Mayet);  Tebessa  (Sérizial), 

—  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

Obs.  C'est  la  tociata  du  Cdf.  Reiche  (p.  30). 

G.  praecox  Er. 

C.  L'Edougli(Lethierr.y). 

7.  perplexa  Rey. 

M.  Bords  de  rissil  (Quedenfeldl). —  r.  Tunis,  l'hiver  (noria). 

8.  cxoleta  Er. 

M.  Tetuan;  Casablanca;  Djehel-Hadid;  Dueran;  bords  de  l'Issil 
(Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen;  Daya  (Bedel).  —  A.  Teniet-el-Had 
(Ch.  Brisoul);  Médéah  (Lucas);  Alger,  affluents  de  l'Harrach,  mars 
(Poupillier);  El  Biar  (Cossoj.  —  C.  Philippeville  (Lethierry);  Bûue 
(G.  Olivier).  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

9.  alternans  Grav. 
C.  Bône  (G.  Olivier). 

10.  formosa  Kr. 

A.  Alger  (R.  Oberthur). 

11.  reeondita  Kr. 

C.  Bône,  décembre  (G.  Olivier). 

i2.  valnerafa  Fvl. 

A,  Teniet-èl-Had,  juin  (Ch.  Brisont);  Auniale,  avec  une  grosse 
fourmi  noire,  à  poils  argentés  (Poupillier). 

13.  ma^nicollis  Fvl. 

A.  Bou-Saada  (R.  Oberthur),  —  C.  Batna,  sous  les  pierres  pro- 
fondément   enfoncées,    après   les    grandes    pluies  (Bonnaire).   — 
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Syrie  (Ramleh),  avec  Aphœnorjasler  v.  suhierranen-splendidus 
Forel  (Abeille  de  Perrin). 

14.  gr.Tcea  Kr. 

M.  Casablanca  (Quedenfeldt). 

15.  amieta  Er. 

A.  Teniel-el-Had,  juin  (Ch.  Brisout);  Alger  (Poupillier).—  C.  Phi- 
lippeville  (Bonnoire). 

iG.  tfrîanguluni  Epp.,  £erL £')!«.  Zeits.,  1884,  3G9. 

M.  Tanger  (Quedenfeldt). 

Ohs.  Cette  espèce  m'est  inconnue. 

17.  Iifeinorriioa  Sahlb. 

il/.  Tanger  ;  Casablanca  ;  Djebel-Hadid;  bords  de  ITssil  (Queden- 
feldt). —  0.  Tlemcen  ;  Daya  (Bedel).  —  A.  Teniet-el-Had  (Bedel); 
Alger  (Poupillier).  —  C.  Batna  (Lethierry);  P.ùne,  dans  les  marais 
(G.  Olivier).  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

18.  caloderîna  *. 

Taille  et  faciès  de  rugatijiennis  ;  rougeâtre  avec  le  corselet 
plus  clair,  la  tête  d'un  brun  de  poix,  le  5*=  segment,  sauf  une 
étroite  bordure  apicale,  et  la  base  du  C°  d'un  noir  de  poix;  très-dis- 
tincte de  rugatipenyiis  par  sa  tête  et  son  corselet  presque  mats, 
très-finement  alutacés,  les  élytres  et  l'abdomen  à  peine  brillants,  la 
pubescence  flave  bien  plus  tine  et  [ilus  dense,  les  antennes  plus 
courtes,  à  articles  4  à  8,  surtout  le  4%  encore  plus  transverses,  le  1 1'' 
plus  acuminé;  tête  plus  coiuHe  ;  corselet  plus  finement  ponctué; 
élytres  pas  plus  longues  que  le  corselet,  à  ponctuation  râpeuse  à  peine 
plus  écartée  que  chez  rugatipennis,  celle  de  l'abdomen  quatre  fois 
plus  serrée  et  plus  fine  que  chez  cette  dernière  espèce.  —  L.,4  mill. 

C:  Bône,  décembre  (G.Olivier). 

18  bis.  apienlis  *. 

Forme  des  petits  exemplaires  à''ninhigena;  mais  plus  brillante  et 
à  ponctuation  plus  forte  et  bien  moins  serrée;  d'un  noir  de  poix; 
antennes,  moitié  apicale  du  6^  segment  de  l'abdomen,  7"  en  entier 
et  pattes  d'un  testacé  rougeâtre  ;  cuisses  parfois  obscures;  c(Més  du 
corselet  plus  ou  moins  largement  et  élytres ,  sauf  la  suture  ,  plus  ou 
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moins  rougeâtres  ;  base  de  celles-ci,  parfois  aussi  les  côtés,  enfumés; 
les  deux  ou  trois  premiers  segments  visibles  passant  parfois  au  roux 
obscur  ;  antennes  assez  robustes,  atteignant  à  peine  le  milieu  des 
élylres,  à  3*  article  un  peu  plus  court  et  plus  étroit  que  le  2",  4"  et 
5"  carrés,  6°  à  peine  transverse,  7-10  graduellement  un  peu  élargis, 
peu  transverses,  1 1*"  grand  et  robuste,  un  peu  plus  court  que  les  trois 
précédents  réunis;  ponctuation  nette,  fine,  assez  serrée  sur  la  tête, 
plus  serrée,  ruguleuse  au  corselet,  qui  est  fortement  transverse , 
convexe,  élargi  du  sommet  jusqu'au-delà  du  milieu,  puis  rétréci 
jusqu'aux  angles  postérieurs,  qui  sont  obtus;  une  fossette  obsolète 
au-dessus  de  l'écusson  ;  élytres  à  peine  plus  larges  que  le  corselet, 
d'un  quart  plus  longues,  à  ponctuation  moitié  plus  forte,  bien  moins 
serrée,  râpeuse  ;  abdomen  un  peu  rétréci  vers  le  sommet,  à  ponc- 
tuation nette,  assez  dense,  celle  du  6''  segment  moins  sei'rée;  pu- 
bescence  flave  plus  longue ,  moins  serrée  à  l'abdomen  que  sur  le 
corselet.  —  L.,  2  1/4  mill. 

Syrie  :  Jafl'a,  Ranileb  (Abeille  de  Porrin). 

Obs.  M.  Abeille  de  Perrin  a  trouvé  cette  espèce  avec  le  Monomo- 
rinm  subopac.um  Smith  ;  de  La  Brûlerie  l'avait  prise  avec  la  même 
fourmi,  en  compagnie  de  VO.cypoda  erylhrocera  Epp.,  déjà  connue  de 
la  Mer  Caspienne. 

Bien  que  cet  insecte  ne  soit  pas  africain,  nous  en  ajoutons  ici  la  des- 
cription, nécessaire  pour  l'intelligence  des  espèces  voisines. 

19.  si^nifera  *. 

De  fdciés  assez  analogue  à  celui  d'une  petite  Oxyp.  allernans, 
mais  tout  autre  ;  distincte  de  Vapicalis  par  sa  couleur  d'un  brun  de 
poixavec  la  tête  un  peu  plusfoncée,  les  élytres  en  triangle  autour  de 
l'écusson  et  obliquement  en  dehors,  d'un  noir  de  poix,  testacées  sur 
le  reste  de  leur  surface,  de  sorte  qu'elles  rappellent  la  coloration 
d'une  Homalota  triangidura  immature  ;  abdomen  en  grande 
partie  d'un  brun  roux  avec  les  marges  plus  claires,  le  tiers  apical 
du  6"^  segment  et  l'anus  testacés  ainsi  que  les  antennes  et  les  pattes  ; 
articles  2-3  des  antennes  obscurs;  corselet  d'un  roussâtre  sale,  plus 
clair  sur  les  côtés  ;  antennes  robustes,  à  Ap  article  un  peu  transverse, 
5"  plus  large,  carré,  6-10  graduellement  plus  larges,  peu  transverses, 
11"  plus  gros,  conique  vers  le  sommet,  aussi  long  que  les  2  précé- 
dents réunis;  tête  subalutacée,  à  ponctuation  assez  rai'e ,  efiacée  ; 
corselet  très-transverse,  convexe,  assez  mat,  avec  les  côtés  peu  ar- 
rondis et  une  large  fossette  basilaire  prolongée  en  avant  et  s'effaçant 
sur  le  disque  ;  angles  postérieurs  Irès-obtus  ;  ponctuation  peu  serrée, 
râpeuse;  élytres  notablement  plus  larges,  d'un  quart  plus  longues 
que  le  corselet,  à  ponctuation  râpeuse  un  peu  plus  forte  et  un  peu 
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moins  dense;  pubescence  flave  plus  longue  ;  abdomen  subparallèle, 
à  ponctuation  et  pubescence  très-serrées  et  très-fines,  un  peu  moins 
sur  le  6''  segment.  —  L.,  2  1/2  mill. 

T.  Tunis,  mars.  —  Un  seul  exemplaire. 

Obs.  Cet  exemplaire  paraît  un  peu  immature  ;  il  provient  de  la  col- 
lection Javet,  où  je  l'ai  trouré  sans  autre  indication. 

20.  amblo^ena  Fvl. 

A.  Teniet-el-Had,  juin  (Ch,  B  ri  sont)  ;  Médéah,  avril  (Lucas)  — 
C.  llatna  (Bonnaire);  Bône  (Leprieiir). 

21.  rugifera  *. 

Unique  par  sa  petite  taille  et  sa  forme  parallèle  analogues  à  celles 
d'amœna,  avec  une  ponctuation  serrée,  forte  et  ruguleuse  du  cor- 
selet et  des  élytres  comme  chez  rurjuloso,  l'abdomen  étant  paral- 
lèle, plus  densément  et  finement  ponctué  que  chez  celle-ci;  les 
antennes  courtes  et  fines  comme  chez  exoleta,  les  élytres  exacte- 
ment de  la  longueur  du  coi\selet  ;  convexe;  d'un  noir  de  poix,  assez 
mat  à  l'avant-corps,  à  peine  brillant  à  l'abdomen;  côtés  du  corselet 
et  élylres  d'un  brunâtre  sale  ;  4  premiers  articles  des  antennes  et 
pattes  d'un  rougeâtre  sale  ;  celles-là  assez  robustes,  de  la  longueur 
de  la  tête  et  du  corselet,  à  4"  article  subcarré,  5<=  transverse,  6-10 
fortement  transverses,  graduellement  plus  larges,  11''  assez  gros, 
subpyriforme,  plus  long  (jue  les  deux  précédents  réunis;  tète  grosse, 
densément,  fortement  ponctuée,  avec  un  espace  longitudinal  Irès- 
étroit,  imponctué  sur  le  front;  corselet  transverse,  de  la  largeur  de 
la  tête  en  avant,  de  celle  des  élytres  en  arrière,  ayant  sa  plus  grande 
largeur  en  arrière,  au-delà  du  milieu;  angles  postérieurs  obtus; 
une  large  fossette  basilaire  très-obsolète;  élytres  très-parallèles,  en- 
foncées autour  de  Técusson,  formant  ensemble  une  large  échan- 
crure  triangulaire  peu  profonde  au  sommet  de  la  suture  ;  abdomen 
à  ponctuation  uniforme,  celle  du  6'^  segment  seulement  un  peu 
moins  dense  ;  pubescence  d'un  gris  roussâtre,  plus  longue  et  moins 
serrée  que  sur  la  tête  et  le  corselet,  où  elle  est  très-courte  et  fine, 
assez  dense.  —  L.,  1  5/6  mill. 

A.  Teniet-el-Had  (Ch.  Brisout  de  Barncvilie)  ;  Médéah  (Lethierry). 

22.  f u>«cula  Rey.  —  misella  Kr. 

0.  Daya,  octobre  (Bedel);  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  T-nift-H-Had 
(Bfdel);  Medéah  (Lucas).  —  C.  Bône  (G.  Olivier). 


23.  aniiMlarîs  Sahlb. 

A.  Teniet-el-Had,  juin  (Ch.  Brisoul). 

Phloeopora  Er. 

\.  major  Kr. 

C.  LaCalle,  l'hiver  (Lucas). 

2.  corlicalls  Grav. 

A.  Alger  (Mayetj.  —  C.  Bône,  écorces  de  chêne  (Lethierry). 

Ohs.  Le  reptans  indiqué  de  Bône  dans  le  Cat.  Reiche  (p.  31),  se  rap- 
porte à  cette  espèce  ;  celui  de  La  Galle,  au  major. 

Tomoglossa  Kr. 

1,  l«e<a  Epp.,  Berl,  Eut.  Zeils.,  1884,  369, 

M.  Bonis  de  l'Issil  (Quedenfeldt).  —  Cap-Vert. 

Ohf!.  Gette  espèce  m'est  inconnue. 

Daya  Fvl. 

1.  oceipitalls  Fvl. 

0.  Daya,  février,  octobre,  décembre,  rare  (Bedel). 

2.  seriafa  Fvl. 

0.  Daya  (Bedel). 

Aleuonota  Thoms. 

1.  ele^antula  Bris. 

0.  Tlemcen    (Bedel).  —  A.    Teniet-el-llad   (  Bedel  i;    Anmale  (R. 
Oberlhur).  —  T.  Ile  Pantellaria,  septembre  (Gestro). 

2.  inaeella  Er. 

M.  Urika  (Quedenfeldt). 

Ohs.  Citée  d'après  M.  Quedenfeldt. 
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Ilyobates  Kr. 

1.  crasHicornis  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zeits,  1882, 181  ;  1884,  3GG. 

M.  Maroc  (Quedenfeldt).  —  A.  Agha  Supérieur,   février  (Poupil- 
lier).  —  C.  L'ÉdougU  (Leliùerry);  Bône  (G.  Olivier).  —  Sicile;  Syrie. 

Obs.    C'est  l'espèce  indiquée  sous  le  nom  de  furLicornis  dans  noa 
Staphijlinidas  de  l'Afrique  boréale  (p.  69). 


Galodera  Er. 

1.  ivtklops  Grav. 

A.  Alger,  février  (Poupillier). 

2.  long^îiarsi»  Er. 

M.  Urika  (Quedenfeldt).   —    A.    Dou-Saada  (  R.    Ûberlliui 
C.  Philippeville  (Bonaaire);  Tebossa  (Sériziat). 

Ocyusa  Kr. 

1.  nigrala  Fairni. 

0.  Daya,  octobre  (Bedei). 

2.  defecta  Rey. 

C.  Bdlna  (Bonaaire);  L'Edough,  mai  (G.  Olivier). 

3.  pîcla  Rey. 

E.  Ramleh  (Letourneux). 

4.  Salomonis  Saulcy. 
C.  Batna  (Lucas). 


Schistoglossa  Kr 


1.  luteîpes  Er. 

C.  Batna  (Bonnaire). 
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Dilacra  Thoms. 

1.  pruinosa  Kr. 

M.  Bords  du  ïensift  et  de  l'Issil  (Quedenfeldl).  —  A.  Boti-Saada 
(Poupillier).  —  C.  Biskra,  Batna  (Borinaire);  IWne  (G.  Olivier).  — 
T.  Tunis,  l'iiiver  (Doria). 

Obs.  Un  de  mes  exemplaires  a  été  vérifié  par  M.  Ivraatz  sur  le  type 
de  la pruinosa  ;  il  est  seulement  un  peu  plus  foncé  que  celui-ci.  L'espèce 
se  retrouve  en  Syrie  et  même  en  France,  dans  les  Alpes-Maritimes. 

Pronomaea  Er. 
1.  rostrata  Ër. 

C.  Boue  (G.  Olivier). 

Ocalea  Er. 

1.  niurina  Er. 

0.  Daya.  octobre,  décembre  (Bedel)  ;  Oran  (Saint-Pierre).  — 
A,  Teniet-el  Had  (Bedel);  Médéah,  avril;  Alger,  mars  (Lucas);  au 
sud  de  Bou-Saada  (R.  Oberthiirj.  —  C.  Biskra;  Pliilippeville  ;  Bône, 
sous  les  détritus  et  les  bois,  au  bord  delà  mer  (Lethierry).  —  T.  Bi- 
zerte,  mars  (Abdul-Kerim). 

Obs.  La  concolor  du  Cat.  Reiche  (p.  28)  se  rapporte  à  cette  espèce. 

2.  rivularis  Miller. 

C.  L'Edough,  mai  (Bedel). 

Echidnoglossa  Woll. 

1.  ventrieosa  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1881,  293;  1884,  364. 

M.  Tetuan,  sous  les  détritus,  au  printemps  (Quedenfcldt).  —  Es- 
pagne (Cordova,  Algésiras). 

Tachyusa  Er. 
1.  baltwata  Er. 

.1/.  Bords  de  IMssil  (Quedenfeldt).  —  A.  Alger  (Poupillier). 
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2.  ferJalis  Er. 

M.  Tetuan  ;  bords  de  l'Issil  (Quedenfeldt).  —  0.  Géry ville  (Munier). 
—  A.  Alger,  février,  mars  (Lucas);  Bordj  Men-Aïl  (Leprieur).  — 
C.  Batna  (Bonnaire);  Conslantine  (Mayet);  Philippeville  (Lethierry); 
Bône,  décembre  (G.  Olivier).  —  T.  Medjerdah,  septembre  (Gestro); 
Nefta,  mai  (Abdul-Kerim). 


Myrmecopora  Saulcy. 

1.  laesa  Er. 

M.  Arsila,  sur  le  rivage  (Quedenfeklt).  ~  0.  Orau,  au  bord  des 
ruisseaux  du  liltoral,  octobre  (Bedel).  —  A.  Alger  (Poupillier). — 
C.  Bône  (Leprieur);  La  Galle  (Lamey).  —  E.  Kamleh  ;  Mex  (Letour- 
neux). 

2.  uwida  Er. 

C.  Bône,  janvier  (Leprieur). 

3.  snlcata  Kiesw. 

31.  Geuta;  Arsila  (Quedenfeldt).  —  0.  Oran  (Saint-Pierre);  Mosta- 
ganem  (Grandin).  —  A.  Pointe  Pescade, sous  les  pierres  (Poupillier). 
—  C.  Philippeville  (Lethierry);  Bône  (G.  Olivier). 


Gnypeta  Thoms. 


1.  Carbon  aria  Uann.—cœrulea  Saliib. 


M.  Casablanca;  Mogador ;  Maroc  (Quedenfeldt). —  0.  Daya,  octo- 
bre (Bedel).  —  A.  Teniet-el-Had  (Bedel);  Médéah,  sous  les  pierres 
(Lethierry). 


Alianta  Thoms. 

1.  porosa*. 

Faciès  de  BoUtochara ;  d'un  tiers  au  moins  plus  grande  que  VAl. 
iiicana,  bien  plus  robuste,  très-convexe,  d'un  noir  profond  très- 
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hrillaiit  avec  les  palpes,  les  antennes  et  les  pattes  d'un  noir  de  pois, 
les  genoux  et  les  tarses  bruns  ;  unique  par  sa  ponctuation  très-forte, 
plus  serrée  à  la  tête  qu'au  corselrt,  éparse  et  encore  plus  grosse  aux 
élytres  dont  le  sommet  est  presque  lisse,  marqué  seulement  de  quel- 
ques points  râpeux,  l'abdomeu  presque  lissu  au  milieu  avec  des 
points  épars  sur  les  côtés  des  segments,  le2<^  offrant  en  outre  quel- 
ques aspérités  râpeuses,  le  d"  à  j^euie  ponctué  et  alutacé,  marqué  sur 
sa  moitié  apicale  d'aspérités  en  séries  traasverses  ;  pubescence  grise 
pileuse,  assez  rare  et  courte  à  la  tète  et  corselet,  très-rare,  longue 
aux  élytres  et  à  l'abdomen,  plus  longue  et  plus  serrée  sur  la  marge 
ventrale  des  segments;  antennes  atteignant  presque  le  milieu  des 
élytres,  fines,  très-pubescentes,  à  peine  renflées  vers  le  sommet,  2'' et  3'^ 
articles  très-longs,  égaux,  notablement  plus  courts  que  le  l'^'',  4'^  d'un 
tiers  plus  long  que  lai^ge,  5-8  plus  longs  que  larges,  égaux,  U-IO  à 
peine  plus  courts,  11*^  égal  aux  deux  précédents  réunis,  subparallèle, 
obconique  au  sommet  ;  tète  peu  convexe,  égale,  n'offrant  que  des 
traces  d'une  impression  très-obsolète  près  de  la  base  des  antennes  de 
chaque  côté  ;  yeux  saillants;  tempes  très-rélrécies  en  arc  des  yeux 
jusqu'au  cou  ;  corselet  de  la  largeur  de  la  tête,  oblong,  à  peine  cor- 
difornie-lransverse,  très-arrondi  aux  angles  antérieurs,  moins  sur  les 
côtés  qui,  vus  en  dessus,  offrent  de  très-tins  points  râpeux  ;  angles 
postérieurs  très-obtus  ;  une  trace  de  très-large  impression  effacée, 
subgéminée,  au-dessus  de  l'écusson  ;  écusson  grand,  pointillé-sub- 
râpeux  ;  élytres  moitié  plus  larges  que  le  corselet,  carrées,  avec  une 
large  impression  allongée,  peu  profonde,  derrière  l'épaule  ;  abdomen 
très-épais,  largement  rebordé,  subparallèle;  d*  2=  segment  offrant  au 
milieu  un  petit  espace  lisse  plus  saillant,  bordé  de  quelques  granu- 
lations ;  Q^  avec  un  espace  analogue  plus  large,  plus  ou  moins  sail- 
lant, à  granulations  plus  fortes  ;  7''  à  peine  sinué  au  sommet,  forte- 
ment granuleux  en  dessus.  —  L.,  22/3-3  mill. 

A.  Alger;  El  Biar,  au  bord  des  fossés,  mars,  octobre  (l'oupillier). 

—  Espagne  (Grenade,  Carthagène). 

Obs.  Je  possède  cinq  exemplaires  de  cette  remarquable  espèce. 
Parfois  le  corselet  offre  un  léger  reflet  bleuâtre  ;  en  outre,  chez  les  in- 
dividus moins  matures  de  coloration,  la  base  des  antennes,  les  élytres 
et  les  pattes  passent  au  brun  plus  ou  moins  clair. 

2.  plumbea  Wat. 

31.  Ceuta;  Casablanca,  sur  le  rivage, souvent  au  vol  (Quedenfeldl). 

—  E.  Ramleh  (Letourneux). 
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Notothecta  Thoms. 

1.  lœvieollis  Rey. 

îf.  Tanger,  sous  les  pierres,  avec  les  fourmis  (Quedenfeldt).  — 
0.  Tlemcen;  Daya,  avec  Aito  harbara,  février,  octobre,  décembre 
(Bedel).  —  A.  Médéah,  avril  (Lucas).  —  C.  Biskra  (Lamey).  — 
T.  Gafsa  (Abdul-Kerim). 

2.  inaata  Fvl. 

A.  Aumale  (R.  Oberlhur).  •—  C.  Batna  (Putonj;  Bône  (Leprieur). 
—  T.  Tunis,  avril  (Doria). 


Dinusa  Saulcy. 


1.  hipponensis 


Distincte  dans  le  genre  par  son  corselet  très-court,  visiblement 
plus  étroit  que  les  élytres,  atténué  de  la  base  au  sommet  avec  des 
angles  postérieurs  saillants  en  arrière  et  un  peu  aigus,  sa  petite 
taille  et  son  avant-corps  assez  mat,  subalutacé  au  moins  au  corselet, 
celui-ci  étant  couvert  d'une  ponctuation  serrée,  un  peu  râpeuse, 
celle  de  la  tète  plus  tine,  un  peu  moins  dense,  celle  des  élytres  plus 
râpeuse,  serrée;  tête  d'un  roux  obscur;  corselet  d'un  rougeâtre 
obscur,  ainsi  que  les  antennes .  ses  côlés  plus  clairs  ;  buse  des  an- 
tennes, élytres  et  pattes  testacées  ;  abdomen  noir,  ses  marges  et  le 
7<*  segment  d'un  testacé  rougeâtre;  antennes  plus  tines  que  chez 
jehusœa,  surtout  de  la  base  au  6^  article;  corselet  en  arrière  ré- 
tréci seulement  près  des  angles  postérieurs  avec  la  base  fortement 
bisiuuée  comme  chez  les  Homœusa  et  Myllœna,  angles  anté- 
rieurs marqués,  mais  arrondis  à  leur  sommet  ;  élytres  de  la  longueur 
du  corselet  et  couvertes  comme  lui  d'une  pubescence  flave  très-fine 
et  dense  ;  abdomen  à  ponctuation  forte  et  râpeuse,  bien  moins  serrée 
et  moins  fine  que  chez  jebHsœa,  celle  du  6«  segment  ti'ès-rare  ;  pu- 
bescence rareetassez  longue.  —  L.,  2  1/2  mill. 

C.  Bùne,  mars  (Leprieur).  —  Un  seul  exemplaire. 

Obs.  l.  L'unique  hidividu  que  j'ai  sous  les  yeux  est  immature  et  sans 
doute,  chez  les  exemplaires  complètement  colorés,  la  tête  et  le  disque 
du  corselet  sont  plus  ou  moins  foncés  en  même  temps  que  les  élytres 
plus  ou  moins  rougeâtres. 

Obs.  '2.  Une  espèce  inédite,  de  Valesiine  (angulicollis  Fvl.J,  présente, 
comme  l'hipponensis,  un  corselet  trapézoïdal  avec  des  angles  postc- 
Bavue  d'Entomologie.  — fi\ars  iSBn.  7 
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rieui-s  saillants;  mais  elle  est  bien  distincte  par  son  avant-corps  très- 
brillant,  à  ponctuation  éparse.  —  Toutes  les  autres  espèces  décrites 
ou  inédites  de  Dinusa,  au  nombre  de  six,  ont  une  forme  de  corselet 
absolument  différente. 


Myrmedonia  Er. 

1.  eollaris  Payk. 

C.  L'Edough  (G.  Olivier);  Bône  (Leprieur). 

2.  spinigera  Er. 

Egypte  (Krichson). 

3.  «peciosa  Er. 

Egypte  (lirichsoa);  Nubie  (Melly). 

4.  Klilersi  Epp.,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1884,  365. 
M.  Maroc,  près  de  la  ville  (Qaedenfeldt). 
Obs.  Cette  espèce  m'est  Inconnue. 

5.  physogastra  Fairm.  —  hippocrepîs  Saulcy. 
O.  Oran  (Leder). 

6.  niainillata  Fvl. 

C.  Batna  (Lethierry);  Bône  (G.  Olivier). 

7.  tuberiventris  Fairm. 

C.  Pliilippeville,  iaoad.itions  de  l'Oued  Safsaf,  février  (Letliierry). 

8.  (rlangulaiu  Ferez  Arcas.  -  rigida  d*  Fairm, 
0.  Oran  (Saint-Pierre). 

9.  hamulafa  Fvl. 

A.  Médéah,  avril  (Poupillier). 

10.  rigida  Er. 

0.  Géryvillf,   mars  (Munier).  —A.    Medéah ,    avril    (Poupillier); 


—  87  ~ 

Alger  (Revelière).  —  C.  Batna  ;   l'hilqtpeville,  iiiondatious  de  l'Oued 
Safsaf  (Lethierry);  Bône  (Leprieur);  Tebessa  (coll.  Javel). 

11.  laeviuseula  Fvl. 

0.  Tlemcen    (  Lemoine  ).  —  A.  Alger,  février   (  Foupillier  ). — 
C,  Pliilippeville  (Lethierry). 

12.  barbara  Fairia. 

A.  Environs  d'Alger,  bords  de  THarrach,  l'été   (Lallemant).  — 
C.  Pliilippeville;  Bône  (Lethierry). 


Dinarda  Lac. 

1.  nigrlta  Rosh. 

M.  Tanger;  Mazagan,  avec  les  fourmis  (Quedenfeldt). 

Astilbus  Dillw. 

1.  luemnonius  Maerk.  —  tristis  Lucas. 
Toute  l'Algérie  et  la  Tunisie. 


Apteranillus  Fairm. 

1.  Dohrni  Fairm.  —  convexifrons  *  Quedf.,  Berl.  Ent.  Zeits.,  1884, 
352. 

M.  Tanger  (Olcese,  Quedenfeldl). 

Obs.  Cité  à  tort  de  Batna  dans  nos  Staphylinides  de  l'Afrique  boréale 

(p.  75). 

2.  convexifrons  Fairm.,  Rev.  Mag.  ZooL,  1873,  335.  —  Quedf.,  l.  c, 
379. 

A.  Teniet-el-Had,  sous  une  pierre  d'une  pente  argileuse,  juin 
(Ch.  Brisout);  plateau  entre  Médéah  et  Mouzaïa,  sous  une  pierre 
humide  (Lethierry);  Dely-Ibrahim,  près  Alger  (Raffray). 

3.  Rafl'rayl  Fairm. 

A.  Roghar,  sous  une  pierre  très-fnfoncée  (Raffray). 


—  88 


Oxysoma  Schaum. 

1.  Oberthuri  Fvl. 

A.  Rou-Saada,  dans  les  fourmilières  de  Myrmecocyshis  (R.  Ober 
Ihur). 

2.  Sehaumi  Kr. 

0.  Dayn,  sous  les  pierres,  avec  les  Myrmecocystus,  octobre 
(Hedel).  —  A.  Alger  (Poupillier);  Bou-Saada  avec  VOherthuri  (R. 
Oberlbur).  —  C  Biskra,  mars  (LeUiicrry);  Los  Lacs,  entre  Batua  et 
Constantine;  Pic  des  Cèdres  près  Batna  (Bonnaire);  Bône  (G.  Oli- 
vier). —  Jllgypte  (Schaum). 

Obs.  Les  élytres  sont  souvent  ferrugineuses  en  entier. 

3.  Bedeir. 

Taille  et  faciès  d'une  grande  Aleochara  InpuacLata;  distincte 
à  première  vue  de  VOherthuri  par  sa  couleur,  sa  forme  bien  moins 
large  et  moins  acuminée,  la  strticture  tout  autre  de  l'abdomen  ;  plus 
voisine  de  Schaumi,  dont  elle  a  les  couleurs,  mais  bien  diilerente 
par  sa  taille  presque  double,  le  dernier  article  des  palpes  maxillaires 
plus  long  et  plus  grêle,  les  antennes  plus  courtes,  bien  plus  épaisses, 
surtout  vers  la  base,  à  4c  article  d'un  tiers  plus  court  que  le  3",  la 
tcMo  et  le  corselet  alutacés,  nettement  et  densément  ponctués,  bien 
moins  brillants,  à  pubescence  bien  plus  visible  et  serrée;  corselet 
d'une  autre  forme,  bien  plus  court,  les  côtés  moins  largement  rou- 
geâtres,  ayant  leur  plus  grande  largeur  aux  2/3  postérieurs,  de  là 
très-atlénués  en  avant  et  rétrécis  en  arrière  jusqu'aux  angles  posté- 
rieurs où  ils  forment  un  angle  très-prononcé  avec  les  élytres  (tandis 
que  chez  le  Schaumi  les  côtés  forment  un  arc  presque  régulier  avec 
les  élytres);  celles-ci  encore  plus  courtes,  plus  nettement  ponctuées 
et  pubcscentiîs  ;  abdomen  bien  moins  court  et  moins  acuminé,  à  pu- 
bescence rousse  bien  plus  serrée  et  plus  visible  et  à  ponctuation  tout 
autre,  très-serrée  et  fine  sur  les  segments  2  à  5,  à  peine  plus  rare 
sur  les  &  et  7«  ;  cf  7«  segment  en  dessus  très-largement  échancré  en 
demi-cercle,  léchancrure  limitée  en  dehors  par  une  dent  épineuse, 
en  dessous  largement  tronqué  avec  un  léger  sinus  médian  ;  $  échan- 
crure  du  7^  segment  simple.  —  L.,  4-5  raill. 

A.  Teniet-el-Had,  dans  les  fourmilières  de  Myrmecoey.<;tus. — 
C.  L'Edough,  juin,  en  nombre  (Bedel). 
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Oba.  Cette  belle  espèce  a  le  faciès  d'une  Aleochara,  i&nûis  que  le 
Schaumi  et  surtout  VOberthuri  rappellent  les  Hypocyptus.  Je  suis 
heureux  de  la  dédier  à  mon  ami  et  toujours  dévoué  collaborateur, 
M.  Louis  Bedel,  qui  connaît  le  mieux  la  faune  de  l'Algérie,  et  l'a  enri- 
chie de  si  nombreuses  et  si  importantes  découvertes. 


Sipalia  Rey. 

1.  fatuida  Er.  —  pallipesLncas  (Homalota). 

C.  L'Edough,  mai  (Bedel);  lac  El  Hout  (Lucas). 

2.  Bayrmidon  Fairm. 

C.  Sommet  de  l'Edough,  sous  les  détritus  (Lethierry). 

3.  eurtipennis  Aube.  —  simplex  Baudi. 

lif.  Tetuan;  Tanger,  sous  les  feuilles  (Quedenfeldt). 

4.  Iaeva(a  Rey. 

M.  Djebel-Hadid,  sous  les  feuilles  (Quedenfeldt). 

Obs.  Cette  espèce  et  la  précédente  sont  citées  d'après  M.  Queden- 
feldt. 

5.  plicatella  FvL  —  Heydeni  Epp. 

M.  Tanger;  Tetuan;  Djebel-Hadid  (Quedenfeldt).  —  0.  Tlemcen; 
Magenta,  décembre  ;  Daya,  février  (Bedel).  —  A.  Alfrer  (Poupillirr); 
Medéah  (Lucas).  —  C.  Halaa  (Lethierry;;  Philippeville  (Bonnaire); 
Ijône  (G.  Olivier). 

Obs.  C'est  VHomalota  circellaris  du  Cat.  Reiche  (p.  31). 

6.  dayen«îs  Fvl. 

0.  Daya,  sous  les  pierres,  à  la  fonte  dos  neiges  (Bedel).  —  A.  Te- 
iiiet-el-Had,  juin  (Ch.  Brisout). 


Diglossa  HaUd. 

1.  snbmarina  Fairm.  —  sinimficollis,  crassa  Rey. 
C.  Philippeville  (Ronnaire). 
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Phytosus  Cuit. 

1.  Hpinifcr  Curt. 

M.  Casablanca,  février  (QuedeiitVldl).  —  A.  Alger,  sur  le  bord  de 
la  mer  (Poupilliur). 

2.  baUicuB  Kr. 

C.  Bône  (Mayet). 

3-  ni^riven<ris  Chevr. 

M.  Tanger  (Olctse);  Casablanca  (Quedenfeldt). 

Aleochara  Grav. 


i.   rudellH'. 

Taille  de  spissiconiis  :  voisine  àe.  cliver  s  icornis  pour  la  forme 
cl  la  ponctuation,  mais  à  antennes  tout  autres;  d'un  rougeâtre  très- 
brillant  avec  la  lèle,  le  disque  du  corselet,  les  2/3  basilaires  des 
segments  2-3  et  la  base  du  6«  d'un  brun  de  poix  :  antennes  très-fines 
<\  la  base,  fortement  et  graduellement  renilées  à  partir  du  5^  article  ; 
o^d'un  tiers  plus  court  et  plus  étroit  que  le  2",  4''  petit,  transverse; 
5-10  de  plus  en  plus  larges  et  très-fortement  transverses  ;  11*  très- 
court,  obconiiiue;  tête  sans  ponctuation  visible,  à  poils  rares;  cor- 
selet moitié  plus  large  que  la  tête,  très-transversal,  offrant  sa  plus 
grande  largeur  au-delà  du  milieu,  puis  rétréci  vers  la  base  avec  les 
angles  poslériiMU-s  très-oblus  ;  ponctuation  éparse,  râpeuse,  comme 
en  séries  transverses  et  sinuées  ;  pubescence  jaune,  rare;  élytres  visi- 
blement plus  courtes  que  le  corselet,  de  même  largeur  à  la  base,  plus 
larges  au  sommet,  à  points  râpeux  très  forts,  écartés,  en  séries  obli- 
ques, portant  chacun  un  poil  jaune  fin  et  long;  abdomen  atténué,  à 
pubescence  rare,  encore  plus  longue,  à  ponctuation  forte,  râpeuse  et 
rare  vers  le  sommet  des  segments,  plus  serrée,  aciculée  à  leur  base  ; 
7"  segment  largement  échancré-sinué  au  sommet  en  dessus.  — 
L.,2  l/3mill. 

M.  Tanger  (Olcese).  —  Un  seul  exemplaire. 

2.  Olivier!  Fvl. 

C.  Rône  (G.  Olivier).  —  Espagne. 
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8.  ianiellata'. 

Taille,  faciès  et  coloration  des  lateralis  de  moyenne  grandeur, 
mais  unique  par  la  forme  de  ses  antennes  dont  les  articles  5  à  li 
forment  une  massue  brusque,  très-large  et  un  peu  amincie  depuis  le 
5''  article  jusqu'au  11'',  qui  est  conique,  d'un  noir  de  poix  et  presque 
égal  aux  trois  précédents  réunis  ;  les  trois  premiers  articles  et  les 
palpes  roussàtres;  2''  et  S''  articles  de  celles-ci  minces,  3^  un  peu  plus 
court  que  le  2«,  4^  extrêmement  court,  en  Une  lamelle,  moitié  plus 
lar^e  que  long  ;  tète  et  corselet  à  ponctuation  et  pubescence  moitié 
moins  densps  que  ciiez  lateralis  ;  cov%^\e\  plus  jietit,  pins  atténué 
en  avant  ;  élylres  rouges,  à  ponntuation  plus  forte,  presque  moitié 
moins  serrée  et  à  pubescence  rare;  abdomen  à  ponctuation  notable- 
ment plus  serrée  aux  segments  2-5,  celle  du  G**  comme  cbez  laie- 
ralis  ;  sommet  rougeâlre;  pattes  d'un  roiigeâtre  clair;  o",  6"  seg- 
ment pourvu  d'une  forte  et  longue  carène  médiane.  —  L.,  3  1/3 
mill. 

0.  Géryville,  —  Un  seul  cf. 

Obs.  J'ai  trouvé  cet  insecte  dans  la  collection  Javet,  sans  autre  indi- 
cation. 

4.  spîssîoornîi»  Er.  —  melanocephala  Mots.  —  lencopyga,  filum 
Kr.  —  lœta  Rey. 

M.  Tanger  (Quedenfeldt). 

Obs.  Je  n'ai  pas  vérifié  cette  espèce. 

5.  elavîcornls  Redt.  —  Grenieri  Fairm.  —  soUda  Hoclih. 

M.  Casablanca,  an  bord  des  dunes  (Quedenfeldt).  —  A.  Alger 
(Poupillier).  —  C.  Biskra,  février,  mars  (Lethierry);  Batna  (Bon- 
naire);  Bône  (G.  Olivier).  —  T.  Tozer,  avril  (Abdul-Kerim). 

6.  erassicornis  Lac.  —  lateralis  Heer.  —  rufipennis  Er. 

M.  Tetuan  ;  bords  de  l'Issil  près  Maroc  ;  Urika  (Quedenfeldt).  — 
0.  Oran  (Saint-Pierre).  —  A.  Teniet-el-Had  (Bedel);  plaine  de  la 
Metidja,  l'hiver  (Poupillier).  —  C  Philippeville  (U.  Obertliur);  Bône 
(G.  Olivier);  Tebessa,  mai  (Sédillot). 

7.  bipiinelata  01. 

Toute  la  Barbarie. 
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8.  erassa  Buudi. 

M.  Tanger  (Olcese);  Casablfincp,  mai,  juin;  Maroc  (Qaedenfeldt). 
—  A.  Alger,  sous  les  pierres  des  coteaux,  près  des  fumiers,  juin, 
jiillet  (Poupillier).  —  G.  Bône,  août  (G.  Olivier).  —  T.  Sousse  (Sé- 
<lillot).  —E.  Rosette  (Letourneux). 

g.  morion  Grav- 

.1/.  Casablanca,  mai,  juin;  Maroc  (Quedenfeldl).  —  C.  Biskra  (Le- 
tliierry);  Bône  (G.  Olivier). 

10.  pubernla  Klug.  —  varja  Er.  -  decorata  Aube.  —  sanguinolenla 
Mots  {Oxyp.]. 

M.  Tanger  (Olcese);  Ceuta.  novembre;  Arsila,  janvier;  bords  de 
rissil  (Quedenfeldt), — A.  Alger  (Bedel);  Bab-el-Oued;  Mustapha, 
sous  les  excréments  et  les  détritus  (Cosso).  —  C.  Bône,  décembre 
(G.  Olivier).  —  T.  Tunis,  avril  (Dori.i).  —  E.  Alexandrie,  sous  les 
fucus  (de  Motschulsky);  Le  Caire;  Ramleh  ;  .Mariout  (Letourneux). 

11.  erassIuBcula  Sahlb.  —  scutellaris  Lucas. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

12.  Milleri  Kr. 

C.  Bône,  août,  novembre  (Gamlolphe). 

13.  iristis  Grav. 

Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

14.  tennieornis  Kr. 

C.  Bône  (G.  Olivier). 

15.  sareptana*. 

Voiï.ine  de  lenuicorni s,  mais  distincte  à  première  vue  par  sa 
ponctuation  plus  dense  et  sa  coloration  ;  d'un  noir  de  poix,  moins 
hrillmt  à  l'avant-corps  sous  une  pubescence  jaune  bien  plus  serrée; 
italpes,  l'"'  article  des  antennes,  élytres  en  entier,  tiers  apical  au 
moins  des  6«  et  7«  segments  et  pattes  d'un  testacé  orangé  ;  côtés  du 
corselft  phis  ou  moins  largement,  marges  des  segments  et  articles 
2-4  di's  antennes  roussâtres  ;  parfois  la  moitié  apicale  du  6^  segment 
et  le  7^  en  entier  orangés  ;  antennes  un  peu  plus  longues  que  chez 
fenuicornis,  surtout  les  2°  et  3«  articles;   corselet  plus  rugueuse- 
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ment  et  densément  pondue;  élylres  vui  peu  plus  courtes,  à  ponclua- 
tion  moins  râpeuee,  celle  de  l'abdomen  moitié  plus  serrée,  moins 
forte,  pins  longuement  aciculée. —  L.,3  1/2-5  mill. 

E.  Luxor  (Schauui).  —  Russie  méridionale  (Sarepta). 

Obs.  Le  seul  exemplaire  que  je  possède  d'Egypte  a  le  sommet  de 
l'abdomen  entièrement  orangé.  L'espèce  paraît  plus  répandue  dans  les 
environs  de  Sarepta,  d'où  je  l'ai  reçue  en  nombre  de  M.  Becker. 

16.  euiiieuloruiii  Kr. 

M.  Casablanca,  mai,  juin;  Dueran  ;  Maroc;  Urika  (Quedenfeldt). 

—  0.  Oran  (Saint-Pierre);  Daya,  janvier  (Bedel);  Géryville  (Munier), 

—  A.Bou-Saada  (E.  Olivier).  —  C.  Biskra  (Poupillier);  Tebessa 
(Sériziat). 

17.  eephalica*. 

Faciès  à'hœmoptera  et  surtout  de  Microglossa  ruhripenniSt 
mais  du  groupe  de  cuniculoruni  ;  très- distincte  de  celle-ci  par 
ravaut-corps  plus  large,  l'aspect  moins  brillant,  la  pubescence  plus 
serrée,  surtout  aux  élytres,  les  palpes  et  les  pattes  rougetitres,  les 
trois  premiers  articles  des  antennes  et  les  élytres  rouges,  le  reste  des 
antennes  brun,  leurs  articles  5-10  plus  transverses,  la  têle  d'un  tiers 
plus  grosse,  courte,  plus  densément  ponctuée,  les  yeux  très-saillants  en 
avant,  le  corselet  moins  convexe,  bien  plus  large  en  avant,  cependant 
d'un  tiers  seulement  plus  large  que  la  tête,  bien  plus  fortement  et 
densément  ponctué,  nettement  bisinué  à  la  base  avec  les  angles  pos- 
térieurs bien  plus  marqués,  la  marge  basilaire  bien  plus  large  et  une 
large  impression  au-dessus  de  l'écusson,  les  élytres  plus  courtes,  un 
peu  plus  densément  et  finement  ponctuées,  enfumées  sur  la  base, 
autour  de  l'écusson  et  obliquement  derrière  l'épaule  jusqu'au  milieu 
externe  de  la  marge,  l'abdomen  plus  large,  à  ponctuation  plus  serrée 
en  avant  et  surtout  aux  segments  5  et  6  ;  marge  apicale  des  6«  et  7^ 
brune,  ce  dernier  largement  arrondi-saillant,  très-densément  et  très- 
brièvement  cilié  au  soiiimet  en  dessus  ;  tarses  postérieurs  de  la  lon- 
gueur des  tibias.  —  L.,  3  2/3  mill. 

A.  Bou-Saada  (l'oupillier;.    -  Un  seul  exemplaire. 

Obs.  Par  ses  tarses,  surtout  les  postérieurs,  très-minces  et  très- 
longs,  cette  espèce  se  place  dans  le  groupe  de  spadicea  et  cuniculo- 
rum,  dont  elle  se  distingue  à  première  vue  par  sa  couleur,  sa  grosse 
tête,  ses  yeux  saillants,  sa  ponctuation  serrée,  etc. 
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18.  laevi^ata  Gyll.  —  binignata  Er. 
0.   Daya  (Bedel). 

19.  corniiti»  *. 

Voisine  de  lœvigata,  mais  d'un  noir  profond  encore  plus  brillant  ; 
pattes  brimes;  genoux  et  tarses  rougeâtres  ;  antennes  plus  courtes, 
bien  plus  épaisses,  à  4«  article  remarquable,  très-transverse,  moitié 
plus  court  que  le  5»,  les  5-10  graduellement  à  peine  élargis,  trans- 
verses, 11^  oblong,  plus  long  que  les  deux  précédents  réunis;  cor- 
selet un  peu  plus  court,  plus  arrondi  aux  angles  postérieurs;  les 
quatre  points  en  carré  sur  le  disque  plus  gros,  Irès-uiarqués  ;  élytres 
noires,  à  ponctuation  plus  fine,  moins  râpeuse,  celle  de  l'abdomen 
tout  autre,  presque  nulle  sur  la  moitié  basilaire  des  segments,  rare 
et  peu  profonde  sur  leur  moitié  apicale.  —  L.,  3  2/3  mill. 

0.  Daya  (Bedel),  —  Corse  (Omessa). 

20.  lannginosa  Grav. 

C.  L'Edough,  mai  (Bedel);  Bône  (G.  Olivier). 

21,  inoesta  Grav. 

0.  Gèryville  (Munier).  —  A.  Teniet-el-Had  (Bedel).  —  C,  Hône 
(G.  Olivier). 

22,  sciuiriibra  Graells.  —  bicolor  Perris. 
C.  Philippeville  (Laraey), 

23,  nitida  Grav, 

Tout  le  nord  de  TAfrique. 

2i.  verna  Say.  —  hinotata  Kr. 
M.  Casablanca  (Quedenfeldt). 
Ohs.  Je  n'ai  pas  vu  cette  espèce. 

25.  ^risea  Kr.  —  obecurella  Lucas. 

M.  Casablanca  (Quedenfeldt).  —  A,  Alger  ((.allemant).  —  C.  Bône 
(G.  Olivier);  La  Calle  (Lucas).  —  T.  Sousse,  mai  (Sédillol). 
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26.  algarnm  Fvl. 

M.  Casablanca  (Quedenfeldt). 

Microglossa  Kr. 

1  rubripennis  Fvl. 

C.  Biskra  (Poupillier).  —  T.  Tozer,  avril  (Abdul-Kerim). 

Obs.  Indiquée  par  erreur  de  Sarepta  dans  mes  Staphylinides  de 
l'Afrique  boréale  (p.  80). 

2.  8ii<uralis  Mann.  — prœtextaEr. 

0.  Tlemcen  (Bedel).  —  C.  Batna  (Bonnaire). 

Bolitochara   Mann. 

1.  lucida  Gray. 

C.  L'Kdougb,  dans  les  fongosilés  des  bois  aballus,  mai  (Bedel). 

Obs.  Les  exemplaires  de  celte  localité  ont  le  corselet  rougeàtre,  les 
élytres  en  majeure  partie  d'un  noir  de  poix,  les  cuisses  el  les  jambes 
un  peu  enfumées  ;  mais  tous  les  autres  caractères,  notamment  ceux 
du  cT,  sont  identiques  à  ceux  de  lucida. 

2.  liuiMPrali»  Lucas.  —  festiva  Saulcy  [Mijrmedonia) . 

C.  Philippe  ville,  sous  les  pierres  humides  près  de  l'Oued  Safsaf, 
avril  (Lucas);  L'Edoiigh,  dans  les  champignons  ;  Ben-Afsoun,  près 
Bône,  au  bord  de  la  mer,  dans  les  vieux  crottins  de  cheval,  mars 
(G.  Olivier). 

06s.  Cette  espèce  se  place  auprès  de  la  varia  Er. 

Falagria  Steph. 

1.  naevula  Er.  — formoHi  Rosh.  —  elegans  Baudi. 
Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

2.  thoraeiea  Curt. 

0.  fiuertoufa  (Lemoine). 
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3.  hulca<a  Grav. 
Toute  la  Barbarie. 

4.  obseura  Grav. 

Tout  le  nord  de  l'Afrique. 

Autaliâ  Steph. 
1.  inipresaa  01. 

C.  L'Edough,  mai  (Bedel);  Bône  (G.  Olivier). 


SUPPL  KnviEîisr'r 


NOUVELLES     ESPEC] 


1.  Bomalinm  rui'uluns  Er. 

T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

3.  Lesteva  sicn?a  Er. 

C.  L'Kdough,  mai  (Bedel). 

Ohs.  Erichson  n'a  connu  que  des  exemplaires  immatures  de  colora- 
tion, comme  j'en  possède  de  Sicile;  le  seul  individu  pris  par  M.  Bedel 
est  d'un  noir  de  poix  avec  les  antennes  rousses,  leur  base  et  les  pattes 
d'un  rouge  clair.  L'espèce  diffère  notamment  de  la  p«»cta«a  par  son 
corselet  bien  plus  court,  et  de  VHeeri  par  la  ponctuation  beaucoup 
plus  forte  et  plus  écartée  de  l'avant-corps. 

8  bis.  Trogophloeus  antkracinus  Rey. 
2\  Tunis,  l'hiver  (Ooria). 

4  bis.  Platystethiis  capi^o  Heer. 
C.  L'Edough,  mai  (Bedel). 

Ohs.  Le  seul  exemplaire  de  cette  localité  est  encore  plus  densément 
ponctué  à  l'avant-corps  que  les  types  d'Europe  ;  les  cuisses  sont  noirâ- 
tres, comme  cliez  la  plupart  des  exemplaires  corses. 

30.  SteniiN  fu8cieoi*nÎ8  Er. 

C.  L'Edougii,  mai  (Bedel). 
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2°.      NOUVELLES     LOCALITÉS. 

♦ 

Micropeplus  fulvus  Er.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
Pseudopsis  sulcata  Newm.  —  C.  Tebessa,  mai  (Sédillol). 
Megarthrics  a/finis  Mill.  —  A.  Agha-Supérieur  (Cosso).-—  T.  Tu- 
nis, l'hiver  (Ooria). 
Homaîiicm  vile  lïlr.  —  A.  Teniet-el-Had  (Bedel). 
»         cœsicm  Grav.  —  C.  L'Edough,  mai  (Bedel). 

Allardi  Fairm.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
-)        rivulare  Payk.  —  C.  L'Edough,  mai  (Bedel). 
Thinobius  linearis  Kr.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
Ancyrophorus  angustatus  Er.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
Trogophlœus   corticinus  Grav.  —  A.  Teniet-el-Had   (Bedel).  — 
T.  Tunis,  l'hiver  (Doria);  Tameghza  ;   Gafsa  (Sé- 
dillot). 
y  pusillus  Grav.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

')  gracilis  Manr».  —  A.    Teniet-el-Had    (Bedel).  — 

T.  Tunis,  riiiver  (Doria). 
O.rytelus  plagiatus  Rosh.  —  T.  Gafsa  (Sédillol). 
intricatus  Er.  —        (id.),  (iJ.). 

»         tetracarinatus    Block.    —    C.    Tebessa    (Sédillol).    — 
T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
Platystethus  spinosusEv.  —  A.  Teniet-el-Had  (Bedel);  Agha-Su- 
périeur, mars  (Goiso). 
Bledius  bos  Fvl.  —  T.  Gazom,  avril  (Doria). 

»       taurus  Germ.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
)>       unicornis  Germ.  —  C.  Aïn-Baniou  (Simon). 
«       corniger  Rosh.  —  T.  Gafsa;  Midès,  mai,  juin  (Sédillot). 
»       verres  Er.  —  T.  Kasserin,  juin  (Sédillot). 
»       fossor  Reer.  —        (id.),  (id.). 

Stenns  Guynemeri  D\iv.  —  C.  L'Edough,  mai  (Bedel). 
'>       mendicus  Er.  —  T.  Ile  Galita,  août  (Doria). 
i       intricatus  Ev.  —  T  Qauirnarl,  juin  (Doria). 
»      pusillus  Steph.  —  C.  L-'Edough,  mai  (Bedel). 
>'      melanopus  Marsh.  —  0.  Misserghin  (Bedelj.  —  1\   Tunis, 

avril  (Doria). 
»       capitatus  Epp.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
»       nigritulus  GyW.—  T.  0\x?A  Zargua  ;  Gafsa  ;   La   Kessera, 

mai,  juin  (Sédillot). 
»       cerosus  Er.  —  A.  Teniet-el-Had,  mai  (Bedel);  Agha  Supé- 
rieur, février  (Cosso). 
»       ossiujii  Steph.  —  C.  L'Edough,  mai  (Redd). 
n      scaber  Fvl.  —  (id.),  (id.). 
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Œdichincs pœderluun  Ev.  —  C.  L'Edougli.  mai  (Bedel). 
Sunius  tristis  Kr.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

»       uniformis  Duv.  —  A.  Teniet-el-Hadr  (Bedel). 

»      filum    Aube, —  A.   Teniet-el-Had    (Bedc;!).  —   T.    Tunis, 

l'hiver  (Doria);  La  Kessera,  juin  (Sédillot). 
»       Umaculatus  Er.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
»       melanurus  Kiist.  —  T.  Sbaitla,  juin  (Sédillot). 
Nazeris  pulcher  Aube.  —  A.  El  Biar,  mars  (Cosso).  —  C.  Forêt 
de  l'Edough,  sous  les  feuilles  mortes  des  chênes,  mai, 
très-commun  (Bedel). 
Scopœus  dldymus  Er.  —  A.  Bab-el-Oued,  mars  (Cosso). 
Medon  apicalis   Kr.  —  A.  Agha-Supérieur  (Cosso).  —  T.  Tunis, 
l'hiver  (Doria). 
»       obsoletus  Nordm.  — A.  El  Biar,  au  bord  des  fossés,  mars 

(Cosso). —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
»       despectus  Fairm.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
»      seminiger  Fairm.  —        (iJ-)?  (id.)- 

Dolicaon  densiventris  Fvl.  —  A.  El  Biar,  sous  les  détritus,  l'hiver 
(Cosso). 
»      gracilis  Grav.  —  A.   El  Biar,  sous  les    détritus,    février 
(Cosso).  —  r.  Tunis  (Doria). 
Lathrobium  labile  Er.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
Scimbalium  testaceura  Er.  —      (id.),  (id.). 

Achenium  striatum  Latr.  —        (id.),  (id.). 

»        tenellum  Er.  —  (id.),  (id.). 

Leptolinus  nothus  Er.  —  (id.),  (id.). 

Xantholinus  rufipes  Luc.  —  A.  OuedKerma,  mars  (Cosso). 
Cafius  sericeus  Holrae.  —  œgi/ptiacus  Mots.  —  E.  Alexandrie 

(de  Motschulsky). 
Actobius  orbus  Kiesw.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
Philonthiis  fenestratus  Fvl.  —  T.  Qammart,  juin  (Doria). 

»        slragulatus  Er.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
Quedius  declivus  Fvl.  —  (id.),  (id.). 

»        riifipes  Grav.  —  A.  El  Biar,   au  bord  des  fossés,    mars 
(Cosso). 
Heterothops  dissimilis  Grav.  —  A.  Bab-el-Oued,  sous  les  détritus, 

mars  (Cosso). 
Bolitobius  pygmœus  F.  —  0.   Daya   ( Bedel j.  —  A.  El  Biar,  mars 

(Cosso). 
Mycetoporus  Reichei  Pand.  —A.  El  Biar,  bords  des  fossés,  mars 

(Cosso).  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
Habrocerus  capillaricornis  Grav.  —  A.  El  Biar,  février  ;   Bab-el 
Oued,  sous  les  pierres,  mars  (Cosso).  —  T.  Tunis,  l'hiver 
(Doria). 


—  99  - 

Tachypurus  solutus  Er.  —  A.  El  Biar,  au  boi'd  des  fossés,  mars 
(Cosso). 
»  pusillus  Grav.  — ■  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 

Hypocyptus  unicolor  Rosli.  —  (id.)>  (id.)- 

Oligota  inflata  Maria.  —  (id.),  (id.). 

Ohs.  Les  exemplaires  de  Tunis  ont  fréquemment  comme 
ceux  de  Biskra,  le  corselet  et  les  élytres  testacés,  mais 
ne  diffèrent  pas  autrement  du  type. 
»        pusillima  Grav.  —  T.  Tunis,  l'hiver  (Doria). 
»        pumilio  Kiesw.  —  (id.),  (id.). 


CORRiaBNDA. 

i°  Dans  la  description  du  Thinobiusheterocerus,  au  lieu  de  :  ...  le  3» 
transverse,  les  4  à  8  moniliformes,  le  4«  pas  plus  long  que  large,. . .  il 
faut  lire:  ...  le  4«  transverse,  les  5  à  8  moniliformes,  le5«  pas  plus  long 
que  large. . . 

2"  M.  Eppelsheim  ayant  employé  déjà  le  nom  de  peregrimis  pour 
une  espèce  de  Medon  {Deut.  Ent.  Zeits.,  1885,  130},  il  convient  de 
changer  en  viator  le  M.  peregrinus  décrit  plus  haut. 

3"  Le  Philonthus  algiricus  Mots,  est  le  longlcornis  Steph. 


RECAFITULATION. 


Espèces. 

Micropeplus 4 

Phlœocharis 2 

Pseudopsis 1 

Phlœobium.    .......  1 

Megarthrus 1 

Protinus 3 

Anthobium 3 

Homalium 11 

Boreaphilus 1 

Philorinum 1 

Lathrimaeum 1 

Lesteva 3 

Deleaster 1 

Acrognathus 1 

Planeustomus 4 

Oncophorus 1 

Thinobius 3 


Espèces. 

Ancyrophorus    4 

Trogophlœus 21 

Haploderus 1 

Oxytelus 15 

Platystethus 6 

Bledius 23 

Osorius 1 

Stenus .  3G 

Pinophilus 3 

Procirrus 3 

Œdichirus 3 

Ctenomastax 1 

Sunius 10 

Nazeris 1 

Stihcus 2 

Domene 1 

Scopeeus 8 
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Medon 

Paederus..  .  . 
Dolicaoïi  .  .  . 
Lathrobium.  . 
Scimbalium.  . 
Achenium.  .  . 
Cryptobium.  . 
Platyprosopus 
Diochus.  ,  .  . 
Othius  .  .  .  . 
Leptacinus  .  . 
Leptoliiius  .  . 
Xantliolinus    . 

Emus 

Leistotrophus. 
Stapliylinus.   . 

Cafius 

Actobius  .  .  . 
Philonthus  .  . 
Quedius.  .  .  . 
Heterothops.  . 
Euryporus  .  . 
Acyiophorus  . 
Bolitobius.  .  . 
Megacronus.  . 
Mycetoporus  . 
Tachinus  .  .  . 
Habrocerus.   . 

Cilea 

ïachyporus.  . 
Conurus  .  .  . 
Hypocyptus.  . 
Myllcena.  .  .  . 
Gyrophfç.na.  . 
Oligota.     .   .   . 


Espèces. 
15 


Placusa,  .  .  . 
Homalota.  .  . 
Oxypoda  .  .  . 
Phlœopora  .  . 
Tomoglossa.   . 

Daya 

Aleuonota.  .  . 
Ilyobates  .  .  . 
Calodera  .  .  . 
Ocyusa.  .  .  . 
Schistoglossa. 
Dilacra.  .  .  , 
Pronomasa  .  . 
Ocalea  .... 
Echidnoglossa. 
Tachyusa.  .  . 
Myrmecopora. 
Gnypeta.  .  .  . 
Alianta.  .  .  . 
Notothecta  .  . 
Dinusa  .  .  .  . 
Myrmedonia.  . 
Dinarda.  .  .  . 
Astilbus.  .  .  . 
Apteranillus.  . 
Oxysoma.  .  . 
Sipalia  .  .  .  . 
Diglossa.  .  .  . 
Phytosus  .  .  . 
Aleochara.  .  . 
Microglossa.  . 
Bolitochara.  . 
Falagria.  .  .  . 
Âutalia.    .    .   . 


Espèces. 
1 

60 
23 
2 
1 
2 
2 
1 
2 

.  ■  4 
1 
1 
1 
2 
1 
2 
3 
1 
2 
2 


Total  des  genres  ;  103. 


Total  des  espèces  :  555. 
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2'=  SUPPLÉMENT  AUX  STAPHYLINIDES 

Recueillis  par  M.  A.  Montandon  dans  la  Valachie  et  la  Dohroudja 
Par  Albert  FAUVE L. 


J'ai  déjà  donné  dans  cette  Revue  (1882,  p.  19-22;  1884,  p.  292) 
deux  listes  de  Staphylinides  recueillis  par  M.  A.  Montandon  dans  la 
Moldavie,  la  Valachie  et  la  Dohroudja  (1).  Notre  dévoué  collègue  ayant 
bien  voulu  me  continuer  la  faveur  de  ses  envois,  je  suis  en  mesure 
d'ajouter  un  contingent  intéressant  aux  espèces  déjà  citées,  surtout 
pour  les  environs  de  Sinaïa  (Valachie),  où  il  réside  actuellement: 

1°  Sinaïa.  —  Phlœocharis  subtilissima  ;  Megarthrus  denticollis  ; 
Protinus  ovalis,  brachypterus  ;  Anthohium  longipenne  ;  Homalium 
florale,  monilicorne,  pusillum,  excavatum  ;  Acrulia  inflata  ;  Lathri- 
mœum  atrocephalum;  Lesteva  longelytrata  ;  Anthophagus  aipestris, 
bicornis  ;  Coprophilus  slriatulus  ;  Trogophlœus  bilineatus,  puncta- 
tellus,  gracilis;  Oxytelus  rugosus,  nitidulus;  Platystethus  arenarius, 
nitens  ;  Bledius  longuhis  ;  Stenus  nanus,  ater,  clavicornis,  humilis, 
similis,  montivagus;  Stilicus  similis,  Erichsoni;  Sunius  filiformis, 
gracilis  ;  Paed^rus  sanguinicollis  ;  Lathrobium  fulvipenne  ;  Baplolinus 
pilicornis,  aftinis,  longiceps  ;  Xantholinus  v.  ochraceus,  linearis; 
Staphyliniis  macrocephalus  (var.  pedibus  rufis),picipeniiis;  Philonthus 
splendens,  Mannerheimi,  firaetarius,  splendidulus,  decorus,  margi- 
uatus,  puUus,  vernalis  ;  Quedius  maurus,  xanlhopus,  infuscatus, 
fuliginosus,  pyrenœus,  collaris,  picipennis;  Ileterolhops  dissimilis  ; 
Bolitobiuslunulatus,  pygmœus  ;  Mycetoporus  splendidus;  Tachiuus 
collaris,  laticoUis,  marginellus,  ruliiies  ;  Tachyporiis  oblnsus,  chryso- 
melinus,  macropterus,  pusillus,  nitidulns  ;  Gonurus  littoreus,  pubes- 
cens  ;  Hypocyptus  semiuulum;  Encejihaliis  coniplicans  ;  Gyroplisena 
strictula,  boleti  ;  Oligota  apicata,  pusilliina  ;  Honialota  orphana,  ater- 
rima,  pygmeea,  fiuigi,  niti'licollis,  crassicornis,  cavifrons,  analis, 
fuscofeaiorata,  vicina,  liygrobia,  elongatula,  glacialis,  cambrica; 
Thectura  œquata,  linearis,  ai'cana  ;  Oxypoda  opaca,  togata,  exigua, 
exoleta,  alternans,  hnemorrhoa  ;  Calliceriis  atricoliis;  Lomechusa 
emarglnala;  Aleochara  villosa;  Ocalea  rivularis  ;  Leptusa  analis, 
fumida,  eximia,  circellaris;  Silusa  castanoplera  ;  Bolitochara  Mul- 
santi,  pulchra,  obliqua  ;  Falagria  nigra. 

(1)  Deux  espèces  de  Brosteni  (Moldavie)  doiveiit  être  rectiQées  sur  notre  première 
liste:  Megarttims  cleprcssitt,  qui  est  \e  stercorariiis,  et  Pla/ystetlius  rapito,  qui  est 
le  nodifrons. 

Revue  d'Entomologie.  —  Avril  1886.  8 
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2"  Predeal. — Anlhobium  alpiniim,  longipeRne,  sorbi  ;  Ainphi- 
chroum  caualiculatum  ;  Anlliophagus  abbreviatus,  alpestris  ;  Pla- 
tystelhns  arenarius  ;  Stenus  clavicornis,  providus,  similis;  Slilicus 
Erichsoni;  Staphylinus  olens  (bracliyptère);  Quedius  coUaris  ;  Tachi- 
niis  coUaris  ;  Encephalus  complicans;  Homalota  granigera  ;  Oxypoda 
togata. 

3"  Bucharest.  —  Quedius  fulgidus. 

4»  Dodroudja.  —  a.  Macin.  Oxytelus  nitidulus;  Bledius  dissi- 
milis ;  Lathrobium  quadratura  ;  Philontlius  salinus  ;  Tachyporus  ni- 
tidulus ;  Aleuonota  gracilenta  ;  Falagria  sulcalula,  nigra.— &.  Monas- 
tère Cucosu.  Quedius  molochinus  ;  Bolitobius  lunulatus,  speciosus. 
—  c.  Tulcea.  Tachyporus  nitidulus.  —  d.  Constantia.  Slilicus 
orbiculatus  ;  Philontlius  ebeninus  ;  Tachyporus  hypnorum  ;  Homa- 
lota sordida;  Aleochara  tonuicornis,  nitida.  —  e.  Mangalia.  Pla- 
tystethus  cornutus  ;  BleJius  Graellsi  ;  Sunius  gracilis  ;  Lathrobium 
fulvipenne  ;  Calius  xantholoma,  sericeus  ;  Tachyporus  nitidulus  ; 
Phytosus  spinifer. 

5°  Valachie  (sans indication  spéciale).  —  Stilicus  orbiculatus  ;  Lep- 
tacinus  batychrus. 

Nous  ne  pouvons  que  renouveler  ici  la  remarque  déjà  faite  dans 
notre  première  notice  concernant  l'identité  presque  absolue  de  celte 
faune  valaqae  avec  celle  de  la  France  tempérée  ou  subalpine.  Si  on 
excepte  en  effet  les  Staphylinus  macrocephalus,  Quedius  col- 
lâtes, picipennis,  Leptusa  carpathica,  exhnia  et  Silusa  cas- 
tanoptera,  qui  caractérisent  la  faune  des  Karpathes,  toutes  les 
autres  espèces,  notamment  celles  des  zones  marécageuse  et  mari- 
time de  la  Dobroudja,  sont  identiques  avec  celles  de  nos  régions 
gallo-rliénaaes  tempérées  ;  pas  un  type  n'apparaît  encore  qui  repré- 
sente la  faune  méditerranéenne. 


QUELQUES  HEMIPTERES  DU  CALVADOS 

Par  l'abbé  G.  D'ANTESSANTY. 


J'ai  eu  le  plaisir  de  passer,  en  1884,  une  partie  de  mes  vacances  à 
Saint-Aubin-sur-Mer,  l'une  de  ces  charmantes  stations  balnéaires  qui 
commencent  à  Lion-sur-Mer  et  se  continuent  jusqu'à  Courseulles, 
et  dont  un  chemin  de  fer  spécial,  qui  part  de  Caen,  facilite  singu- 
lièrement l'exploration.  J'ai  pu  étudier  rapidement,  au  point  de  vue 
entoraologique,  les  falaises  et  les  dunes,  si  riches  en  espèces  intéres- 
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santés.  Il  ma  même  été  donné  de  faire  deux  chasses  dont  le  souvenir 
m'est  resté  bien  agréable,  avec  mon  savant  maître  et  ami,  M.  Albert 
Fauvel,  qui  m'a  fait  prendre,  dans  l'argile  des  falaises  de  Luc,  le 
Bledius  atricapillus,  et,  dans  les  interstices  des  rochers,  recou- 
verts par  la  mer  à  la  marée  haute,  VJ^pus  Robini,  dont  les  mœurs 
sont  si  curieuses.  Mais  je  ne  parlerai  pas  des  Coléoptères;  M.  Fauvel 
est  là  dans  son  domaine,  et  c'est  à  lui  qu'il  appartient  de  faire 
connaître  les  richesses  de  cet  ordre,  dans  le  Calvados.  Je  me  bornerai 
à  signaler  quelques  Hémiptères  que  j'ai  capturés  dans  mes  excursions, 
parce  que,  si  je  ne  me  trompe,  ces  insectes  n'ont  encore  été  l'objet 
d'aucune  publication  pour  ce  département.  Je  suivrai,  dans  ce 
petit  travail,  l'excellent  catalogue  de  M.  Pulon,  2"  édition. 

Pentatomides. 

Podops  inuncta  Fab.  Très-commun  au  pied  des  plantes  et  dans 
le  sable  des  dunes  de  Courseulles. 

Geotomus  punctulatus  Costa.  Dans  le  sable  mouvant  des  dunes, 
avec  le  précédent. 

Gnathoconus picipes  Fall.  Se  trouve  dans  les  mêmes  conditions. 

Coréides. 

Enoplops  scapha  Fab.  Sous  les  feuilles  tombées,  au  pied  des 
plantes  et  sur  le  sable,  à  Courseulles. 

Chorosoma  Schillingi  Schml.  Cette  espèce,  dont  la  forme  est  si 
étrange,  est  très-abondante  sur  les  grandes  graminées  qui  recouvrent 
les  dunes  de  Courseulles. 


Bérytides, 

Metacanthus  elegans  Curt.  Cet  insecte,  qui  ressemble  à  une 
petite  Tipule,  se  trouve  à  terre  et  sous  les  mousses. 

Lygéides. 

Rhyparochromus  chiragra  Fab.  Commun  sous  les  plantes  et 
dans  le  sable. 

Rhyparochromus  sabulicola  Thm.  Avec  le  précédent. 

Rhyparochromus  prœtextatus  H. -S.  Mêmes  localités. 

Pionosonius  varius  Woiff.  Gracieuse  espèce,  assez  commune 
sous  les  petites  mousses  qui  recouvrent  le  sable,  dans  les  dunes  de 
Cours(Mille.<;. 


—  104  — 

Stygnus  rusticus  Fall.  el  sa  variété  incanus  Fieb.,  qui  est  la 
forme  macroptère.  Très-commun;  se  trouve  comme  le  précédent. 
Stygnus  pedestris  Fall.  Commun  avec  ses  congénères. 

Tingitides. 

Orthostira  paroulaFàll.  Dans  la  mousse,  commun. 

Orthostira  gracilis  Fieb.  Avec  le  précédent,  miis  très-rare. 

Monanthia  albida  H-S,  Dunes  de  Gourseulles,  en  société  sous 
de  petites  mousses,  non  loin  à' Eryngium  maritimum,  sur  lequel 
vit  cet  insecte. 

Capsides. 

Notostira  erraticalAn.  Commune  sur  les  graminées  des  dunes 
de  Gourseulles. 

OrtJiotylus  flavosparsus  Sahlb.  Sur  les  Chenopodium,diWç\Qà 
des  falaises  de  Luc-sur-Mer. 

Réduvides. 

Prostemma  gutlula  Fab.  Au  pied  des  plantes,  dans  les  endroits 
sablonneux.  J'en  ai  trouvé  plusieurs  exemplaires,  probablement  un 
peu  immatures,  chez  lesquels  les  cories  ont  une  bande  noire,  trans- 
versale à  la  base. 

Reduvius  personatus  Lin. 

Corisides. 

Le  petit  marais  de  Bernières,  séparé  de  la  mer  par  le  chemin  de 
fer,  et  dont  les  eaux  9  demi-saumâtres  nourrissent  un  grand  nombre 
de  crevettes,  pullule  de  Corises  qu'on  y  trouve  en  quantités  innom- 
brables. Dans  les  petites  mares  dont  les  bords  sont  couverts  de  Sa- 
molus  Yaleraadl,  la  Corlsa  Stâll  Fieb.  se  rencontre  en  si  grande 
abondance,  que  je  la  prenais  à  la  pincée  dans  le  fiUt. 

J'ai  recueilli  dans  la  même  localité,  mais  en  ti'ès-petit  nombre,  la 
Cor  Isa  vernicosa  Dgl.  Se,  (|ue  M.  Puton  incline  à  considérer  comme 
une  variété  de  C.distlncta  Fieb., et  une  variété  noirâtre  de  C.hiero- 
glyphica  Duf.,  ainsi  que  les  C.  Geoffroyi  Leach  et  atomaria  lUig., 
cette  dernière  très-rare. 

Il  y  a  aussi  dans  ce  marais  de  bons  Hydrocantharos,  entre  autres  : 
Agabus  conspersus,  Hydroporus  lepidus  et  parallelograhi- 
mus,  et  de  nombreux   Hydrophiliens.  C'est  une  localité  tout  à  fait 
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spécialp,  et,  si  l'oa  avait  le  temps  de  l'explorer  à  fond,  il  est  probable 
que  l'oQ  y  ferait  d'intéressantes  découvertes. 

En  résumé,  la  côte  du  Calvados  est  moins  riche  en  Hémiptères  que 
les  côtes  de  l'Océan,  Pornic,  par  exemple,  où  l'on  l'encontre  des  es- 
pèces méridionales;  mais  cependant  elle  mérite  d'être  visitée  par  l'en- 
tomologiste dont  les  recherches  ne  sauraient  manquer  d'être  cou- 
ronnées de  succès. 


HEMIPTERES  -  HETEROPTERES 

DES    EISVIROKS    DE    GORICE    (ILLYRIE) 

ET   DESCRIPTION    d'UNE   ESPÈCE   NOUVELLE 
Par  A.  MONTANDON, 


En  1883,  1884  et  1885  j'ai  reçu  de  M.  G.  Schreiber  divers  lots 
d'Hémiptères  des  environs  de  Gorice.  Leur  énumération  donnera  nn 
aperçu  delà  richesse  de  cette  contrée  dont  la  faune  est,  sans  doute, 
encore  loin  d'être  connue  à  fond  dans  la  partie  que  nous  traitons  ici, 
car  M.  Schreiber  ne  s'occupe  pas  spécialement  d'Hémiptères;  il  a 
seulement  récolté  tous  ceux  qu'il  a  trouvés  pendant  le  cours  de  ses 
excursions  dans  cet  intéressant  pays. 

J'ai  pu  ajouter  à  cette  liste  quelques  noms  d'insectes  reçus  par 
l'entremise  de  M.  A.  Hensch,  qui  a  aussi  fait  de  belles  récoltes  dans 
les  mêmes  localités.  Ces  derniers  sont  marqués  d'un  (*). 

Coptosoma  glodus  Fabr. 

Odontoscelis  dorsalis  Fabr. 

Odontotarsus  grammicus  L. 

Eurygaster  maurus  L. 

s  Schreiberi  Mont.  M.  Hensch  a  fait  de  nouvelles  cap- 

tures de  cet  insecte,  toujours  dans  les  environs  de 
Gorice,  et  a  eu  l'amabilité  de  m'en  céder  un  couple, 
dont  l'examen  ne  modifie  en  rien  les  caractères  donnés 
dans  la  description  [Revue  d'Entom.,  1885,  p.  171), 
si  ce  n'est  la  couleur  qui  paraît  variable  comme  chez 
les  autres  Eurygaster.  M.  Reuter  l'a  aussi  reçu  de  la 
même  localité  et  M.  Horvath  en  a  pris  un  exemplaire 
ç?  à  Fiume,  en  juin  1884. 

Yilpianus  galii  Wolff. 
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Sternodontus  dehilicostis  Pnton,  Notre  maître,  M.  Puton,a  établi 
{Revue  d'Etitom.,  1885,  p.  356)  la  validité  de  cette 
espèce  décr.te  d'abord  comme  variété  du  Ster.  ohtusus 
Mis.  et  Rey.  Trouvé  sur  le  Khfs,  montagne  des  environs 
de  Gorice,  mais  à  une  altitude  bien  moindre  que  le  sui- 
vant (Note  de  M.  Schreiher) . 
»  ohtusus  Mis.  et  Rey.  Abondant  sur  le  Kars  à  une  alti- 

tude de  2,000  pieds  (Note  de  M.  Schreiher). 
Ancyrosoma  albolineatum  Fabr. 
Grai^hosoma  semipunctatum  Fabr. 

»  lineatum  L. 

Podops  inuncta  Fabr. 
Sehirus  Mcolor  L. 

s        dubius  Scop.  et  sa  var.  melanopterus  H. -S. 
Gnalhoconus  alhomarginatus  Fabr. 
Ochetostethus  nanus  H. -S. 
Sciocoris  homalonotus  Fieb. 

»        terreus  Scbr. 
Lyroderes  marginatus  Fabr. 
JElia  acuminata  L. 

»      Henschi  nov.  sp. 
Neottiglossa  inflexa  Wolff.  avec  une  variété  très-foncée,  à  calus 
de  l'écusson  beaucoup  plus  forts  que  dans  le  type. 
»  leporina  H. -S. 

Eysarcoris  perlatus  Fabr. 

»  inconspicuus  H. -S. 

Ruhiconia  intermedia  WolfT. 
Staria  lunata  Habn. 

Perihalus  vernalis  WolfF.  avec  une  variété  presque  noire, 
»  distinctus  Fieb. 

»  sphacelatus  Fabr. 

Carpocoris  tiigricornis  Fabr. 
î  lynx  Fabr, 

»  verbasci  Deg. 

Palomena  viridissi7na  Poda. 

»         prasina  L. 
Nezara  Millieri  Mis.  et  Rey. 

»      viridula  L, 
Piezoderus  incarnatus  Germ,  et  var.  alliaceus  Germ. 
Tropicoris  rufipes  L. 
Strachia  ornata  L, 

»        décor ata  H. -S. 
»        oleracea  I>. 
Elasmoslethus  interstinctus  L. 
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Cyphostethus  tristriatus  Fabr, 
Arma  custos  Fabr. 
Jalla  diimosa  L. 
*  Spathocera  laticornis  Schill. 
Syromastes  marginatus  L. 
Yerlusia  rhombea  L. 
Gonocerus  venator  Fabr. 
Bathysolen  nuMlus  Fall. 
Ceraleptus  squalidus  Costa. 

*  lividus  Stein. 

Coreus  hirticornis  Fabr. 
Camptopus  lateralis  Germ. 
Alydus  calcaratus  L. 
Megalotomus  Umbatus  Klug. 
Stenocephalus  neglectus  H. -S. 
Terapha  hyosciami  L. 
Corizus  crassicornis  L. 

»        capitatiis  Fabr. 

»         hyalinus  Fabr. 
Berytus  clavipes  Fabr. 

»        miiior  H. -S. 
Metatropis  rufescens  H. -S.,  commun  vers  la  mi-septembre  dans 
les  forêts,  sur  Circœa  lutetiana.  (Note  de  M.  Schreiber) 
Lygœus  equestris  L. 

»         militaris  Fabr. 

»        saxatilis  Scop. 

»        punctatoguttatus  Fabr. 
Lygœosoma  reticulatum  H. -S. 
Cymus  melanocephahis  Fieb. 
»      claviculus  Fall. 

*  Blissus   Boriœ  Ferr.  (Monfalcone,  littoral  de   l'Adriatique)  bra- 

cbyptère. 
Henes taris  geocoriceps  Anless. 
Geocoris  erythrocephalus  Lep. 

*  »         palUdipennis  Costa  (Monfalcone). 
Oxycarenus  lavaterœ  Fabr. 

»  modestus  Fall. 

»  Helferi  Fieb. 

Paromius  gracilis  Ramb.,  très-commun. 

»  leptopoïdes  Bœr. 

Tropistethus  holoserlceus  Scblz. 

*  Rhyparochromus  dilatatus  H. -S. 

»  sabulicola  Thoms. 

Stygnus  pedestris  Fall. 


—  108   - 

Peritrechus  nuMlus  Fall. 
Lasiocoris  anomalus  Kol. 
Pachymerus  quadratus  Fabr.,  Reuter. 

j>  phœniceus  Rossi. 

»  x:)ineti  H.-S. 

Beosns  luscus  Fabr. 
Emhlethis  verhasci  Fabr. 

*  Dry  mus  pilipes  Fieb. 

*  »  confusus  Horv. 

*  Eremocoris  fenestratus  H.-S. 
Scolopostethus  pictus  Schill. 

*  Notochilus  longicolUs  Fieb. 
Platyplax  salviœ  Schill. 
Pyrrhocoris  marginattcs  Kol.- 

»  apterus  L. 

Serenthia  femoralis  Thoms. 

*  »  depressa  Jakow. 
Orthostira  niacrophthalraa  Fieb. 

*  »  gracilis  Fieb. 
Eurycera  clavicornls  L. 
Dictyonota  crassicornis  Fall. 
Monanthia  cardui  L. 

»  Rayusana  Fieb.,  bracbylère. 

»  ciliata  Fieb. 

»  capucina  Germ. 

a  costata  Fieb. 

»  evyngii  Lalr. 

iroZ/^i  Fieb. 
humuli  Fabr. 
unicosiata  Mis.  el  R. 
Phyiiiata  craasipes  Fabr. 
Aradus  pallescens    H.-S.,    macro-    et  brachyptère.  —  Sous   les 

feuilles  (lu  peuplier.  fiVo^e  fZe  il/.  Hensch.) 
Eehrus  piisillus  Fall. 
Gerris  najas  Deg, 
»       lacustris  L. 

*  Metapterus  linearis  Costa. 
Cerascopus  domesticus  Scop. 
Oncocephalus  notatus  Ramb. 
Pygolarnpis  bideniata  Fourc. 
Redtivius personatus  L. 
Pirates  hybridus  Scop. 
Harpactor  iracundus  Scop. 
Nabis  lativentris  Roh. 
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Nabis  férus  L. 
s      rugosus  L. 

*  Salda  pallipes  Fabr.  v?iv.  pilosella  Thoms.  (Monfalcone). 

»       nigricornis  Reuter. 

1       cincta  H. -S. 

»       Cocksii  Curtis. 
Leptopus  boopis  Fourc, 
Lyctocoris  campestris  Fabr. 
Anthocoris gallarum-ulmi  Deg. 
Triphleps  niajusculus  Reuter. 
Miris  calcaratus  Fall. 

»     lœvigatus  L. 
Notostira  erratica  L. 

»  longicornis  Fall. 

Lopus  mat  Rossi. 
Phytocoris  iistulatiis  H. -S. 
»  wZmi  L. 

»  varipes  Boh. 

Calocoris  striatellus  Fabr. 

»  affinis  H.-S. 

»  bipunciatus  Fabr. 

»  chenopodii  Fall. 

»  licinensls  Mcy. 

»  vandalicus  Rossi. 

»  Reicheli  Fieb. 

»  seticornis  Fabr. 

Oncognathus  binotaius  Fubr. 
Lygus  campestris  Fabr. 
Orthops  kalmii  L. 
Hadrodema  rubicundu/n  Fabr, 
Charagochilus  Gyllenhali  Fall. 
Systratiotus  holosericeus  Habn. 
Poeciloscytus  unifasciatus  Fabr. 
Camptobrochis  lutescens  Schill. 
Liocoris  tripustulatus  Fabr. 
Caps  us  laniarius  L. 
Rhopalotomus  ater  L. 
Styphrosorna  erythroleptum  Costa. 
Orthocephalus  niutabilis  Fall. 
Haïtiens  luteicollis  Panz. 

*  "        puncticollis  Fieb. 
»        apterus  L. 

*  »         Eenschi  Reuter. 
Pilophorus  clavatus  L. 
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Pilophorus  perplexus  Scott. 

*  Plagiorhamma  suturalis  H. -S. 
Systellonotus  triguttatus  L. 
Cyllocoris  histrionicus  L. 
Glubiceps  sphegiformis  Rossi. 
Orthotylus  ericetorum  Fall. 

*  »         palustris  Reuter. 
Placochilus  seladonicus  Fall. 
Hoplomachiis  Thunhergi  Fall. 

*  Macrocoleiis  dissimilis  Reuter. 
Phylus  coryli  L. 

Psallus  lepidus  Fieb. 

»         quercus  Kb. 

»         variahilis  Fall. 
Atractotomus  tigripes  Mis.  et  R. 
Criocoris  crassicornis  Hahn. 
Plagiognathus  chrysanthemi  Wollf. 
Neocoris  Bohemanni  Fall. 
Naucorls  cimicoïdes  L. 
Corixa  lugubris  Fieb.  (Monfalcone). 

»      hyeroglyphica  Duf. 

>»      Fahricii  Fieb. 


.ffilia  Henschi. 

Flave  pâle,  semblable  par  la  taille  et  la  disposition  des  couleurs  à 
Vacuyninata  Linn.,  sauf  la  ponctuation  noire  de  la  mésocorie  qui 
est  plus  serrée  et  qui  forme  comme  une  ligne  noire  le  long  de  la 
nervure  radiale,  moins  accusée  cependant  que  chez  Klugl  Hahn. 
Bords  du  pronotum  droits,  depuis  l'angle  latéral  jusqu'aux  yeux. 
Côtés  de  la  tête  droits  en  avant  des  yeux,  très-légèrement  sinués 
avant  l'extrémité  qui  n'est  presque  pas  dilatée.  Joues  assez  fortement 
sinuées  en  dessous,  suivies  immédiatement  par  les  lames  génales  qui 
sont  largement  arrondies.  Deuxième  article  des  antennes  d'un  tiers 
plus  court  que  le  troisième,  lequel  est  aussi  un  tiers  plus  court  que 
le(iuatrième.  Cuisses  très-finement  ponctuées  de  noir,  les  deux  points 
du  sommet  en  dessous  (très-forts  chez  acuminata)  se  remarquant  à 
peine  ou  manquant  complètement.  Ventre  avec  six  lignes  de  points 
noirs  peu  prononcés,  réunis  par  groupes  assez  vagues,  un  peu  plus 
accentués  sur  les  côtés  de  l'espace  médian  qui  est  presque  lisse. 

Serment  génital  (f  avec  une  très-petite  échancrure  au  milieu  de 
son  bord  supérieur,  marqué  d'une  fossette  triangulaire  de  chaque 
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côté,  de  cette  échancrure.  Membrane  hyaline,  la  nervure  extérieure 
légèrement  enfumée,  la  deuxième  noire,  formant  une  ligne  très- 
accusée.  —  Long.,  9  mill. 

Cette  jElia,  parfaitement  distincte  de  toutes  les  autres  par  sa  pièce 
génitale,  semble  faire  le  passage  entre  acuminata  et  Klugi.  Elle 
difi'ère  de  la  première  par  les  bords  latéraux-antérieurs  droits,  tandis 
qu'ils  sont  légèrement  sinués  chez  acuminata;  par  les  lames  génales 
qui,  chez  cette  dernière,  sont  brusquement  relevées  après  la  sinuosité 
des  joues  et  presque  droites  ensuite  et  non  pas  arrondies  depuis  la 
sinuosité  comme  chez  Henschi;  par  les  antennes  dont  le  deuxième 
article  est  de  moitié  plus  court  que  le  troisième,  lequel  est  subégal 
au  quatrième  chez  acuminata  ;  par  la  coloration  de  la  mesocorie  et 
de  la  deuxième  nervure  de  la  membrane,  ainsi  que  par  les  deux 
points  noirs  au-dessous  des  fémurs.  Elle  se  sépare  facilement  de 
Klugi  qui  est  plus  convexe  et  dont  la  tête  est  fortement  dilatée  à 
l'extrémité. 

J'ai  reçu  un  premier  exemplaire  d*  de  cette  espèce  en  1884,  des  en- 
virons de  Gorice,  par  l'enti^emise  de  M.  Schreiher,  et  je  l'avais  mis  en 
collection  comme  forme  très-douteuse  ;  les  espèces  de  ce  genre  étant 
très-voisines,  je  voulais  attendre  pour  en  donner  une  description  de 
pouvoir  étudier  de  nouveaux  exemplaires.  M.  le  D"'  A.  Hensch,  à  qui 
je  me  fais  un  plaisir  de  la  dédier,  m'en  a  fourni  l'occasion  en  me 
soumettant  trois  individus  (1  o*  et  2  $)  trouvés  par  lui  dans  les  prai- 
ries marécageuses  des  terrains  salés,  aux  environs  de  Monfalcone. 


DESCRIPTION 

D'UN  GENRE  NOUVEAU  DE  STAPHYLINIDES  DE  FRANCE 

Par  Albert  FAUVEU 

Mataris*. 

Corpus  sat  magnum,  elongatum,  parallelum,  antice  punctatum, 
abdomine  leevissimo.  Caput  haud  exsertum,  magnum,  pyriforme, 
planum,  fronte  tota  excavata,  ore  altenuato,  valde  elongato,  oculis 
mediocribus,  haud  prominulis,  ovatis,  genis  omnino  sinuatim  mar- 
ginato-carinatis.  Labrum  dependens,  magnum,  transversum,  plu- 
risetosum,  mandibulas  omnino  obt(>gens.  Mandibulae  falcatœ,  mu- 
ticse,  apicem  versus  tenuissimae.  Maxillse  mala  utraque  elongata, 
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cornea,  exteriore  apice  intus  subulata,  membrana  translucida  apicali 
addita,  interiore  breviure,  intiis  6-ciliata,  Iriangulariter  a  medio  ad 
basin  dilatata.  Palpi  maxillares  iiiagni,  prselongi,  arliculis  2-3  longi- 
tudine  œqualibus,  3"  magis  satisque  incrassato,  4"  dimidio  breviore, 
subulato,  basi  parum  incrassato.  Labium  mento  elongato,  trapé- 
zoïdal!, apice  truncato,  ligiila  elongata,  subulata,  paraglossis  uuilis. 
Paipi  labiales  praelongi,  biarticulati,  arliculo  2°  subulato,  prœcedente 
dimidio  breviore.  Antennse  11-articulatse,  elongatee,  tenues,  subge- 
niculatse,  fronte  fere  supra  oculoruui  mediam  partem  insertgp.. 
Tborax  amplus,  capite  parum  latior.  Scutellum  magnum,  trans- 
versum,  apice  rotundatum.  Elytra  tboracc  breviora,  apice  conjunctim 
leviter  emarginata,  ad  angulum  apicalcMii  exteriorem  parum  excisa. 
Abdomen  lineare,  segmentis  2-4  basi  parum  transversim  impresso- 
sulcatis.  Prosternum  carinatum.  Mesosternum  acute  lanceolatum, 
marginatura.  Pedes  elongati,  graciles;  coxis  iuterraediis  parum  dis- 
tantibus,  posticis  elongatis,  securiformibus  ;  tibiis  breviter,  tarsis 
longe  ciliatis,  bis  anticis  4-,  posterioribus  5-articulatis,  posticis  arti- 
culo  1°  duobus  sequentibus  conjunctim  œquali.  —  Mataris , 
grand  javelot. 

Par  sa  tête  acuminée  en  forme  de  bec,  ce  genre  se  rapprocbe  des 
Liglossa  et  Pronomcea  ;  mais,  outre  son  faciès  tout  autre,  il  dif- 
fère du  premier  par  ses  tarses  héléromères  et  du  second  parla  forme 
des  mâchoires,  du  menton  et  de  la  languette,  ainsi  que  par  la  gra- 
cilité des  antennes  et  des  pattes.  Parmi  les  genres  d'Aléochariens  qui 
ont  le  même  nombre  d'articles  aux  tarses  (4-5-5)^  sa  place  est  entre  les 
Tachyusa  elles  Myrmecopora ;  il  se  distingue  de  celles-ci  notam- 
ment par  sa  tête  non  dégagée  du  corselet  ni  portée  sur  un  cou  grêle, 
et  des  Tachyusa  par  la  structure  Irès-difïérente  des  pièces  buccales, 
des  unes  et  des  autres  par  sa  tête  acuminée.  Le  faciès  rappelle  celui 
de  ces  deux  groupes,  surtout  les  Myrmecopora.  L'abdomen  com- 
plètement lisse  et  poli  (l)  est  un  caractère  exceptionnel  et  très-re- 
marquable dans  la  tribu  des  Aléochariens. 


Mataris  Grouvellei 


Piceus  velrufopiceus,  abdominenigro,  nitidissimo,  glabrato,  elylris 
parum,  capite  tboraceque  minus  nitidis,  corpore  antico  pube  lon- 
giore,  flava,  capitis  parum  densa,  tboracis  vix  sericante,  subtili  den- 

(1)  A  un  fort  grossissement  le  fond  de  l'abdomen  paraît  cependant  très-légèrement 
alutacé,  quoique  brillant. 
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siorequo,  obtecto,  pilis  aliquot  in  segmenlorum  inarginibus  insertis  ; 
elytris  rufopiceis,  circa  suturara  a  tertia  parte  antica  usque  ad 
apicem  latius  obscure  rufotestaceis  ;  segmentorum  marginibus  obs- 
cure, ano  dilutius  rufescentibus;  ore,  antennis  pedibusque  rufo- 
testaceis, femoribus  minus  dilutis  ;  antennis  ultraelytrornrn  mediam 
partem  attingentibus,  dense  pubescentibus,  parce  pilosis,  apice 
parum  crassioribus,  articulo  1"  ultra  médium  rhopaliformi,  2° 
S^que  prœlongis.sequalibus,  1°  vix  brevioribus,  sequentibuselongatis, 
sensim  decrescentibus,  10"  paulo  longiore  quam  latiore,  ll°fusi- 
formi,  duobus  ])r£ecedentibus  longiore  ;  capite  iu  medio  marginis 
antici  post  l:ihrnm  striola  subsemicirculaiù  impresso,  genis  ante 
angulos  posticus  rotundatos  vix  sinuatis,  fronte  post  antennas  latis- 
sime  sat  excavata,  dense  fortiter  punctata,  vertice  sulco  longitudinali 
brevi,  obsoleto  ;  thorace  subdepresso,  oblongo,  basi  triincalo,  tertia 
fere  parte  longiore  quam  latiore,  angulis  anticis  maxime  rotundatis, 
poslicis  obtusis,  dorso  latissime  sat  profunde  excavato,  punctura  di- 
inidio  quam  capitis  subtiliore  etduplo  densiore  ;  scutello  punctulato  ; 
elytris  subquadratis,  parum  transversis,  thorace  quarta  parte  brevio- 
ribus et  latioribus,  vix  convexioribus,  dense  sat  fortiter  punctatis  ; 
abdomine  elytrorum  latitudine,  basi  apiceque  parum  angustiore, 
segmento  utroque  punctis  4-setigeris  notato,  punctis  in  basilaribus 
segmentis  circa  marginem  apicalem  propius,  in  apicalibus  circa 
médium  sitis  ;  sf^gmento  7»  punctulato,  piloso,  supra  obtuse  pro- 
duclo,  infra  non  longiore,  arcuato.  —  L.,  4  1/3-4  1/3  mill. 
Sexus  differentia  latet. 

Embouchure  de  la  Brague  près  Anlibes  (Var),  dans  un  marais 
formé  par  la  barre  de  celte  rivière,  en  mai,  avec  Bembidion  [Lym- 
nœum)  Aheillei  {A..  Grouvellé).  Environs  de  Nice,  bords  du  Var 
[Lincler). 

Je  suis  heureux  de  dédier  cette  curieuse  espèce,  probablement  ma- 
ritime, à  M.  Antoine  Grouvellé,  qui  a  bien  voulu  m'offrir  un  des  deux 
individus  qu'il  a  capturés;  j'en  ai  trouvé  un  autre  Jans  la  collection 
de  Stapliylinides  de  feu  Linder,  que  j'ai  acquise  récemment.  L'exca- 
vation de  la  tôle  et  du  corselet,  ainsi  que  la  forme  du  7'^  segment 
abdominal,  sont  identiques  chez  ces  trois  exemplaires  ;  je  ne  saurais 
donc  rien  préjuger  des  différences  sexuelles. 
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RECTIFICATIONS 

AU 

CATALOGUS    COLEOPTERORUM    EUROPE 
ET    CAUCASI 

(2"  Série] 
Pur  Albert  FAUVEL. 


ADDENDA. 

Page    1  col.  i  Cicindela  asiatica  BruU.  Ca.  pr.  Ismenia. 

»  2  Ad  Gic.  gallica  Brull.  syn.  Burmeisteri  Gistl. 

»  3  Ad  Gic.  Fischeri  Adams  syn.  caucasica  Fisch. 

2  2  Ad  Procerus  v.  cribratus  Mots.  syn.  angusticoUis  Haller. 

5  "  Ad  Carabus  v.  consitiis  Panz.  syn.  amœnus  Baud.-Laf. 

6  3  Ad  Leïstus  nitidus  Duft.  syn.  viridipennis  Baud.-Laf. 
11  1  Trechus  apenninus  Gestro  /.  pr.  Ganevas. 

»  1)        «         Vaccse  Gestro  /.  b.  pr.  Gentilei. 

17  11  Stenolophus  Reitteri  Ragusa  Si.  pr.  suturalis. 

22  »  Ad  Pœcilus  lepidus  Leske  syn.  peregrinus  Baudet-Laf. 

24  »  Ad  Galathus   fuscipes   Goeze     leporinus  Fourcr.)  syn. 

rufipes  Baudet-Laf.  —  sulphuripes  Baud.-Laf. 
2.5  »  Agonum  Sahlbergi  Chaud.  Se.  pr.  archangelicum. 

»  2  Masoreus  ruficornis  Ghaud.  Ca.  pr.  a3gyptiacus. 

26         3  Ad    Dromius   linearis    OL   v.   bimaculatus    Latr.    Dej. 

Baud.-Laf. 
33  2  Helophorus  linearis  Kuwert  D.  pr.  nubilus. 

)■>  3  Ad  Hel.  aquaticus  L.  v.  Milleri  Kuw.  Corf. 

villosus  Kûst  (nec  Duft.). 
n  »  Hel.  umbilicicollis  Kuw.  Hi.  pr.  strigifrons. 

»  »  Ad  Hel.  lapponicus  Th.  syn.  Thomsoni  Kuw. 

»  1)  Hel.  corsicanus  Kuw.  C.  pr.  punientanus. 

»  »     »      guttulus  Mots.  Ca.  pr.  corsicanus. 

caucasicus  Kuw. 

38  »  Aleochara  Olivieri  Fauv.  Hi.  pr.  diversicornis. 

39  1  Ad  Al.  puberula  Klug  syn.  sanguinolenta  Mots  (Oxyp.). 
»  ))  Al.  cornuta  Fauv.  C.  pr.  laevigata. 

»         2    ))    sareptana  Fauv.  R.  m.  pr.  tenuicornis. 

40  »  Alianta  porosa  Fauv.  Hi.  m.  pr.  incana. 

41  1  Mataris  (n.  gen.)  Grouvellei  Fauv.  Ga.  m.  pr.  Myrmeco- 

pora. 
»  3  Homalota  rugata  Fauv.  Hi.  pr.  laticeps. 

53         1  Ad  Philonthus  longicornis  Steph.  syn.  algiricus  Mots. 
»         3  Ad  Othius  paralleliceps  Quedf.    syn.  ?  xantholinoïdes 
Fairm. 
2  Ad  Homalium  florale  Payk.  syn.  affine  Gerhardt. 
"  TomarusLec.(n.gen.)piliferReitt.  Ca.pr.Telmatophilus. 


63 
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81  col.  »  Cartodere  costulata  Reitt.  Gr.  pr.  filiformis. 
83  2  Brachypterus  villiger  Reitt.  I.  D.  pr.  linarise. 

91  »  Ad  Platysoma  frontale  Payk.  syn.  10-striatum  Thoms. 
»          3  Ad  Hister  scutellaris  Er.  v.  lentus  Mars.  Corf. 

•  »  »        bimaculatus  L.  v.  morio  Schmdt.  C. 

»  »  B        smyrneus  Mars.  syn.  Peyroni  Mars. 

platysomoïdes  Peyr. 

?  castaneus  Mén. 
»  »  Phelister  htemorrhous  Mars.  S. 

92  1  Hseterius  incisus  Schmdt.  Hi.  pr.  Merkli. 

»  2  Ad  Saprinus  Er.  syn.  Hypocaccus  Thoms. 

»  »  Ad  Sapr.  detersus  111.  syn.  bipartitus  Mots. 

M  »        n  chalcites  III.  syn.  dubius  Mots. 

»  »  Sapr.  Portusmagni  Coq.  Hi.  pr.  Mocquerysi. 

»  3        K         prsecox  Er.  Si.  pr,  metallescens. 

»  »         »  interpunctatus  Schmdt.  Si.  pr,  rufîpes. 

»  »        »  Fausli  Schmdt.  C'a.  pr.  antiquulus. 

»  »  Ad  Gnathoncus  punctulatus  Thoms.   syn.  rotundatus 
Mars. 

93  1  Ad  Abraîus  parvulus  Aube  syn.  parvululus  Mars. 

94  3  Ad  Coptochirus  singularis  Harold  syn.  cyprius  Baudi. 

102  2  Ad  Capnodis  cariosa  Pall.  syn.  bruttia  Petagna. 
))  3  Ad  Buprestis  L.  syn.  Cucujus  MûU. 

103  1  Ad  Anthaxia  hungarica  Scop.  syn.  Stephanellii  Petagna. 

106  »  Ad  Throscus  exul  Bonv.  syn.  ?  9  aurociliatus  Reitt. 
»          3  Ad  Anelastes  Kirby  syn.  Siienus  Latr. 

»  »  Ad  Xylophilus  humeralis  Duf.  syn.  alni  Lac. 

»  »  Ad  Adelocera  Latr.  syn.  Lacon  Lap. 

107  1  AdElatersanguineusL.v.burdigalensisBuyss.  Go. m. C. 
»  »  »      prteustus  F.  v.  aurileguloïdes  Buyss.  Ga. 

»  2  Elater  carpathicus  Buyss.  Cp.  pr.  praeustus. 

119  3  Dasytiscus  impressicoUis  Reitt.  Gr.  pr.  armeniacus. 
graminicola  Ksw.  part. 

»  n  Ad  Dasytisc.  rufitarsis  syn.  graminicola  Ksw.  part. 

I)  »  Dasytisc.  sequalis  Reitt.  Gr.  pr.  impressicoUis. 

»  n        ))        danacaîoïdes  Reitt.  Gr.  pr.  eequalis. 

Il  »        »        hirtulus  Reitt.  Ca.  pr.  Emgei. 

))  )i         »        nigropilosus  Reitt.  Hi.  pr.  hirtulus. 

133  1  Opatrum  sulcipenne  Thoms.  X  Ga.  pr.  rusticum, 

»  3  Hoplocephala  bicornis  F.  X  A.  pr.  tuberculata. 

139  »  Euglenes  nitidifrons  Thoms.  Su.  pr.  pygmœus. 

144  2  Ad  Lytta  vesicatoria  L.  v.  armeniaca  Reitt.  Ca. 

156  1  Cathormiocerus  carpetanus  Uhag.  Hi.  pr.  validiscapus. 

»  B  Ad  Cathorm.  maritimus  Rye  syn.  socius  Bedel. 

B  »  »        porculus  Uhag.  Hi.  pr.  Chevrolati. 

1-  >i        Bolivari  Uhag.  Hi.  pr.  horrens. 

»  »  »        proximus  Uhag.  Hi.  pr.  gracilis. 

i>  B  Cathorm.  elongatulus  Uhag.  Hi.  pr.  proximus. 

164  2  Anchonidium  (Styphl.)  ulcerosum  Aube.  Ca. 
corticeum  Faust. 
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PagelT'tcol.  3  Amaurorrhinus  andalusicus  Dieck.  And. 
»  »  Cossonus  planatus  Bedel  E.  pr.  linearis  F. 

linearis  Gyll. 
»  »  Ad  Cosson.  cylindricus  Sahlb.  syn.  linearis  Schh. 

175  1  Ad  Rhyncolus  Steph.   syn.  Phlœophagus  Schh.  —  Syn- 

tomocerus  Woll. 
0  n  Rhyncohis  latitarsis  Thoms.  Su.  pr.  lignarius. 

176  »  Ad  Apioa  Putoni  Bris.  syn.  genistse  Pand.  (nec  Kirb.). 

177  2  Ad  Ap.  Spencei  Kirb.  syn.  foveolatum  var.  Kirb. 

180  »  Ad  Mylabris  brachialis  Fâhr.  syn.    cf  ruficornis  AU, 

(Baudi). 
»  »  Mylabris  obtecta  Say.  X  Ga.  m.  pr.  veloris. 

irresecta  Fâhr. 

181  1  Polygraphuspunctifrons  Thoms.  Su.  pr.  subopacus. 
184          2  Leptura  sicula  Gangl.  Si.  pr.  pallens. 

»         3  Ad  Lept.  dubia  Scop.  v.  ochracea  Rey.  Ga.  Alp. 
186         2  Callidium  (Lioderina  Gangl.  n.  subg.)  lineare  Hampe. 

Corf.  Gr.  A.  m.  pr.  Lioderes. 
189  1  Dorcadion  Emgei  Gangl.  Gr.  pr.  atticum. 

»  »        ))        Eugenise  Gangl.  Gr.  pr.  divisurn. 

209         2  Scymnus  fennicus  J.  Sahlb.  R.  b.  pr.  nanus. 


CORRIGENDA 

1  1  Cicindela  ismenia  lege  Ismenia. 

7  3  Bembidion  dentellum  Thunb.  lege  flammulatum  Clairv, 

9  »  Perigona  pr.  Masoreus  (p.  25,  col.  2)  transi, 

19  1  Abax  Hetzeri  Millier.  =  oblongus  Dej. 
»  3  Bryabius  lege  Bryobius . 

20  2  Arachnoidius  lege  Arachnidius. 

21  1  Pterostichus  nigritus  lege  uigrita. 
25  3  Plochionus  lege  Plocionus. 

31  1  Agabus  angusticoUis  J.  Sahlb.. Su.  sp.  pr.  ad  n.  subg.  Di- 
chodytes  Thoms.  refer. 

»  B        ))        Mimmi  J.  Sahlb.  et  syn.  =  Haefîneri  Aube. 

33  3  Ilolophorus  villosus  Duft.  =  ?  arvernicus  Muls. 

M  »        ))        Reitteri  Kuw.  =  pallidipennis  Muls. 

3^  »  Aleochara  leucopyga  Kr.  =^  spissicornis  Er. 

»  1)        »        melanocephala  Mots,  et  syn.  =  id. 

39  1        »        cuniculorum  Kr.  pr.  spadicea  Er.  Iransf. 

40  2  Aleuonota  splendens  Kr.  =  gracilenta  Er. 

45  3  Oxypoda  longula  Bris.  =  perplexa  Rey. 
DO»        forticornis  Fairm.  =  brachyptera  Seph. 

46  1        y-        castanea  Rey.  =  parvula  Bris. 

»  2        »        nigrocincta  Rey  pr.  rugatipennis  transf. 

»  »        »        subrugosa  J.  Sahlb.  =  fuscula  Rey   (verisim.). 

47  3  Hypocyptus  tenuicornis  Kr.  =  ?  laeviusculus  Mann. 
»  »        »        unicolor  Rosh.  Ht.  S.  pr.  Pirazzolii  transf. 
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Page  53  col.  3  Othius  fulvipennis  F.  =  punctulatus  Goeze. 

fulvopterus  Fourc. 

54  2  Homœotarsus  Hochh.  et  syn.  =  Cryptobium  Mann. 

55  »  Medon  spelaîus  Scrib.  =  dilutus  Er. 
57         3  Stenus  capitatus  Epp.  Si.  sp.  pr.  ? 

»  >■>       »      piscator  Saule,  sp,  pr.  Si.  C.  pr.  atratulus. 
morulus  Baudi. 

»  ■  :>        »      sulcifrons  Epp.  Ca.  sp.  pr.  ? 

66  »  Bythinus  islamitus  lege  islamita. 

B  •        D      œlistœ  lege  /Elistae. 

68  »  Cepbennium  majus  Reitt.  =  laticolle  Aube. 

»  »        »      laticolle  Reitt  (nec  Aube).  =  Reitteri  Bris. 

70  »  Trochavanis  Xambeui  Argod  ad  n.  g.  Isereus  Reitt.  réf. 

80  1  Atomaria  Godarti  Guilleb.  =  gutla  Steph. 

83  2  Brachypterus  laticoUis  Kiïst.  =  linariaî  Steph. 

»  »  »         meridionalis  Kiist.  =^  glaber  Newm. 

»  3  Epursea  diffusa  Bris.  =  decèmguttata  F.  v.  fuscicollis 
Steph. 

85  B  Cychramus  alutaceus  Reitt.  =  d"  fungicola  Heer. 

86  »  Pycnomerus  Er.  =:  Cerylon  Latr. 

87  2  Cerylon  Er.  =  Aphardion  Gozis. 

91  »  Platysoma  betulinum  Hochh.  =  ?  frontale  Payk. 
»  ))  Hister  Pelopis  Mars.  =  v.  gagates  lU. 

»  3      »        parallelogrammus  Fald.  S:  stercorarius  Hoflm. 

»  »      »        parallelus  Mén.  et  syn.  sp.  incert. 

92  1  Homalister  Reitt.  =  Carcinops  Mars  (sectio). 

>■  »  Carcinops  minima  Aube  et  syn.  ad  subg.  Kissister  Mars. 

refer. 
B  »  »  Mayeti  Mars,  signo  ?  X  notand. 

»         »  Eretmotes  Sartorii  Redt.  et  syn.  ad  n;   gen.  Satrapes 

Schmdt.  refer. 
»  »  «        talyschensis  Reitt.  id. 

»  »  »        Palumboi  Ragusa.  =Il£eterius  puberulusMots. 

»  »  Tribalus  lege  Triballus. 

D  ;)  Ti'iballus  acritoïdes  Reitt.  ad  n.  gen.  Triballodes  Schmdt. 

refer. 
«         2  Saprinus  suturalis  Mots,  (dele  Mars.)  =  niger  Mots. 
«  »  »        incrassatus  Mén.  =::  nitidulus  Payk.  var. 

>'  "  »        punctatostriatus  Mars.  =  nitidulus  Payk. 

w  »  »        puncticoUis  Kiist.  et  syn.  =  ?  v.  sicanus  Mars, 

b  »  »        Mocquerysi  Mars,  et  syn.  =  elongatulus  Rosh 

{Brisoul). 
»         3  »        longistrius  Mars.  =  antiquulus  111. 

»  »  »        arachidarum  Mars.  =  metallescens  Er. 

»  »  »        specularis  dele  Bach  lege  Mars. 

»  »  »        curtus  Rosh.  =  ?  v.  sicanus  Mars. 

i>         ')  »        latipesBon.=  ?DendrophiluspunctatusHrbst, 

»  B  »        Krynickii  Kryn.  =  nitidulus  Paylc. 

»  »  Gnathoncus  nannetensis  Mars.  =.  l'otundatus  Kug. 

93         1  Teretrius  hispidulus  Bremi  sp.  gen.  max.  dub. 
heme  d'Entomologie.  —  Mai  1880.  10 
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Page  93  col.  1  Plegaderus  sanatus  ïruciui.  =  ?  Barani  Mars. 

,.  »  Glyinma  Candezei  Mars,  dele  X. 

»  »  Abraeus  minutissimusReitt.  =Bacanius. 

1)  »        »        punctulum  Reitt.  =  id. 

»  2  Acritus  atomarius  Aube  ad  gen.  ^Eletes  Horn  rcfer. 

D  »        »        clarulus  Reilt.  id. 

»  I)        )>        balearicus  Schfs.  =  seininulum  Kûst. 

»  )>        »        microscopicus  Reitt.  =  ?  id. 

»  i>        »        seminulum  Kïist.  dele  Mont,  lege  E. 

97  1  Geotrupesfoveatus  Marsh,  et  syu.  =  slercorarius  L.  v.o". 

100  »  Pachypus  cornutus  01.  lege  Candidœ  Petagna. 

.,  »        »        candidce  Muls.  lege  Candidas. 

106  «  Throscus  similis  Baudi.  =  carinifrons  Bonv. 
Il  2  Diri'hagus  Heydeni  Kr.  :=  pyrenœus  Boiiv. 

B  3  Bacon  auct.  (nec  Lap.) .  =  Archontas  Gozis. 

107  1  Elater  aurilegulus  Schfs.  =  prœustus  F.  var. 
11  »      »       coccinatus  Rye.  =  id. 

108  3  Athous  Langsdorlfi  Stierl.  =  nigerrimus  Desbr. 

109  2      »        ilorentinus  Desbr.  =  spiniger  Cand. 

113  »  Cantharis  longitarsis  Pand.  =  anuularis  Men.  var. 

,}  3  »  immaculicoUis  Lap.  r^-  fusca  L. 

119  1  Dasytes  X  Waltl  lege  terniinalis  Duv. 

126  2  Gnathosia  variabilis  Sol.  dele  E. 

,)  »        »  ®  hispana  Sol.  dele  H.  lege  Orioit. 

))  »        »        Chevrolati  Ail.  lege?  Tosc. 

133  1  Opatrum  costatum  BruU.  et  syn.  D.   Gr.  T.  sp.  pr.  pr. 
rusticum  01.  transi'. 

»  »  »        fuscum  Kiist.  =  rusticum  01. 

»  2  Phaleria  insulana  Desbr.  =  ucuminata  Kûst  [Baudi). 

13i  »  Alphitobius  mauritaniens  F.  (nec  L.)  lege  piceus  01. 

135  »  Acanthopus  caraboïdes  Petagna  lege  dentipes  Panz. 

»  3  Helops  alpigradus  Fairm.  =  Ecoffeti  Kûst. 

139  »  Notoxus  cornutus  F.  (nec  Thunb.)  lege  trifasciatusRossi. 

140  2  Anthicus  Lameyi  Mars.  =  humilis  Germ. 

»  »  ))        longicollis  Schnidt.  Ga.  m.  A.  I.   Ca.  sp.  pr. 

»  »  »        tcnellus  Laf.  et  syn.  =  transversalis  Villa. 

B  3  »        4-decoratus  Abeille.  -:^  anlherinus  L.  var. 

141  1  »        Brisouti  Desbr.  =  PaykuUi  Gyll. 

n  »  »        validicornis  Laf.  dele  1.  lege  B.  Ti.  Gr. 

))  2  »        angustatus  Curt.  jB;'.  Ga.occ.  pr.flavipestrans. 

i47  1  Brachyrrhinus  pubens  Boh.  lege  stomachosus  Gyll. 

149  3  »  tomentosus  Gyll.  lege  juvencus  Gyll. 

151  2  Elytrodon  inermis  dele  Ga.  m.  lege  E.  m. 

154  1  Barypithes  trichopterus  Gaut.  lege  violatus  Seidl. 

)>  2  Strophosonius  Desbrochcrsi  Tourn.  =  capitatus  Deg.  V. 

158  »  Perieges  Schh.  pr.  Psallidium  111.  transf. 

161  3  Cleonus  sulcii-ostris  L.  (1767).  =  piger  Scop  (1763). 

105  2  Pachytychius  elegans  BruU.  =  ?  Hypoglyptus. 

166  3  Acalles  subglaber  Rosh.  pr.  teter  13oh.  transf. 

170  1  Nanophyes  annulatus  Arrag.  lege  Arag. 
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Page  170  col.  1  Nanopli.  circumscriptus  Aube.  =  ?  annulatus  Arag.  var. 

»<  »  ).        pygmaeus  Herbst.  =  ?  marmoratus  Goeze. 

1)  2  »        giobiformis  Ksw.  =:  id.  var.? 

»  »  »        rubens  Aube.  =  telrastigma  Aube  var. 

))  I)  D        Doriae  Bris.  =  pallidulus  Grav.  var. 

173  3  Hypurus  veroniCcC  Friv.=:sphterionBoh.  [Brisant). 

174  »  Cossonusparallelepipedusnbst.etsyn.=linearisF.Payk. 

175  1  Brachytemnus  Woll.  =  Rhyncolus  Steph.  (sectio). 
»  ))  Stereocorynes  WoU.  =:  id.  (id). 

»  3  Apion  Roelofsi  Everts.  =  confluens  Kirljy  (Bedel). 

j>  »       »       stoliduui  Germ.  E.  sp.  pr. 

coniluens  Gyll. 

176  1      »      bivittatum  Gerst.  =  genistaî  Kirb. 
»  »      »      funiculare  Muls.  =       id. 

»  2  »  variegatum  Wenck.  dele  Ti.  lege  (?  x)  Ga.  b. 

»  »  »  bicolor  Gredl.  Ti.  =  ?  holosericeum  Gyll. 

»  3  >i  Bohemani  Boh.  Thoms.  E.  sp.  pr. 

»  »  »  Bohemani  dele  Thoms.  lege  Seidl. 

n  »  »  flavipes  MiïU.  =  ?  apricans  Herbst. 

»  Il  »  ononidicola  Bach.  =  Bohemani  Boh. 

»  »  ononidis  Gyll.  =  id. 

»  »  )>  ruricrus  Germ.  sp.  pr.  ?  dele  Gu. 

177  1  »  melancholicum  Wenck.  =  hadrops  Thoms. 

))      »      Sundevalli  Boh.  Th.  £■.  6.  pr.  SpenceiKirb.transf. 
perspicax  Wenck. 
»  2      »      foveolatum  Kirby.  =  ?  SundevalH  Boh. 

178  1  Rhynchites  caligatus  Halid.  =r  ?  prasustus  Boh. 

179  3  Myiabris  semicarnea  Reitt.  =  plagiata  Reiche  {Baudi) 
»  >•      »      dispergata  Gyll.  =  bimaculata  01.  var. 

180  1       »       perparvula  Boh.  —  pygmœa  Boh.  var. 

n  »       ))      sericata  Germ.  et  syn.=  antennalis  Gyll.  var. 

»  »       »       sparsa  F.  ^=  pisorum  L.  var. 

»  2       I)      tristis  Boh.  sp.  pr. 

»  3      »      pubescens  Germ.  et  syn.  =:villosa  F.  var. 

182  )i  Trypodendron  5-liiieatum  Adams.  —  ?  signatum  F. 

189  1  Dorcadion  parna.ssi  lege  Parnassi. 

»  I)        »        insulare  Kr.  Gr.  =  divisum  Germ.  var. 

n  »        »       loratum  Thoms.  :=      id.  id. 

190  3  Phytœcia    vittipennis   Reiche    ad    n.   subg.   Obereina 

Gangl.  refer. 

DELENDA. 

60  2  Trogophlœus  niloticus  Er  (ex  /Egypto). 

113  3  Cantharis  v.  arvernica  Desbr  (nom  ined.l. 

))  »  w        ChapelieriReiche{— convexicoUisFrm.)  (nom 

ined.). 

133  2  Phaleria  adriatica  Baudi  (=  cadaverina  F.)  (nom.  ined.). 

140  3  Anthicus  lividipes  Desbr.  sp.  pr.  e  Syria. 

174  2  Calandra  linearis  Herbst  (exot.). 
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NOTES  SYNONYMIQUES 

ParO.  M.  REUTER. 


1,  Dans  la  Revoie  d'Entomologie,  1885,  p.  222  sqq.,j'ai  décrit 
trois  espèces  du  genre  Pachyinerus,  sous- genre  Microtomideus 
mihi,  indiquant  comme  nouvelles  deux  de  ces  espèces,  P.  [M.) 
moerens  et  dasycnemis.  J'ai  cependant  oublié  d'étudier  la  des- 
cription du  Pcicliynierus  cnrhonarius  Rambur  {Faune  de  l'An- 
daloîisie,  p.  148),  me  confiant  à  M.  le  D"^  Puton,  qui,  dans  son 
Catalogue  des  Hémî'pt.  d'Europe,  a  identifié  cette  espèce  avec  le 
leucoderma  Fleher.  Mais  examinant  de  plus  près  la  description 
susdite,  je  trouve  qu'elle  se  rapporte  à  ma  nouvelle  espèce  de  l'Al- 
gérie {dasycnemis).  11  me  suffit  de  citer  les  mots  de  Rambur  : 
«  breviter  subtomentosus  »  et  «  pedibus  tojnentosis  »,  ainsi  que 
«  nietnbrana  fuscescente  ».  Rambur,  connaissant  le  Cimex  carbo- 
narlus  Rossi,  synonyme  de  Microtoma  [Pachymerus  in  Rambur) 
airala  Goeze  {aterrim.us  Fabr.  in  Rambur),  décrit  son  Pachy- 
merus carhonarius  comme  une  espèce  nouvelle  et  pour  ce  motif 
le  nom,  donné  par  lui,  restera  pour  mon  P.  {M.)  dasycnemis. 

2.  Tous  les  auteurs  plus  récents  ont  aiipliqué,  comme  le  fait  aussi 
Fieber,  le  nom  de  Pachymerus  {Phyparochromus  in  Fieber) 
pineti  H.  Scli.,  à  une  espèce  bien  distincte  du  yv&\ piyieti  de  Her- 
rich-Scbaefler.  Je  les  ai  suivis  aussi  dans  la  Revue  d'Entom.,  p.  228. 
La  description  et  la  figure  données  par  Herricb-Scbaefi'er  {Die  ^Yan- 
zenartigen  Insecten,  IV,  p.  05.  fig.  438)  indiquent  cependant, 
sans  doute,  que  l'espèce  de  Herricb-Schaeffer  est  identique  avec  le 
Pachymerus  Puloni  E.  Saunders  {Enlom.  Monthl.  Mag.,  XII, 
p.  221,  Calyptonotus).  Voici  la  description  de  Herrich-Schaeffer  : 
«  Sciiwarz,  die  Spitze  der  ersten  und  zweiten  Fiihlergliedes  scbmal, 
die  Wurzel  des  vierten  hreit  loeisslich  ;  die  Seiten  und  der 
Hinterrand  des  Thorax  hreit  gellnoeiss,  in  jeder  Rinterecke  ein 
scliwarzer  Fleck.  Auf  den  blassen  Decken  mehrere  Linien  aus 
Punkten  imd  ein  schivarzer  Streif,  welcher  von  dem  Fleck  an 
der  Kreuzung  gegen  die  AVurzel  liin  lâuft.  Membran  schwarz,  mit 
gross  îoeisser  Spitze.  »  Plus  bas,  Rerrich-Schaefïer  décrit  les  ti- 
bias et  les  tarses  jaunâtres  (die  Schienen  und  Tarsen  gelblich), 
tandis  que  le  type  de  Saunders  a  les  pieds  postérieurs  noirâtres  et  les 
pieds  antérieurs  brunâtres;  les  genoux  seulement  sont  jaunâtres, 
mais  cette  couleur  peut  certainement  varier  et  Herrich-SchaefTer  dit 
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aussi  :  «  die  vier  hinteren  Schienen  in  der  Mitte  mehr  braun.  *  La 
couleur  de  tous  les  tibias  est  brune  dans  la  figure  438.  L'espèce  de 
Herrich-Scbaeffer  vient  de  Portugal.  Le  Pach.  Piitoni  Saund. 
(décrit  de  l'Algérie,  mais  trouvé  aussi  à  Coirabra  par  M.  Paulino 
d'Oliveira,  d'après  M.  Puton,  Revue  d'Ent.^  1884,  p.  147),  doit  donc 
prendre  le  nom  de  pineti  H,  Sch.  Quant  à  l'espèce  connue  aujour- 
d'hui sous  ce  dernier  nom,  je  propose  celui  de  confusus  (1).  Peut- 
être  elle  est  identique  au  Clmex  triguttatics  Fabr.  {nec  Linn.); 
mais  ce  fait  me  parait  douteux  et  d'ailleurs  le  nom  est  appliqué  à 
cette  espèce  par  erreur,  le  Cim.  triguttatiis  Linné,  cité  par  Fabri- 
cius,  étant  un  tout  autre  insecte  {Systellonotus). 

3.  Phytocoris  scriptus  Kol.,  Melet.  Entom.,  H,  p.  115,  n'est 
pas  l'espèce  de  Fabricius,  Brachycoleus  scriptus,  mais  le  5r«- 
chycoleus  Sieini  Reut.,  ce  qui  résulte  des  caractères  suivants: 
«  Vitta  externa  [hemieljtrorum]  cuni  média  in  area  coriijam  con- 
fluenti  apice  sub  angulo  fere  recto  extrorsura  flexa  et  in  fasciam 
transversam  dilatata...  Appendicis  apex  niger.  » 

4.  Phytocoris  clavatus  Burm.,  Handh.,  II,  p.  266,  1,  est, 
d'après  le  texte,  synonyme  de  Pilophorus  perplexus  Dougl.  et  Se. 
Burmeister  dit  :  «  elytris  fusco-ferrugineis,  ...  fasciis  duabusanguslis 
albis,  prima  interrupta  »,  et  plus  bas,  p.  267  :  &  Auf  Eibes  ruhrum 
bâufig.  »  Chez  le  P.  clavatus  L.,  la  seconde  strie  est  aussi  inter- 
rompue. Le  texte  ne  peut  pas  se  rapporter  au  P.  cinnamopterus 
Kirschb.,  qui  vit  sur  les  pins.  Les  exemplaires,  trouvés  sur  les  pom- 
miers et  indiqués  par  Meyer-Dûr  sous  le  nom  de  Capsus  clavatus 
{Rhynch.  Schweiz,  p.  88  :  «  Fast  zimmtbraune  Exemplare  findet 
man  um  die  Mitte  Juli  auf  kleinen  Aepfelbaumen),  appartiennent 
aussi  AVi perplexus  ou.  peut-être  plutôt  au  piisillus  Reut.  Le  Gloln- 
ceps  clavatus  Costa  {Ci/ii.  Pegn.  Neap.,  III,  p.  47)  paraît  aussi 
en  partie  (var.  a)  être  synonyme  de  ce  dernier.  Phytoc.  clavatus 
Hahn  est,  comme  je  l'ai  publié  déjà,  le  Piloph.  confusus  Kirschb. 

5.  Dans  les  Materiali  per  lo  Studio  delta  Fauna  Tunisina, 
V,  Rincoti,  p.  46  (482),  M.  Ferrari  a  décrit  une  espèce  du  genre 
Systellonotus  comme  alhofasciatus  ?  Lucas,  montrant  les  diffé- 
rences entre  l'espèce  décrite  par  Lucas  de  l'Algérie  et  l'espèce  tuni- 


(1)  Je  considère  les  P.  pineti  et  confusus  Reut.  comme  deux  formes  d'une  même  es- 
pèce, analogues  aux  variétés  du  pedestris  Pz.  Je  possède  en  effet  deux  exemplaires  d'Al- 
gérie, dont  l'un,  de  Daya,  est  bien  conforme  aux  descriptions  de  Saunders  et  Herrich- 
Schaeffer,  n'est-à-dire  a  la  bande  noire  aux  élytres  et  la  bordure  latérale  blanelie  du 
pronotum  entière;  tandis  que  l'autre,  de  Teniet-el-Tlad,  ressemble  au  confusus  Reut., 
dont  on  peut  faire  une  variété  nigripes,  parce  qu'il  a  les  pattes  et  les  2*  et  3«  articles 
des  antennes  entièrement  noirs  comme  dans  le  pineti  Il-S.  N'ayant  plus  sous  les  yeux 
l'exemplaire  de  Coirabra,  je  ne  puis  rien  en  dire. 

[yote  du  D'  l'uton). 
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sienne.  J'ai  comparé  la  description  et  la  figure  de  la  première  es- 
pèce avec  la  description  complète,  faite  par  moi  d'après  le  type  de 
M.  Ferrari,  et  je.  trouve  que  celui-ci  est  bien  distinct  par  la  tête  plus 
l)rolongée,  la  structure  des  antennes  assez  différente  (le  second  article 
trois  fois  plus  long  que  le  premier,  qui  est  à  peine  plus  long  que  la 
tête  entre  le  bord  antérieur  des  yeux  et  le  sommet  du  clypeus)  et 
enfin  par  les  taches  blanches  des  élytres  (  «  hemielytra  fusco-nigra 
fasciis  duabus  niveis  ornata,  altéra  lata  mox  ante  médium  corii  in 
marginem  hemielytrorum  exteriorem  extensa  et  interne  cum  fascia 
clavi  média  tota  confluente,  fasciam  unicam  formante,  hac  fascia 
marginesuperiore  obliqua,  inferiore  transversa  in  parte  clavi  sinuata, 
interiore  quam  exteriore  duplo  angustiore  ;  fascia  altéra  corii  apicali 
transverso-ovali,  acumine  in  angulo  corii  interiore  posilo  »  Reut. 
niss).  Cette  espèce  doit  donc  être  nommée  3Iiceîii,  comme  le  pro- 
pose M.  Ferrari,  p.  48  (484). 

6.  Le  Phytocoris  albo-fasciatus  Lucas,  Explor.  de  l'Aller., 
Artic,  III,  p.  83,  114,  pi.  111,  f.  6,  est  identifié  par  M.  Puton  {CaUd. 
Hém.  d'Eur.)  avec  le  Systellonotus  triguttatus  Linn.,  mais  je 
doute  que  cette  identiGcation  soit  juste.  L'espèce  de  l'Algérie  est  bien 
plus  grande  (ô^mill.),  la  structure  des  antennes  paraît  (d'après  la 
ligure)  un  peu  différente  et  le  troisième  article  de  celles-ci  est  large- 
ment blanc  à  la  base  ;  les  taches  des  élytres  sont  bien  également  for- 
mées comme  chez  le  triguttatus,  mais  la  couleur  des  élytres  mêmes 
est  plus  foncée,  d'un  «  noir  teinté  de  grisâtre  ;  »  enfin  le  rostrum  et 
les  pieds  sont  noirs. 

7.  Dans  VEntomological  Magazine,  I,  p.  197  et  198  (1833), 
Curtis  a  créé  le  genre  Chlamgdatus  pour  le  Chl.  marginatus 
Curt.  n.  sp.  Cette  espèce  est  identique  avecYAgalliastes  saltitans 
(Fall.),  Le  genre  AgalUastes  Fieb.  (1859)  doit  g  cause  de  cela  être 
nommé  Chlanujdatus.  Le  Chlam.  ochrlpes  Curt.  [—Mecomma 
ambiclans  (Fall.))  est  décrit  plus  tard  (1838)  dans  le  British  Ento- 
mol.^  XV,  p.  694.  L'espèce  décrite  quand  le  genre  fut  fondé  restera 
comme  type  du  genre. 
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NOTES  ADDITIONNELLES 
SUR   LES   NÉVROPTÉRES   DES  VOSGES 

(Suite) 
Par  Robert  MAC-LACHLAN. 


Gomme  suite  à  mes  premières  notes  additionnelles  (Voir  Revue 
d'Eniouiologie,  janvier  1885),  je  puis  ajouter  huit  espèces,  faisant 
partie  des  résultats  des  chasses  de  M.  Cuny-Gaudier  en  1885,  et  il 
i-este  encore  quelques  petites  Perlides  et  Éphémères  à  déterminer. 

M.  Cuny,  de  Gérardmer,  a  eu  la  honte  de  m'envoyer  deux  boites 
de  Névroptères  à  examiner,  et  pendant  les  mois  d'automne,  j'ai 
encore  eu  le  concours  de  mon  ami,  M.  le  D""  Puton,  de  Hem i remont, 
qui  a  continué  par  la  poste  les  envois  de  Trichoplères  de  cette  saison 
que  j'ai  reçus  presque  vivants.  En  1885,  M.  Puton  n'a  pas  trouvé 
d'espèces  nouvelles  pour  le  pays,  mais  néanmoins  il  a  retrouvé  des 
types  fort  intéressants. 

Je  crois  convenable  de  commencer  ces  notes  par  des  observations 
sur  quelques  Trichoplères  déjà  connus  du  pays. 

Halesus  ligonifer  Mac-Lacb.  —  M.  Puton  a  retrouvé  cette  jolie 
espèce  en  abondance  pendant  l'automne,  sur  la  Moselle,  à  Remire- 
mont.  Elle  habite  également  près  de  Gérardmer  ;  car  elle  existe  en 
assez  grand  nombre  dans  les  boîtes  de  M.  Cuny,  de  plusieurs  localités 
du  district  où  elle  paraît  principalement  au  mois  de  septembre. 
Excepté  la  $,  type  provenant  d'une  localité  assez  incertaine,  l'espèce 
ne  m'est  connue  que  des  Vosges. 

Anomalopleryx  Chauviniana  Stein.  —  (Voir  la  Revue,  l.  c). 
M.  Cuny  a  pu  retrouver  les  deux  sexes  de  cette  très-singulière  espèce 
et  en  grande  quantité.  11  m'écrit  que  le  13  septembre  1885,  il  en 
prît  une  famille  sur  les  herbages  au  bord  de  la  Jamagne,  en  descen- 
dant à  Kichompré  ;  il  a  reconnu  la  Ç  d'après  les  indications  que  j'ai 
données  dans  la  Revue.  Celle-ci  vole  très-bien  ;  mais  le  o*  ne  s'envole 
pas,  il  ne  fait  que  tournoyer  sur  ses  grandes  jambes  en  s'aidant  de 
ses  ailes  étroites. 

Ghœtopteryx  ohscurata  Mac-Lacb.,  et  Chœtopterygopsis  Mac- 
Lachlani  Stein.  — Parmi  une  masse  énorme  de  Chœtopteryx  vil- 
losa,  envoyée  par  M.  Puton,  j'ai  pu  retrouver  ces  deux  espèces,  mais 
en  petit  nombre,  ce  qui  m'a  surpris.  Aussi  il  me  semble  probable  que 
la  Moselle  (au  moins  à  Hemiremont),  n'est  pas  l'habitat  des  larves  de 
ces  Jeux  espèces  et  que  le  peu  d'individus  qu'on  y  trouve  vient  de 
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larves  portées  par  le  courant  ou  par  les  inondations  des  ruisseaux 
des  montagnes. 
Voici  maintenant  les  huit  espèces  nouvelles  pour  le  pays  : 

TRIGHOPTÈRES. 
Fam.    PHRYGANEID^E. 

Agrypnia  Payetana  Curt.  —  Une  Ç,  de  Luxeuil,  1*'' juin;  espèce 
propre  aux  marais  et  aux  bords  des  lacs. 

Fam.  LIMNOPHILID^. 

Limnophilus  yiigrlceps  Zett.  —  Quelques  individus,  du  lac  de 
Longemer,  au  mois  de  novembre  ;  espèce  automnale. 

Halesus  auricollis  Pict.  —  Un  seul  cf,  du  Saut-des-Cuves,  le 
21  septembre;  espèce  automnale  (comme  le  genre  presque  entier), 
qui  ordinairement  vole  en  abondance  où  elle  se  trouve. 

*  Drusus  chrysotus  Rambur. —  Un  <f  en  mauvais  état,  du 
Hohneck,  au  mois  de  juillet.  Espèce  propre  aux  hautes  Alpes  de 
l'Europe  centrale  ;  c'est  une  addition  bien  intéressante  pour  la  faune 
des  Vosges. 

Fam.  HYDROPSYCHID^. 
Cyrnus  flaviclus  Mac-Lach.  —  Un  cf,  sans  indication  de  localité. 

Fam.  RHYACOPHILID.E. 

*  Rhyacophila  evoluta  Mac-Lach.  —  Un  (f  bien  caractérisé,  de 
Kichompré,  le  13  septembre.  Espèce  très-intéressante  pour  la  faune, 
trouvée  d'abord  par  mon  ami,  lM.  Eaton,  sur  les  montagnes  du 
Cantal,  près  Le  Lioran.  Le  28  juillet  1885,  j'en  pris  un  seul  a*  près 
du  petit  lac,  sur  le  Feldberg,  dans  la  Forêt-Noire  de  Bade,  de  sorte  que 
les  Vosges  sont  une  localité  intermédiaire. 

PLANIPENNES. 

Chrysopa  ventralis,  Curt. —Un  individu,  sans  indication  de 
localité. 

PSEUDO-NÉVROPTÈRES. 

Psocus  longicorn  is  Latr.  —  Martimprey,  le  20  octobre  ;  plusieurs 
individus. 
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DESCRIPTION  D'UN  BYTHINUS  NOUVEAU  DE  FRANCE 

Par  Albert  FAUVEL. 


Bythinus  Fauconneti*. 

Longior  et  gracilior,  minus  convexus,  rufotestaceus,  nitidus,  parce 
sat  longe,  elytris  brevins,  aureopubescens,  palpisparum  crenatis,  an- 
tounis  articulo  1"  sat  crasso,  duplo  circiler  longiore  quam  latiore, 
extus  vix  arcuato,  2"  angustiore,  sat  parvo,  oblongo,  paulo  longiore 
quam  latiore,  3-8  angustis,  S»  longiore  quam  latiore,  4-5  haud  trans- 
versis,  6-8  breviuribiis,  moniliformibus,  9-10  furtiter  transversis, 
10"  multo  latiore,  11°  maguo,  couico,  acuto  ;  capite  tborace  angus- 
tiore, antice  fovea  oblonga,  utrinque  inter  oculos  médiocres  puncto 
foveiformi  notata;  thorace  subcordato,  convexo,  lœvi,  sulco  subbasali 
sat  tenu!,  foveis  externis  profundis  ;  elytris  basi  angustis,  inde  ad  api- 
cem  ampliatis,  parum  convexis,  tborace  parura  longioribus,  parce  sat 
fortiter,  basi  subtilius  punctatis  ;  abdomine  vage  subtilissime  punc- 
tulato  ;  capite  subtus  denticulis  2  hamulatis  armato;  femoribus  valde 
incrassatis;  tibiis  anticis  tertia  parte  antica  emarginato-denticulatis, 
posticis  sinuatis,  latioribus,  ultra  médium  dente  armatis,  dein  an- 
gustato-sinuatis;  Ç  antennarum  articulo  1°  longiore,  parallèle,  oculis 
minoribus,  capite  subtus  haud  hamato,  femoribus  non  incrassatis, 
tibiis  simplicibus.  —  L.,  1  3/4  mill. 

Cantal,  Le  Lioran,  sous  les  mousses  humides,  au  bord  des  chemins 
forestiers,  en  juillet,  avec  Bythinus  Sharpi  Saule,  et  Bathyscia 
Simoni\  Rhône,  La  Tour-de-Salvagny  {Jacquet).  Allier,  Mont- 
luçon;  forêt  des  Collettes,  près  Bellenaves  (cZes  Gozis). 

Cette  espèce,  qui  se  place  auprès  du  Baucliieri,  se  distingue  sans 
peine  de  toutes  ses  voisines  par  les  curieux  caractères  du  d*  ;  elle  a 
été  découverte  par  M.  Fauconnet  et  par  moi-même  pendant  l'excur- 
sion de  1885  dans  les  environs  du  Lioran  ;  la  $  était  beaucoup  plus 
rare  que  le  d*.  M.  des  Gozis  l'a  prise  aussi  dans  l'Allier  (d*  et  $),mais 
il  l'indique  à  tort,  d'après  l'avis  de  M.  Reitter,  sous  le  nom  de  late- 
brosus,  dans  son  dernier  opuscule  sur  la  Recherche  de  l'espèce 
typiq^Ae  (1886,  p.  35).  Entin  M.  Jacquet,  qui  m'en  a  communiqué 
un  cf,  m'informe  que  i\L  Grilat  vient  de  la  recueillir  en  nombre  dans 
la  région  lyonnaise.  On  la  retrouvera  sans  doute  sur  bien  d'autres 
points  de  la  France  centrale. 


hevue  d'Entomologie.  —  Juin  1886.  11 
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UNE  EXCURSION  NÉVROPTÉROLOGIQUE 

DANS    LA    FORÊT-NOIRE    (  SCHWARZWALD  ) 

Par  Robert  MAC-LÂCHLÂN. 


Mon  excursion  continentale  de  1885  a  eu  lieu  dans  la  Forêt-Noire, 
et  comme  j'ai  publié  dans  la  Revue  les  résultats  de  l'excursion  de 
1883  dans  les  Vosges,  mon  ami,  M.  le  D""  Puton,  m'a  prié  de  faire 
connaître,  à  titre  de  comparaison,  ceux  de  la  Forêt-Noire  dans  le 
même  recueil  ;  je  me  rends  avec  plaisir  à  sa  demande.  En  eflfet  la 
chaîne  des  Vosges  et  celle  de  la  Forêt-Noire  sont  à  peu  près  paral- 
lèles, séparées  par  la  vallée  large  et  fertile  du  Rhin.  En  outre  la  for- 
mation géologique  est  granitique  pour  toutes  les  deux,  et  naturelle- 
ment les  conditions  phytologiques  sont  presque  semblables  ;  les  plus 
hautes  montagnes  ont  à  peu  près  la  même  élévation  et  leurs  sommets 
gazonnés  présentent  le  même  contour  arrondi.  Mais  la  Forêt-Noire 
est  plus  aride,  et  il  n'y  existe  guère  d'autres  arbres  que  YAhies 
excelsa,  tandis  que,  dans  les  Vosges  on  voit  presque  toujours  les 
hêtres  remplacer  l'A&ies  jusqu'à  l'élévation  au-delà  de  laquelle  ils 
ne  peuvent  plus  croître.  J'ajoute  que  la  végétation  des  vallées  est 
moins  variée  dans  la  Forêt-Noire,  où  les  habitants  pratiquent  un 
système  d'irrigation  des  plus  compliqués,  qui,  s'il  témoigne  de  leur 
soin  et  de  leur  industrie,  est  peu  favorable  aux  insectes  aquatiques, 
parce  qu'il  amène  le  dessèchement  des  ruisseaux  pendant  l'été.  Mais 
peut-être  notre  égoïsme  d'entomologistes  doit  fléchir  ici  devant  les 
besoins  impératifs  de  l'agriculture. 

Entré  dans  la  forêt  par  Triberg  à  l'est,  le  22  juillet,  je  l'ai  traversée 
pour  en  sortir  par  Fribourg  à  l'ouest,  le  5  août,  m'arrêtant  à  Tri- 
berg, Neustadt,  l'hôtel  du  Feldberg,  HôUsteig  et  Fribourg,  et  faisant 
de  longs  détours  en  excursions.  Le  3  août  fut  consacré  à  une  petite 
course  au  Kaiserstuhl,  montagne  basaltique  qui  s'élève  comme 
une  île  dans  les  plaines  entre  Fribourg  et  le  Rhin;  très-aride  et  peu 
riche  en  Névroptères,  elle  m'a  pourtant  fourni  quelques  espèces  non 
rencontrées  dans  la  Forêt  ;  je  les  mentionnerai  entre  parenthèses. 
Excepté  un  petit  orage  à  Fribourg,  le  temps  fut  magnifique,  le  ciel 
sans  nuage  nuit  et  jour  et  la  chaleur  jamais  insupportable.  Dans  les 
"Vosges,  au  contraire,  j'avais  à  peine  vu  le  soleil,  et  la  pluie  avait 
été  presque  continuelle;  pourtant  mes  deux  voyages  avaient  eu  lieu 
presque  à  la  même  époque.  Tandis  que  dans  les  Vosges  j'avais  recueilli 
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environ  125  espèces  de  Névroptères,  j'en  ai  trouvé  environ  122  es- 
pèces dans  la  Forèt-Noire,  de  sorte  que  si  l'on  considère  le  mauvais 
temps  que  j'ai  éprouvé  dans  les  Vosges,  ce  dernier  pays  semble  plus 
riche  ;  ce  qui  est  d'ailleurs  conforme  à  mes  prévisions  ;  on  en  aura 
la  preuve  plus  précise  en  consultant  la  liste  que  j'ai  donnée  pour  les 
Vosges  des  espèces  que  j'y  ai  trouvées  moi-même  ;  car  les  autres, 
reçues  de  MM.  Puton  et  Cuny,  sont  en  partie  propres  à  des  époques 
différentes. 

Les  Névroptères  suivants  méritent  d'être  cités  comme  particulière- 
ment intéressants  : 

Parmi  les  Trichoptères  :  Molannodes  Zelleri,  RhyacopMla 
evoluta  et  philopotamoïdes. 

Parmi  les  Planipennes  :  l'abondance  de  la  magnifique  Chrysopa 
pallida. 

Parmi  les  Éphémères  :  la  seule  $  d'Ameletus,  genre  nouveau 
pour  l'Europe. 

Parmi  les  Odonates  :  la  Soinatochlora  arctica,  espèce  surtout 
alpine  ou  boréale. 

]J'A7neletus  excepté,  il  est  probable  que  je  n'ai  pris  aucune  espèce 
nouvelle;  mais  j'ai  réuni  beaucoup  de  renseignements  sur  la  distri- 
bution géographique,  ce  qui  pour  moi  est  d'une  importance  presque 
égale. 


TRICHOPTERES. 

Fam.  PHRYGANEID^. 

Neuronia  riificrus  Scop. —  Un  petit  nombre  d'individus,  au 
bord  des  petits  étangs  des  tourbières. 

Fam.  LIMNOPHILIDiE. 

Limnophilus  lunatus  Curt. — Un  seul  S,  au  Titisee. 

Limnophilus  centralis  Curt.  —  Répandu.  Commun  parmi  les 
joncs,  aux  bords  du  Feldbergsee  ;  quelques-unes  des  variétés  de  cette 
dernière  localité  sont  très-remarquables. 

Limnophilus  sparsus  Curt. — Deux  individus,  près  Hinterzarten. 

Peltostomis  sudetica  Kol. — Pas  rare  le  long  des  petits  ruisseaux 
remplis  de  plantes  aquatiques.  J'ai  déjà  insisté  dans  mes  travaux  sur 
les  afiinités  extraordinaires  de  cette  espèce  avec  le  Drusus  annu- 
latus  Steph.  Il  est  à  peine  possible  de  les  séparer  en  dehors  de  ce 
caractère  que  les  tibias  antérieurs  du  ^  du  D.  annulaHis  portent 
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l'éperon  apical  qui  manque  chez  P.  sudetica  ,  d'où  cette  consé- 
quence que  les  deux  espèces  se  trouvent  dans  deux  genres  distincts. 
Parmi  onze  c?  de  P.  sudetico,  de  la  Forêt-Noire,  il  y  en  a  deux  qui 
portent  un  tout  petit  éperon  sur  l'un  des  tibias  antérieurs  et  en 
manquent  sur  l'autre.  Sur  cette  simple  découverte,  je  ne  voudrais 
pas  réunir  les  deux  formes,  mais  je  me  permets  d'en  noter  la  signi- 
lication  qui  me  semble  importante  à  retenir. 

Enoicyla  pusilla  Burra.  — Un  d*,  le  28  juillet,  sur  le  Feldberg, 
dans  1h  bois,  vers  le  Feldbergsee.  l.a  fin  de  juillet  est  une  époque 
extraordinaire  pour  cet  insecte,  qui  ne  paraît  ordinairement  qu'au 
commencement  d'octobre  ,  et  dure  jusqu'en  décembre.  L'individu 
me  semble  être  la  forme  ordinaire  de  l'espèce. 

Apatania  fimhriata  Pict.  —  Abondante  dans  les  mêmes  condi- 
tions que  P.  sudetica. 

Fam.  SERICOSTOMATIDiE. 

Sericostoma  turhatum  M.-Lach.  —  Je  place  ici  deux  d*  (dont 
l'un  des  environs  de  Triberg,  24  juillet,  l'autre  du  r.iintherstlial, 
2  août),  chez  lesquels  les  palpes  sont  très-proéminents.  11  me  semble 
que  les  différences  entre  lurhatum  et  timklum  ne  sont  pas  bien 
nettes  et  presque  réduites  aux  antennes  annelées  chez  le  dernirr. 

Sericostoma  pedemontanum  M.-Lach.?  —  Probablement  une 
trentaine  de  a*  et  Ç  de  localités  variées  se  réfèrent  à  cette  espèce, 
mais  je  n'ose  pourtant  l'affirmer.  Ayant  pris  l'habitude  de  recoller 
tous  les  individus  possibles  de  ce  genre  pour  en  faire  une  étude 
approfondie,  il  me  semble  que  les  difficultés  se  multiplient  en  pro- 
portion directe  de  la  quantité  de  mes  matériaux. 

Goera  pilosa  F.  —  Titisee,  rare. 

Silo  xxillipes  V .  —  Près  Triberg  et  Hôllsteig;  assez  commun  à 
Hinterzarten. 

Crunœcia  irrorata  Curt.  —Triberg  et  Giïnthersthal,  rare;  je 
n'en  ai  pris  que  quatre  individus. 

LepidostO'ïna  hirtum  F.  —  Pas  rare,  surtout  près  de  Neustadt. 

Fam.  LEPTOCERID^. 

Berœa  maurus  Curt.  —  J'ai  trouvé  trois  $  près  de  Triberg. 

Molannodes  Zelleri  M.-Lach.  ~  L'une  des  espèces  les  plus  in- 
téressantes. Le  28  et  29  juillet  j'en  pris  près  de  30  exemplaires  au 
Feldbergsee.  Ils  restaient  le  soir  sur  les  tiges  des  joncs  et  graminées 
croissants  dans  l'eau  au  bord  du  lac;  c'est  la  première  fois  que  je 
voyais  l'insecte  vivant  ;  ses  mœurs  sont  celles  des  Molanna.  L'espèce 
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est  surtout  boréale,  mais  elle  avait  été  prise  aussi  eu  Saxe  et  Silésie,  et 
il  est  curieux  de  la  retrouver  dans  une  contrée  beaucoup  plus  méri- 
dionale. J'ajoute  que  le  31  juillet,  j'en  retrouvai  un  autre  individu 
dans  un  petit  endroit  marécageux  entre  Hôllsteig  et  Breitnau,  de 
sorte  que  l'espèce  est  probablement  répandue  dans  le  pays. 

Odontocerum  albicorne  Scop.  —  Presque  partout. 

Leptocerus  alhoguttatus  Hag.  —  Une  seule  $,  au  Titisee. 

Leptocerus  aterrimus  S\e\)\\.  —  Abondante  au  Titisee,  surtout 
la  var.  tineoides. 

Mystacides  azurea  L.  —  Près  de  Triberg  et  au  Titisee. 

Mystacides  longicornis  L.  —  Commune  au  Titisee. 

Adicella  reducta  M.-Lach.  —  Répandue  et  assez  commune. 

Adicella  filicornis  Pict.  —  Seulement  deux  individus  au  bord 
d'une  fontaine  près  de  Triberg. 

Œcetis  iestacea  Gurt.  —  Deux  Ç,  au  Titisee. 


Fam.  HYDROPSYCHID/E. 

Hydropsyche  pellucidula  Curt.  —  Rare  ;  je  n'en  ai  pris  que 
deux  c*,  près  de  Triberg  et  Neustadt. 

Hydropsyche  instabiUs  Curt.  —  Commune  et  répandue,  volant 
rapidement  le  soir  avant  et  après  le  coucber  du  soleil. 

Philopotamus  ludificaùus  M.-Lach,  —  Répandu  et  assez 
commun. 

Philopotamus  monlanus  Douov.  —  Triberg  et  Gûnthersthal, 
moins  commun  et  moins  répandu  que  le  précédent,  mais  parfois 
ensi'mble  au  bord  du  même  ruisseau, 

Wormaldia  triangulifera  M.-Lach.  —  Cinq  individus  près  de 
Triberg  ;  offrant  l'incision  du  dernier  segment  chez  le  cf,  moins 
profonde  et  plus  semicirculaire  que  chez  les  types, 

Plectrocnemia  consper sa  Cwri.  —  Triberg,  Feldberg  et  Hôllen- 
tlial;  répandue  mais  rare. 

Plectrocnemia  geniculata  M.-Lach.  —  Feldberg,  une  seule  Ç. 

Polycentropus  flavomaculatus  Pict.  —  Répandu  et  pas  rare. 

Cyrnus  trimaculatus  Curt,  —  Titisee  et  Feldbergsee. 

Tinodes  loœneri  L.  —  Commune  au  Titisee. 

[J'ai  vu  la  Tinodes  unicolor  Pict.  en  petit  nombre,  au  Kaiser- 
stuhl  ]. 

Lype  reducta  Hag.?  —  Une  paire  (cfÇ)  au  Feldbergsee,  citée  avec 
doute. 

Fam.  RHYACOPHILIDiE. 

Chimarrha  marginata  L.  —  Près  de  Neustadt;  peu  commune. 
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Rhyacophila  torrentium  Pict.  —  HôUenthal,  le  30  juillet,  com- 
mune. Je  n'ai  pas  trouvé  cette  espèce  en  chassant  au  bord  des  ruis- 
seaux ;  mais  par  une  soirée  très-cnlme,  un  peu  après  le  coucher  du 
soleil,  étant  en  rouie  pour  l'aubergt^,  sur  un  chemin  blanc  et  pou- 
dreux, je  remarquai  une  masse  de  Trichoptères,  visibles  quand 
ils  traversaient  le  chemin  ;  parmi  eux  je  reconnus  une  grande  Hhya- 
cophile  foncée,  dont  je  pris  une  douzaine  en  peu  de  temps,  la  R.  tor- 
rentium. Les  autres  espèces  étaient  presque  communes,  telles  que 
Odontocerum  alhicorne,  Lepidosioma  hirlum,  Eydropsyche 
mstadilis,  Glossosoma  Boltoni,  etc. 

Rhyacophila  eyoZwtoM.-Lach.  —  Un  c*  parmi  les  rochers  d'un 
ruisseau  torrentiel  qui  tombe  dans  le  Feldbergsee,  28  juillet.  Espèce 
très-intéressante,  qui  ne  m'était  connue  que  par  les  types  pris  par 
M.  Eaton  au  I^ioran  (Cantal),  mais  dont  je  viens  de  voir  encore  un  d* 
pris  par  M.  Cuny-Gaudier,  près  de  Gérardmer  (Vosges),  au  mois  de 
septembre  1885. 

Rhyacophila  ohtusidens  M.-Lach.  —  Répandue  et  commune.  Il 
me  semble  que  tous  les  individus  du  groupe  de  dorsalis  que  j'ai 
pris  sont  des  obtusidens.,  bien  que  quelques-uns  soient  difficiles  à 
séparer  de  dorsalis. 

Rhyacophila  septentrioyiis  M.-Lach.  —  Un  d*,  près  de  Triberg. 

Rhyacophila  prœmorsa  M.-Lach.  —  Près  de  Triberg  et  Neus- 
tadt,  3  cf. 

Rhyacophila  aquitanica  M.  Lach.  —  Feldberg  ;  ruisseau  entre 
l'hôtel  et  le  Feldbergsee  ;  assez  commune.  Tous  les  <f  présentent  les 
mêmes  différences  légères  qui  m'avaient  induit  à  séparer  les  types 
de  l'Auvergne  de  Ph.  tristis  Pict. — Je  rappelle  que  j'ai  pris  l'a^'wi- 
tanica  dans  les  Vosges. 

Rhyacophila  philopotanioïdes  M.-Lach.  —  Même  localité  que 
la  précédente  ;  2  cf.  Les  types  sont  des  Pyrénées;  mais  il  me  semble 
que  l'espèce,  dont  j'ai  pris  un  seul  cf  dans  les  Vosges,  est  identique. 

Glossosoma  Boltoni  Curt,  —  Répandu  ;  commun  dans  l'Hôllen- 
thal. 

Agapetus  fuscipes  Curt.  —  Près  de  Neustadt  et  sur  le  Feldberg; 
commun. 

Agapetus  comatus  Pict.  —  Près  de  HôUsteig  ;  pas  commun. 

Ptilocolepus  granulatus  Pict.  —  Près  de  Triberg;  rare. 


Fam.  HYDROPTILID^. 

Stactohia  fuscicornis  Schneid,  —  Gutachthal,  assez  commune 
dans  certains  endroits  chauds,  où  l'eau  suintait  sur  la  paroi  des 
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rochers,  le  long  du  chemin.  Insecte  microscopique  et  excessivement 
actif. 
Oxycthira  sp.  ?  —  Titisee. 


PLANIPENNES. 
Fam.  PAN0RP1D.E. 


Les  Panorpes  n'étaient  pas  communes  ;  je  n'en  pris  qu'une  dou- 
zaine environ,  appartenant  à  quatre  espèces. 

Payiorpa  communis  L.  —  Gutachthal  près  Triberg  ;  d"^  très- 
typiques. 

Panorpa  vulgaris  Imhoff.  —  Près  Triberg  et  Neustadt,  égale- 
ment très-typiques  ;  néanmoins  je  doute  toujours  si  ces  deux  formes 
sont  réellement  spécifiques. 

Panorpa  germanica  h. — Triberg  et  Feldberg  ;  l'individu  de 
cette  dernière  localité  représente  à  peu  près  la  variété  apicalis 
Steph. 

Panorpa  alpina  Ramb.  —  Bois  entre  Triberg  et  l'auberge 
«  Wasserfall  »,  et  bois  vers  le  Titisee,  cf. 


Fam.  OSMYLIDiE. 


fuscata  F.  —  Titisee  et  Feldbergsee  ;  peu  commune. 
Sisyra  terminalis  Curt.  —  Titisee  ;  uu  seul  individu. 


Fam.  HEMEROBIID.E. 


Drepanopteryx phalœnoïdes  L,  —  Hôllenthal,  31  juillet;  une 
pairf. 

HemeroMus  pellucidus  Walk.  —  Près  de  Triberg  ;  une  paire. 

Hemerobius  inconspicuus  M.-Lacli.—  Près  de  Triberg;  un  seul. 

Ee'iuerobius  inicans  Oliv.  —  Près  de  Triberg  ;  deux  exem- 
plaires. 

Hemerobius  humuUL.f  —  Gùathersthal  ;  une  seule 9. 

Hemerobius  punctatus  Gôszy.  —  Assez  répandu  sur  YAbies 
excelsa  ;  il  me  semble  que  les  petits  individus  sont  difficiles  à  sé- 
parer du  pini  Steph. 
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Fam.  CHRYSOPID^. 


Chrysopa  perla  L.  —  Triberg;  un  seul  individu. 

[Chrysopa  ventralis  Curt.  —  Kaiserstuhl  ;  un  seul  individu]. 

Chrysopa  aspersa  Wesra.  —  Triberg  ;  un  seul  individu. 

Chrysopa  ahclominalis  Brauer.  —  Deux  individus  ;  Gutachthal 
près  Triberg  et  Giinthersthal  près  Fribourg.  H  me  semble  probable 
que  les  noms  àeprasina  (Bnrm.),  abdominalis  (Brauer),  aspersa 
(Wesmaël)  aiZelleri  (Scbneider),  n'indiquent  que  des  variétés  d'une 
seule  espèce  la  prasina,  et  ce  nom  a  la  priorité  bien  que  la  forme 
qu'il  représente  soit  la  plus  rare  et  la  moins  connue  (j'ai  dernière- 
ment vu  le  type  de  Burmeister).  Je  m'occupe  du  reste  de  cette  ques- 
tion, et  le  résultat  en  sera  publié  procbainement. 

Chrysopa  pallida  Schneider.  —  Le  31  juillet,  je  trouvai  dans 
l'Hôllenthal  deux  individus,  nouvellement  éclos,  de  cette  grande  et 
jolie  espèce;  deux  jours  plus  tard  elle  était  abondante  sur  VAhies 
excelsa,  dans  le  Gùntherstbal  (une  localité  plus  chaude),  et  j'en 
pris  de  30  à  40  exemplaires. 

Chrysopa  vulgaris  Schneid.  —  Gûnthersthal  ;  pas  commune. 


Fam.  CONIOPTERYGID.E. 

Coniopteryx  tineiformis  Curt?  —  Commune  dans  le  Gûnther- 
sthal. 

Goniopteryx  aleyrodiformis  Steph.?  —  Même  localité;  un  seul 
individu. 

Il  convient  d'attendre  une  monographie  des  Coniopterygidœ 
pour  être  fixé  sur  leur  nomenclature.  La  première  de  ces  deux  es- 
pèces n'a  qu'une  seule  fourche  apicale  dans  la  réticulation  des  ailes 
postérieures,  tandis  que  la  seconde  a  deux  fourches.  Plusieurs 
espèces  rentrent  dans  ces  deux  groupes. 

PSEUDO-NÉVROPTÈRES. 

Fam.  PSOGID/E. 

En  ui 'occupant  des  Psocides,  je  ne  saurais  oublier  l'assistance  que 
j'ai  reçue  de  M.  Kolbe,  du  Musée  enlomologique  de  Berlin,  qui  a  eu 
la  bonté  do  vérifier  quelques  espèces  critiques  ou  difticiles.  Si  je  ne 
suis  pas  toujours  d'accord  avec  ce  savant  sur  la  valeur  générique  et 
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spécifique  de  certains  types  ou  sur  certaines  de  ses  idées  systéma- 
tiques, je  n'en  rends  pas  moins  témoignage  de  l'élan  que  ses  travaux 
ont  donné  à  l'étude  de  cette  famille  si  intéressante,  et  en  même 
temps  si  diflicile. 

Psocus  (A)jiphigerontia)  hifasciatus  Latr.  —  Commun,  pres- 
que partout.  M.  Kolbe  est  actuellement  d'avis  que  le  P.  subnebulosus 
Steph.,  Mac-l^ach.,  Kolbe,  n'est  pas  distinct;  c'est  aussi  mon  opinion. 

Psocus  (Aniphigerontia)  fasciatus  F.  —  Deux  individus,  près 
Neustadt. 

P.  (Psocus)  nebulosus  Steph.  —  Commun,  surtout  dans  le  Ra- 
vennathal  près  Hôllsteig. 

Psocus  (P.)  sexpunctatus  L.  — Gùntliersthal  ;  deux  individu», 

EUpsocus  (Mesopsocus)  unipunctatus  Mûller. —  Pas  commun. 
M.  Kolbe  insiste  pour  séparera",  unipunctatus  M.  et  laticeps  K. 
Mais  si  le  genre  Mesopsocus  doit  être  distingué  des  Elisopcus,  les 
deux  espèces  en  font  certainement  partie. 

EUpsocus  abietis  Kolbe.  =?  E.  Westiooodii  M.-Lach.  —  Plu- 
sieurs individus  en  fauchant  sur  YAbies  excelsa;  près  du  Titisee, 
26  juillet.  Il  me  semble  certain  que  1'^.  hyalinus  Steph.  est  dis- 
tinct du  Westwoodii,  et  que  Vhyalinus  Kolbe  et  Vabietis  Kolbe 
sont  identiques,  mais  pas  avec  Vhi/alinus  Steph.  Je  crois  que 
M.  Kolbe  est  maintenant  d'avis  que  Vabietis  n'est  que  le  West- 
îooodii  nouvellement  éclos.  Autrefois  je  l'ai  pensé  aussi;  mais  j'ai 
quelques  doutes  depuis  mes  chasses  dans  le  Schwarzwald  et  en  An- 
gleterre, n'ayant  pas  vu  le  Westwoodii  iypiqne  dans  le  Schwarzwald, 
et  trouvant  ce  qui  me  semble  être  Vabietis  en  Angleterre,  dans  les 
localités  où  je  ne  prends  pas  Westwoodii,  tandis  que  ce  West- 
woodii est  abondant  là  où  je  ne  vois  pas  Vabietis.  Ce  point  est  à 
considérer  parce  que  d'ordinaire  les  Psocides  se  dispersent  largement. 

EUpsocus  (Philotarsus)  flaviceps  Sieph.  — Commun  sur  l'A- 
bies  excelsa.  On  sait  que  M.  Kolbe  le  considère  comme  le  pici- 
cornis  F. 

Cœcilius  Burmeisteri  Brauer.  —  Titisee,  Feldbergsee,  Gùn- 
thersthal,  etc.;  assez  commun. 

Cœcilius  obsoletus  Steph.  —  Répandu  et  commun. 

Cœcilius  xjerlatus  Kolbe.  —  Triberg,  Titisee  et  Feldberg,  cinq 
individus. 

Cœcilius  piceus  Kolbe.  —  Titisee  et  près  de  Neustadt;  peu 
commun.  Ces  quatre  espèces  de  Cœcilius  ont  été  déterminées  par 
M.  Kolbe;  elles  se  trouvent  sur  VAbies  excelsa. 

Cœcilius  flavidus  Steph. — Près  de  Triberg;  peu  commun. 

Cœcilius  vittatus  Dalman. — Près  de  Breilnau  ;  un  seul  individu. 

Stenopsocus  (Graphopsocus)  cruciatus  L.— Près  de  Neustadt; 
rare. 

Revue  d'Entomolocjie. —iu'ûlei  1880.  12 
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Stenopsocus  (Sten.)  Lachlani  Kolbc— Près  de  Neustadt,  et  au 
Feldberg;  pas  commua.  Déterminé  par  M.  Kolbe. 

Peripsocus  phœopterus  Steph.— Abondant,  presque  partout. 

Peripsocus  alhoguttalus  Dalraan.— Près  du  Tilisee  ;  un  seul. 

La  région  semble  très-favorable  pour  les  Psocides ,  et  il  est  pro- 
bable que  presque  toiites  les  espèces  de  l'Europe  centrale  s'y  trou- 
vent. 

Fam.  PERLIDiE. 

Perla  marginata  Panz.— Ravennathal,  près  Hôllsteig;  une  9. 

Chloroperla  torrentium  Pict.— Feldberg;  deux  $. 

Chloroperla  grammatica  Scop.  —  Répandue  ,  mais  peu 
commune. 

Isopteryx  tripunctata  Scop. — Répandue,  mais  peu  commune. 

Leuctra.—  Le?,  insectes  de  ce  genre  étaient  assez  communs,  mais 
je  n'en  ai  récolté  que  six  ou  sept  individus  représentant  au  moins 
deux  espèces  non  déterminées. 

Nevnoura  variegala  Oliv. — Répandue  et  pas  rare. 

Nemoura  lateralis  Pict.  —  Assez  commun,  si  ma  détermination 
est  juste. 

Nemoura  humeralis  Pict. — Près  de  Triberg,  deux  individus. 

Parmi  mes  récoltes  de  Nemoura ,  il  reste  encore  des  espèces  à 
vérifier. 

Fam.  EPHEMERIDiE. 

Grâce  au  concours  de  mon  ami,  M.  Eaton,  je  puis  donner  la  liste 
des  Éphémères  que  j'ai  récoltées.  Ces  insectes  étaient  très-abon- 
dants ;  l'après-midi  et  le  soir  l'air  en  était  souvent  rempli.  J'ai 
préparé  environ  150  individus,  mais  le  nombre  d'espèces  n'est  pas  en 
proportion.  La  faute  en  est  probablement  à  moi,  car  je  ne  suis  pas 
au  courant  de  cette  famille  si  difficile. 

Leptophlehia  marginata  L.  —  Un  seul  individu  vers  l'auberge 
«  Wasserfall  >  en  montant  de  Triberg. 

Habrophlebia  lauta  Eaton.— Répandue  ;  trente-buit  individus. 

Ephemerella  ignita  Poda.— Répandue  ;  quarante  individus. 

Baëtis  Rhodani  Pict,— Triberg,  Neustadt,  et  Feldberg;  en  petit 
nombre. 

Baëtis  pumil us  Burm.— Hôllsteig  ;  un  seul  individu. 

Ameletus  sp.?— M.  Eaton  attribue  à  ce  genre  7iouveau  pour 
l'Europe,  une  seule  Ç  prise  au  Feldberg,  le  29  juillet ,  mais  à 
défaut  du  c?  il  hésite  à  la  décrire. 
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Epeorus  assimilis  Eaton.  —  Triberg  et  Hôllsteig  ;  dix-huit 
individus. 

Rhithrogena  semicolorata  Curt.  —  Neustadt  ,  Feldberg  et 
Hôllsteig;  vingt-six  individus.  Abondante  au  Feldberg. 

Rhithrogena  aurantiaca  Burm.  —  Triberg ,  Neustadt  et 
Hôllsteig  ;  dix  individus. 

Ecdyurus  venosus  F.  —  Neustadt ,  Hôllsteig  et  Gûnlhersthal  ; 
cinq  individus. 

Ecdyurus  angustipennis  Ramb.  {fluminum  Pict.).  —  Triberg 
et  Neustadt:  deux  individus. 


ODONATA. 

Sous-Fam.  libellulina. 

Leucorrhinia  duhia  Van  d.  Lind.  —  Assez  répandue  sur  les 
tourbières;  la  seule  espèce  du  genre  que  j'aie  vue. 

Sympetrum  scoticum  Donov.  —  Assez  répandue  sur  les  tour- 
bières. 

Lihellula  quadrimaculata  L. — Rare  sur  les  tourbières, 

Orthetrum  cœrulescens  F. — Commun  sur  les  tourbières.- 

Sous-Fam.  CORDULIINA. 

Somatochlora  metallica  Van  d.  Lind.  —  Excessivement  abon- 
dante sur  tous  les  lacs  et  étangs.  Vers  le  coucher  du  soleil,  on 
peut  la  prendre  à  la  main.  Toutefois  la  $  était  rare,  et  je  n'en  ai  vu 
que  cinq  ou  six,  le  plus  souvent  accouplées. 

Somatochlora  arclica  Zett.— Nouvelle  localité  pour  cette  espèce 
arctique  et  alpine.  J'en  ai  vu  plusieurs  ,  mais  je  n'en  pris  qu'une 
paire,  le  d*  sur  une  tourbière  derrière  l'auberge  «  Wasserfall  »  en 
montant  de  Triberg  ;  la  $  près  l'hôtel  sur  le  Feldberg,  à  environ 
4,500  pieds  d'altitude.  C'est  un  insecte  des  tourbières  qui  se  lient 
toujours  éloigné  des  lacs  et  étangs. 

Sous-Fam.  GOMPHINA. 

Onychogomphus  forcipatus  L.— Les  c*  étaient  très-communs, 
le  26  juillet,  dans  un  endroit  pierreux  sur  la  rive  de  Titisee. 

Cordulegaster  annulatus  Latr.— Commun  le  long  de  tous  les 
ruisseaux.  Parmi  le  peu  d'individus  que  j'ai  pris,  je  ne  vois  pas  le 
C.  hidentatus  Sélys,  mais  il  est  possible  qu'il  habite  aussi  la 
localité. 
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Sous-Fam.  ^SCHNINA. 

Jischna  janceah.  —  Commune  sur  un  tout  petit  étang  artifi- 
ciel, mais  très-profond,  sur  le  Feldberg,  près  de  l'hôtel. 
.EscJma  mixta  Latr.  —  Un  seul  o*,  au  même  endroit. 
^Eschna  cyanea  Mûller.  —  Vue  à  Fribourg, 

Sous-Fam.  CALOPTERYGINA. 

Calnpteryx  virgo  L. — Abondante  le  long  de  tous  les  ruisseaux. 
Je  n'ai  p:is  vu  la  C.  splendens  dans  la  Forêt-Noire,  mais  elle  était 
commune  au  pied  du  Kaiserstulil,  dont  j'ai  déjà  parlé,  à  l'exclusion 
de  C.  virgo. 

(Je  pris  au  hasard  deux  d*  de  C.  splendens,  pour  la  localité,  et 
j'ai  remarqué  seulement  chez  moi  que  tandis  que  l'un  d(-s  deux 
représentait  la  forme  ordinaire  de  l'espèce,  l'autre  appartient  à  la 
variété  ancilla  Hagen,  très-intéressante,  et  non  observée  ailleurs 
dans  l'Europe  centrale  ). 

Sous-Fam.  AGRIONINA. 

Enallagma  cyathigerum  Charp. —  Assez  commun. 

Agrion  puella  L.— Un  seul  cf,  près  Hôllsteig. 

Agrion  mercuriale  Charp.— Un  seul  cf,  près  Neustadt. 

Pyrrhosoma  minium  Harris.  — Commun  sur  les  tourbières. 

(J'ai  pris  au  Kaiserstuhl  les  Platycnemis  pennipes  Pallas,  et 
Ischnura  elegans  Van  d.  Lind.) 

Seize  espèces  d'Odonates  sont  un  résultat  très-pauvre  pour  le  pays, 
étant  donné  le  temps  si  favorable  au  moment  de  mon  excursion. 
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DESCRIPTION  D'UNE  ESPÈCE  NOUVELLE  DE  TENTHREDE 

Par  F.  KONOW. 


Tenthredo  Cunyi  Konow. 

Nigra,  subnilida,  tenuissime  pallido  pubescens  ;  ore,  oculorum 
orbita,  pronoli  margine,  tegalis,  scntelli  macula  et  appendice,  post- 
sciitello,  pedumlatere  anlico  laete  alliido-viridibus  ;  antennis  tenui- 
bus,  filiforniibus,  subtiis  apicein  versus  viridibus;  mandibulis  basi 
albidis,  apice  nigricontibns  ;  cl3'peo  minus  profunde  exciso  ;  verlice 
longitudine  sua  parum  latiore  ;  mesonofo  sublilissime  pnnctulato, 
haud  opaco  ;  alis  subhyalinis,  nervis  stiLrmateque  tiigrofuscis,  nervis 
transversis  masima  parte  viridibus.  Mas  snbtiis  viridis,  su[ierne 
viridi  variegatus;  mesonolo  nigro  vel  viridi  maculato  ;  omnibus 
abdominis  segmentis  basi  nigris,  apice  vii'idibus  ;  meeoplenris  su- 
perne  macula  indeterminata,  inferne  interdum  linea  longitudinali 
tîigra  notatis  ;  segmente  ultimo  ventrali  latitudine  sua  vix  longiore, 
apice  laie  rotundato.  Femina  multo  minus  viridi-notata  ;  clypeo  in- 
terdum linea  nigra  dimidiato  ;  tegulis  nigro-macnlatis;  abdomine 
nigro,  lateribns  viridibus;  segmenfo  primo  dorsali  apice  vix  albido- 
marginato  ;  metapleuris  macula  alba  ornatis  ;  femoribus  posticis  ni- 
gris, summo  apice  latere  antico  viridibus  ;  coxis  trochanteribusque 
nigris,  coxis  anticis  aniice  viridibus.  —  Long.,  9-10  mill. 

Celle  espèce  nouvelle  tient  le  milieu  entre  T.  mesornelaena  L.  et 
ohsoleta  Htg.,  mais  elle  difTère  de  ces  deux  espèces  par  les  an- 
tennes beaucoup  plus  grêles  et  le  corps  plus  mince.  Rn  outre  elle 
n'a  pas  le  mesonotum  opaque  ;  elle  est  couverte  sur  le  thorax  d'une 
pubescence  pâle,  courte  et  très-fine  ;  le  stigma  est  noir-brun  ;  tandis 
que  la  T.  mesomelaena  L.  a  le  mesonotum  opaque,  et  la  T.  obso- 
leta  Htg.  a  le  stigma  pâle  et  le  mesonotum  couvert  de  poils  noirs  et 
assez  longs. 

J'ai  nommé  cette  espèce  en  l'bonneur  de  M.  Cuny,  de  Gérardmer 
(Vosges),  qui  l'a  prise  dans  les  hautes  Vosges,  sur  le  Hohneck,  à 
1,200  mètres  d'altitude.  Elle  se  trouve  également  en  Suisse,  à  Engel- 
berg.  C'est  une  espèce  alpestre. 


—  138  — 
ÉTUDE  SUR  LES  TRECIIUS  AVEUGLES  DU  DAUPHINÉ 

Par  E.  ABEILLE  DE  PERRIN. 


Grâce  aux  bienveillantes  communications  de  notre  zélé  collègue, 
M.  Argod,  j'ai  pu  examiner  une  intéressante  série  à'Anophthahnus 
provenant  de  diverses  grottes  situées  dans  la  même  région,  plus  ou 
moins  distantes  les  unes  des  autres.  L'analyse  comparative  de  ces 
sujets  est  curieuse  à  divers  litres,  surfont  au  point  de  vue  de  la 
modification  des  types.  J'ai  pensé  qu'elle  ferait  naturellement  suite 
à  l'article  que  notre  regretté  de  La  Brûlerie  a  publié  dans  le  temps 
sur  les  races  de  VAnophihcdinus  Cerheriis.  C'est  en  amassant 
des  matériaux  de  ce  genre  que  l'on  pourra  plus  tard  tirer  des 
conclusions  détînitives,  ou  qu'au  moins  on  sera  armé  pour  soutenir 
des  thèses  du  choc  desquelles  l'on  peut  espérer  que  la  lumière  se 
dégagera  enfin. 

Que  l'on  me  permiite  ,  avant  de  pénétrer  dans  mon  sujet, 
d'émettre  quelques  réflexions  sur  des  Anophthalmus  plus  ancien- 
nement connus.  D'abord,  pour  compléter  l'histoire  du  Cerherus, 
il  y  aurait  lieu,  à  mon  avis,  de  parler  de  deux  formes  très-voisines 
que  La  Brûlerie  n'en  a  pas  suffisamment  rapprochées.  Je  ne  veux 
pas  empiéter  sur  ce  que  M.  Fauvel  a  l'intention  de  dire  du  cryp- 
licola;  mais  il  est  impossible  de  ne  pas  remarquer  que  le  Tiresias 
ne  se  distingue  guère  du  Cerherus  que  par  sa  forme  plus  trapue  et, 
comme  conséquence,  par  ses  membres  moins  allongés. 

Deux  grottes  de  cette  même  partie  des  Pyrénées  recèlent  aussi 
deux  formes  peu  distinctes:  Vorcinus  est  propre  à  celle  de  Gargas, 
et  le  Trnphonlus,  qui  est  encore  plus  petit  que  lui,  velu  comme 
lui,  mais  à  corselet  plus  ramassé  et  à  pattes  plus  courtes,  habite  la 
grotte  du  Mas-d'Azil  ou  celle  du  Peyrounard  qui  est  située  tout 
à  côté. 

En  Provence  ,  l'ancien  Raymondi  de  la  grotte  des  Fées  près 
Hyères,  ressemble  tellement  à  son  cousin-germain  VAuherti,  des 
environs  de  Toulon,  que  l'on  ne  peut  guère  distinguer  ce  dernier 
qu'à  sa  taille  plus  grande,  sa  couleur  moins  joune  et  la  base  des 
élytres  jdus  déprimée.  \.\\.ul)ertl  lui-même,  qui  s'étend  jusqu'aux 
cavités  de  la  chaîne  de  Sainte-Baurae,  y  apparaît  avec  certains  signes 
propres  ;  le  plus  saillant  réside  dans  la  forme  des  angles  posté- 
rieurs du  corselet  qui  sont  plus  aigus  et  plus  divergents.  Évidem- 
ment voilà  trois  types  qui  paraissent  sortir  du  même  moule. 
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Dans  l'ArdècliP,  après  avoir  repris  dans  la  grotte  de  St-Marcel  le 
Mayeti,  je  rencontrai  dans  celle  de  Vallon,  qui  en  est  fort  éloignée, 
mais  située  aussi  le  long  du  cours  de  l'Ardèche,  un  Anophthal»ius 
si  différent  au  premier  aspect  du  Mayeti  que  je  me  félicitais  de  sa 
découverte.  Comparé  avec  soin  à  son  voisin,  je  constatai  qu'il  devait 
lui  être  assimilé,  malgré  sa  taille  plus  forte  et  surtout  son  obésité 
incontestable. 

Si  j'ai  cité  ces  divers  exemples,  c'est  pour  en  venir  à  cette  con- 
clusion qu'il  arrive  souvent  que  l'on  est  dans  le  doute  lorsque  l'on 
capture  des  Anophthalriiiis  dans  des  cavernes  de  la  même  région, 
et  qu'il  est  à  remarquer  que  lorsque  ces  cavernes  sont  éloignées  les 
unes  des  autres,  leurs  habitants ,  bien  qu'appartenant  à  la  même 
espèce  zoologique,  ne  sont  jamais  absolument  identiques  à  la  forme 
primitive. 

Ces  réflexions  ne  nous  seront  pas  inutiles  pour  apprécier  saine- 
ment les  Aiiophthalmus  du  Dauphiné.  Tous  ceux  que  j'ai  vu  se 
rattachaient  à  deux  types  primordiaux  des  plus  disparates  :  le 
delphinensis  et  le  Gounellei. 

Le  premier  fut  découvert  par  moi,  en  1869,  dans  la  grotte  de 
St-Nazaire  près  St-Hilaire-du-Rozier  (Drôme),  où  il  n'est  pas  rare. 
Depuis  lors,  M.  Louis  VilJard  et  M.  Argod  ont  capturé  dans  celle  de 
Ferriére  ou  de  Falière  près  la  Chapelle-en-Vercors,  un  insecte  telle- 
ment semblable  au  delphinensis  qu'après  le  lui  avoir  comparé 
soigneusement,  je  n'avais  pu  me  décider  à  l'en  séparer.  L'œil  exercé 
de  mon  ami  M.  Bedel  a  pourtant  constaté  chez  lui  quelques  signes 
secondaires  qui  lui  ont  paru  motiver  un  nouveau  baptême  et  il  a 
publié  V Anophthalm  as  en  question  sous  le  nom  de  son  inventeur 
en  l'appelant  Villardi.  Voici  les  différences  signalées  par  mon  ami  : 
le  yiZZarfZi  serait  un  peu  moins  brillant  et  plus  déprimé;  la  tète 
et  le  pronotum  seraient  plus  sensiblement  alutacés,  l'épistome 
subimpressionné  au  milieu;  enfin,  et  c'est  là,  si  je  ne  m'abuse,  le 
véritable  caractère  du  Villardi,  les  interstries  des  élytres  porte- 
raient chacun  une  série  de  petites  soies  diessées ,  mal  alignées  et 
visibles  seulement  sous  un  fort  grossissement.  Parlons  d'abord  de  ce 
dernier  point  qui  parait,  à  mon  sens,  plus  décisif  dans  la  description 
qu'il  ne  l'est  en  réalité.  En  effet,  les  poils  en  question  sont  tellement 
petits  qu'on  les  aperçoit  à  peine,  même  lorsqu'on  est  prévenu  ;  ils 
sont  en  outre  écartés,  irréguliers,  et  ce  qui  est  plus  grave  ,  caducs  , 
ainsi  que  je  le  constate  sur  un  de  mes  Villardi,  qui  n'en  a  plus 
gardé  que  quelques-uns  épars  sur  la  base  de  l'élytre.  Enfin ,  en 
loupant  avec  la  plus  grande  attention  tout  ce  que  je  possède  en  fait 
de  delphinensis  vrais,  à  ma  grande  surprise,  je  di^itiiigue  des 
vestiges  de  cette  pilosité  dans  le  voisinnge  de  l'ecussou.  Je  crois 
donc  qu'il  n'y  a  là  qu'une  légère   modificilion  qui  ,  à  vile  seule  ne 
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pourrait  suffire  à  légitimer  l'espèce.  Voyons  donc  si  les  autres  ca- 
ractères énumérés  sont  plus  importants.  Je  n'hésite  pas  à  répondre 
négativement.  L'avant-corps  est  un  peu  plus  alutacé,  ce  qui  con- 
tribue à  lui  donner  un  aspect  moins  brillant,  soit,  mais  c'est  encore 
léger  et,  qui  plus  est,  sujet  à  varier  un  peu  chez  le  delphinensis. 
L'épistonie  est  subimpressionné  au  milieu  ;  en  effet,  et  bien  que  ce 
soit  encore  là  un  signe  peu  sensible,  cependant  je  le  constate  et 
serais  mis  en  grande  considération  par  sa  présence  si  je  n'avais  sous 
les  yeux  deux  sujets  de  Yillardi,  pris  par  M.  Argod ,  dans  les 
environs  même  de  Crest,  qui  joignent  à  la  pilosité  des  élytres  un 
épistome  nullement  imfiressionné.  L'un  de  ces  sujets  est  déprimé 
comme  ceux  de  Ferrière,  l'autre  convexe  comme  le  delphinensis 
vrai.  Kn  définitive,  il  m'est  impossible  de  considérer  le  Yillardi 
comme  une  espèce,  et  je  suis  persuadé  qu'on  doit  le  rattacher  au 
delphinensis,  les  exemplaires  de  Crest  servant  de  trait  d'union 
entre  les  deux  extrêmes. 

La  seconde  espèce  dauphinoise  est  le  Gounellei,  découvert  par 
M.  Gounelle,  dans  la  grotte  du  Brudou.  11  est  de  grande  taille,  ses 
épaules  sont  indiquées  par  un  angle  assez  net;  ses  élytres  sont  rela- 
tivement assez  larges,  et  son  épistome  assez  profondément  et  nette- 
ment échancré. 

M.  Argod  a  découvert,  dans  deux  autres  grottes,  des  formes  affines 
qui,  d'après  moi,  ne  constituent  que  des  races  intéressantes  à  si- 
gnaler. L'une,  que  je  désignerai  sous  le  nom  à'Argodi,  est  delà 
grotte  de  Ferrière.  Sa  taille  est  généralement  beaucoup  moindre  ; 
ses  épaules  sont  plus  effacées,  ses  élytres  plus  parallèles  et  plus 
étroites,  n'égalant  pas  deux  fois  la  largeur  du  corselet  ;  enfin,  son 
épistome  est  à  piu  près  coupé  droit,  ou  quand  il  y  a  une  échan- 
criire  peu  accusée  ,  elle  est  plutôt  angulaire  qu'arrondie.  La  grotte 
de  Ferrière  est  à  10  ou  15  kilomètres  de  celle  du  Brudou. 

M.  Argod  m'a  encore  soumis  un  exemplaire  unique  à'Anopjh- 
thalmus  ^  trouvé  par  lui  dans  la  grotte  de  St-Mèaie,  qui  est  située 
à  plus  de  100  kilomètres  de  celle  de  Brudou.  La  forme  de  cet  insecte 
s'écarte  bien  plus  fortement  du  type  primitif:  taille  moitié  moindre, 
corps  élargi  des  épaules  au  bout  des  élytres,  tête  plus  forte,  épistome 
absolument  tronqué,  pattes  évidemment  plus  courtes,  épaules  lout 
à  fait  effacées,  tels  sont  les  signes  caractéristiques  de  cette  race  que 
l'on  pourrait  nommer  ohesus,  mais  qui  appartient  encore,  j'en  suis 
convaincu,  au  vieux  Gounellei.  Je  ne  doute  pas  que  si  l'on  trouve 
encore  des  Anophthalmus  àd^ns  co.i^e.vêç^um,  selon  que  les  cavernes 
habitées  par  eux  seront  [ilus  ou  moins  éloignées  de  celle  du  Brudou, 
ces  insectes  ne  constituent  forcément  d'autres  races  formant  le  pas- 
sage entre  celles  que  je  viens  de  citer,  ou  encore  plus  aberrantes. 
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A  MONSIEUR  CHEVREUL. 


31  août  188G  (1). 


Vous,  centenaire  ?..  Non,  vraiment, 

A  d'autres  contez  cette  histoire... 

Dites  :  doyen- étudiant  ; 

Et  même  j'iiésite  à  le  croire. 

Si  vaillant  et  plein  de  santé , 

Cher  maître,  typique  exemplaire 

De  la  vie  et  de  la  gaieté , 

Non,  vous  n'êtes  pas  centenaire. 

Centenaire  !  Mais ,  à  cent  ans , 
Courbé ,  perclus ,  atrabilaire , 
Pareil  à  ces  vieux  monuments 
Dont  à  peine  il  reste  une  pierre 
Pour  marquer  l'injure  du  temps , 
On  n'est  plus  qu'un  homme  honoraire, 
Momie  ou  fantôme  ambulant... 
Non,  vous'n'êtes  pas  centenaire. 

En  vain  pour  vous  justifier 
De  si  fâcheuse  outrecuidance , 
Vous  promenez  un  vieux  papier  , 
Votre  acte  ,  soit  dit ,  de  naissance. 


(1)  Ces  strophes  sont  imitées  d'une  pièce  publiée  par  mon  père  dans  les  mémoires 
e  l'Académie  des  sciences,  ans  et  belles-lettres  de  Caen  (I8SI). 

h&ma  d'Entomologie,  —  Août  1886.  13 
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La  belle  preuve  par  écrit  ! 

C'est  par  témoins  qu'il  faut  la  faire  ; 

Là  haut  Malhusalem  en  rit. 

Non ,  vous  n'êtes  pas  centenaire. 

Vous  avez  blanchi  ;  mais,  hélas  ! 
Cette  couleur  n'est  pas  moins  vaine  : 
Combien  ,  sans  faire  d'embarras  , 
Sont  chauves  avant  la  trentaine. 
Votre  esprit ,  sous  ces  cheveux  blancs , 
N'est-ce  pas  la  fleur  printanière 
Sous  la  neige ,  au  front  des  volcans  ? 
Non  ,  vous  n'êtes  pas  centenaire. 

Si  le  plus  fort  et  le  meilleur , 
Dans  la  lutte  pour  l'existence, 
Doit  triompher  ,  c'est  votre  honneur 
D'avoir  vaincu  par  la  science. 
Immortel  nous  vous  saluons  ; 
—  A  l'Institut ,  c'est  l'ordinaire  ;  — 
Mais  pas  d'exagérations.  .  . 
Non ,  vous  n'êtes  pas  centenaire. 

Donc  à  cette  velléité 

Renoncez  :  ce  n'était ,  en  somme , 

Qu'un  mouvement  de  vanité  , 

Fanfaronnade  de  jeune  homme. 

Dans  quelque  vingt  ans  nous  pourrons 

Parler  de  cet  anniversaire, 

Si  vous  voulez,  —  si  nous  vivons.  .  . 

Mais  vous  n'êtes  pas  centenaire. 


Albert  Fauvel. 
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STAPHYLINIDES  DES  ILES  PHILIPPINES 

Par  AtBERT  FALYEL. 


M.  G. -A.  Raer  ni'oyant  prié  de  décrire  les  Staphylinides  nouveaux 
qu'il  avait  recueillis  pemlant  son  séjour  à  Manille,  j'ai  dû  étudier 
l'enseoible  des  espèces  que  je  jiossède  des  Philippines  ;  c'est  le  résul- 
tat de  celte  étude  que  je  souaiets  aux  entomologistes. 

En  majeure  partie  inaccessibles  aux  recherches  des  explorateurs, 
faute  de  moyens  de  communication  et  à  cause  de  l'hostilité  des 
tribus  indigènes,  ces  lies  sont  encore  une  des  régions  les  moins  con- 
nues du  globe  ;  aussi,  en  ce  qui  concerne  la  famille  qui  nous  occupe, 
n'ont-elles  enrichi  les  collections  que  d'un  contingent  extrêmement 
faible,  et  de  certains  groupes,  qui  doivent  y  compter  un  nombre  im- 
portant de  genres  et  d'espèces,  par  exemple  l'immense  tribu  des 
Aléochariens,  celles  des  Tachyporiens  et  Xantholiniens,  nous  n'avons 
même  pas  reçu  un  spécimen.  Toutefois  ce  que  nous  connaissons 
permet  de  croire  que  la  faune  est  mixte  et  très  peu  distincte  d'une 
part,  de  celle  de  l'Indeetde  l'Indo-Chine,  et  d'autre  part,  de  la  faune 
des  lies  Malaises  ;  on  en  trouvera  la  preuve  dans  les  citations 
géographiques  dont  sera  suivie  chaque  espèce.  Sur  un  chiffre  total  do 
26,  réparties  dans  14  genres,  8  seulement  vont  être  décrites  comme 
nouvelles  ;  les  autres  en  majorité  ont  une  extension  considérable  ; 
une  seule,  citée  de  Manille  par  Bohemnn  {Pœderus  intermedius), 
nous  est  restée  inconnue  en  nature,  mais  sans  nul  doute  elle  est 
très-ditférente  de  toutes  celles  qui  ont  passé  sous  nos  yeux  (1). 


Leptochirus  Germar. 
1.  lusonicus*. 

Minor,  laliusculus,  depressus,  nitidus,  nigro-piceus,  palpis  tar- 
sisque  rutis,  antennis,  segmentorum  marginibus,  ano  pedibusque 
rufescentibus  ;  magmiadïne  Leptochiri  tridentis  Mots.,  sed  paulo 
brevior  et  lalior,  antennis  articulis  penullimis  minus  transversis  ; 

^1)  Il  n'est  pas  inutile  de  remarquer  que  des  confusions  regrettables  de  localités  se 
sont  glissées  dans  le  Voyage  de  la  Frégate  Eugénie,  où  se  trouve  la  description  de  cet 
insecte:  entre  autres  le  Pœdefus  cœnilcipennis  Boh.,  indiqué  do  Californie  et  des  Iles 
Sandwich,  provient  certainement  du  Pérou  et  ne  difTère  pas  du  cyaneipennis  Guérin, 
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fronte  antica  non  trideulata,  sed  denlibus  quatuor,  duobus  externis 
validis,  apice  obtusis,  pai'um  divergcntibus,  mandibularuni  mediam 
partem  altingenlibus,  iiileraiediis  miniitissimis  intervallo  niinuto 
arcuato  separatis,  armala;  thorace  latcribus  paulo  parcius  punctato, 
sulco  longitudinal!  minus  profundo,  ante  basim  abbreviato  ;  elytris 
latioribus  et  paulo  brevioribus,  dorso  lœvioribus;  abdoniinis  seg- 
mentis  hasi  utrinque  uniseriatim,  lateribus  cœlerum  parce  obsolète, 
peiuiltimo  forlius  [lauloqiie  densius,  piinctatis;  femoribus  paulo 
crassioribus;  '^  anlennarum  articulo  1°  usque  ad  basim  supra  sulcato 
maxime  distiuctus;  o"  latot.  —  L.,  8  mill. 

Luçon  :  Bilucao. 

Unique  dans  ma  collection. 


2.  javanicus  Lap.,  Elud.  Ent.,  1,  126,  pi.  4,  fig.  6.  —  Erichs.,  Gen., 
827. 

Philippines.  —  Java;  Sumatra. 

3e  n'en  ai  vu  qu'un  exemplaire  des  Philippines,  communiqué  par 
M.  le  D""  Shai  [j,  sans  indication  plus  précise  de  localité  ;  il  constitue 
une  variété  remarquable  par  son  corselet  noir,  au  lieu  d'être  rou- 
geâtre  comme  dans  les  types  de  Java  et  de  Sumatra. 

3.  luinutus  Lap.,  Hist.  Nat.  Col.,  I,  180.  —  bispinus  Erichs.,  Gen., 

827. 

Philippines.— Siam  ;  Malacca;  Bornéo;  Java;  Gilolo  ;  Nouvelle- 
Guinée. 


Trogophlœus  Mannerheim. 

1.  indîcus  Ki'aatz,  Wiegm.  Archiv,  1859,  1, 179. 

Manille.  —  Ceylau  ;  Indes  orientales;  Annam;Java;  Célèbes  ;  Nou- 
velle-Calédonie. 


2.  siamenHÎs*. 

Magnitudine  et  forma  Trogophlœi  corticini  Grav.,  sed  antennis 
longioribus,  articulo  1°,  palpis  pedibusque  flavis,  corpore  minus  ni- 
tido,  evideutius  griseo-puberulo  et  prœsertim  oculis  plus  quam  duplo 
majoribus,  capitis  fere  basim  attingeiitibus  maxime  distinctus  ;  ni- 
gricans,   thorace   elytrisque  sœpe    plus  minusve  rufescentibus  vel 
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piceis;  antennis  elongatis,  ruf ni is,  articule  4°  tertio  quintoque  bre- 
viore,  4-7  paulo  longioribus  quam  latiorilms,  8»  parum  transverso, 
3  ultimis  majoribus,  non  transversis  ;  fronte  utrinque  longitudina- 
liter  profimde  impressa  ;  thorace  quam  in  corticino  latiore,  ante  mé- 
dium ampliore,angu]is  anticis  indicatis,  licet  obtusis,  dorso  4-foveo- 
lato  ;  elytris  abdomineque  subsimiliter  ut  in  corticino  punctalis.  — 
L.,  1  2/3-2  1/3  mill. 

Manille.  —  Siam  (Bangkok);  Sumatra  (Kaju  Tanam,  août,  sep- 
tembre ;  Singkara,  octobre);  Java  (Batavia). 

Cet  insecte  appartient  au  groupe  des  Trogophlœus  à  gros  yeux, 
con\VQ.&  indiens,  memnonius,  insularis,  niloticus,  etc.;  lime 
paraît  se  placer  entre  les  deux  dernières  espèces  citées, 

3.  simplex  Mots.,  Bull.  Mosc,  1857,  IV,  505.  —  Kraatz,  l.  c,  480. 

Manille.  —  Ceylan;  Indes  orientales;  Annam  ;  Java;  Célèbes  ;  Aus- 
tralie. 

Oxytelus  Gravenhorst. 

1.  celebdnsis*. 

Oxytelo  sparso  Fvl.  vicinus,  sed  paulo  major  et  latior,  rufo-tes- 
taceus,  capite  pone  oculos,  antennis  circa  apicemelytrorumque  disco 
vix  infuscatis,  cœterum  capite  majore,  transversim  ovali,  oculis 
maximis  facillime  distinguendus  ;  antennis  clava  majore,  articulis 
6-8  majoribus,  latioribus;  capite  densius,  licet  sparsim,  punctato, 
post  oculos  strangulato,  fronte  antica  minus  profunde  impressa; 
tborace  brevior.'  et  latiore,  subtilius  paulo  densius  punctato,  utrin- 
que extus  niedio  sat  late  parum  profunde  impresso,  sulco  longitudi- 
nali  minus  profnndo  ;  elytris  sat  dense,  multo  subtilius  quam  in 
sparso,  substrigoso-punctatis,  dorso  intra  bumerum  subimpressis  ; 
d*  capile  multo  majore  et  latiore,  post  oculos  minus  strangulato, 
segmento  6"  parum  emarginato,  7"  late  triangulariter  iiiciso.  — 
L.,  1  2/3-2  2/3  mill. 

Manille.  —  Indes  orientales;  Sumatra  (Singkara,  octobre);  Java  ; 
Célèbes  (Alacassar,  janvier). 

L'espèce  est  commune  dans  la  dernière  localité,  d'où  elle  a  été  rap- 
portée en  grand  nombre  par  le  D'  Beccari.  Le  seul  exemplaire  que 
j"ai  reçu  de  Java  est  remarquable  par  sa  petite  taille  (1  2/3  miU.); 
c'est  lui  que  j'ai  noté  par  erreur  [Ann.Mus.  Civ.  Genova,  1877,  X, 
204)  comme  se  rapportant  au  sparsus,  espèce  propre  à  l'Australie. 
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Platystethus  Mannerheim. 
1.  spectabilis  Kraatz,  Wiegm.  Archiv,  1859, 1, 170. 
Philippines,  —  Iiides  orientales  ;  Annam. 

Eledius  Mannerheim. 

1.  hoplites*. 

Bledio  tricorni  Ilerbst  proximus,  sed  antennis  rufopiceis,  elytris 
tolis  sœpiiis  nigro-piceis,  subtilius  multo  densius  punctalis,  capile 
l.ongius  et  acutiiis  cornuto,  oculis  majoribus,  magis  proeminentibus, 
Ihorace  longius  recte  spinoso,  minus  globoso,  longiore  et  angustiore, 
densius  asperatim  punclato  ;  $  capite  intra  oculos  dense  punctato, 
thorace  longiore  et  angustiore,  angulis  anticis  rectioribus.  —  L.,  5-7 
mill. 

Manille.  — Siara  (Bangkok);  Annara  (Hué). 

Les  exemplaires  provenant  de  Hué  ont  parfois  les  élylres  d'un  rouge 
obscur,  sauf  une  grande  tache  triangulaire  d'un  brun-noir  s'allon- 
geant  de  la  base  sur  presque  toute  la  suture  ;  leurs  pattes  sont  rou- 
geâtres;  l'extrémité  du  6«  segment  et  le  7^  sont  d'un  roux  testacé. 
Chez  les  tj'pos  de  Manille,  le  6*  segment  sauf  la  base  est  coloré  de 
roux  clair,  les  pattes  sont  brunes,  les  côtés  du  corselet  chez  le  cT 
sont  subsinués.  lin  somme,  l'espèce  semble  suffisamment  distincte 
du  tricornls\)^v  la  grosseur  des  yeux,  la  ponctuation  bien  plus  ser- 
rée et  plus  fine  du  corselet  et  des  élytres,  celui-ci  plus  étroit  et  al- 
longé dans  les  deux  sexes,  la  ponctuation  de  la  tète  chez  laÇ,  l'épine 
thoracique  du  d'  droite,  etc. 

Redtenbacher  [Reise  Novara^  Coleopt.,  p.  31)  indique,  sous  le 
noui  de  tricornis,  un  i?ZcY?r«<s  de  Chine  (Slianghai),  qui  n'est  peut- 
être  autre  que  Vhopliies.  L'habitat  du  vrai  tricornis  ne  paraît  pas 
en  effet  s'étendre  au-delà  de  l'Asie  centrale  ;  encore  il  n'est  cité  de 
ce  pays  que  jiar  Solsky,  dans  le  Voyage  de  Fedtchenlio  au  Tur- 
Jieslaa  (p.  201)  et  je  n'en  ai  vu  aucun  exemplaire  de  régions  plus 
orientales  que  Sarepta. 

Stenus  Latreille. 
1.  velocîpes*. 

Sténo  curraci  Sharp  verlsimiliter  affinis,  niger,  nitidus,  anten- 
narum  articulis  5  prirais  palpisque  albido-flavis,  illis  clava  pedi- 
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busqué  rufotestaceis;  antennis  gracilibus,  articulis  3  ultimis  elongatis, 
oblongis,  subsequalibus;  capite  e.lytris  fere  latiore,  ociilis  maximis, 
inter  oculos  sat  profunde  excavato,  parum  dense  piinctato,  parum 
argenteo  piloso  ;  thorace  cylindrico,  elylris  dimidio  fere  angustiore, 
tertia  parte  longiore  quam  latiore,  antice  raagis  quam  postice  an- 
gustato,  lateribus  satrotundatis,  sat  fortitercrehre,  dorso  vis  parcius, 
piinctato;  elytris  quadratis,  sat  convexis,  adhuc  fortins  punctatis, 
apice  conjunctitn  euiarginatis;  abdomine  elytris  dimidio  angustiore, 
segmentis  basi  constrictis  et  fortiter  transversim  impresso-crenatis, 
2-3  ut  caput  punctatis,  4-6  punctura  paulo  subtiliore,  6°  parallelo, 
basi  minus  impresso  ;  cf  segmento  7»  subtus  late  profunde  trian- 
gulariter  inciso,  6°  late  longitudinaliter  impresso,  apice  vix  emar- 
ginato,  impressione  prœsertim  apice  longius  flavo-pilosa,  crebre  sub- 
tiliter  punclulata,  5"  apice  summo  vix  irapresso-eraarginato;  Ç  latet. 
—  L.,  5  l/2mili. 

Philippines. 

Je  ne  possède  qu'un  exemplaire  de  celte  espèce  qui,  par  ses  tarses 
bilobés  et  son  abdomen  immarginé,  appartient  à  la  division  Il-B  du 
Gênera  d'Erichson.  Elle  paraît  s'y  placer  auprès  du  currax,  du 
Japon,  qui  m'est  inconnu,  mais  dont  le  o*  notamment,  d'après  la 
description,  offre  des  caractères  différents. 


Scopœus  Erichson. 

1.  suturalis  Kraatz,  Wiegm.  Archiv,  1859,  I,  130, 

Manille.  —  Ceylan  ;  Indes  orientales  ]  Sumatra;  Java;  Célèbes. 

2.  subfascîatu»  Ki-aatz,  l.  c,  129. 

Manille.  —  Ceylan  j  Indes  orientales  ;  Siam  ;  Java. 

Psederus  Fabricius. 

1.  intermedias  Boh.,  Res.  Eugen.  Col.,  1858,  32. 

Manille. 

Cette  espèce  m'est  inconnue.  Elle  paraît  se  placer,  d'après  la  des- 
cription, dans  le  groupe  des  Pœderus  aptères  et  brachélylres  comme 
le  fulvicornis  Er.,  de  Java,  et  quelques  autres  inédits  des  mêmes 
régions. 
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2.  fiiscipe»  Curtis,  Ent.  Brit.,  III,  108.  —  Fauv.,  Fn.  gall.-rhén., 

m,  ci34  et  syn.  —  peregrimis*  Er.,  Gen.,  656.  — Blanch.,  Foi/.  Pôle  Sud, 
Zool.,  IV,  55,  pi.  4,  fig.  10.  -  Kraatz,  Wieym.  Archiv,  1859,  I,  151.  — 
Idœ*  Sharp,  Trans.  Ent.  Lond.,  1874,  I,  75. 

Manille;  Mindanao.  —  Europe;  Circa-Méditerranée ;  Caucase; 
Turkeslaii  ;  Perse;  Obock  ;  Maurice;  Madagascar;  Ceylan  ;  Indes 
orientales;  Siam;  Chine;  Japon;  Annam  ;  Cochincbine  ;  Sumatra; 
Java  ;  Lombock  ;  Nouvelle-Guinée. 

3.  ckllensis  Fauv,,  Bull.  Soc.  Linn.  Nonn.,  1867,  I,  120. 
Manille.  —  Sumatra;  Célèbes. 

J'ai  décrit  jadis  cet  insecte  comme  du  Chili,  d'après  une  indica- 
tion évidemment  fausse  d'étiquette.  —  C'est  l'espèce  citée  par  M.  Raer 
sous  le  nom  de  cyanoceplialus  Er  [Ann.  Ent.  Fr.,  1886;  107). 


Dolicaon  Laporte. 
1.  sparsîvcntris  *. 

Dolic.  indico  Kr.  proximus,  similiter  coloratus,  rufo-brun- 
neus,  nitidus,  palpis,  antennis  pedibusque  rufotestaceis,  sed  capite 
duplo  fortius,  dimidio  sparsius,  thorace  fortins  parciusque  punc- 
tatis,  hoc  spatio  longituiliuali  laivi  sit  latiore  ;  elytris  sat  grosse 
mullo  profundius,  abdomine  dimidio  parcius,  punctatis;  cf  latet.— 
L.,  6  1/2  mill. 

Manille.  —  Java  (Batavia). 

J'en  possède  seulement  deux  exemplaires  Ç. 

Lathrobium  Gravenhorst. 
1.  prolatuiu  *. 

Lathroh.  unicolori  Kr.  et  pulchello  Kr.  vicinum,  sed  duplo 
majus  et  latius,  rufo-brunneum,  nilidum,  palpis,  antennis  pedi- 
busque rufotestaceis;  antennis  longioribus,  pra-sertim  capite  lliora- 
ceque  omnino  diversis,  multo  latioribus  ot  robustioribus,  capite  tho- 
racis  fere  lalitudine,  sat  transversim  quadrato,  post  oculos  majores 
parallelo,  angulis  posticis  obtusis,  nec  rolundalis,  fronte  inter  oculos 
et  vertice  parcius  raulto  forlius  punctatis;  thorace  elytris  parum 
angustiore,  paulo  longiore  quamlafiore,  paulo  fortius quam  in  uni- 
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colore  punctato,  prope  spatium  longitudinale  laeve  densiiis  punc- 
tato  ;  elytris  minus  regulariler,  dorso  siibseriatim,  vix  snbtiliiis, 
abdominis  segmento  6»  parcius,  punclatis;  d'  Jalet.  —  L.,  6  1/2  mill. 

Philippines. 

Une  seule  Ç. 

2.  nnîeolor  Kraatz,  Wiegni.  4rc/iiu,  1859, 1,117.— testoceum  Mots., 
Bull.  Mosc,  1858,  ll,6ilô.  —  pallens  Gemm.  Har,,  Cat.  Col.,  611. 

Manille.  —  Indes  orientales  ;  Annam. 

Cryptobium  Mannerheim. 

1.  fossigvruin  Kraatz,  Wiegm.  Archiv,  1859, 1, 120. 

Manille.  —  Ceylan;  Indes  orientales  ;  Célèbes. 

Var.  rufipenne  Mots.,  Bull.  Mosc,  1858,  II,  651.  —  indîcum  Krasitz, 
i.  c.,121. 

Manille.  —  Ceylan  ;  Indes  orientales;  Annam;  Sumatra. 
Ya,T.  abdominale  Mots.,  l.  c.  —  pygiale  Kraatz,  l.  c,  121. 

Manille.  —  Ceylan;  Indes  orientales;  Sumatra  ;  Java  ;  Célèbes. 

Staphylinus  Linné. 

1.  Inzonicas*. 

Staph.  latebrleolam  Grav.  magnitudine,  facie  et  colore  simulans, 
sed  minus  parallelus,  griseo  pubescens,  antennis  latioribus  et  vali- 
dioribus,  articulis  2-3  rufiilis,  inullo  brevioribns  et  apice  dilatatis, 
subœqualibiis,  4°  multo  latiore,  fortissime  transverso,  sequentibus 
moniliforinibus,  latis,  angulis  omnibus  rotundatis  ;  labro,  palpis, 
segmentoruni  marginibus  plus  minusve,  ano,  coxis  anticis  subtus 
tarsisque  rufis  ;  scutello,  coxis  anticis  supra,  coxis  cseteris  totis  fenio- 
ribtisquecirca  basim,  prœsertim  snbtus,  rufopiceis;  feraoribtis  caîte- 
rum  tibiisque  flavidis,  piceo-nigro  spinosis  ;  elytris  obscure  rufis,  la- 
tevibussummoque  apice  dilutius  rulis  ;  capite  adhuc  magis  quam  in 
latebricola  parallelo,  oculis  paulo  majoribus,  vix  fortius  œque  ac 
thorax  punctato,  angulis  posticis  minus  rotundatis  ;  hoc  paulo  lon- 
giore,  antice  parum  angustiore,  htoribus  subbisinuatis,  carina  lon- 
gitudinali  intégra  ;  scutello  fortius  rugulalim  punctiilato  ;  elytris 
amplioribus,  thorace  sat  longioribus  et  latioribus,  fortius  rugellis  ; 
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abdomine  ampliore,  nitido,  versicolore,  forliter  dense  aciculatini 
punctato,  segmentis  2-4  circa  basim  profundius,  5-6  circa  médium 
ieviter  traiisversim  depressis;  cf  latet.  —  L.,  13  mill. 

Luçon. 

Une  seule  $. 

Unique  parmi  toutes  les  espèces  de  coloration  analogue  (décrites 
ou  inédites)  de  l'Inde  et  des  Iles  Asiatiques,  par  la  ponctuation  très- 
forte  et  aciculée  de  son  abdomen  irisé,  brillant  et  complètement  dé- 
pourvu de  tacb?s  ou  de  fascies  pubescenles. 

Actobius  Fauvel. 
4.  longnlus  Kraatz,  Wiegm.  Archiv,\S59,  I,  99. 
Manille.  —  Ceylan  ;  Indes  orientales  ;  Annam  ;  Sumatra  ;  Célèbes. 


Philonthus  Curtis. 

1.  notabilis  Kraatz,  Wiegm.  Archiv,  1859, 1,  79. 
Manille.  —  Ceylan  ;  Indes  orientales  ;  Annam. 

2.  pœdcroïJe»  Mots.,  Bull.  Mosc,  1858,  II,  662.  —  belhis  Kraatz , 
l.  c- ,  83. 

Manille.  —  Ceylan;  Indes  orientales;  Siam  ;  Cochinchine. 

3.  crythropu»  Kraatz,  l.  c,  88. 

Manille.  —  Ceylan  ;  Indes  orientales  ;  Chine  ;  Annam;  Sumatra; 
Java;  Nouvelle-Guinée. 

4.  quisquiliarius  Gyll-,  var.  variipcnnis  Kraatz,  l.  c,  SB- 
Manille. —  Ceylan;  Indes  orientales;  Cochinchine;  Annam;   Su- 
matra ;  Java  ;  Célèbes. 

5.  cinctipennîs  Fauv.,  Fn.  gall.-rhén.,  III,  Cat.,  XXX;  Bull.  Soc. 
Linn.  Norm.,  1878,  II,  123. 

Manille.  —  Annam;  Cochinchine;  Egypte. 

Je  ne  vois  pas  de  différences  appréciables  entre  les  exemplaires  de 
provenance  égyptienne  et  ceux  de  l'Extrême  Orient;  c'est  un  nouvel 
exemple  de  la  large  extension  géographique  déjà  signalée  chez  un 
grand  nombre  de  Philonthus. 


—  151  — 
DESCRIPTION  D'UNE  NOUVELLE  ESPÈCE  DE  CHRYSIDE 

Par  R.  DU  BUTSSON. 


Cleptes  Putoni. 

Q.  Corpore  elongato,  subparallelo  ;  thorace,  capite  et  antennarurn 
scapo  cyaneo-viridibus  ;  tegulis  cyaneis  ;  prothorace  postico  haud 
uiiiserie  ac  trausversaliler  punctalo  ;  pedibus  slernoque  viridi-cya- 
ueis;  abdoiniiie  sub-cylindrico,  ointiiao  aurato-igneo  ;  abdominis 
segmentis  concoloribiis,  pilis  crassisàimis  piceis  sparse  hirtis. 
—  L.,8mm. 

Corps  étroit,  allongé,  subparallèle  ;  avant-corps  bleu  verdâtre, 
de  couleur  très-vive  ;  ponctuation  de  la  cavité  faciale  formée  de 
gros  points  enfoncés  et  serrés  ;  antennes  fortes,  noires,  à  villosité 
roussâtre,  1"  article  d'un  beau  vert  bleuâtre.  Ponctuation  égale  et 
espacée  sur  le  mésothorax  el  le  protliorax,  ce  dernier  sans  ligne  de 
points  vers  son  bord  postérieur.  Écusson  et  postécusson  bleu  indigo. 
Ailes  enfumées.  Écailles  bleues.  Tout  le  dessous  du  thorax  de  même 
que  les  cuisses  et  les  tibias  d'un  vert  bleuâtre  ;  tarses  brunâtres  à 
villosité  rousse.  Abdomen  subcylindrique,  ovale-allongé,  d'un  beau 
doré  feu  métallique  en  dessus  et  en  dessous,  sans  macules  noires, 
segments  tous  de  même  couleur.  Ponctuation  régulière,  beaucoup 
plus  forte  et  plus  serrée  que  chez  les  autres  espèces  ;  poils  de 
chaque  segment  noirs,  très-gros,  dressés  et  espacés.  Oviducte  noir- 
brun  très-brillant.  Ongles  du  genre. 

Basses-Alpes,  Sisteron  (D""  A.  Puton). 

Cette  remarquable  espèce  se  distingue  aisément  du  Cleptes  se- 
micmrata  L.  par  la  ligne  transverse  de  gros  points  qui  fait  complè- 
tement défaut  vers  le  bord  postérieur  du  prothorax  et  par  la  cou- 
leur vert-bleuâtre  du  premier  article  des  antennes.  Elle  s'éloigne 
des  Cl.  semiaurata  L.,  niticlula  Fabr.,  ignita  F.  par  la  ponc- 
tuation plus  forte  et  plus  serrée  de  la  cavité  faciale  et  de  l'abdomen, 
par  la  couleur  doré-feu-métallique  très-brillant  de  ce  dernier,  dont 
les  segments  tous  concolores  ne  portent  [)oiut  de  taches  noires. 
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LES  HISTERIDES  GALLO-RHÉNANS 

TABLEAUX  TRADUITS  ET  ABRÉGÉS  DE  l'aLLEMAND  DE  JOH.   SCHMIDT 
Par  M.  DES  GOZIS 

AVEC   CATALOGUE   SUPPLÉMENTAIRE 
Par  Albert  FAUVEL. 


Les  Histerides  sont  une  des  familles  les  plus  intéressantes,  les  plus 
faciles  et  les  plus  répandues  des  anciens  Ciavicornes,  et  malgré  cela, 
Ton  pourrait  presque  dire  que  c'est  une  de  celles  où  les  erreurs  de 
détermination  sont  les  plus  fréquentes.  Nous  n'avons,  en  effet,  sur 
ces  insectes,  aucun  travail  restreint  à  notre  faune  indigène,  et,  je 
pourrais  presque  dire  aussi,  aucun  travail  suffisamment  récent.  La 
belle  monographie  de  M.  de  Marseul,  malgré  ses  suppléments  nom- 
breux, est  déjà  ancienne,  —  trente  ans  !  — Les  faunes  de  MM.  Thom- 
son et  Seidlitz  ne  comprennent  qu'un  petit  nombre  des  espèces 
que  nous  trouvons  autour  de  nous.  C'est  donc  avec  un  grand  plaisir 
que,  pour  mon  compte,  j'ai  vu  paraître,  il  y  a  quelques  mois,  le 
synopsis  dont  je  donne  aujourd'hui  la  traduction  (1).  M.  Johann. 
Schmidt  a  su  très-habilement  profiter  dans  cet  opuscule,  de  caractères 
signalés  avant  lui  par  les  auteurs  que  je  viens  de  nommer  ;  il  a  pu 
parfois  y  ajouter  quelques  remarques  personnelles  intéressantes  pour 
la  distinction  de  certaines  espèces  voisines.  En  somme,  nous  possé- 
dons, grâce  à  lui,  un  tableau  complet  et  bien  conçu  des  Histerides, 
et  nous  pouvons  maintenant  nommer  sans  difficulté  les  nôtres.  Je 
crois  rendre  service  à  tous  ceux  de  mes  collègues  qui  ne  lisent  pas 
l'allemand  en  le  mettant  à  leur  portée,  restreint  toutefois  aux  es- 
pèces de  la  faune  gallo-rhénane.  La.  Société  Française  d'Entomo- 
logie se  montre  ainsi  de  plus  en  plus  fidèle  à  son  programme,  et 
affirme  son  utilité.  Elle  arrivera  sans  doute  à  traiter  peu  à  peu  de 
tous  nos  coléoptères  ;  ce  cera  un  grand  pas  fait  et  une  grande  œuvre 
accomplie  dont  il  faudra  que  nous  lui  soyons  reconnaissants. 

Comme   pour  les  Xylophages  et  les  Gerambycides,   une  liste  des 


(1)  Bcstimmungs-Tabellen  cler  europœiscfien  Coteopleren,  XIV.  —  Hisleridce, 
b.aibeitet  von  Joh.  Schmidt.  —  (Eit.  Berl.  Entom.  Zeits.,  xxix,  18S5,  Ueft  II, 
p.  279-330). 
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espèces  et  de  leurs  principales  localités  gallo-rhénanes  suivra  le  tra- 
vail de  M.  Schmidt,  et  lui  ajoutera,  à  notre  point  do  vue  français  du 
moins,  un  nouvel  intérêt. 

M.  G. 

Étant  donnée  la  sculpture  si  particulière  des  Histerides,  et  la 
grande  importance  qu'elle  présente  pour  la  distinction  des  espèces,  ou 
ne  peut  trouver  superflu  que  nous  disions  d'abord  quelques  mots  de 
l'ordonnance  et  do  la  disposition  des  stries,  ce  caractère  devant  servir 
tout  particulièrement  à  diriger  la  détermination  dans  les  tableaux 
suivants.  Les  dénominations  établies  par  de  Marseul  pour  ces  stries 
dans  sa  Monographie  des  Histerides,  ont  été  conservées  par  moi, 
et  je  le  devais  faire,  en  effet,  aussi  bien  à  cause  de  leur  parfaite  con- 
venance que  pour  me  rendre  plus  facilement  intelligible. 

La  tête  présente,  dans  la  majeure  partie  des  espèces,  une  ligne 
enfoncée  [strie  frontale)  qui  limite  le  front  en  avant  et  sur  les 
côtés,  et  assez  souvent  aussi  en  arrière  sur  le  vertex  ;  le  bord  anté- 
rieur de  cette  ligne  s'élève  parfois  en  forme  de  carène  transver- 
sale entre  le  front  et  l'épistome. 

Sur  le  corselet,  longeant  <le  tout  près  le  bord  latéral,  et  souvent 
môme  un  peu  en  dessous,  on  trouve  la  strie  marginale  qui  se 
prolonge  le  plus  souvent  le  long  du  bord  antérieur,  jusque  derrière 
les  yeux.  En  dedans  de  cette  strie,  on  trouve  d'abord  la  strie  laté- 
rale externe,  puis  la  strie  latérale  interne;  l'une  des  deux  se 
recourbe  souvent  le  long  du  bord  antérieur  et  va  se  rejoindre  avec 
sa  pareilli;  de  l'autre  côté.  On  rencontre  parfois,  en  outre,  mais  très- 
rarement,  une  troisième  strie  latérale. 

Sur  les  étuis,  court  obliquement  de  la  base  vers  ce  bord  externe, 
en  dessus  de  lépaule,  la  stiHe  humérale  qui  est  courte  et  généra- 
lement fine.  Les  stries  que  l'on  voit  entre  elle  et  la  suture,  portent 
le  nom  de  stries  discales  ou  dorsales;  elles  sont  au  plus  au 
nombre  de  six  ;  on  les  compte  de  dehors  en  dedans,  de  manière  à 
ce  que  celle  qui  est  le  plus  près  de  la  suture  (et  qu'on  nomme  ordi- 
nairement strie  sutiirale),  porte  le  numéro  6;  pour  faire  ce  numé- 
rotage, ou  tient  compte  même  de  celles  qui  manquent  parfois,  car 
leur  place  est  réservée,  et  se  trahit  par  un  large  espace  lisse.  —  En 
dehors  de  la  première  strie  dorsale ,  il  s'en  peut  trouver  encore 
deux  :  la  plus  rapprochée  de  la  sti'ie  dorsale  est  la  strie  subhu- 
mérale  interne  ;  elle  arrive  d'ordinaire  jusqu'à  l'extrémité  posté- 
rieure de  la  strie  humérale,  en  faisant  avec  elle  un  angle  obtus,  et  elle 
se  termine  soit  un  peu  avant  d'y  toucher,  soit  dans  un  point  nette- 
ment creusé.  Chez  les  Saprinus^  où,  sauf  la  suturale,  toutes  les 
stries  des  étuis  sont  obhqu^ment  placées,  la  subhumérale  interne 
parait  souvent  être  le  prolongement  direct  de  l'humérale  ;  très- 
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rarement  elle  atteint  la  base.  ~  Plus  en  dehors  que  la  subhuraéralo 
interne,  et  souvent  déjà  sur  la  partie  déclive  de  l'élytre,  on  trouve 
la  strie  subhumérale  externe.  —  Sur  le  repli  raérae,  on  trouve 
les  stries  épipleurales  qui  peuvent  varier  de  une  à  trois. 

Les  deux  derniers  segments  supérieurs  de  l'abdomen,  que  les 
éluis  laissent  découverts,  portent  les  noms  de  pygidium  et  de 
propygidium. 

En  dessous  du  corps,  la  partie  médiane  de  la  poitrine,  exactement 
nommée  sternum,  est  particulièrement  importante.  Chez  le  plus 
grand  nombre  des  genres,  le  proslernurn  a,  en  avant  et  séparé 
par  une  Une  ligne  transverse,  un  prolongement  qui  vient  recouvrit' 
les  parties  buccales  {mentonnière)  ;  sur  sa  région  médiane  même, 
on  voit  souvent  deux  stries  longitudinales  {stries  prosternai  es). 
Le  rnetaslernum  (dont  le  bord  antérieur  peut  être  très-différem- 
ment  formé,  droit,  arrondi,  échancré  ou  bisinué),  possède  habi- 
tuellement une  strie  marginale  qui  longe  les  bords  latéraux  et 
antérieur  ;  en  outre,  chez  quelques  genres,  il  offre  une  strie  trans- 
versale arquée  ou  en  zigzag.  Sur  le  metastcrnum  se  trouvent 
souvent  les  caractères  sexuels  qui,  dans  d'autres  cas,  se  montrent 
au  pygidium,  aux  parties  buccales,  efc. 

Les  stries  que  je  viens  d'énumérer,  ne  sont  jamais,  au  moins  chez 
les  espèces  connues,  toutes  entièrement  marquées;  elles  sont,  au 
contraire,  variablement  raccourcies,  ou  parfois  effacées  en  partie  ; 
parfois  même  elles  peuvent  manquer  toutes  ensemble,  sauf  la  strie 
marginale  du  corselet,  qui  ne  s'efface  jamais  entièrement,  bien 
qu'elle  soit  souvent  fort  raccourcie.  Quelques  genres  ont  en  dessus, 
au  lieu  de  stries,  des  côtes  élevées  longitudinales,  ou  des  tuber- 
cules ;  très-peu  sont  pubescenls  (p.  ex.  Hœterius);  en  revanche, 
on  trouve  souvent  une  bordure  de  cils  aux  côtés  du  corselet. 


TABLEAU    DES    EUVISIOISTS 


1.  Tête  non  susceptible  de  rentrer  dans  le  corselet,  dirigée  hori- 
zontalement. Parties  delà  bouche  visibles  en  dessous,  non  couvertes 
par  le  prosternum.  Premier  segment  ventral  peu  allongé,  le  troi- 
sième en  particulier  presque  aussi  long  que  lui.     L  Hololeptini. 

l'.  Tête  susceptible  de  se  retirer  au  repos  dans  le  corselet,  coudée 
ou  verticale.  Parties  de  la  bouche  non  visibles  en  dessous,  recou- 
vertes par  le  bord  antérieur  du  corselet.  Premier  segment  ventral 
très-allongé,  souvent  aussi  long  que  tous  les  suivants  ensemble.    2. 
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2.  Antennes  insérées  sous  les  bords  latéraux  du  front,  entre  les 
yeux  et  la  base  des  mandibules 3. 

2'.  Antennes  insérées  sur  le  front,  près  du  bord  interne  des  yeux. 

V.  Abr^eini. 

3.  Prosternum  avec  un  prolongement  spécial  (mentonnière),  séparé 
par  une  fine  ligne  transverse,  lequel  couvre  en  dessous  les  parties 
buccales.  Étuis  offrant  tantôt  des  stries  parallèles  au  bord  latéral, 
tantôt  une  sculpture  élevée,  ou  parfois  n'offrant  pas  de  stries  dis- 
tinctes      4. 

3'.  Prosternum  sans  mentonnière,  son  bord  antérieur  lui-même 
couvrant  les  jjarties  buccales.  Étuis  offrant  des  stries  obliques,  diri- 
gées vers  le  bord  latéral.     . IV.  Saprinini. 

4.  Massue  antennaire  ronde  ou  ovale,  visiblement  articulée,  vêtue 
d'une  course  pubescence  dense,  et  souvent  en  outre  de  quelques 

longs  poils. II.    HiSTERINI. 

4'.  Massue  antennau'e  cylindrique,  un  peu  épaissie  à  l'extrémité  et 
tronquée,  sans  articulation  visible  et  sans  pubescence,  lisse  avec 
quelques  longs  poils.     ■     .     ;     .     .     .     i     .     .     i    III.  HEx.^RnNi. 


tabl£:axj   r>ES  q-bnres. 


Première  division  :  HOLOLEPTINI. 

Corps  tout  à  fait  déprimé.  Mandibules  saillantes.  Labre  bilobé. 
Prosternuni  large.  Tibias  dentés,  les  antérieurs  offrant  en  outre  une 
dent  à  la  base 1.  Hololepta  Payk. 

Seconde  division  :  HISTERINI. 

1.  Tibias  antérieurs  rayés,  pour  recevoir  le  tarse  au  repos,  d'un 
sillon  arqué  en  S,  nettement  limité  des  deux  côtés. 

2,  Platysoma  Leach. 

r.  Tibias  antérieurs  rayés  d'un  sillon  droit,  limité  nettement  à 

son  seul  bord  interne 2. 

2.  Dessus  chargé  de  côtes  élevées  longitudinales  et  orné  de  petites 
soies.  Insecte  très-petit 10.  Glymma  Mars. 

2'.  Dessus  égal,  simplement  strié  ou  ponctué. 

3.  Fossettes  antennaires  creusées  sous  les  angles  antérieurs  même 
du  corselet,  souvent  indistinctes 4.. 
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3'.  Fossettes  antennaires  creusées  sous  le  corselet,  mais  éloi- 
gnées des  angles  antérieurs  et  plus  ou  moins  rapprochées  du  bord 
latéral 7. 

4.  Front  séparé  de  l'épistome  par  une  strie  souvent  interrompue 
au  milieu.  Tibias  antérieurs  dentés 5. 

4'.  Front  sans  trace  de  strie  transversale.  Tibias  antérieurs  den- 
sément  garnis  de  petites  soies  tronquées 6. 

5.  Proslernuni  tronqué  droit  ou  arrondi  à  la  base.  Mesosternum 
tronqué  droit  ou  échancré  en  avant.  Corselet  offrant  toujours  une 
strie  latérale  ou  même  plusieurs 3.  Hister  L. 

5'.  Prosternum  échancré  à  la  base.  Mesosternum  bisinué.  Corselet 
avec  ou  sans  strie  latérale 4.  Phelister  Mars. 

6.  Dessus  avec  des  stries  distinctes.  Premier  arceau  ventral  offrant 
entre  les  hanches  de  chaque  côté  une  strie  longitudinale. 

5.  Epiekus  Er. 

6'.  Dessus  n'offrant  que  des  vestiges  très-courts  et  obsolètes  de 

stries.  Premier  arceau  ventral  sans  stries  longitudinales  entre  les 

hanches 6.  Triballus  Er. 

7.  Tous  les  tibias  fortement  élargis.  Mentonnière  courte. 

7.  Dendrophilus  Leach. 
7'.  Tibias  antérieurs  seuls  fortement  dilatés  et   arqués,  les  posté- 
rieurs étroits.  Mentonnière  longue 8. 

8.  Dessus  rayé  de  stries  visibles.  Écusson  distinct.  Mesosternum 
avec  une  strie  marginale  entière.  Pygidium  dépourvu  d'impression 
dans  les  deux  sexes,  simplement  ponctué.  .     .     8.  Carcinops  Mars. 

8'.  Dessus  ponctué,  offrant  au  plus  une  strie  suturale  abrégée,  et 
en  outre  parfois  de  courts  vestiges  de  stries.  Pas  d'écusson.  Strie 
marginale  du  mesosternum  interrompue  au  milieu.  Pjgidium  du  c? 
ponctué  et  en  outre  le  plus  souvent  sculpté  d'une  façon  variable, 
selon  les  espèces 9.  Paromalus  Er. 

Troisième  divisioin  :  HET^RIINI. 

Corps  plus  ou  moins  aiTondi,  offrant  sa  largeur  maximum  aux 
épaules.  Tibias  dilatés  anguleuscuieut  au  côté  externe,  droits  au  côté 
interne,  au  plus  arrondis  au  sommet.  Prosternum  à  côtés  parallèles 
ou  subparallèles.  Dessus  pubescent.  Mentonnière  assez  longue.  Les 
premières  stries  discales  au  moins  longues.      .     11.  IlEiiERius  Er. 

Quatrième  division  :  SAPRININI. 

1.  Tibias  antérieurs  avec  un  sillon  tarsal.  Tibias  élargis,  les  anté- 
rieurs dentés  au  bord  externe,  les  postérieurs  spinuleux.  Dessus 
ponctué  d'une  manière  variable.  Stries  des  étuis  assez  fortes.     ,    2, 
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1'.  Tibias  antérieurs  sans  sillon  tarsal.  Tibias  étroits,  à  peine  élargis 
à  l'extrémité,  avec  de  fines  spinules  écartés  au  bord  externe.  Dessus 
imponctué,  un  peu  mat.  Stries  des  étuis   extrêmement  fines. 

14.  Myrmetes  Mars. 

2.  Intervalle  des  dents  des  tibias  antérieurs  égaux  ou  devenant 
graduellement  plus  petits  vers  la  base.  Strie  frontale  marquée,  ou 
lorsqu'elle  est  indistincte,  une  strie  suturale  sur  la  seconde  moitié 
des  étuis.  Épipleures  bistriés 12.  Saprinus  Er. 

2'.  Seconde  et  troisième  dent  des  tibias  antérieurs  séparée  par  un 
intervalle  bien  plus  grand  que  les  autres.  Front  sans  strie.  Strie  su- 
turale des  étuis  visible  sur  la  première  moitié  au  plus.  Épipleures 
rayés  de  trois  stries 13.  Gnathongus  J.  du  Val. 


Cinquième  division  :  ABRi^INI. 

1.  Dessus  pourvu  de  côtes  élevées.  Une  mentonnière  très-courte. 

17.  Onthophilus  Leach. 
1'.  Dessus  égal,  ponctué  ou  souvent  avec  de  courtes  stries.  Men- 
tonnière nulle  ou  sinon  presque  de  la  longueur  du  prosternum.     2. 

2.  Corps  oblong,  cylindrique.  Prosternum  écbancré  à  la  base. 
Mesosternum  bisinué  avec  une  pointe  engagée  dans  l'écbancrure  du 
prosternum 15.  Teretrius  Er. 

2'.  Corps  ovale  ou  arrondi,  parfois  presque  globuleux.  Mesosternum 
tronqué  droit  en  avant,  ou  écbancré,  ou  légèrement  arrondi.     .     3. 

3.  Corps  oblong-ovale.  Corselet  avec  un  profond  sillon  latéral,  et 
un  bourrelet  relevé  entre  celui-ci  et  la  ligne  marginale.  Prosternum 
interrompu  au  milieu.  Fossettes  antennaires  plus  rapprochées  du 
prosternum  que   du  bord  latéral 16.  Plegaderus  Er. 

3  .  Corps  brièvement  ovale  ou  arrondi.  Corselet  sans  sillon  juxta- 
latéral  et  sans  bourrelet.  Prosternum  non  interrompu.  Fossettes 
antennaires  plus  rapprochées  du  bord  latéral  que  du  prosternura,     4. 

4.  Tarses  postérieurs  de  cinq  articles.  Tibias  antérieurs  élargis. 
Corps  fortement  convexe,  souvent  presque  globuleux  ....     5. 

4'.  Tarses  postérieurs  de  quatre  articles.  Tibias  antérieurs  à  peine 
élargis.  Corps  moins  convexe 6. 

5.  Écusson  nul.  Une  mentonnière.  Étuis  avec  une  fine  ligne  près 
du  bord  latéral 18.  Bacanius  Le  C. 

5'.  Écusson  visible.  Pas  de  mentonnière.  Étuis  sans  ligne  près  du 
bord  latéral 19.  Abr^us  Leach. 

6.  Écusson  visible 20.  Acritus  Le  C. 

6'.  Pas  d'écusson 21.  «Eletes  Horn. 
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TABLEAU  DES  ESPECES. 


Genre  1.  —  Hololepta  Payk, 

Noir,  brillant.  Corselet  avec  une  strie  marginale  très-fine,  inter- 
rompue en  avant.  Étuis  avec  une  strie  subhuméi^ale  forte,  raccourcie 
en  arrière,  plus  fine  en  avant,  et  deux  stries  dorsales  très-courtes  à 
la  base.  Propygidium  avec  quelques  points  épars  sur  les  côtés  ;  pygi- 
dium  à  peine  pointillé.  Tibias  antérieurs  quadridentés.  —  8-9  mill. 

plana  Fuessl. 

Genre  2.  —  Platysoma  Leach. 

1.  Corps  ovale,  au  plus  une  fois  et  demie  long  comme  il  est  large, 
plus  ou  moins  déprimé.  Corselet  presque  deux  fois  large  comme  il 
est  long  (Les  trois  premières  ptries  discales  seules  entières).    .     .     2. 

1'.  Corps  oblong,  au  moins  deux  fois  long  comme  il  est  large, 
convexe,  souvent  presque  cylindrique.  Corselet  pas  plus  large  ou 
au  plus  de  moitié  plus  large  que  long 3. 

2.  Dessus  un  peu  convexe.  Strie  marginale  du  mesosternum  en- 
tière. Tibias  poslérieiirs  avec  deux  deuts  en  plus  de  l'apicale,  qui 
est  double.  —  3-4  mill frontale  V&}'k{\). 

2'.  Dessus  tout  à  fait  plan.  Strie  marginale  du  mesosternum  inter- 
rompue en  avant.  Tibias  postérieurs  avec  une  seule  dent  en  outre  de 
l'apicale. — 3-3  1/2  mill compressum  Wevhsi. 

3.  Les  trois  premières  stries  discales  entières,  les  trois  autres  rac- 
courcies. —  3   1/2-4  mill ohlongum  F. 

3'.  Les  quatre  premières  stries  discales  entières,  les  deux  internes 
seules  raccourcies 4. 

4.  Pygidium  marqué  de  points  simples,  médiocrement  grands  et 
peu  denses 5. 


(1)  Les  marginatum  Thoms.  et  decemslriatum  Thoras,,  établis  sur  le  manque,  ou  la 
présence  de  la  strie  marginale  à  h  base  du  prosternum  et  de  la  strie  suturalc  des  étuis, 
ne  sont  que  des  variétés  de  la  présente  espèce  auxquelles  conduisent  de  nombreux  pas- 
sages. —  Le  bctutinum  Hochh.  semble  ne  se  distintruer  que  par  la  présence  d'un  denti- 
cule  de  moins  aux  quatre  tibias  postérieurs  ;  mais  ces  denticules  ne  sont  pas  constants; 
en  dessus  de  l'apioal  qui  est  double,  on  en  trouve  normalement  deux  autres  aux  tibias 
postérieurs,  mais  l'un  est  souvent  indistinct,  ou  d'autres  fois  à  l'inverse  on  peut  en  voir 
un  troisième  plus  petit.  En  l'absence  donc  de  tout  autre  caractère  distinctif  indiqué  par 
Hochhuth,  il  y  a  lieu  de  croire  que  ce  n'est  encore  là  qu'une  forme  du  fronlulc. 
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4'.  Pygidium  marqué  de  gros  points  ocellés  serrés. —  2  1/2-3  mill. 

{filiforme  Er.)  elongatum  Oliv. 

5.  Plus  grand.,  plus  large  j  pygidium  plus  finement  ponctué.  Strie 

marginale  du  mesosternum  visible  même   au  bord  antérieur.  Strie 

suturale  plus    courte  que  la  cinquième  discale.  —  3  1/2-4  mill. 

lineare  Er. 

5'.  Plus  petit,  plus  étroit;  pygidium  plus  grossièrement  ponctué. 

Strie  marginale  du   mesosternum   interrompue  au  bord  antérieur. 

Strie  suturale  arrivant  plus  haut  que  la  cinquième  discale,  mais 

cessant  plus  loin  du  bord  apical.  — 2  1/2-3  mill. 

angustatum  Hoffm. 


Genre  3.  -  Hister  L. 

DIVISION   EN    GROUPES    (0. 


I.  Corselet  grossièrement  ponctué  en  dessous  près  des  côtes,  et 
garni  de  poils  naissant  des  points  (2).  Fossettes  antennaires  indis- 
tinctes ou  limitées  extérieurement  par  un  simple  pli  fin  qui  aboutit 
dans  l'angle  antérieur  même  du  corselet. 

1.  Labre  creusé  et  échancré  au  bord  antérieur.  — 

1"  groupe.  (major). 

2.  Labre   variablement    conformé  ,   mais   jamais    ni 
creusé,  ni  échancré. 

a.  Labre  triangulairement  acuminé  en  avant^  sou- 
vent prolongé  chez  le  o*  en  une  longue  pointe 
aiguë  (Strie  latérale  interne  du  corselet  souvent 
interrompue  derrière  la  tête).  —  Il«  groupe.   .   .  .         (inœqualisj. 

b.  Labre  transversal  ou  arrondi,  jamais  acuminé. 
(Strie  latérale  interne  du  corselet  toujours  en- 
tière). —  III«  groupe (4-maculatusJ. 


(1)  Le  nom  mis  entre  parenthèse  à  chaque  groupe,  indique  son  espèce  typique.  Si 
l'on  étendait  le  présent  système  de  classification  a  toutes  les  espèces  du  genre  Hister,  il 
faudrait  partager  encore  plusieurs  de  ces  groupes  en  subdivisions.  Mais  je  n'ai  pas  voulu 
procéder  ici  à  ce  partage,  parce  que  beaucoup  des  coupes  ainsi  formées  n'auraient  parmi 
les  espèces  européennes  qu'un  seul  représentant  ou  un  très-petit  nombre. 

(2)  Ces  poils  naissant  des  points  sont  plantés  verticalement  et  n'apparaissent  pas  quand 
on  regarde  l'insecte  d'en  dessus.  Ils  ne  doivent  pas  être  confondus  avec  ceux  qui  forment 
une  bordure  flave  aux  côtiïs  du  corself-t  dp  VHislcr  major  {\otc  du  trnrt  ]. 
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II.  Corselet  finement  ponctué  ou  lisse,  et,  en  outre,  tout  à  fait 
glabre  en  dessous  près  des  côtés.  Fossettes  aiilennaires  toujours  bien 
distinctes,  limitées  extérieurement  par  un  pli  (parfois  un  peu  obso- 
lète en  avant),  lequel  aboutit  au  bord  latéral,  un  peu  avant  l'angle 
antérieur,  et  laisse  la  portion  plus  ou  moins  longue  de  la  fossette  qui 
suit  immédiatement  l'angle  limitée  extérieurement  par  le  bord 
latéral  lui-mcme. 

1.  Mesosternum  échancré  en  avant.  Prosternum  ar- 
rondi à  la  base. 

o.  Étuis  avec  une  strie  subhumérale. 
a.  Toujours  une  strie  subhumérale  interne,  ac- 
compagnée  le   plus    souvent    d'un   fragment 
d'une  subhumérale  externe  près  de  l'épaule.  — 

IV«  groupe funicolor). 

p.  Une  strie  subhumérale  externe  seulement,  soit 
entière,  soit  raccourcie  en  arrière. 

«a.  Corselet  avec  deux  ou  trois  stries  laté- 
rales. —  V'  groupe (cadaverinus) . 

pp.  Corselet  avec  une  seule  strie  latérale.  — 

VI«  groupe (carhonarius). 

aa.  Étuis  sans  strie  subhumérale. — VII^  groupe.  .    (bissexstriatusj. 

2.  Mesosternum  tronqué  droit  en  avant,  ou  légère- 
rement  arrondi.  Prosternum  droit  à  la  base.  [Sous- 
genre  Ai/iottts  Thoms.j. —  VIII«  groupe (bimaculatusj . 


1"  GROUPE. 

Noir,  brillant.  Côtés  du  corselet  pourvus  d'une  bordure  de  longs 
cils  flaves.  Corselet  rayé  de  deux  stries  latérales  entières.  Étuis  avec 
une  strie  subhumérale  interne  et  trois  stries  discales  entières,  les 
autres  brièvement  marquées  ou  tout  à  fait  nulles.  9-14  mill. 

major  L. 

II»  GROUPE. 

Noir.  Corselet  avec  une  fossette  aux  angles  antérieurs  et  deux 
stries  latérales  entières  ou  à  peine  raccourcies,  l'interne  interrompue 
derrière  la  tête,  l'externe  ne  dépassant  pas  les  angles  antérieurs.  Étuis 
avec  quatre  stries  discales  entières,  les  autres  rarement  marquées,  la 
quatrième  même  souvent  obsolète  ;  cf,  labre  longuement  acuminé 
et  prolongé  en  pointe  ;  mandibule  gauche  portant  un  calus  à  l'extré- 
mité en  dessus.  —  9-13  mill inœqualis  01. 
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III»  GROUPE. 

Trois  premières  stries  des  étuis  toujours  entières.  Étuis  offrant 
une  strie  subhumérale  interne  (espèces  françaises  du  moins).  Tibias 
antérieurs  tridentés. 

Strie  latérale  externe  du  corselet  fortement  raccourcie,  atteignant 
au  plus  le  milieu.  Étuis  tachés  de  rouge,  rarement  entièrement  noirs. 
Épipleures  bistriés.  —  7-11  mill.     .     .     quadrimaculatus  L.  (l). 

IV»  GROUPE. 

(Espèces  françaises).  Insectes  toujours  noirs.  Corselet  avec  deux 
stries  latérales.  Tibias  antérieurs  ordinairement  quadridentés. 

1.  Strie  latérale  interne  du  corselet  oblique,  se  rapprochant  en  ar- 
rière du  bord  latéral,  accompagnée  en  dedans  de  quelques  gros 
points  isolés.  Étuis  n'offrant  qu'une  strie  subhumérale  interne  sou- 
vent presque  effacée.  Quatre  stries  dorsales  entières.  Tibias  antérieurs 
quadridentés.  —  4  1/2-5  1/2  mill helluo  Jvnquï. 

1'.  Strie  latérale  interne  du  corselet  parallèle  au  bord  latéral.  Cor- 
selet sans  points  le  long  de  cette  strie.  Étuis  avec  une  strie  subhumé- 
rale interne  et  un  fragment  d'une  externe  près  de  l'éfiaule.     .     .     2. 

2.  Strie  latérale  externe  du  corselet  entière.  Quatre  premières 
stries  discales  des  étuis  entières.  Tibias  antérieurs  quadridenté?. 
Éi)ipleui'es  sans  points.  Fragment  visible  de  la  strie  subhumérale 
externe  bien  marqué  et  assez  long.  —9  mill.     .     .     teter  Truqui. 

2'.  Strie  latérale  externe  du  corselet  raccourcie,  atteignant  au 
plus  le  milieu.  Trois  premières  stries  discales  entières.  Tibias  anté- 
rieurs tridentés.  Épipleures  ponctués.  Fragment  de  la  strie  subhu- 
mérale externe  obsolète.  —  7-10  mill unicolor  L. 

(1)  Cette  tache  est  normalement  en  forme  de  croissant,  parfois  assez  grande  pour  ne 
laisser  noirs  que  la  suture  et  le  bord  apical,  d'autres  fois  coupée  en  deux  taches  rouges, 
l'une  à  l'épaule,  l'autre  au-delà  du  milieu  sur  le  disque.  L'une  ou  l'autre  de  ces  taches 
peut  s'effacer,  toutes  deux  même  peuvent  disparaître  et  les  étuis  sont  «lors  tout  noirs  ; 
c'est  la  var.  gagates  lUif;;.  —  A  cette  dernière  -variété  appartient  aussi  très-sûrement  le 
Pelopis  Mars  ,  qui  se  différencie  par  le  propygidium  ponctué  au  milieu  comme  sur  les 
côtés  ;  dans  les  nombreux  gagates  qui  me  sout  passés  sous  les  yeux,  j'ai  pu  voir  en  effet 
tous  les  passages  entre  le  propygidium  lisse  au  milieu,  et  ce  segment  partout  également 
pouctué.  {Note  de  l'auteur.) 

Une  différence  analogue  a  fait  séparer,  dans  quelques  collections,  sous  le  nom  inédit  de 
crassimargo  (Paud.  in  tilt),  des  individus  de  la  forme  typique  à  étuis  tachés  de  rouge, 
où  la  ponctuation  propygidiale  est  tiès-éparse,  ce  qui  lui  donne  un  brillant  tout  parti- 
culier. Tous  les  passages  existent  également  et  j'ai  pu  les  réunir  dans  ma  collection. 
Quant  à  l'épaisseur  plus  grande  du  bourrelet  antérieur  du  mesosternum  que  l'on  indiquait 
comme  caractère  supplémentaire,  elle  est  absolument  illusoire,   (yote  du  trad.) 
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V  GROUPE. 

(Espèces  françaises).  Corselet  avec  deux  stries  latérales.  Épipleures 
unistriés. 

1.  Étuis  tachés  de  rouge.  Strie  subhumérale  raccourcie  eu  arrière. 
—  3  1/2-5  mill hinotatus  Er. 

1'.  Étuis  noirs,  sans  taches.  Strie  subhumérale  entière.     .     .    2. 

2.  Quatre  premières  stries  discales  des  étuis  entières.  Strie  latérale 
externe  du  corselet  entière 3. 

2'.  Trois  premières  stries  discales  des  étuis  entières.  Strie  latérale 
externe  du  corselet  raccourcie.  Forme  largement  ovale,  médiocre- 
ment convexe.  —  5  1/2-7  mill terricola C^vm. 

3.  Corps  arrondi,  fortement  convexe.  Stries  latérales  du  corselet 
droites,  parallèles.  Épipleures  lisses.  Pygidium  et  propyqidium 
également,  grossièrement  et  éparsement  ponctués.  Mesoslernum 
très-peu  profondément  échancré.  —  4-5  1/2  mill.       clistiactus  Er. 

3'.  Corps  ovale  ou  brièvement  ovale,  médiocrement  convexe.  Strie 
latérale  interne  du  corselet  arquée,  rapprochée  en  arrière  de  l'ex- 
terne. Épipleures  ponctués.  Pygidium  plus  finement  et  plus  densé- 
ment  ponctué  que  le  propygidium.  Mesosternum  assez  profondément 
échancré 4. 

4.  Ovale  oblong.  Massue  antennaire  ferrugine\ise.  Tibias  antérieurs 
quadridentés.  Propygidium  grossièrement  et  éparsement,  épipleures 
tinemenl  ponctués.  —  5  1/2-7  mill.      .     .     .     merdarius  HoIFm. 

4'.  Brièvement  ovale.  Massue  antennaire  d'un  noir  brunâtre.  Tibias 
antérieurs  armés  de  cinq  à  six  dents.  Propygidium  plus  finement  et 
plus  densément,  épipleures  plus  fortement  ponctués  ....     5. 

5.  Strie  frontale  semicirculaire,  souvent  effacée  au  milieu.  Pygi- 
dium à  ponctuation  fine  et  médiocrement  dense.  Ponctuation  des 
épipleures  non  ruguleuse.  Mentonnière  tronquée  en  avant.  Étuis 
sans  dépression  à  la  base  de  la  troisième  strie  discale.  —  5  1/2- 
8  1/2  mill cadaverinus  ^oiïm{\). 

(1)  Chez  cette  espèce  si  commune,  il  est  facile  de  constater  combien  la  sculpture  du 
dessus  qui  parait  si  régulière,  est  en  réalité  sujette  à  des  variations  individuelles.  Ou 
trouve  ées  exemplaires  où  la  strie  latérale  externe  du  corselet  (et  parfois  l'interne)  est 
raccourcie,  et  peut  même  dépasser  à  peine  le  milieu.  Dans  un  exemplaire  du  Musée  de 
Berlin,  la  latérale  interne  n'est  plus  qu'une  trace  légère  Un  exemplaire  trouvé  par  moi 
à  Gollwitz  n'a  plus  de  même  qu'une  trace  de  latérale  interne,  et  une  latérale  externe  for- 
tement raccourcie.  Parfois  la  strie  sutnrale  n'est  que  peu  ou  pas  raccourcie.  Mais  de  sem- 
blables aberrations  sont  en  somme  si  rares,  qu'elles  ue  peuvent  donner  aucune  difficulté 
sérieuse  aux  déterrainateurs.  {Note  de  Cauteur.) 

J'ajouterai  aux  observations  ci-dessus  que  j'ai  vu  souvent  chez  cadaverinus,  à  la  base 
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5'.  Strie  frontale  entière,  formant  un  angle  marqué  au  milieu. 
Pygidium  finement  et  très-densément  ponctué.  Ponctuation  des  épi- 
pleures  grossière  et  ruguleuse.  Mentonnière  acuminée.  Étuis  offrant 
une  dépression  à  la  base  de  la  troisième  strie  discale.  —  5-7  mill. 

succicola  Thoms. 


VP  GROUPE. 

1.  Strie  subhumérale  des  étuis  raccourcie  en  arrière,  réduite  à  un 
fragment  arqué  près  de  l'épaule.  Ti'ois  stries  discales  entières.  Épi- 
pleures  lisses.  Tibias  antérieurs  quadridentés.  —  3-5  mill. 

stercorarius  Hoffm. 
1'.  Strie  subhumérale  des  étuis  entière. 

2.  Dent  apicale  des  tibias  antérieurs  beaucoup  plus  longue  que  les 
autres,  bifide  au  sommet  ;  bord  apical  du  tibia  non  denté.  Mesos- 
ternura  profondément  échancré .     3. 

2'.  Dent  apicale  des  tibias  antérieurs  pas  plus  longue,  et  même  le 
plus  souvent  moins  saillante  que  les  autres,  à  pointe  simple  (1)  : 
bord  apical  du  tibia  offrant  en  outre  près  d'elle  une  ou  plusieurs  pe- 
tites dents.   Mesosternum  peu  profondément  échancré.     ...     4. 

3.  Noir,  fortement  convexe.  Tibias  antérieurs  tridentés.  Prosternum 
rayé- de  deux  sti"ies  longitudinales.  — 6   1/2-11   mill. 

grœcus  BruUé. 

3'.  Étuis  avec  une  tache  d'un  rouge  testacé  en  forme  d'échelons. 

Tibias  antérieurs   quadridentés.  Prosternum   sans  stries.  —  5-6   1/2 

mill fimetarius  Herbst, 

4.  Épipleures  lisses.  Étuis  avec  une  tache  d'un  rouge  obscur  (très- 
rarement  effacée).  Quatre  premières  stries  discales  entiéi'es.  —  3-4  1/2 
mill puïjnirascens  Herbsl. 

4'.  Épipleures  ponctués.  Étuis  toujours  tout  noirs. 

5.  Strie  marginale  du  corselet  entière.  Étuis  offrant  un  rudiment 
de  cinquième  strie  discale  à  la  base.  Denticules  des  tibias  antérieurs 
extrêmement  fins 6. 

5'.  Strie  marginale  du   corselet  raccourcie  en  arrière.   Étuis  sans 


de  la  3*  strie  discale,  la  même  dépression  que  M.  Sehmidt  signale  comme  distiuctive  du 
succicola.  Ces  deux  espèces  me  paraissent,  eu  somme,  peu  distinctes,  {\oteclu  trad) 

(I)  Beaucoup  de  descriptions  indiquent  la  dent  apicale  comme  bifide,  à  cause  de  la 
petite  dent  du  bord  apical  qu'elles  y  ratlacheut.  Mais  cette  petite  dent  montre  qu'elle  a 
une  existence  propre  par  sa  taille  bien  plus  grêle  en  comparaison  de  la  dernière  dent  de 
l'arête  externe,  par  l'intervalle  eutre  elle  et  cette  dernière  aussi  profond  que  le  précédent, 
et  enfin  parce  que,  aussi  bien  que  les  autres  petites  dents  qui  la  suivent  sur  le  bord 
apical,  elle  est  dirigée  inférieurement  d'une  façon  bien  plus  visible  que  les  dents  de 
l'arête  externe. 
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trace  de  cinquième  strie  discale  à  la  base.  Denticules  des  tibias  anté- 
rieurs assez  forts 7. 

6.  Massue  antennaire  noire.  Corselet  avec  le  bord  latéral  un  peu 
saillant  en  bourrelet,  ponctué  en  dedans  de  la  strie  latérale.  Strie 
snturale  des  étuis  presque  entière.  Strie  marginale  du  mesosternum 
très-fine  et  rapprochée  du  bord.  Propygidium  éparsément,  pygi- 
dium  un  peu  plus  densément  ponctué.  —  4  1/2-5  mill. 

marginatus  Er. 
6'.  Massue  antennaire  rousse.  Corselet  avec  le  bord  latéral  plan; 
pas  de  points  en  dedans  de  la  strie  latérale.  Strie  suturale  des  étuis 
atteignant  au  plus  le  milieu.  Strie  marginale  du  mesosternum  assez 
profonde,  assez  écartée  du  bord.  Ponctuation  du  propygidium  dense, 
pas  plus  éparse  que  celle  du  pygidiiim.  —  3-4  1/2  mill. 

ruficornis  Grimra. 

7.  Plus  grand,  ovale-oblong.  Corselet  faiblement  rétréci  en  avant, 
strie  latérale  pas  plus  rapprochée  du  bord  latéral  en  avant  qu'en  ar- 
rière. Strie  frontale  avec  un  angle  bien  marqué.  Front  un  peu  dé- 
primé. (Quatre  stries  discales  généralement  entières).  —  5-6  1/2 
mill neglectus  Germ. 

7'.  Plus  petit,  brièvement  ovale  ou  arrondi.  Corselet  fortement 
rétréci  en  avant,  la  strie  latérale  plus  rapprocliée  du  bord  latéral  en 
avant  qu'en  arrière.  Strie  frontale  semicirculaire  ou  seulement  fai- 
blement sinuée.  Front  convexe 8. 

8.  Mentonnière  rebordée  au  sommet  seulement.  Strie  latérale  du 
corselet  très-éloignée  du  bord  latéral,  non  arquée;  bord  latéral  non 
relevé  en  bourrelet.  Strie  subhumérale  presque  droite.  Épipleures 
linement  cl  éparsément  ponctués,  ainsi  que  le  pygidium  et  le  pro- 
pygidium. Corps  presque  arrondi,  fortement  convexe.  —  4-5  1/2 
mill ventralis  Mai's. 

8'.  Mentonnière  rebordée  jusqu'à  la  fine  ligne  qui  la  sépare  du 
prosternum.  Strie  latérale  du  corselet  arquée,  rapprochée  du  bord 
latéral,  celui-ci  relevé  en  bourrelet.  Strie  subhumérale  fortement 
arquée  vers  l'épaule.  Pygidium  et  propygidium  plus  densément  et 
plus  fortement  ponctués,  souvent  rugulcusement 9. 

9.  Tibias  antérieurs  quadridentés.  Ponctuation  des  épipleures  fine. 
4^  et  5"  stries  discales  très-courtes  et  un  peu  irrégulières,  la  5"=  sou- 
vent à  peine  indiquée,  la  4"  beaucoup  plus  courte  que  la  strie  sutu- 
rale.—41/2-5  1/2  mill mtcostriatus  Udxs. 

9'.  Tibias  antérieurs  à  cinq  dents.  Ponctuation  des  épipleures 
forte.  4»  et  5^  stries  discales  moins  courtes,  la  4*  entière  ou  tout  au 
moins  aussi  longue  que  la  strie  suturale 10. 

10.  Pygidium  et  propygidium,  ainsi  que  les  épipleures,  marqués 
d'une  ponctuation  forte  et  médiocrement  dense.  —  3-5  mill. 

carbo)iarius  Illig. 
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10'.  Pygidium  et  propygidium,  ainsi  que  les  épipleures,  à  ponc- 
tuation très-grosse  et  très-serrée 11. 

11.  Quatre  premières  stries  discales  entières.  Prosternum  avec 
deux  courtes  stries  (rarement  obsolètes).  -—  3  1/2-5  mill. 

stigmosus  Mars.  (1). 

11'.  Trois  premières  stries  discales  entières.  Prosternum  sans  stries. 
—  4  1/2-61/2  mill ignoUlis  Mars. 

VU»  GROUPE. 

1.  Étuis  noirs  avec  des  taches  rouges 2. 

r.  Étuis  d'un  noir  uniforme 3. 

2.  Mentonnière  écbancrée  au  sommet,  biflde.  Strie  latérale  externe 
du  corselet  longue,  à  peine  raccourcie.  Étuis  avec  deux  taches 
rouges  sur  chacun ,  obliquement  placées  et  souvent  confluentes , 
l'une  à  l'épaule,  l'autre  sur  le  milieu  du  disque,  un  peu  en  arrière 
du  milieu.  —  4  1/2-8  mill quadrinolatus  Scriba. 

2'.  Mentonnière  simple  ,  acuminée  ou  arrondie.  Strie  latérale 
externe  du  corselet  courte.  Étuis  avec  une  seule  tache  rouge  eu 
croisant.  (Trois  premières  stries  discales  entières,  la  4«  et  la  5"  à 
peine  marquées.  —  5-8  mill sinuatus  Illig. 

3.  Mandibules  densément  et  régulièrement  ponctuées.  Strie  laté- 
rale externe  du  corselet  ordinairement  entière.  (Quatre  premières 
stries  discales  entières,  la  5"^  et  la  suturale  raccourcies  en  avant. 
Stries  latérales  du  corselet  rapprochées,  l'externe  à  égale  distance  de 
l'interne  et  de  la  strie  marginale.  Prosternum  avec  deux  stries  lon- 
gitudinales. Mandibules  à  bord  externe  mousse,  non  relevé).  — 
4  1/2-6  mill lugubris  Truqui. 

3'.  Mandibules  imponctuées.  Strie  latérale  externe  du  corselet 
fortement  raccourcie,  n'atteignant  pas  le  milieu 4. 

4.  Trois  premières  stries  discales  entières.  Mandibules  à  bord  ex- 
terne mousse.  Slrie  latérale  interne  du  coi^selet  parallèle  au  bord 
latéral.   Mesosternum   plus  visiblement  échancré.  —  3  1/2-5  mill. 

fuaestus  \Lr. 
A'.  Quatre  premières  stries  discales  entières.  Mandibules  à  bord 
externe  élevé  et  traachant.  Strie  latérale  interne  du  corselet  un  peu 
plus  rapprochée  du  bord  latéral  en  arrière,  Mesosternum  très-fai- 
blement échancré.  —  3-5  mill.     .....     Mssexstriatus  F. 

(1)  C'est  cette  espèce  qui  figure  sous  le  nom  de  nigellatus  dans  la  Faune  Française 
de  MM.  Fairmaire  et  Laboulbène,  p.  267.  (Le  vrai  nigellatus  Germ.  est,  au  contraire, 
synonyme  du  carbonarius  Hlig.,  et  le  nigellatus  Mars,  se  rapporte  au  ?'«/irorHis) . 
Mais  ces  auteurs  la  rangent  par  erreur  dans  la  section  des  tibias  antérieurs  à  six  dents, 
alors  que  dans  leur  description  ils  lui  en  donnent  cinq,  comme  cela  est  en  effet  la  vérité. 
.'  y  Ole  (tu  trad.) 
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VIII»  GROUPE. 


(Espèces  françaises).  Corselet  avec  une  seule  strie  latérale.  Étuis 
sans  strie  subhumérale,  ou  n'offrant  qu'un  rudiment  de  l'interne. 

1.  Strie  marginale  du  corselet  effacée  en  arrière.  Toutes  les  stries 
des  étuis  entières,  la  suturale  au  plus  variablement  raccourcie.     2. 

r.  Strie  marginale  du  corselet  entière.  Les  deux  stries  internes 
des  étuis  raccourcies 3. 

2.  Étuis  toujours  noirs.  Corselet  sans  fossette  distincte  aux  angles 
antérieurs.  Strie  suturale  entière,  souvent  reliée  antérieurement  à 
la  base  de  la  5^  discale.  —  3  1/2-4  1/2  mil). 

duodecims tria  tus  Schrk. 

(Parfois  un  rudiment  plus  ou  moins  long  de  strie  subhumérale 
interne.  —  Var.  quatuordecirastriatus  Gyll.). 

2'.  Étuis  généralement  rouges,  avec  Une  tache  noire  commune, 
couvrant  à  la  base  toute  la  largeur  des  étuis,  et  se  prolongeant  en 
forme  de  triangle  jusqu'à  l'angle  suturai  tout  près.  Corselet  marqué 
d'une  profonde  fossette  près  de  chaque  angle  antérieur.  —  3-4  mill. 

himaculatus  L. 

(  On  trouve,  surtout  dans  le  midi,  une  variété  toute  noire  de  cette 
espèce.  ■ — var.  moriu  J.  Schmidt). 

3.  Plus  grand.  Pygidium  et  épipleures  densément  et  fortement 
ponctués.  Mandibules  convexes,  à  bord  latéral  mousse.  Antennes  et 
pattes  noires.  —  4  1/2-5  1/2  mill.     .     .     .    prœterm  issus  Peyr. 

3'.  Pins  petit.  Pygidium  et  épipleures  finement  et  éparsement 
ponctués.  Mandibules  concaves,  à  bord  latéral  tranchant.  Antennes 
et  pattes  ferrugineuses  (Parfois  un  rudiment  de  strie  subhumérale 
interne).      3-4  mill co7^vinus  Gt'vm. 


Genre  4.  —  Phelister  Mars. 

Corselet  avec  une  strie  latérale  interrompue.  —  1  1/4  mill. 

Rouzeti  Fairm.  (1). 

(1)  Une  espèce  voisine,  mais  non  eneore  trouvOe  dans  nos  limites  fauni^ues,  est  le 
/'.  hœmorrhous  Mars.,  qui  se  distingue  du  Uouzeti  par  le  corselet  dépourvu  de  strie 
latérale,  et  par  sa  taille  plus  grande  (3  mill).  —  (Sote  du  trad.) 

M.  de  Marseul  indique  par  erreur  l'Amérique  méridionale  comme  patrie  de  ces  deuï 
insectes.  —  M.  Baudi  de  Selve  a  déjà  fait  remarquer  en  effet  (S.  E.  Z.  1864,  p.  23'i), 
que  le  hœmofrlioiisnéié  trouvé  par  lui  eu  Sardaigoe  assez  abondamment  sous  les  écorces 
de  Quercus  suOer,  en  compagnie  de  fourmis.  Quant  au  Bouzcii ,  il  a  été  découvert  de 
même  dans  une  fourmilière  près  de  Paris.  Je  crois  donc  devoir  maintenir  ici  ces  espèces, 
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Genre  5.  -  Epierus  Er. 

Ovale.  Front  convexe.  Corselet  sans  bord  relevé.  Étuis  avec  une 
strie  subhumérale  et  six  stries  discales  entières,  mais  les  internes 
reliées  ensemble  à  la  base.  Mesosternum  pourvu  d'une  strie  margi- 
nale entière,  mais  sans  strie  transversale.  Stries  du  prosternum  à 
peine  divergentes  en  avant.  —  2-3  mill.    „     .     .     .     coniptus  lllig. 

Le  E.  russicus  Mars.,  du  Caucase,  n'est,  à  mon  avis,  qu'une 
variété  un  peu  plus  fortement  ponctuée  du  comptus.  I.a  ponctua- 
tion varie  déjà  beaucoup  de  force  chez  les  individus  d'Autriche. 

Genre  6.  -  Triballus  Er, 

Ovale,  subconvexe,  brun  submétallique.  Suture  des  étuis  visi- 
blement élevée  en  toit  près  de  l'extrémité.  Corselet  offrant  à  la 
base  au  devant  de  l'écusson  une  striolation  longitudinale  plus  pro- 
fonde. Étuis  offrant  sur  les  côtés  des  stries  dorsales  courtes,  mais 
assez  fortes.  Mesosternum  et  metasternum  densément  pointillés.  — 
2-3  1/4  mill scaphidiformis  lllig. 

Genre  7.  —  Dendrophilus  Leach. 

1.  Dessus  sans  points  visibles,  mat  (au  microscope  seulement  mar- 
qué de  points  extrêmemont  fins  et  denses).  Étuis  offrant  au  lieu  de 
stries  des  côtes  à  peine  distinctes.  —  2-3  mill.     .     .    pygmœus  L. 

1'.  Dessus  visiblement  et  fortement  ponctué,  brillant.  Étuisà  stries 
apparentes.  —  2  1/2-3  mill punctatus  F. 

Genre  8.  —  Carcinops  Mars. 

1.  Corps  arrondi.  Dessus  tout  entier  assez  fortement  et  densément 
ponctué,  les  étuis  à  peine  plus  faiblement  que  le  corselet.  Front  sans 
strie.   Quatrième  strie  discale  des  étuis  arquée  dans  la  direction  de 

quoique  j'aie  reçu   de  Mexico  des  individus  qui  cadrent  parfaitement,  eu  effet,  avec  la 
description  du  Itouzeti.  {\ote  de  l'auteu?;) 

Que  le  P.  hœmorrlious  soit  indigène  de  Sardaigne,  cela  est  fort  probable,"  Mais  en 
présence  de  ces  individus  du  Honzeti  reçus  de  Mexico,  et  de  ce  fait,  qui  serait  fort 
étonaant  si  l'espèce  était  réellement  françiise  ,  que  dcjiuis  tieute-six  ans,  pas  un  seul 
Roureti  n'a  été  repris  en  France  ,  malgré  les  recherches  les  plus  assidues  faites  dans  sa 
localité  première  et  ailleurs,  je  n'h'^site  pas  à  croire  qu'une  erreur  a  du  se  produire  à 
l'origine,  et  qu'on  aura  signalé  sans  doute  comme  parisien  uu  exemplaire  exotique  intro- 
duit, je  ne  sais  comment,  daus  les  cartons  ilu  descripteur.  L'aventure  ne  serait  pas  nou- 
velle dans  les  auuales  de  la  science,  —  J'ajouterai  enfin  que  c'est  par  erreur  que  M.  J. 
Schmidt  attribue  la  description  du  P.  Rouzeli  à  M.  de  Marseul;  elle  est  do  M,  Fairmaire. 
[Ann.  Fi:,  1849,  sub  Paromatus) .  —  {\otc  du  trad.) 


—  168  — 

récusson,  la  cinquième  et  la  suturale  nulles,  ainsi  que  la  subhumé- 
rale.  —  1-1  1/4  mill.   (Sous-genre  Kissister  Mars). 

minima  Aube. 

1'.  Corps  ovalaire.  Corselet  seul  marqué  de  gros  points,  les  étuis 
très-Iinement  pointillés.  Strie  frontale  entière,  entourant  l'épistome. 
Quatrième  strie  discale  des  étuis  non  arquée  vers  Técusson,  cin- 
quième strie,  strie  suturale  et  strie  subhumérale  marquées,  la  sutu- 
rale seule  au  plus  raccourcie.  —  (Sous-genre  Carcinops  in  sp.).    2. 

2.  Plus  grand.  Strie  suturale  simple,  entière  ou  à  peine  raccoui'cie, 
ordinairement  liée  à  la  base  avec  la  cinquième  discale.  Mesosternum 
faiblement  échancré.  —  2-2 1 /2  mill.      .     .     .     i4-5^Wa^aSteph. 

2'.  Très-petit.  Strie  suturale  double,  fortement  raccourcie.  Mesos- 
ternum piofondément  échancré.  —  1  1/4  mill.    .     .     Mayeti  Mars. 


Genre  9.  —  Paromalus  Er. 

1.  Largement  ovale,  tout  à  fait  plan.  Prosternum  rayé  de  deux 
stries.  Mesosternum  sans  strie  transversale,  n'offrant  qu'une  strie 
marginale  interrompue. —2  1/2-3  1/2  mill.  .     complanatus  Vanz. 

1'.  Étroit,  un  peu  convexe.  Prosternum  sans  stries.  Mesosternum 
offrant  en  outre  de  la  strie  marginale  une  strie  transversale  fine,  va- 
riablement  conformée.  (Pas  de  strie  suturale.  Front  non  rebordé  en 
avant) 2. 

2.  Strie  mesosternale  faite  de  trois  arcs  très-ouverts  (le  médian 
même  presque  droit),  et  se  joignant  l'un  à  l'autre  en  angle  obtus. 
Massue  antennaire  d'un  testacé  clair.  Corps  en  ovale  oblong,  très-vi- 
siblement rétréci  en  avant  et  en  arrière.  1  3/4-2  mill. 

flavicornis  Herbst. 

2'.  Strie  mesosternale  faite  de  trois  arcs  assez  profonds,  se  joignant 

l'un  à  l'autre  en  angle  aigu.  Massue  antennaire  d'un  testacé  rougeâtre. 

Corps  parallèle,  à  peine  rétréci   en  avant  et  en   arrière.  —  1-2  1/4 

mill parallelepipedus  Herbst. 


Genre  10.  —  Glymma  Mars. 

Ovale.  D'un  roux  testacé.  Corselet  avec  six,  chaque  étui  avec  trois 
côtes  élevées,  ces  côtes  sommées  de  petites  soies.  Mesosternum  bisi- 
nué.  Propectus  et  premier  segment  ventral  avec  une  rangée  trans- 
versale de  petites  fossettes  carrées,  profondes  et  irrégulières.  — 
1  1/2  mill .     Candezei  M&Ts. 


Genre  11.  —  Hetserius  Er. 

Corselet  trapézoïdal,  rétréci  en  avant,  ses  angles  postérieurs  peu 
saillants.  Pattes  assez  courtes,  tibias  fortement  dilatés.  Dessus  vêtu 
d'une  pubescence  peu  dense.  Corselet  offrant  de  chaque  côlé  un  large 
sillon  latéral,  accompagné  de  deux  fines  carinules  longitudinales  ; 
sans  points.  Mesosternum  convexe  au  milieu,  offrant  en  avant  de 
chaque  côté  une  petite  fossette.  (Insecte  d'un  roux  ferrugineux.)  — 
1-1  1/2  mill ferrugineus  01. 


Genre  42.  —  Saprinus  Er, 

Remarque.  —  Les  stries  habituelles  des  étuis  se  présentent  chez 
les  Saprinus  d'une  manière  un  peu  différente  de  ce  qu'elles  sont 
dans  les  autres  genres.  A  l'inverse  de  la  strie  suturale,  les  stries 
discales  et  subhumérales  ne  sont  plus  parallèles  au  bord  externe, 
mais  vont  obliquement  de  ce  bord  à  la  base.  La  cinquième  discale 
manque  d'ordinaire  complètement;  rarement  elle  est  représentée 
par  une  série  de  points  ou  par  une  courte  striole.  Les  autres  stries 
(lorsqu'elles  ne  sont  pas  entières)  sont  raccourcies,  sauf  de  rares 
exceptions,  en  arrière  ;  seule  la  strie  suturale  est  d'ordinaire  rac- 
courcie en  avant,  comme  chez  les  Eister.  Le  long  du  bord  apical, 
on  trouve  souvent  une  strie  apicale  (transverse),  liée  d'ordinaire 
à  la  suturale.  La  strie  subhumérale  interne  paraît  être,  comme  on 
l'a  dit  déjà  dans  l'introduction,  comme  le  prolongement  de  l'humé- 
rale;  l'externe,  par  là  même,  semble  une  courte  striole  près  de  la 
base,  très-rapprochée  delà  strie  épipleurale  interne,  à  laquelle  même 
souvent  elle  vient  se  joindre.  Cette  strie  épipleurale  interne  est  celle 
qui,  suivant  le  bord  latéral  et  le  bord  apical  des  étuis,  vient  former 
la  strie  apicale;  souvent,  en  outre,  elle  se  prolonge  d'autre  part 
le  long  de  l'épaule,  de  manière  à  dessiner  un  commencement  de 
rebord  basai. 


DIVISION   EN    GROUPES. 


L  Front  sans  rebord  élevé  en  avant,  séparé  de  Tépistome  au  plus 
par  une  slrie  enfoncée.  Proslernum  assez  large  et  plan. 

1.  Étuis  noirs  avec  des  taches  rouges  ou  testacées,  ou  testacés 
rougeâtres  avec  des  taches  noires  nettes I*'  groupe. 
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2,  Étuis  unicolores,  noirs,  bruns  ou  métalliques,  au  plus  obsolè- 
tement  éclaircis  au  sommet Il**  groupe. 

II.  Front  séparé  de  l'épistome  par  un  pli  transversal  élevé.  Pros- 
ternum étroit,  caréniforme  ,  les  stries  très-rapprochées ,  souvent 
même  réunies  bien  avant  le  sommet.  (Sous-genre  Eypocaccus 
Thoms.). 

1.  Front  lisse,  finement  ponctué  ou  finement  ridé,  sans  fortes 
rides  en  chevrons  transverses Ill"  groupe. 

2.  Front  lisse  ou  grossièrement  ridé,  avec  une  ou  deux  grosses 
rides  en  chevrons  transverses,  parfois  peu  marquées.    IV'=  groupe. 


i^r  GROUPE. 

Étuis  d'un  rouge  testacé  avec  une  tache  noire  commune  à  l'écus- 
son,  et  la  suture  noire.  Quatrième  strie  dorsale  raccourcie  à  la  base, 
non  dirigée  en  arc  vers  l'écusson.  La  tache  scutellaire  noire  large, 
quaddlobée,  étendue  latéralement  jusqu'à  la  troisième  strie  dorsale. 
Interstries  lisses  à  la  base,  éparsément  ponctués  en  arrière.  Strie 
marginale  du  mesosternuni  entière. —  5-7  raill.     maculatus  Rossi. 


2«  GROUPE  (1). 

(Espèces  françaises).  Corselet  sans  strie  latérale,  mais  oftVant  une 
strie  marginale  ;  toujours  ponctué  dans  une  plus  ou  moins  grande 
extension.  Étuis  avec  une  strie  apicale,  la  5"  strie  dorsale  nulle. 

1.  Bord  latéral  du  corselet  cilié.  Quatrième  strie  dorsale  raccourcie 
en  avant,  non  arquée  dans  la  direction  de  la  suture,  et  jamais  réunie 
à  la  strie  suturale. 

Dessus  d'un  vert  obscur  ou  d'un  vert  bleuâtre  (très-rarement  brun). 
Corselet  offrant  le  long  du  bord  latéral  une  impression  longitudinale 
peu  profonde,  très-densément  ponctuée.  Étuis  ponctués  sur  la  seconde 
moitié  seulement.  —  6-8  1/2  mil! semipunctatus  F. 

1'.  Bord  latéral  du  corselet  non  cilié.  Quatrième  strie  dorsale 
arquée  à  la  base  dans  la  direction  de  la  suture  et  souvent  liée  à  la 
strie  suturale 2. 


(1)  Ce  groupe  a  été  partagé  p.ir  M.  de  Marseul  en  deux  autres,  selon  que  la  strie 
suturale  est  raccourcie  en  avant  et  séparée  de  la  4«  dorsale,  ou  bien  qu'elle  est  entière  et 
va  se  joindre  en  arc  à  celte  dernière.  Mais  cette  division  ne  peut  être  maintenue,  parce 
que,  comme  je  l'ai  fait  remarquer  ailleurs  déjà  (Z).  E.  Z.,  1884,  p.  237),  le  caractère 
invoqué  est  inconstant  ciiez  plusieurs  espèces. 
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2.  Étuis  ponctués  jusqu'à  la  strie  apicale ,  la  ponctuation  de  den- 
sité variable 3. 

2'.  Étuis  offrant  une  bande  lisse  et  brillante  entre  le  point  où 
s'arrête  la  ponctuation  (toujours  dense)  et  la  strie  apicale    .     .     13. 

3.  Étuis  tout  entiers  densément  et  rugueusement  ponctués,  à 
l'exception  du  calus  humerai,  d'un  espace  sur  le  quatrième  inter- 
valle près  de  l'écusson,  et  parfois  d'un  autre  petit  espace  entre  la 
seconde  et  la  troisième  strie  dorsale.  Stries  dorsales  peu  distinctes. 
Grand.  Corselet  indistinctement  ponctué  sur  le  disque.  Étuis  avec 
un  espace  lisse  sur  ie  quatrième  interstrie,  lequel  atteint  presque  le 
milieu,  et  un  autre  plus  petit  sur  le  second  intervalle.  Strie  suturale 
raccourcie.  —  5-7  mill detersus  lllig. 

3'.  Ponctuation  des  étuis  jamais  rugueuse,  ou  tout  au  plus  sur 
une  portion  de  l'espace  ponctué.  Stries  dorsales  toujours  bien 
marquées 4. 

4.  Corselet  lisse  (ou  au  plus  extrêmement  finement  pointillé)  sur 
le  milieu  du  disque 5. 

4'.  Corselet  visiblement  ponctué  sur  tout  le  disque,  même  sur  le 
milieu 8. 

5.  Étuis  ponctués  jusqu'à  la  base  sur  tous  les  interstries,  à  l'ex- 
ception du  quatrième.  Strie  suturale  d'ordinaire  raccourcie.  —  4-5 
mill.    ^ furvus  Er. 

5'.  Étuis  n'étant  ponctués  jusqu'à  la  base  que  sur  le  premier 
interstrie  seulement  au  plus 6. 

6.  Insecte  petit.  Massue  antennaire  rousse.  Corselet  offrant  au 
bord  antérieur  des  fossettes  très-distinctes,  profondes,  qui  sont  aussi 
éloignées  du  bord  latéral  que  du  milieu  du  bord  antérieur.  Strie 
suturale  entière,  liée  à  la  quatrième  dorsale.  Prosternum  avec  deux 
stries  divergentes  en  avant,  unies  eu  demi-cercle  en  arrière.  Dessus 
couleur  de  laiton.  —  2-3  1/2  mill chaîcites  lllig. 

6'.  Insecte  au  moins  double  du  précédent  (4-5  1/2  mill.).  Massue 
antennaire  noire.  Fovéoles  du  corselet  rapprochées  du  bord  latéral, 
moins  vivement  creusées,  et  prolongées  en  arrière  en  impression 
longitudinale  légère.  Strie  suturale  presque  toujours  raccourcie  en 
avant.  Prosternum  à  stries  parallèles  ou  divergentes.  Dessus  noir  ou 
faiblement  bronzé 7. 

7.  Stries  prosternâtes  parallèles  ou  très-peu  divergentes. 

Étuis  assez  densément  et  fortement  ponctués  en  arrière  jusqu'au 
milieu,  la  ponctuation  s'arrêtant  en  avant  en  ligne  droite.  Tibias 
antérieurs  avec  8  ou  10  petites  denticules.  Stries  dorsales  assez  fortes. 
—  4-5  1/2  mill suhniticlus  Mars. 

7'.  Stries  prosternales  fortement  divergentes,  arquées  jusqu'aux 
côtés  du  prosternum. 

Noir,  à  reflet  bronzé.  Ponctuation  des  étuis  ne  devenant  pas  plus 
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forte  extérieurement,  souvent  coupée  eii  écLelon  à  la  troisième  strie 
dorsale,  et  entre  ce  point  et  la  suture  plus  avancée  vers  la  base 
qu'elle  ne  l'est  extérieurement,  (Troisième  strie  dorsale  et  strie  suturale 
passant  par  tous  les  degrés  de  raccourcissement),— 3  1/2-5  1/2  mill. 

nitidulus  Payk. 

8.  Très-petit.  Stries  prosternales  convergentes.  Étuis  très-finement 
ponctués  et  striés,  la  ponctuation  régnant  jusqu'à  la  base  sur  le  qua 
trième  interstrie ,  sans  se  répandre  sur  les  interstries  externes.  — 
—  2  1/2  mill pastoralis  du  Val. 

8'.  Plus  grand.  Stries  prosternales  parallèles  ou  divergentes  en 
avant.  Étuis  assez  fortement  ponctués  et  striés,  ponctués  tantôt 
sur  la  seconde  moitié  seulement,  tantôt  aussi  sur  le  premier  in- 
terstrie   .9. 

9.  Strie  humérale  tout  à  fait  parallèle  à  la  première  strie  discale, 
et  semblant,  avec  la  strie  subhumérale  interne  qui  la  prolonge  exac- 
tement, former  une  cinquième  strie  discale.  Strie  suturale  rac- 
courcie  10. 

9'.  Strie  humérale  obliquement  placée  par  rapport  à  la  première 
discale,  et  formant  un  angle  à  sa  rencontre  avec  la  strie  subhu- 
mérale interne.  Massue  antennaire  obscure.  Strie  suturale  le  plus 
souvent  entière 12. 

10.  Stries  prosternales  presque  parallèles,  réunies  en  avant,  sans 
divergence  avant  la  réunion.  Massue  antennaire  obscure.  —  4  1/2 
mill. biterrensis  Mars  (1), 

10'.  Stries  prosternales  rapprochéeo  1  une  de  l'autre,  divergentes 
avant  l'extrémité,  puis  réunies  en  arc.  Massue  antennaire  ferrugi- 
neuse. Stries  élytrales  atteignant  seulement  le  milieu.  Ponctuation 
du  dessus  assez  line  ainsi  que  les  stries  des  étuis.  —  3  1/2-4  mill, 

algericus  Payk, 

12.  Dessus  noir.  Stries  prosternales  parallèles,  prenant  fin  un  peu 
avant  l'extrémité.  Étuis  ponctués  sur  la  seconde  moitié  seulement, 
la  ponctuation  au  plus  un  peu  plus  avancée  en  dedans.  —  3-4  1/2 
mill lautus  Er, 

12'.  Dessus  d'un  vert  ou  bleu  métallique,  très-rarement  violet. 
Étuis  ponctués  partout,  lisses  près  de  l'écusson  seulement.  Stries 
prosternales  divergentes  en  avant. —3-4  mill.     .    virescens  Va-^k. 


(1)  Cette  espèce  est  fort  douteuse.  Dans  le  catalogue  qui  suit  son  travail,  M.  Schmidt 
le  dit,  et  ajoute  qu'elle  lui  semble  devoir  se  rapporter,  soit  à  laulus,  soit  à  Godeti,  soit 
à  algériens.  La  taille,  la  couleur  de  la  massue  antennaire  et  la  forme  des  stries  proster- 
nales me  semblent  indiquer  plutôt  iantus,  mais  je  ne  sais  alors  ce  qu'il  faut  penser  du 
caractère  de  la  strie  humérale,  qu'indique  M.  Schmidt,  et  qui  ne  pourrait  être  qu'erroné. 
Il  est  -vrai  qu'il  varie  assez  sensiblement  dans  virescens,  et  qu'il  pourrait  fort  bien  ne  pas 
avoir  l'importance  que  lui  assigne  l'auteur  que  je  traduis.  (Note  du  trad.) 
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13,  D'un  bronzé  brillant.  Premières  stries  discales  indistinctes  au 
milieu  de  la  ponctuation  qui  est  dense;  espace  lisse  du  quatrième 
intervalle  dépassant  visiblement  le  milieu  en  arrière  ;  petit  espace 
lisse  du  second  intervalle  moitié  seulement  aussi  long,  et  séparé  de 
l'autre  par  une  étroite  bande  do  points  (très-rarement  par  la  qua- 
trième strie  seulement).  Strie  suturale  généralement  entière.  — 
2  1/2-3  3/4  mill specuUfer  LaW. 

13'.  D'un  bleu  noir  ou  d'un  bronzé  obscur.  Les  premières  stries 
discales  bien  distinctes,  en  particulier  la  seconde.  Espace  lisse  du  qua- 
trième interstrie  ne  dépassant  pas  ou  à  peine  le  milieu,  celui  du  se- 
cond pas  ou  à  peine  plus  court,  et  séparé  du  grand  espace  par  la 
4e  strie  seulement  (très-rarement  en  outre  par  quelques  points  inter- 
vallaires) 14. 

14.  JNoir  avec  un  reflet  un  peu  bleu.  Ponctuation  des  étuis  très- 
densément  ruguleuse,  à  ce  point  que  les  parties  ponctuées  paraissent 
mates.  Bord  des  étuis  ponctué  en  arrière  jusqu'à  la  première  strie 
épipleurale.  Espace  lisse  externe  un  peu  plus  court  que  l'interne. 
Strie  suturale  généralement  raccourcie.  —  2  3/4-3  3/4  mill. 

imrnundus  Gyll.  (1). 
14'.  D'un  bronzé  obscur.  Étuis  plus  fortement,  mais  moins  den- 
sément  ponctués,  de  telle  sorte  que  la  partie  ponctuée  est  encore  un 
peu  brillante.  Bord  latéral  des  étuis  lisse  ou  à  peine  ponctué  en  de- 
hors du  prolongement  idéal  delà  première  strie  discale.  Espace  lisse 
externe  pas  plus  court  que  l'interne.  Strie  suturale  généralement 
entière.  —  2   1/2-3  3/4  mill œneus  F. 


3«  GROUPE. 

1.  Front  lisse.  Corselet  pourvu  de  longs  cils  au  bord  latéral.  Tibias 
antérieurs  avec  trois  fortes  dents.  —  2  1/2-3  mill.     tridens  du  Val. 

1'.  Front  ponctué,  souvent  finement  ridé.  Corselet  sans  cils  au 
bord  latéral.  Tibias  antérieurs  avec  plus  de  trois  dents.     ...     2. 

2.  Front  tiuement et  épaiséuiuuL  ponctué,  sans  rides.     ...     3. 
2'.  Front  densément  ponctué,  les  points  (au  moins  en  avant)  se 

réunissant  ça  et  là  en  rides 7. 

3.  Strie  suturale   raccourcie  eu  avant,  non  liée   à  la  quatrième 
dorsale 4. 

3'.  Strie  suturale  entière,  liée  à  la  quatrième  dorsale.  ...     5. 

4.  Ovale  arrondi.  Corselet  densément  et  fortement  ponctué  sur  les 


(1)  Le  s.  œ0ialias  Reill.  paraît,  autant  que  l'examen  du  seul  exemplaire  connu 
permet  d'en  juger,  une  variété  plus  fortement  ponctuée,  à  reflet  bronzé  faible, de 
Vimmunclus, 

Revue  d'Entomologie.— Août  1886.  15 
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côtés,  avec  une  légère  impression  sur  les  angles  antérieurs.  Etuis 
densément  et  également  ponctués  sur  la  moitié  postérieure  jusqu'à 
la  seconde  strie  dorsale,  les  stries  raccourcies  à  peu  près  au  milieu. 
Stries  posternales  non  ra[)prochées  l'une  de  l'autre,  un  peu  divergen- 
tes en  avant,  puis  réunies  en  arc. —  'l  1/2-3  mill.  .  œ)nulus  Illig. 
4'.  Ovalc-ohlong.  Ponctuation  du  corselet  éparse,  même  sur  les 
côtés;  pas  d'impressioqs  aux  angles.  Étuis  densément  ponctués  tout 
à  fait  à  l'extrémité,  très-éparsement  sur  le  dernier  tiers  ;  stries 
atteignant  jusqu'aux  trois  quarts  delà  longueur,  la  seconde  toutefois 
un  peu  plus  courte.  Stries  prosternales  promptement  et  fortement 
rapprochées  l'une  de  l'aulro,  parallèles  ou  un  peu  convergentes 
presque  Jusqu'à  l'exlrémité.  —  1  o/4-2  1/2  mill.  {Mocquerysi  Mars.) 

elongatjAlus  ^oû\. 

5.  Ovale-oblong.  Première  strie  dorsale  dépassant  le  milieu,  plus 
longue  ou  au  moins  aussi  longue  que  les  suivantes.  Insecte  bronzé, 
Trois  i)remières  stries  dorsales  atteignant  presque  l'extrémité,  la 
quatrième  un  peu  plus  courte.  Corselet  indistinctement  pointillé  sur 
le  disque.  Ponctuation  des  étuis  dense  au  bord  apical,  plus  éparse 
en  avant  jusque   vers  le  milieu.  —  1  3/4-2  1/4  mill. 

tnelallescens  Er. 
5'.  Brièvement  ovale.  Première  strie  dorsale  atteignant  au  plus  le 
milieu,  moins  longue  que  les  suivantes,  lesquelles  augmentent  gra- 
duellement de  loiigueur.   Insectes  noirs  ou  vert  obscur     ...     6. 

6.  Plus  grand.  D'un  vert  bronzé  obscur.  Corselet  avec  une  petite 
fossette  aux  angles  antérieurs.  Étiiis  ponctués  sur  le  tiers  posté- 
rieur, pas  plus  densément  au  bord  apical,  avec  quelques  lignes  lou- 
gitudmales  de  points  irréguliers  sur  le  quatrième  insterstrie,  lesquels 
forment  une  apparence  de  cinquième  strie  dorsale.  Stries  proster- 
nales parallèles  en  avant  d.  s  hanchos,  réunies  en  arc  à  l'extrémité. 
—  2  1/4-3  1/2  miil amœnus  Er. 

6'.  Plus  petit,  noir.  Corselet  sans  fossette  aux  angles  antérieurs. 
Étuis  sans  lignes  irrégulières  de  points  sur  le  quatrième  interstrie, 
bien,  plus  densément  ponctués  au  bord  apical.  Stries  prosternales 
droites,,  convergentes  d'arrière  en  avant,  et  réunies  en  angle  très- 
aigu.  —  2-2/14  mil! spvetulus  Er. 

7..  Bord,  antérieur  du  Iront  un  peu  smué  dans  le  milieu;  front 
avec  une  impression  triangulaire  irrégulière.  Étuis  avec  quelques 
points  forts  à  l'extrémité  jusqu'à  la  seconde  strie,  ces  points  parais- 
sant continuer  les  stries;  une  sinquième  strie  dorsale  formée  sur  la 
seconde  moitié  du  quatrième  interstrie  par  une  rangée  de  points  ou 
une  striole.  Stries  prosternales  divergentes  peu  avant  le  sommet  et 
réunies  en  arc.  —  2-3  1/2  mill conjungeas  Payk. 

7'.  Bord  antérieur  du  front  droit  ou  arqué,  mais  sans  sinuosité  ; 
front  sans  impression.  Étuis  plus  finement  ponctués,  mais  sur  ur} 
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plus  large  espace,  sans  apparence  de  cinquième  strie  dorsale.  Stries 
prostornales  parallèles  ou  convergentes  en  avant 8. 

8.  Strie  suturale  raccourcie  en  avant,  obsolètemeat  liée  à  la  qua- 
trième dorsale;  première  strie  dorsale  prolongée  presque  jusqu'au 
sommet,  les  autres  dépassant  faiblement  le  milieii.  D'un  vert  obscur. 
Tibias  antérieurs  avec  8  à  10  petits  denticules.  Corselet  distincte- 
ment ponctué  même  sur  le  disque.  —  2-2  1/4  mill, 

cribellaticoîUs  du  Val. 

8'.  Strie  suturale  non  raccourcie  en  avant,  liée  à  la  quatrième 

dorsale 9. 

9.  Strie  suturale  entière,  prolongée  jusqu'au  sommet.  Étuis  plus 
fortement  pointillés.  Rarement  d'un  brun  obscur  (var.  arenarius 
Mars.).  —   1  3/4-2  1/2  mill '    rufipes  Payk. 

9'.  Strie  suturale  obsolèti^  eu  air, ère,  n'atteignant  pas  Textrémité. 
Étuis  finement  pointillés.  —  1  1/2-2  mill.      .     .     .    granarius  Er. 


IV»  GROUPE. 

1.  Corselet  ponctué  près  des  bords  latéraux  et  antérieur  sur  une 
plus  ou  moins  grande  étendue.  Front  avec  deux  rides  transversales 
distinctes,  ou  bien  les  rides  l'endues  indistinctes  par  une  jtonctuation 
grossière  et  dense 2. 

r.  Corselet  lisse,  en  dehors  des  points  habituels  du  bord  posté- 
rieur, au  plus  une  petite  place  ponctuée  derrière  les  yeux.  Front 
avec  une  seule  ride  transversale  distincte 9. 

2.  Strie  suturale  liée  k  la  troisième  dorsale  (1).  Insecte  d'un  vert 
métallique.  Corselet  rngueuseraent  ponctué  sur  le  bord  externe,  la 
partie  postérieure  du  disque  lisse.  Étuis  densément  et  fortement 
ponctués,  à  l'exception  des  bords  et  d'une  place  lisse  près  de  l'écusson. 
—  3  mill racliosus  Mars. 

(2)  Ce  caiaoieio,  Lieu  que  pusbaut  ta  première  li^-ue  pour  M.  Schmidt,  me  paraît 
n'avoir  aucune  valeur.  Je  le  crois  anormal,  ou  pour  mieux  dire  accidentel.  Je  ne  sais  s'il 
existe  plusieurs  exemplaires  du  5.  t'adiosiis,  pris  il  y  a  trente  ans  à  Marseille,  et  que 
M.  Schmidt  ne  cite  encore  aujourd'hui  d'aucune  autre  localité;  pour  mon  compte,  je  ne 
le  connais  pas.  Mais  j'ai  vu  la  strie  suturale  se  joindre  accident "llement  à  la  3*  dorsale 
dans  un  exemplaire  que  je  possède  de  Vapricarius ,  la  4*  strie  iitant  raccourcie  un  peu 
avant  la  base  ,  et  enclose  par  lare  basilaire  qui  réunit  les  deux  adjacentes.  Comme  de 
plus  dans  cet  exemplaire  la  ponctuation,  ainsi  qu'il  arrive  souvent  chez  apricariiis , 
remonte  presque  jusqu'à  la  base  sur  tous  les  interstries,  il  se  trouve  que,  sauf  la  couleur 
qui  est  bronzée  et  nou  verte,  il  répond  presque  entièrement  à  la  description  du  radiosus, 
et  il  semble  se  séparer  de  Vapricarius  par  des  caractères  de  même  valeur  que  ceux  qui 
séparent  le  radiosus  des  autres  espèces  de  son  groupe.  Or,  cependant  l'aspect  général  et 
tons  les  caractères  importants  sont  si  bien  les  mêmes  que  l'unité  spécifique  est  indiscu- 
table :  mon  individu  est  un  monstre  ou  un  accident,  pas  autre  chose.  En  serait-il  par 
hasard  de  même  pour  le  radiosus,  par  rapport  au  ritgifrons  ou  au  tnetallictis  ?  Cela 
paraît  probable  (3  o/e  du  Irad  ). 
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2'.  Strie  suturale  liée  à  la  quatrième  dorsale 3. 

3.  Corselet  cilié  aux  bords  latéraux,  o.ps  bords  rétrécis  en  avant 
en  arc  réguli(!r.  Tibias  postérieurs  très-t'ortenient  épaissis,  garnis 
extérieurement  de  courtes  épines  serrées.  Biuu.  Étuis  ponctués  un 
peu  irrégulièrement  sur  le  quatrième  interstrie,  seulement  jusqu'au 
dessus  du  milieu.  Stries  dorsales  raccourcies  au  milieu,  la  troisième 
un  peu  plus  longue.  Tibias  antérieurs  avec  trois  grosses  dents  el  une 
ou  deux  petites.  —  3  mill grossipes  Mars.. 

3'.  Corselet  non  cilié  aux  bords.  Bords  latéraux  légèrement  sinués, 
convergents  en  avant.  Tibias  postérieurs  médiocrement  épais,  garnis 
de  deux  ou  trois  rangées  d'épines  plus  longues 4. 

4.  Étuis  densément  et  rugueusement  ponctués  jusqu'à  la  base,  à 
l'exception  du  bord  latéral  et  d'un  espace  nettement  limité  sur  le 
quatrième  interstrie.  Stries  généralement  peu  distinctes  au  milieu 
de  la  ponctuation,  sauf  la  première.  Kides  frontales  tout  à  fait  ou 
])resque  indistinctes  au  milieu  de  la  dense  ponctuation  du  front. 
Étuis  avec  un  espace  lisse  commun  à  l'écusson,  lequel  est  limité 
postérieurement  presque  en  droite  ligne  par  la  ponctuation,  latéra- 
lement et  en  avant  par  la  quatrième  strie  dorsale.  Bord  latéral  des 
étuis  moins  largement  ponctué,  de  telle  sorte  que  la  première  Strie 
dorsale  est  distincte  au  moins  en  arrière 5. 

4'.  Étuis  imponctués  sur  les  interstries,  ou  lisses  au  moins  à  leur 
base;  stries  bien  distinctes  ;  espace  lisse  juxtascutellaire  peu  nette- 
ment limité.  Rides  frontales  bien  distinctes 6. 

5.  Brièvement  ovale.  D'un  noir  bleu.  Stries  dorsales  indistictes 
au  milieu  de  la  i)onctuation,  h  l'exception  de  la  première,  qui  e.st 
coudée  en  arrière  et  atteint  presque  l'extrémité.  Stries  prosternales 
convergentes  au  milieu,  réunies  en  ce  point  et  prolongées  jusqu'au 
sommet  en  forme  de  strie  unique.  —  2  1/2-3  3/4  mill. 

quaclristriatus  Hoffm. 
5'.  Ovale,  étroit.  D'un  bronzé  brillant  obscur.  Stries  dorsales  dis- 
tinctes, la  première  effacée  peu  après  le  milieu.  Stries  prosternales 
parallèles  depuis  les  banches  presque  jusqu'au  sommet.  —  3  1/2-4 
mill Pelleti  Mars. 

6.  D  un  bronzé  brillaut.  Pouctualiou  pluà  dense,  plus  avancée 
extérieurement  qu'au  côté  interne,  et  pénétrant  plus  ou  moins  dans 
les  interstries,  souvent  presque  jusqu'à  la  base.  Partie  ponctuée  des 
étuis  et  trois  premiers  interstries  jusqu'à  la  base  un  peu  mats.  — 
2  1/4-3  3/4  mill apricarius  Er  (1). 

6'.  Brun  ou  vert  obscur,  l'onctuatioii  plus  éparse,  plus  avancée  à 


(2)  Tous  les  auteurs  donnent  les  stries  discales  de  cette  espèce  comme  subégales  en 
longueur,  la  1'*  notamment  pas  plus  longue  que  les  autres.  Je  l'ai  vue  pour  mon  compte 
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la  suture  que  vers  le  bord  externe  et  ne  remontant  pas  entre  les 
stries.  Portie  ponctuée  des  étuis  brillante,  ainsi  que  les  interstries.    7 

7.  D'un  vert  métallique  obscur  (plus  rarement  brun).  Première 
stiie  dorsale  sinueuse  en  arrière  et  atteignant  presque  le  sommet; 
étuis  finement  et  éparsement  ponctués  à  peine  jusqu'au  milieu  en 
avant  et  jusqu'à  la  seconde  strie  extérieurement.  Tibias  antérieurs 
avec  quatre   denticules,  ou  rarement  un  cinq\iième  très-petit.  — 

2  1/4-3  1/2  mill metallicus  Herbst  (1). 

7'.    Brun   ou  vert.   Première    strie  dorsale  pas  plus  longue  ou 

même  plus  courte  que  les  autres,  lesquelles  arrivent  à  peu  près  au 
milieu.  Étuis  plus  fortement  ponctués,  la  ponctuation  un  peu  plus 
avancée  au  côté  interne.  Tibias  antérieurs  à  cinq  ou  six  dents   .     8. 

8.  Brun.  Tibias  antérieurs  avec  trois  grandes  dents  obtuses  et 
deux  beaucoup  plus  petites,  souvent  indistinctes.  Front  lisse,  à  rides 
très-distinctes.  Étuis  assez  fortement,  mais  éparsement  ponctués  en 
arrière.  Tibias  postérieurs  plus  fortement  élargis  et  épaissis.  —  2  3/4- 

3  3/4  mill crassipes  Er  (2). 

■varier  passablement  selon  les  individus,  et  se  montrer  tantôt  plus  courte,  tantôt  plus 
lougue  que  les  2-4.  J'en  possède  même  un  exemplaire  de  Provence  où  elle  se  prolonge 
jusque  assez  près  de  l'estrémité,  comme  dans  vietallicus  ou  dans  la  variété  du  crassipes 
dont  je  parle  plus  loin.  Voir,  en  outre,  supra,  la  note  sur  rugifrons  {Sote  du  trad,). 

(1)  n  n'est  pas  rare  de  trouver  cet  insecte  de  couleur  brune,  avec  les  pattes  ferrugi- 
neuses. C'est  sur  uu  exemplaire  ainsi  coloré,  dont  la  strie  suturale  était  un  peu  rac- 
courcie, que  semble  avoir  été  décrit  le  S.  pullus  Itosh. 

(2)  Quoique  tous  les  auteurs  modernes  indiquent  les  stries  discales  de  cette  espèce 
comme  de  longueur  subégale,  j'en  possède  un  individu  où  la  première  strie  -est,  au 
contraire,  beaucoup  plus  longue  que  les  suivantes,  arquée  et  sinuée  en  arrière  où 
elle  se  prolonge  presque  jusqu'à  l'extrémité-.  La  taille  est  aussi  beaucoup  plus  faible 
(2  1/2  mill.  à  peine),  la  ponctuation  est  plus  légère  et  plus  fine,  le  corselet  n'a  que  des 
points  simples  et  non  pas  des  rides  squamiformes  comme  cela  se  présente  chez  le  type; 
la  couleur  est  d'un  brun  châtain  clair  uniforme.  —  Sos,  un  exemplaire.  —  Ces  différences 
sont  à  peu  près  les  mêmes  que  celles  qui  séparent  les  5.  metallicus  et  rugifrons,  géné- 
ralement admis  pour  valables;  néanmoins  je  ne  crois  pas  devoir  faire  ici,  pour  un  seul 
exemplaire,  une  espèce  nouvelle;  j'aime  mieux,  comme  je  le  dis  plus  loin,  croire  à  la 
réunion  possible  du  rugifrons  au  metallicus,  dont  les  différences  me  paraissent  peu 
concluantes. 

L'espèce  actuelle  possède,  en  outre,  un  caractère  remarquable  :  les  pièces  latérales  du 
medipectus  sont  garnies  d'une  pubescence  faite  de  cils  ou  de  soies  jaunes  couchées,  assez 
abondantes  à  l'état  frais.  Cette  pubescence,  bien  visible  ici,  existe  aussi  à  l'état  rudimen- 
taire  chez  quelques  autres  5aprmi(S  [sabutosus ,  dimidiatus  ,  etc.);  elle  doit  se  ren- 
contrer aussi,  je  présume,  chez  crassipes,  tridens,  et  autres  espèces  à  bords  latéraux 
du  corselet  ciliés;  toutefois  je  ne  les  ai  pas  vues  et  ne  puis  rien  affirmer.  Elle  semble 
correspondre  à  un  faciès  spécial,  plus  cylindrique,  plus  convexe,  à  une  coloration  plus 
claire,  et  sans  doute  à  des  habitudes  plus  essentiellement  sabulicoles  et  moins  sapro- 
phages.  Mais  nulle  part  elle  n'est  aussi  développée  qu'ici,  et  je  m'étonne  que  M.  Schinidt 
ne  la  signale  pas  pour  distinguer  le  crassipes  du  rugifrons  qui,  dans  son  travail,  en 
est  assez  vaguement  séparé.  Son  importance  physiologique  doit  être  assez  notable,  et 
peut-être  un  jour  quand  on  aura  pu  l'étudier  sur  toutes  les  espèces  exotiques  du  genre,  y 
trouvera-t-on  la  clef  d'un  groupement  rationnel,  basé  sur  la  manière  de  vivre,  et  non  plus 
sur  des  traits  artificiels  comme  ceux  que  nous  employons  encore  (.V.  du  trad.). 
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8'.  D'un  vert  métallique  obscur.  Tibias  antérieurs  avec  six  dents 
devenant  graduellement  plus  petites  en  remontant.  Front  striolé  et 
ponctué  entre  les  rides  transversales.  Étais  le  pitis  souvent  fortement 
et  densément  ponctués  en  arrière.  Tibias  postérieurs  moins  élargis  et 
moins  épaissis.  —  2  1/2-4  mil! rvgifrons  Payk  (1). 

9.  Plus  grand.  Noir  brunâtre  ou  noir.  Tibias  postérieurs  très- for- 
tement épaissis,  garnis  densément  sur  l'arête  externe  d'épines  irré- 
gulières. Étuis  irrégulièrement  ponctués  sur  le  quatrième  interstrie 
jusqu'en  avant  du  milieu,  souvent  même  jusqu'à  la  base;  première 
strie  dorsale  prolongée  jusqu'un  peu  au-delà  du  milieu,  la  seconde 
et  la  troisième  augmentant  graduellement  de  longueur,  la  quatrième 
égale  à  la  première.  Tibias  antérieurs  avec  trois  grandes  dents  et 
trois  petites.  —  3-5  mill mariiimus  Stepb. 

9  .  Plus  petit.  Bronzé,  rarement  noir  brunâtre.  Tibias  postérieurs 
peu  épaissis,  avec  plusieurs  rangées  de  spinules.  Étuis  ponctués  ré- 
gulièrement jusqu'au  milieu  seulement,  mais  extérieurement  jus- 
qu'au delà  de  la  troisième  strie;  stries  dorsales  ne  dépassant  pas  le 
le  milieu,  la  troisième  parfois  un  peu  plus  longue.  Tibias  antérieurs 
avec  cinq  denticules,  les  trois  inférieurs  plus  grands.— 3  1/4-3  1/2  mill, 

dimidiatus  lUig. 

Genre  13.  —  Gnathoncus  du  Val. 


1.  Plus  grand,  plus  fortement  convexe,   plus  arrondi.  Stries  des 
étuis  dépassant  visiblement  le  milieu,  la  première  atteignant  presque 


(tl  Dans  la  v.nr.  siiblilis  Schmidt,  de  Grèce,  la  ponctuation  des  étuis  et  du  corselet  ne 
serait  pas  plus  forte  que  chez  metalticus.  S'il  en  est  ainsi,  il  ne  reste  plus  pour  séparer 
le  riigifronii  du  metatlicus  que  le  seul  et  unique  caractère  tiré  de  la  lonp;ueur  moins 
grande  de  la  première  strie  discale  ;  car  pour  la  denticulalion  des  tibias,  chacun  sait  qu'elle 
n'a  aucune  constance  dans  les  Saprinns  ;  il  est  facile  au  surplus  de  s'en  convaincre  en 
examiuant  une  espèce  quelconque  du  genre.  —  Quant  à  la  longueur  de  la  première  strie,  je 
trouve  toit  d'abord  que  chez  plusieurs  rugifroni  de  ma  collection,  cette  strie  est  suivie 
de  quelques  points  qui  lui  font  un  prolon£;ement  assez  appréciable  ;  chez  un  autre,  je  vois 
même  une  striole  eitrêmemeiit  li<gère  à  la  place  exactement  de  la  continuation  qui  carac- 
térise le  melallicus  et  de  la  même  forme.  Ce  sont  des  passages  évidents.  Enfin,  je  signale 
plus  haut  une  variété  inédite  du  crassipeu,  où  la  première  strie,  d'ordinaire  raccourcie  à 
la  moitié,  se  prolonge,  au  contraire,  assez  nettement,  presque  jusqu'au  sommet  avec  la 
même  forme  et  la  même  sinuosité  que  chez  vielallicus.  J'en  signale  aussi  une  pareille 
chez  apricurnis,  c'est  à-dire  en  un  mot  chez  toutes  les  espèces  du  même  petit  groupe, 
sans  exception.  Faudrait-il  donc  faire  là-dessus  aux  dépens  de  chacune  une  espèce  nou- 
velle'? Je  le  crois  d'autant  moins  que  nous  avons  déjà  vu  chez  plusieurs  autres  espèces 
du  genre  [rneiallescens  et  sa  v.  aracliidarutn,  —  spretutus  et  sa  v.  fulvipes,  —  njfi- 
clulus,  etc.),  des  variations  se  produire  dans  la  longueur  de  certaines  stries,  sans  que 
cola  put  faire  conclure  à  une  différence  spécifique.  Si  donc  chez  les  espèces  les  plus 
voisines  la  même  différence  se  produit  identiquement,  et  qu'il  n'y  ait  cependant  pas  lieu 
de  les  scinder,  je  crois  qu'il  doit  en  être  ici  de  même,  et  qu'on  fera  bien  de  réunir  au 
melallicus  l'espèce  de  Paykull,  comme  var.  rugifrons.  (Noie  du  trad.J 
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le  sommet.  Dessus  plus  fortement  et  plus  densément  ponctué.  Mesos- 
ternum  fortement  et  assez  densément  ponctué.  Pattes  d'un    brun 

obscur.  — 2  1/4-3  1/2  mill roluftclalus  Kng.  (\). 

r.  Plus  petit,  moins  convexe  et  moins  arrondi,  avec  les  côtés  plus 
parallèles.  Stries  des  étuis  raccourcies  au  milieu,  sauf  la  première 
qui  atteint  presque  le  sommet.  Dessus  plus  finement  et  plus  éparse- 
ment  ponctué,  le  mesosternum  très-tlnement  et  éparsemeut.  Pattes, 
surtout  les  tibias,  d'un  brun  ferrugineux  clair.  —  1  3/4-2  1/2  mill, 

punctulatus  Thoms. 

Genre  14.  —  Myrmetes  Mars. 

Arrondi,  très-convexe.  D'un  brun  ferrugineux,  mat.  Dessus  sans 
points,  sauf  au  bord  postérieur  du  corselet  et  au  premier  segment 
abdominal.  Étuis  sans  strie  suturale,  avec  quatre  stries  discales  dé- 
passant le  milieu,  les  internes  plus  courtes;  une  strie  subhumérale 
atteignant  presque  le  sommet.  Stries  prosternales  droites,  conver- 
geant d'arrière  en  avant  et  réunies  en  angle  aigu.  —  1  1/2-2  1/2  mill, 

piceus  Payk. 

Genre  15.  —  Teretrius  Er. 

Oblong,  cylindrique,  convexe.  Dessus  finement  ponctué.  Mesos- 
ternum  prolongé  antérieurement  en  une  pointe  aiguë,  bien  sail- 
lante ;  strie  marginale  effacée  au  milieu.  Prosternum  avec  une 
entaille  triangulaire  profonde  à  la  base,  de  laquelle  part  une  impres- 
sion longitudinale  graduellement  affaiblie  en  avant.  Stries  proster- 
nales sans  bord  extérieur  relevé,  l'interne  nulle,  l'externe  seule 
marquée.  Tibias  postérieurs  n'offrant  qu'un  seul  denticule  au-dessus 
de  la  double  dent  apicale.  —  1  3/4-2  1/2  mill.     .     .     .    picipes  F. 

(1)  D^à  dans  VEiïlonlol.  ilefl.,  I,  p.  87,  on  trouve  distinguées  deux  formes  du  Gna- 
thoncus  rotuiidalus,  et  elles  sout  décrites  et  figurées  d'une  façon  très-recoiinaissable 
comme  var.  a  et  var.  b. — Thomsou  [Skand.  Col.,  IV,  p.  242),  a  séparé,  comme  spécifi- 
quement difl'ei  eûtes,  ces  deux  var.  a  et  b,  et,  aTCC  grande  raison,  ce  me  semble,  il  a  con- 
servé ce  nom  de  i-oiundalus  Rug.  à  la  variété  a  de  l'£n<.  Ueft.,  en  décrivant  la  var.  b 
sous  le  nom  de  pimctuUUus.  —  La  même  année  (Ann.  Fr.,  1862,  p.  499),  M.  de  Marseul 
reconnaissait  aussi  la  validité  des  deux  formes,  mais  au  rebours  de  Thomson,  il  décrivait 
la  var.  a  comme  espèce. nouvelle  sous  Je  nom  de  nanneleiixis,  et  regardait  la  var.  b 
comme  le  rotuiidatus  typique.  Que  ce  soit  bien  là  sa  manière  de  voir,  on  en  trouve  la 
preuve  dans  la  description  qu'il  donne  de  son  rotundatus  {Mon.  Hist.,  1855,  p.  303), 
et  aussi  dans  »es  remarques  sur  le  iiaiinetcnsis  : 

«  Ce  qui  1  eu  distingue,  dit-il,  c'est  sa  taille  toujours  beaucoup  plus  grande,  sa  forme 
plus  ovaiaire  et  plus  convexe,  il  serait  possible  que  ce  ne  fût  qu'une  grosse  vaiiété, 
quoique  dans  le  grand  nombre  d'individus  que  j'aivus  du  S.  rotundatus  la  forme  soit 
toujours  la  même,  subparallèle  et  déprimée.  » 

Pour  mou  compte,  d'accord  avec  les  anciens  auteurs,  je  regarde  la  var.  a  de  i'Enl. 
Uefl,  comme  toLmulalui  typique,  et  je  ne  fais  du  nanneiensis  Mars,  qu'un  synonyme. 
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Genre  16.  —  Plegaderus  Er. 

1.  Corselet  sans  sillon  transversal.  Dessus  semé  de  petites  soies 
courtes.  —  3/4-1  mill pusillus  Rossi. 

1  .  Corselet  partagé  en  deux  par  un  sillon  transveràe  de  profon- 
deur variable.  Dessus  glabre 2. 

2.  Bourrelet  latéral  du  corselet  interrompu  au  point  où  il  est  ren- 
contré par  le  sillon  transversal 3. 

2'.  Bourrelet  latéral  du  corselet  non  interrompu  à  son  point  de 
rencontre  avec  le  sillon  transversal,  entier  de  la  base  au  sommet.   4. 

3.  Bourrelet  latéral  ne  cessant  pas  brusquement  à  sa  rencontre 
avec  te  sillon  transverse,  mais  se  continuant  en  devenant  graduelle- 
ment plus  étroit  jusqu'à  la  base,  otfrant  en  outre  un  second  bour- 
relet (aminci  en  avant)  qui  le  flanque  intérieurement  depuis  la  base 
jusqu'au  sillon  transverse.  Corselet  à  peine  plus  densément  ponctué 
en  avant  du  sillon  qu'en  arrière.  Etuis  densément  et  profondément 
ponctués,  surtout  près  des  côtés.  —  1  1/2-2  mill.     .     saucius  Er. 

3'.  Bourrelet  latéral  du  corselet  finissant  brusquement  au  sillon 
transverse,  lequel  se  prolonge,  en  elTet,  jusqu'à  la  ligne  marginale; 
un  simple  et  unique  bourrelet  en  arrière  du  sillon.  Corselet  assez 
densément  ponctué  en  avant  du  sillon,  très-linement  et  éparsement 
en  arrière,  ou  même  à  peine  visiblement.  Étuis  beaucoup  plus  épar- 
sement ponctués  que  chez  le  précédent.  —  1  1/2-1-3/4  mill. 

vulneratus  Panz. 

4.  Sillon  transversal  du  corselet  très-profond,  placé  a\i  milieu, 
l'avant  et  l'arrière  du  corselet  bombés  isolément.  Corselet  rebordé  en 
arrière  sur  toute  sa  largeur  par  un  sillon.  Étuis  dilatés-arrondis  sur 
les  côtés  en  arrière  des  épaules,  puis  fortement  atténués  au  sommet, 
très-convexes  longitudinalement 5. 

4'.  Sillon  transversal  du  corselet  moins  profond ,  placé  un  peu 
avant  le  milieu.  Corselet  convexe  dans  le  sens  de  sa  largeur  seu- 
lement, non  rebordé  postérieurement,  otfrant  au  plus  au  milieu  de 
la  base  une  courte  impression  transversale.  Étuis  faiblement  dilalés- 
arqués  au  milieu,  et  peu  atténués  eu  arrière,  peu  convexes  longitu- 
dinalement  6. 

6.  Brièvement  ovale,  brun,  un  peu  mat.  Étuis  plus  fortement  con- 
vexes, fortement  et  très-densément  ponctués,  avec  la  suture  un  peu 
élevée  postérieurement  et  une  courte  striole  peu  distincte  au  milieu 
de  la  base.  —  1-1  1/4  mill.     .     .     ., cft'5U5  Illig. 

5'.  Oblong-ovale,  noir,  brillant.  Étuis  moins  convexes,  assez  tine- 
ment  et  très-é parsèment  ponctués,  la  suture  relevée  par  un  sillon 
«reusé  de  chaque  côté,  même  sur  la  première  moitié  ;  une  strie  dor- 
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sali- Irèà-loiie  et  oblique  au  milk'U  de  la  hase,  atteignant  presijue  le 
milieu. —  1-1  l/2mill dissectiis  Er. 

6.  Plus  petit.  Sillon  transversal  du  corselet  assez  profond ,  placé 
peu  avant  le  milieu.  Base  du  corselet  marquée  au-devant  de  l'écusson 
d'une  impression  transverse  courte  ellégère.  Étuis  densément  ponc- 
tués. Tibias  antérieurs  dilatés  brusquement  au  sommet  en  forme  de 
spatule.  —  I-l  1/2  mil! disclsus  Er. 

6'.  Plus  grand.  Sillon  transversal  du  corselet  très-léger,  placé  bien 
avant  le  milieu,  de  telle  façon  que  la  partie  postérieure  du  corselet 
est  presque  deux  fois  longue  comme  l'antérieure.  Pas  d'impression 
transverse  devant  l'écusson.  Étuis  éparsement  ponctués.  Tibias  anté- 
rieurs dilatés  plus  graduellement 7. 

7.  Sillons  latéraux  du  corselet  plus  étroits  et  plus  légers  en  ar- 
rière, un  peu  raccourcis  à  la  base.  Corselet  finement  et  éparsement, 
mais  visiblement  pointillé,  un  peu  plus  densément  et  plus  fortement 
sur  la  région  antérieure.  Étuis  bien  plus  fortement  et  plus  densément 
ponctués.  —  1  1/2-1  2/3  mill Otti  Mars. 

7'.  Sillons  latéraux  du  corselet  ni  plus  légers,  ni  rétrécis  en  ar- 
rière, atteignant  la  base.  Corselet  à  pointillé  extrêmement  fin  et 
épars,  à  peine  visible,  un  peu  plus  visible  et  plus  dense  en  arrière 
qu'en  avant.  Étuis  un  peu  plus  faiblement  et  plus  éparsement 
ponctués  que  chez  le  précédent.  — 1  1/4-1  1/2  mill.    BaraniMatâ{l). 

Genre  17.  —  Onthophilus  Leach. 

1.  Corselet  marqué  de  points  isolés  forts  et  denses,  dont  les  inter- 
valles sont  un  peu  mates.  Chaque  étui  chargé  de  trois  fortes  côtes 
longitudinales,  entre  chacune  desquelles  on  trouve  cinq  fines  cari- 
nules,  dont  la  médiane  n'est  pas  plus  élevée  que  les  autres.  — 
2  1/2-3  1/2  mill sulcatus  F  (2). 

1'.  Corselet  couvert  de  rides  longitudinales  Unes  et  denses.  Chaque 
étui  chargé  de  trois  fortes  côtes  longitudinales,  entre  chacune  des- 
quelles on  voit  cinq  fines  carinules,  dont  la  médiane  est  beaucoup 
plus  saillante  que  les  autres,  sans  être  toutefois  aussi  élevée  que  les 
côtes  principales  (autrement  dit  étuis  chargés  chacun  de  six  côtes 
élevées,  alternativement  plus  fortes  et  plus  faibles) 2. 

2.  Grand.  Corselet  avec  cinq  côtes,  la  médiane  géminée  ou  double, 
interrompue  un  peu  avant  le  milieu,  ses  deux  tronçons  beaucoup 

(1)  Le /'.  s«na/i/S  Truqiii,  dont  je  n'ai  pu  me  procurer  d'exempla're  typique,  me  parait, 
d'après  la  description  de  M.  de  Alarseul,  ue  pas  se  distinguer  du  Bavant  11  est  probable 
que  ces  cleu^  espèces  sont  iJentiques,  et,  en  ce  cas,  le  nom  de  Truqui  aura  la  priorité. 

(2)  D'après  M.  L.  Bedel,  le  globulosus,  décrit  de  Provence  par  Olivier,  n'est  pas  le 
sulcatus  F.,  mais  Vexaratus  111.;  la  dénomination  d'Olivier  doit  donc  prévaloir  sur  ce 
dernier  nom  (Sole  du  réd.). 
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plus  écartés  près  du  sommet  que  près  de  l'écusson.  Propygidium 
longitudinalement  striolé,  surtout  près  des  côtés.  —2  1/2-3  1/2  mill. 
[exaratus  lUig.)-  glohulosus  01. 
2'.  Plus  petit.  Corselet  avec  six  côtes  également  élevées,  les  deux 
extrêmes  un  peu  raccourcies  en  avant.  Bord  latéral  du  corselet  obtu- 
sément,  mais  distinctement  anguleux  un  peu  en  arrière  du  milieu. 
Étuis  offrant  chacun  six  côtes  élevées,  presque  égales.  Meso-  et  metas- 
ternum  densément  ridés-ponctués.  Propygidium  grossièrement  et 
densément  ponctué,  mais  non  striolé,  —  1  3/4-2  1/2  mill. 

striât  us  Forst. 


Genre  18.  —  Bacanius  Le  C. 


Corselet  offrant  au  devant  de  l'écusson  une  ligne  transversale  qui 
dessine  un  angle  dirigé  en  avant,  et  ne  se  prolonge  pas  vers  les  côtés 
parallèlemenl  au  bord  postérieur,  mais  enclôt  un  espace  antescutel- 
lairc  en  forme  de  losange.  Étuis  rayés  d'une  fine  strie  subhumérale. 
Dessus  du  corps  lisse  à  la  loupe,  mais  finement  et  très-éparsemenl 
pointillé  à  un  très-fort  grossissement.  —1-1  1/4  mil!. 

rhorahophorus  Aube. 


Genre  19.  —  Abraeus  Leach. 

1.  Dessus  mat,  très-densément  ponctué,  la  moitié  postérieure  des 
étuis  densément  ridée-striolée  dans  le  sens  longitudinal.  Dessus  du 
corps  semé  éparsement  de  petites  soies  blanches  courtes,  épaisses, 
facilement  caduques.  Tibias  antérieurs  dilatés  en  arc  peu  convexe.  — 
1  1/4-1  1/2  mill gloljulus  Creutz. 

1'.  Dessus  brillant  ;  étuis  au  plus  densément  et  parfois  un  peu 
ruguleusement  ponctués,  mais  non  slriolés  dans  le  sens  longitudinal, 
toujours  dépourvus  de  petites  soies  dressées  ou  de  poils.    ...     2. 

2.  Tibias  antérieurs  anguleusement  dilatés  au  côté  externe,  offrant 
au  milieu  un  angle  vif,  tronqués  au  sommet  et  olFrant  par  suite, 
peu  avant  le  sommet,  un  denticule  distinct.  Corselet  lineraent  mais 
assez  densément  ponctué,  les  étuis  un  peu  plus  fortement  et  plus 
éparsement,  sans  espace  lisse  près  de  la  suture.  —  1-1  1/2  mill. 

glohosus  Hoffm. 
2'.  Tibias  antérieurs  dilatés-arrondis  extérieurement,  sans  angle 
vif,  arrondis  au  sommet,  et  sans  dent  près  de  cet  endroit,  étroits  à 
la  base,  ensuite  subitement  dilatés  en  spatule  à  peu  près  vers  le 
milieu,  fort  peu  rétrécis  ensuite  à  rextrémité.  Corselet  sans  ligne 
transversale  ni  pli  longitudinal    au   devant  de  l'écusson.     .     .     3. 

3.  Corselet  densément  et  fortement  ponctué,  étuis  encore  un  peu 
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plus  (lensément,  mnis  non   nigiicusomont.   Prosternum   sans  stries 
obliques  à  la  base,  densément  et  fortement  ponctué,  ainsi  que  le 

mesosternum.  —  1  mill granulum  Er. 

3'.  Corselet  finement  et  éparsement  ponctué,  les  étuis  semblant 
par  suite  l'être  fortement  et  densément,  un  peu  rugueusement. 
Prosterna  m  rayé  à  la  base  tîe  deux  stries  courtes,  obliquement  diri- 
gées en  dedans,  finement  et  éparsement  ponctué,  ainsi  que  le 
mesosternum.—  1  1/5-1  1/4  mill parvulus  Aube. 

Genre  20.  —  Acritus  Le 'Conte. 

1.  Corselet  sans  ligne  transversale  devant  l'écusson.     ...    2. 
1  '.  Corselet  marqué  au  devant  de  l'écusson  d'une  ligne  transver- 
sale faite  de  points  serrés 4. 

2.  Corps  en  carré  long,  très-faiblement  arrondi  sur  les  côtés. 
Dessus  finement  et  éparsement  ponctué.  Prosternum  échancré  à  la 
base,  presque  deux  fois  large  en  avant  comme  en  arrière,  à  stries 
divergentes  en  avant  seulement.  Mesosternum  arrondi  en  avant,  sa 
strie  marginale  encore  plus  fortement  arquée,  rapprochée  du  bord 
dans  le  milieu,  partout  de  même  profondeur;  ligne  qui  le  sépare 
du  metasternum  très-fine,  très-légèrement  convexe  postérieurement. 
—  3/4-1  1/4  mill punctum  Aube. 

2'.  Corps  ovale,  arrondi  latéralement.  Dessus  plus  densément  et 
plus  fortement  ponctué.  Prosternum  tronqué  droit  en  arrière,  où  il 
est  à  peu  près  aussi  large  qu'en  avant,  ses  stries  divergentes  en 
avant  et  en  arrière.  Mesosternum  légèrement  échancré  en  avant, 
presque  droit,  sa  strie  marginale  partout  rapprochée  du  bord  et  s'y 
maintenant  exactement  parallèle,  beaucoup  plus  fine  vers  le  milieu 
que  près  des  côtés.  Ligne  de  séparation  du  ineso-  et  du  metasternum 
assez  distincte,   convexe  antérieurement. 

3.  D'un  brun  ferrugineux,  avec  les  antennes  et  les  pattes  plus 
claires,  la  massue  des  premières  testacée.  Étuis  assez  obsolèlement 
ponctués  avec  une  strie  dorsale  obsolète.  Prosternum  presque  trois 
fois  long  comme  il  est  large  au  milieu.  —  3/4-1  mill. 

mimitus  Herbst. 

3'  D'un  brun  noir,  antennes  et  pattes  d'un  brun  rougeâtre,  la 

massue  des  premières  testacée.  Étuis  plus  fortement  ponctués,  sans 

trace  de  strie  dorsale.  Prostornum  seulement  deux  fois  long  comme  il 

est  large  au  milieu tataricus  Relit. 

4.  Dessus  mat,  intervalles  des  points  densément  et  finement  alu- 
tacés  ou  striolés  longitudinalement.  —  1   mill.     rhenamis  Fuss. 

4'.  Dessus  brillant,  sans  sculpture  striolée  entre  les  points.     .     5. 

5.  Étuis  visiblement  ponctués.  Insectes  d'un  brun  de  poix.  An- 
tennes et  pattes  habituellement  plus  claires 6. 
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5'.  Dessus  sans  points  visibles  (au  microscope  seulement  on  peut 
apercevoir  un  pointillé  extrêmement  lin  et  écatté).  D'un  roux  testacé 
brillant  ;  bord  postérieur  du  corselet  liseré  d'obscur.  Antennes  et 
pattes  testacées.  —  2/3-3/4  mill Hopffgarteni  Heitt. 

6.  Étuis  avec  deux  sillons  longitudinaux  forts  et  obliques,  de  la 
base  au  milieu  au  moins,  l'un  à  peu  près  vers  le  milieu  du  disque, 
l'autre  un  peu  plus  court  à  l'épaule.  —  1  mill.  [sulcipennis  Fuss.  (l)j. 

6'.  Étuis  sans  sillons  longitudinaux,  n'olirant  que  des  vestiges  de 
stries  courtes  et  obsolètes 7. 

7.  D'un  brun  rougeâtre  ou  noir  brunâtre;  massue  antennaire  d'un 
roux  testacé.  'l'ibias  antérieurs  à  peine  élargis  au  sommet.  Proster- 
num un  peu  plus  long  que  large;  ligne  marginale  du  mesosternum 
non  interrompue  au  bord  antérieur.  Tous  les  points  des  étuis  simples. 
—  6/10-1  mill seyaliiulum  \\\x?,i{2). 

7'.  D'un  noir  brunâtre;  massue  antennaire  brun  noirâtre.  Tibias 
antérieurs  graduellement  élarj^is  au  sommet.  Prosternum  beaucoup 
plus  long  que  large.  Ligne  marginale  du  mesosternum  interrompue 
au  bord  antérieur.  Points  de  la  moitié  postérieure  des  étuis  étirés 
en  avant  en  striole  très-fine,  courte,  aciculée.  —  3/4-1  mill. 

nigricornis  Hoffm. 


Genre  21.  -  .ffiletes  Horn. 

Dessus  lisse  vu  à  la  loupe,  n'offrant  qu'au  microscope  quelques 
points  tins  et  rares  ;  corselet  sans  ligne  transversale  de  jtoints  devant 
l'écusson.  —  3/4  mill atomarius  Aube  (3). 


(()  Cette  espèce  n'est  pas  signalée  encore  comme  française,  mais  elle  a  été  décrite 
d'Allemafîue  (Kœnij,'sberg)  et  pourrait   se   trouver   dans  nos   limites    (JSolC  du  trad.). 

(2)  D'après  la  description  (/'"/i.  Fr.,  p.  288),  c'est  au  seminuliwi  qu'il  faut  rap- 
porter IM.  mimilus  de  MM.  Fairmaire  et  Liboulbène  ;  ces  auteurs  donnent  eu  effet  à 
leur  insecte  une  ligne  transversale  de  points  au  devant  de  la  base  du  corselet.  Or  ce  qui 
précisément  caractérise  le  vrai  minutus  est  de  n'eu  pas  avoir.  Ils  n'ont  pas  connu  ce 
dernier,  beaucoup  plus  rare  en  effet  que  le  seminnlum  {\ole  du  trad,). 

{^)  Le  genre  Murmidius  l.each,  saus  parler  des  autres  différences,  ne  saurait  appar- 
tenir au!t  Histeriiles,  par  ses  étuis  couvrant  entièrement  le  ventre,  et  par  ses  antennes 
construites  sur  un  plan  absolument  différent.  Les  antennes  de  ce  genre  offrent  en  effet 
un  premier  article  dilaté  antérieurement  eu  arc  arrondi,  prolongé  postérieurement  en 
pointe  longue  et  aigiie,  au  total  moins  long  que  large,  et  un  second  article  iuséré  sous  le 
premier  et  presque  de  même  longueur  {\ote  de  l'aut.). 

MM.  Le  Conte  et  Horn  {Class.  Col.  .V.  Amer  ,  1883,  p.  129)  placent  ce  genre  dans 
leur  sous-famille  des  M uvmidiinœ,  famille  des  Colydiidœ,  à  la  suite  des  Cerylon. 
{Note  du  réU.) 
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CATALOGUE. 

I.  HOLOLEPTINI. 
Hololepta  Payk. 

1.  plana  Fuessl.— Mars.,  Ann.  Ent.  Fr.,  1853, 143,  pi.  4,  fig.  1. 

Sons  les  écorces  de  y>euplier;  avril,  août,  septembre  (tr). 

Aix-la-Chapelle  [Foerster);  Ardennes  [Mathieu);  Haoïienau  {Wenc- 
ker);  Vosges  {Fauconnet);  Metz  [Géliin);  i\\vdi{Mellet]\  Yverdon,  Ge- 
nève {Heer);  Valais,  Sion  (Bugnionj;  Albertville  (de  Manuel);  Belley 
(Tholin). 

Platysoma  Leach. 

1.  frontale  Payk. —Mars.,  1853,  268,  pi.  7,  fig.  i3.  —  pancli colle 
Redt.  —  marginatum,  iO-striatum  Thoms.  —  delatum  Baudi.  — 
?  punclicolle  Heer. 

Sous  les  écorces  de  peuplier,  hêtre,  noyer,  chêne-liège  (r). 

Westphalie  {Westhoff);  Francfort  [v.  Heijden);  Alsace  {Wencker); 
Vosges,  Champ  du  Feu  (Mat/tien);  Sarregiiemines  [Gaillot);  Jura; 
Poniy;  Nyon  ;  Genève  {Heer);  l'ours  près  Albertville!  Marly  ;  Vierzon 
{Ch.  Brisout);  Allier,  Clievagues,  forêt  de  DreuUle  (Desbrochers); 
Chpmilly  (Olivier);  Puy-de-Uôuie,  Pionsat  [des  Gozis);  Côle-d'Or, 
Roiivray  {Emy);  Rhône,  GivorsISos  (Baudwer);  Hautes-Pyrénées, 
Payoh',  Gazost,  Baronsse  [Pandellé);  Pyrénées-Orientales,  La  Mas- 
sane  {Marquet);  Var,  [>e  Luc  [Robert). 

2.  coinpressum  Herbst.  —  depressum  F.  —  Mars.,  1853,  271,  pi.  7, 
fig.  16. 

Sons  les  écorces  de  pin.  hêtre,  chêne,  etc.;  jusqu'à  1,000™. 
d'alt.  (ar). 

Wpstphalie,  Munster,  Paderborn,  Wilten,  Hilchenbach  (Westhoff); 
Aix-la-(^hapelle,  Boppard,  Diisseldorf  (Rach)\  Crefeld  (Mink);  Franc- 
fort (u.  IJeyden);  Colmar,  Haguenan  (Kampynann).,  Vosges  (Pulon); 
Metz,  Darney,  Verdun,  Nancy  (Godron);  Besançon  (Olivier);  Jura 
{Ecoffet);  Vand,  Valais  (Stierlm);   Hautes-Alpes  (Delaplace);   Gre- 
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noble!  Paris  [Lalreille,  coll.  Fauvel);  Ste-Gemmes-sur-Loire  (Gallois); 
Bar-su r-Aube,  Les  Baillis  {Le  Grand);  Moulins,  Montluçon  (des 
Gozis);  Brout-Vernet  {du  Bui/sson);  forêt  de  Moladier,  Montoncel 
(Olivier);  Côte-d'Or  (Rouget);  Saône-et-Loire  [Fauconnel);  Lyon 
(Rey);  Amplepuis  [Tholin);  Mont  Pilât  (Levrai);  Nyons  (Ravoux); 
Rodez  !  Limoges  (Samy);  Landes  (Gobert);  Sos  (Bauduer);  Tarbes, 
Maubourguet,  Sarrancolin,  Barousse;  liaux-Bonnes  (Pandellé);  Gi- 
mont  (Delherm);  La  Massano  (Marquet);  Le  Luc  (Robert);  Nice  ! 

3.  oblonguni  F.  —  Mars.,  1853,  275,  pi.  7,  fig.  19. 

Mœurs  du  précédent  (ar). 

Belgique  (Mathieu);  Westphalie,  Lippstadt,  Paderborn  (Westhoff); 
Haguenau,  Strasbourg  (Kampmann);  Vosges  (Puloy\);  Metz  (Géhin); 
Nancy  (Mathieu);  Marly  (Ch.  Brisout);  Fontainebleau  (Fairmaire); 
La  Palisse,  Montoncel  [Olivier);  Côte-d'Or,  Cbambolle  (Rouget); 
Genève,  Nyon,  Pomy  (ileer)  ;  Valais  (SM'erZm);  Basses-Alpes  !  St- 
Flour  (DaMrff);  lie  d'Oléron  (C/iampenois);  Arcachon  1  Anibès  !  La 
Teste!  jMont-de-Marsan  (Perris);  Sos  (Bauduer);  Ossau  ;  Barousse 
{Pandellé};  Gers  (Delherm);  La.  Massane  (Marquet);  Hyères  (de  Ger- 
miny);  Le  Luc  (Robert);  Nice  (Peragallo). 

Obs.  La  larve  dévore  celle  du  Tomicus  stenographus  dans  ses  ga- 
leries. 

4.  elon^atum  01.  —  filiforme  Er.  —Mars.,  1853,  278,  pi.  7,  fig.  22. 
—  dalmatinum  Kûst. 

Sous  les  écorces  du  pin  (ar). 

îiyons  (Boieldieu);  Marseille!  Les  Martigues  !  Toulon  1  La  Seyne 
(Tholin);  Hyères  !  St-Raphaêl  !  Le  Luc  (Robert);  Nice  (Bedel);  Madone 
de  Fenestre  (Peragallo). 

Obs.  Cette  espèce  paraît  méditerranéenne  ;  sans  doute  elle  est  citée 
par  erreur  de  Brout-Vernet  (Allier)  au  Cat.  Olivier  (p.  120),  et  de  Vevey 
au  Cat.  Stierlin  (p.  126). 

5.  lineare  Er.  —  Mars.,  1853,  276,  pi.  7,  fig.  20. 

Mœurs  du  précédent  (tr). 

Valais,  Saas  (de  Bonvouloir);  Metz  (de  Marseul);  Puy-de-Dôme 
{Bayle,  teste  Fairmaire). 

Obs.  Cité  encore  de  la  Massane  (Marquât,  Mayet),  mais  cette  localité 
a  besoin  d'être  vérifiée  (Cf.  Annuaire  Ent.,  1876,  93j  ;  il  s'agit  peut- 
être  du  suivant. 
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6.  an^ustatuin  Hoffm.  —  Mars.,  1853,  278,  pi.  7,  fig.  21. 

Principalement  sous  les  écorces  du  chêne  (r). 

Belgique  {Mathieu);  Aix-la-Chapelle  (Bach);  Weilbnrg,  Francfort 
{v.  Heyden);  Alsace  {Wencker);  Metz  [Géhin);  Dijon  [Tarnier)',  Ge- 
nève [Heer);  Vaux  {Forel]\  Haut  du  Pré  près  Albertville  !  Grande- 
Chartreuse  (De5  Gozis);  Hautes-Alpes  {Ch.  Brisout);  Rhône,  Aniple- 
puis!  St-Flour  (Daude);  Marseille  {^ achanru) ;  Le  Liic  (Robert); 
Alpes-Maritimes  (Peragallo). 

Obs.  Cité  encore  des  Eaux-Bonnes  par  L.  Dufour,  mais  peut-être 
par  erreur;  M.  Pandellé  ne  le  signale  pas  dans  les  Hautes-Pyrénées. 


II.  HISTERINI. 


Hister  L. 

1.  major  L.  -  Mars.,  1854,  173,  pi.  6,  fig.  4. 

Dans  les  bouses;  très-rare  et  local  dans  les  zones  tempérées;  plus 
commun  dans  le  midi. 

Colniar  (Leprieiir):  Darney  {Le  Paige);  Genève  (Heer);  Anjou, 
Marti£i;né  {ae  Romans);  Sauniur,  Montillier  {Millet);  La  Teste  {Son- 
verbie);  Mont  de  Marsan  (Perris);  Armagnac  (Gobert);  Gers,  Lec- 
toure  iDelherm);  Nîmes  {Ecoffet);  Cette  {des  Gozis);  Béziers,  La 
Nouvelle,  Collioure  {Marquet);  Marseille!  Hyères,Fréjus,  Draguignan 
{Robert):  Alpes-Maritimes,  col  de  Braus  (Peragallo). 

2.  iniiequalis  01.  -  Mars.,  1854, 184,  pi.  6,  fig.  7.  —  obliquatus,  la- 
biatus  Mots. 

Comme  le  précédent  (ar). 

Colmar,  Vosges  (Wencker)  ;  Nyon,  Lausanne,  Genève  (Heer); 
Vorme,  Villeneuve-les-Genêts  (Lorifevne);  Anjou,  Beaulieu,  coteaux 
deServières  (Millet);  Ile  de  Ré  (Bonnaire);  La  Rochelle  (d'Orbigny); 
Allier,  Brout-Vernet  {du  Buysson);  Hérisson,  Cosnes,  Tortezais  {Des- 
brochers);  Montluçon  (des  Gozis);  Mâcon,  Issy-l'Évéque,  Buxy-Givry, 
St-Julieu  (Fauconnct);  Rhône,  Frontenas  (Chaffanjon);  La  Teste 
(Souverbie);  Avmagna.c,  Bayonne,  bords  de  FAdour  (Go&cri);  Pau  ! 
Hauîes-Pyrénées,  Castelnau-Rivière,  Maubourguet  (Pandellé);  Mar- 
seille (Fairmairer,  Draguignan  (Robert);  Alpes-Maritimes,  col  de 
Braus  (Peragallo). 
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3.  quadrimaouIa<ii8  L.  —  Mars.,  1854,  204,  pi.  6,  fig.  24.  —  var. 
gagates  111.  —œthiops  Heer.  —  Pelopis  Mars 

Uausles  bouses  (c).  —  Toute  la  faune  gallo-rhénane. 

Obs.  1.  Les  variétés  à  taches  très-réduites  ou  effacées  ne  sont  guère 
plus  rares  que  le  type. 

Obs.  2.  L'Hister  amplicoUis  Er.  est  signalé  de  Fréjus  au  Cat.  Robert 
(p.  36),  mais  sans  doute  par  erreur:  c'est  une  espèce  d'Espagne  et  d'Ita- 
lie méridionale. 


4.  helluo  Truqui.  —  Mars.,  1854,  214,  pi.  7,  fig.  32.  -  silesiacus  Ro- 
ger. —  modestus  Redt. 

Dans  les  crottins  de  mouton,  les  souches  vermoulues  ou  sur  les 
feuilles  de  l'aulne  ;  coteaux  et  prairies  (tr). 

Anvers  [Dietz);  St-Œderode  (Veth);  Munster  (Westhoff);  Hofheim 
{V.  Heyden);  St-Germain  {Ch.  Brisout)  ;  Calvados,  Monts  d'iiraines! 
Joigny  {Loriferne);  Moulins,  Cosnes  (Desbrochers);  Montluçon,  Puy- 
de-Dôme  [des  Gozis)\  Côte-d'Or,  Gevrey,  étang  de  Satenay  (Rouget); 
Autun  (Fauconnet);  Gap  !  Nyons  (Bnyle);  Lozère,  St-Étienne-Vallée- 
Française  (Tic/iU);  Ile  d'Oléron  {Champenois);  Landes  (Goberl);  Sos 
(Bauduer);  Tarbes,  Maubourguet,  Bagnères,  Argelez,  Vielle,  Arag- 
nouel  (Pandellé);  Collioure  (Sériziat);  Alpes-Maritimes  (Peragallo). 

Obs.  MM.  V.  Heyden,  Bauduer  et  Sériziat  ont  observé  cette  espèce 
sur  l'aulne,  oîi  elle  dévore  les  larves  d'Agelastica  alni. 


5.  tetep  Truqui.  -  Mars.,  1854,259,  pi.  8,  fig.  63. 

Nice  [Truqui). 

6.  unicolor  L.  —  Mars.,  1854,  261,   pi.  8,  fig.  64.  —  «errico^a  Redt. 

Dans  les  cadavres,  les  fumiers,  la  sanie  des  arbres,  etc.  (tc).  —  Toute 
la  faune  gallo-rhénane. 

7.  (liHtinctus  Er.  -  Mars. ,  1854,  300,  pi.  8,  fig.  93. 
Bas-Valais  (Heer);  Embrun  {C/i.  Brisout);  Tarbes  (Pandellé). 

8.  merdarius  Hofi'm.  -  Mars.,  1854,  297,  pi.  8,  fig.  91. 

Dans  les  bergeries,  les  poulaillers,  les  matières  stercorales,  les  dé- 
tritus, les  plaies  d'arbres  (ab).— Presque  toute  la  faune  gallo-rhénane. 
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Obs.  Non  signalé  encore  dans  la  région  méditerranéenne  et  dans  la 
chaîne  des  Alpes. 


9.  cadaverinas   Hoffm.  —  Mars.,  1854,  291,  pi.  8,  fig.  87.  —  striola 
Sahlb. 

Dans  les  cadavres,  fumiers,  champignons  pourris  (tc)   —  Toute  la 
faune  sallo-rhénane. 


10.  succîcola  Thoms. 

Dans  les  champignons  fionrris,  les  crottins;  juillet  (tr). 

Belgique,  Schooten  (Dielz);  AVestphalie,  Lippstadl,  Elberfeld  (Wes- 
thoff);  Clèves  [Fuss,;  Francfort  (v.  Heyden);  Orne,  L'Hôme  [Bedel); 
Albertville  !  Grande-Chartreuse  ! 


11,  terricola  Germ.  -  Mars.,  1854,  294,  pi.  8,  fig.  89. 

Sous  les  feuilles  mortes,  dans  les  bois  (tr). 

Westphalie,  Dortmund,  Haltingen,  Siegen,  Hilchenbach,  Bùcke- 
burg  {WestJioff);  Klheifeld  (Bach);  Francfort  (u.  Heyden);  Haguenau 
{Kampmann)  ;   Metz  (Gé/i-m)  ;  Genève   {Heer). 

Obs.  Cité  par  erreur  des  Vosges,  selon  M.  Puton  (in  litt.),  dans  la 
Faune  de  M.  Fairmaire  (1,  264). 

12.  binotatus  Er.  —  Mars.,  1854,  303,  pi.  9,  fig.  96. 

Vaucluse  [Fahre);  Marseille!  Montpellier  (Lareynie)  ;  Béziers; 
Aude(C/i.  Brisout);  Collioure  {Pandellé). 

Obs.  Signalé  encore  d'Alsace  au  Coi.  Wencker  (p.  45),  de  Genève, 
par  Heer,  et  de  Martigné  (Anjou)  par  de  Romans  {Cat.,  p.  223);  mais  ces 
localités  doivent  être  inexactes,  l'espèce  paraissant  propre  aux  bords 
de  la  Méditerranée. 


13.  stercorarius  Hoffm.  —  Mars,  1854,  546,  pi.  9,  fig.  117.  —  paral- 
lelogrammus  Fald. 

Dans  les  bouses,  les  fumiers  surtout  (ar).  —Toute  la  faune  gallo- 
rhénane. 


14.  ûinetarius  Herbst.  —  Mars.,  1854,  528,  pi.  9,  fig.  102.    —  sitiua- 
tus  F. 

Dans  les  cadavres,  les  bouses,  les  crottins  (r). 


—  100  — 

Hollnnde,  Breda,  Kondckpi'ke,  Arnhem,  Venlo,  Dongen,  Kuijk, 
Zuid-Holland  (Everls);  Anvers  [Dieiz];  Nord,  Douvrain  (Lelièvre); 
Westphalie  (WestJioff);  Aix-la-Chapelle,  Boppard,  Crefeld,  Dùssel- 
dovf  (Bach);  Francfort  (y.  Heyclen);  Alsace  (Wencher);  Épinal  (Ma- 
thieu); Darney  (Lepaige);  Metz  [Géhin);  Montluçon  [des  Gozis); 
Brout-Vernet  [du  Buysson);  Dijon  (Rouget);  Genève  {Heer)\  Lozère 
(Ch.  Brisout);  Sos  (Bauduer);  Armagnac,  Landes  (Gohert). 

Obs.  M.  Peragallo  [Cat.,  83)  le  note  comme  pas  rare  autour  de  Nice  ; 
mais  cette  indication  concerne  peut-être  le  sinuatus  111. 


15.  gvseeus  Brull.  —  Mars.,  185i,529,  pi.  9,  fig.  103. 

Dans  les  bouses;  printemps  (tr). 
Nîmes  (Ecoffet). 

Obs.  Cette  espèce  paraît  spéciale  à  la  faune  méditerranéenne  ;  j'en 
possède  cependant  un  exemplaire  étiqueté  :  Sos  {Bauduer};  mais  cette 
provenance  est,  je  crois,  très-douteuse. 


16.  neglecdis  Germ.  -  Mars.,  1854,  530,  pi.  9,  fig.  104. 

Sous  les  écorces,  dans  la  tannée  des  vieux  arbres,  sous  les  débris 
végétaux,  dans  les  marais  et  les  dunes  (n). 

Hollande  (Everts);  Belgique,  Calmpthout  (Dietz);  Baudour  (Me- 
lisc)\0?,{çx\àe(^Yesmael);^A\\c(Reiche);  Calais  (Ciissac);  Westphalie 
(Westhoff);  Aix-la-Chapelle,  Boppard,  Crefeld,  Elberfeld,  Dûsseldorf 
(6ac/i);  Nassau;  Mayence  ;  Francfort  (u.  Ileyden);  Haguenau  ;  Col- 
mar  (Zirtmpmann);  Vosges!  Lorraine  (Mathieu);  Somme,  fonds  de 
Grâce  (Delabij);  Paris  (Fairmrt«>e);  Quevilly  près  Rouen  (Mocguerj/s); 
Elheui  (Lancelevée);  Calvados,  Cabonrg  !  Merville  !  Gaen!  Troarn! 
Loire-Inférieure,  La  Bernerie  (Gh.  Brisout);  Anjou,  Martigné  (de  Ro- 
mans); Montluçon  (des  Gozis);  Cosnes  (Des&roc/îer^)  ;  Le  Creusot 
(Marchal);Neuc]ik[e\(StierUn);Genè\e  (Heer);  Sos  (Bauduer);  Landes 
(Gobert);  Hautes-Pyrénées,  Vielle  (Pa^îde^ej. 


17.  uiarginafus  Er.  —  Mars.,  1854,  539,  pi.  9,  fig.  111. 

Sons  les  feuilles  sèches,  dans  les  terriers,  parfois  dans  les  vieux 
troncs  couverts  de  fongosités;  mars  à  mai  (tr). 

Frise  occidentale;  Mons  (Mathieu);  Lapuguoy  près  Béthune  (Le- 
?/He»'ry);  Westphalie,  Rheine,  Miinster,  Siegen  (Westhofj);  Crefeld 
(Mink);  Diisseldorf  (Bach);  Francfort  (v.  Heyden);  Alsace  (  Wencker); 
Reiniremont(P»(OH);Meudon,  Le  Vésinet,  St-Germain  (Ch.  Brisout); 
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bois  de  Chaville  (Bedel);  Seine-Inférieure  {Levoiturier);  Orne,  Cham- 
posoult!  Landes  (Gobert);  Nîmes  {Ecoffet)\  Marseille  [Wachanru). 

18.  ruficornis  Grimm.  —  Mars.,  1857,  159.  —  Fairm.,  Fn.  Fr.,  I, 
266.  —  mijrmecophilus  Muls. 

Dans  les  troncs  et  les  plaies  d'arbres,  ordinairement  avec  Lasius 
fuliginosus  (tr). 

Breda  {Everts);  Westphalie,  Lippstadt  {Westhoff);  Francfort  (u. 
Heyden);  Remiremont  {Puton);  Nancy  [Mathieu);  forêt  de  Sénart; 
St-Germain  [Ch.  Brisout);  Klbeuf  [Lancelevée);  Rhône  (Retj);  Sos 
(Bauduer);  Armagnac  {Gobert);  Gers,  Marciac  {Belherm);  Hautes- 
Pyrénées,  MauboLirguet  {Pandellé). 


19.  purpiirascens   Herbst.  -  Mars.,  1854,  537,  pi.  9,   fig.  109.  — 
brunneus  Herbst.  —  castanipes  Steph.  —  var.  niger  Schmidt. 

Dans  les  bouses,  les  fumiers,  etc.  (<:).  —  Toute  la  faune  gallo- 
rhénane. 

Obs.  La  var.  niger  (à  élytres  entièrement  noires)  est  très-rare  et  ac- 
cidentelle. 


20.  ventralis  Mars.,  1854,  535,  pi.  9,  fig.  108. 

Comme  le  précédent  (ac).  —  Toute  la  faune  gallo-rhénane,  sauf  la 
région  méditerranéenne. 

06s.  En  dehors  des  zones  montagneuses,  il  ne  paraît  pas  dé 
au  sud-est  les  environs  d'Avignon  {Cal.  Fabre,  p.  44). 


21.  carbonarius  111.  —  Mars.,  1854,  534,   pi.  9,  fig.  107.  -  nigel- 
latiis  Germ. 

Comme  les  précédents  (c).  —  Toute  la  faune  gallo-rhénane. 

22.  uncostriatus  Mars.,  1854, 532,  pi.  9,  fig.  105. 

Sous  les  poissons  en  putréfaction,  sur  le  littoral  ;  juin  (tr). 
Gironde!    Landes,   Cap-Breton  {Gobert);    Cette!    Garcassonne  (de 
Marseul). 

23.  ignobili8  Mars. ,  1854,  532,  pi.  9,  fig.  106. 

Sous  les  cadavres,  les  fumiers,  etc.  (ac).  —  Toute  la  faune  gallo- 
rhénane. 
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24.  «li^mosus  Mars.,  1861,  540,  pi.  13,  fîg.  30.  —nigellatus  Mars., 
1854,  538,  pi.  9,  fig.  110.  —  Fairm.,  Fn.  Fr.,  I,  267. 

Dans  les  bois,  sous  les  mousses,  dans  les  bolets  pourris  ;  automne 
(n). 

Lille  {Reiche);  Phalempin  ;  Mont  Noir  {Lethierry);  Alsace  [Wenc- 
ker);  Somme,  fonds  de  Grâce,  bois  de  Gentelles,  Ailly-sur-Somrae 
{Delaby);  Seine-el-Oise,  Orsay  {Bedel);  St-Germain  ;  Meudon;  Joigny 
(Ch.  Brisout);  Rouen,  Elbeuf  (Lancelevée);  Calvados,  Mouen!  Fa- 
laise! Morbilian,  Réminiac  (Elphège);  Moulins  (Desbrochers);  Rou- 
vray  {Emy);  Landes!  Pau;  Argelez  (Pandellé). 


25.  quatirinoiatus  Scriba.  —  Mars.,  1854,  556,  pi.  9,  fig.  122. 

Dans  les  bouses  (r). 

Hollande,  Maestricht,  Venlo  (£'i'er/s);  Belgique  {Mathieu);  Moulins 
près  Lille  (Lethierry);  Westphalie  (  IFe^fiAo^j;  Provinces  rhénanes 
(Bach);  Mayencp  ;  Francfort  (?>.  Heyden)\  Alsace  MVencAer);  Lor- 
raine (Godron);  Somme  (Delaby);  Paris,  bois  de  Boulogne;  Orléans 
((7(.  Brisout);  Normandie  {de  Germiny);  Falaise  {de  Brébisson); 
Aube  {Le  Grand);  Sens  {Loriferne);  Anjou,  Saumur  {Lambert), 
Martigné  {de  Uomans)\  lUe-etVilaiue  {de  la  Godelintiis);  Allier  {des 
Gozis);  Côtt'-d'Or  {Bouget);  Autun,  Le  Creusot  (Fauconnef);  Genève, 
Nyon  {Heer)\  lie  de  Ré  {Bonnairé),  Cévennes  !  Sos  {Bauduer); 
Landes  {Gohert);  Gers,  Marciac  (Delherm);  Barèges  {Pandellé);  Car- 
cnssonne  {Minsmer);  Collioure  [Marquet)\  Marseille  [Wachanru); 
Vauciuse  (Fabre);  Draguignan  (Ro&eri);  Alpes-Maritimes  {Peragallo). 


26.  sinuatuH  111.  -  Mars.,  1854,  553,  pi.  9,  fig.  120.  —  uncinatus  111. 

Dans  les  bouses,  lesfumier.s,  etc.  —  Toute  la  faune  gallo-rhénane; 
plus  commun  dans  le  midi. 

27.  lugubris  Truqui.  —  Mars.,  1854,  500,  pi.  9,  fîg.  125. 

Dans  les  bouses  (tr). 

Loire-Inférieure,  Nantes  {de  Marseul),  Rezé  (PrarfaO;  Lyon;  Col- 
lioure {Ch.  Brisout);  Tonneiiis  {Grouvelle)\  Gers,  Giraont,  Marciac 
{Delherm);  hnàii  {Pandellé);  Cannes  {des  Gozis). 


28.  fnnestus  Er.-  Mars,  1854,  571,  pi.  9,  fig.  135.— arewicoia  Thoms. 

Dans  les  bouses  sèches  (tr). 

Nassau,  Weilburg,  Niederwald  {v.  Heyden);  Remiremont  (Puton); 
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Jura,  Le  Reculet  (Siierim);  Millau,  Le  Causse-Rouge  !  Gers,  Gimont 
(Delherm);  Pyrénées-Orientales  {Pandellé). 

29.  biflsexstriatus  F.— Mars.,  1854,  572,  pL  9,  fig.  i3Q.—caliginosus 
Steph. 

Dans  les  fumiers  (r). 

Hollande,  Wassenaer,  La  Haye,  Amulerdam,  Maestricht,  (Everts); 
Relgirfup  (Mathieu);  Louvain  (Troostembp.rgh);  Calais  (Cussac); 
Westphalie  (  Westhoff};  Provinces  rhénanes  (Bach);  Francfort  {v. 
Heyden);  Alsace  {^\^encker)\  St-Valery-snr-Somme  (Fairmaire); 
Paris  [Reiche);  Calvados,  Villers-sur-Mer  (Hedel);  Cabourg!  Ille-et- 
Vilaine  [de  la  Godelinais);  l,oire-lnférieure  {l'radal);  La  Rernerie 
{Ch.  Brisout);  Noirnioutier  !  Anjou  [Raffraij);  Montluçon  (des  Gozis); 
Rrout-Vernet  [du  Buysson);  heaune  [Arias);  Salève,  Nyon,  Genève, 
Valais  (Heer);  Lausanne  iBugnion];  Hautes-Pyrénées,  Vielle,  Louron 
[Pandellé). 

30.  duodeciinstpiatus  Schrk.  —  Mars.,  1854,  586,  pi.  10,  fig.  145.— 
i4-striatus  Gyll.  —  5-striatus  Mots. 

Dans  les  bouses,  les  fumiers,  le  bois  pourri,  etc.  (ac).  —  Toute  la 
faune  gallo-rhénane. 

31.  bimaculaius  L.  —  Mars.,  1854,  582,  pi.  10,  fig.  142. 
Comme  le  précédent  (al).  —  Toute  la  faune  gallo-rhénane. 

32.  prœtcriiiis.<in«  Peyr.  —  Mars.,  1857,  424,  pi.  10,  XX,  fig.  147. 

Sous  les  poissons  en  putréfaction  ;  dunes  du  littoral;  juillet. 
Calvados,  MerviUe,  un  seul!  étang  de  Berre  [Peyron);  Hyères  ! 

Obs  La  capture  de  cette  espèce  sur  le  littoral  de  la  Manche  est 
remarquable.  Elle  parait  assez  commune  dans  les  environs  d'Ilyères. 

33.  eorvinns  Germ.  —  Mars.,  1854,  588,  pi.  10,  fig.  147. 

Dans  les  champi^^nons,  les  fruits  pouri'is,  sous  les  rcorces,  etc.; 
rare  dans  le  nord  ;  plus  commun  dans  le  centre  et  le  midi. 

Hollande,  !?ergen-op-Zoom  (Everls);  Ardenne-;  [Mat/neu);  Crefcld 
(i?rtc/!),  Westphalie,  Siegen,  Lippstadt,  Elherfeld  (  Westhoff);  Weilburg, 
Francfort(w.  Heyden;;  Alsace  (  ^Yencker);  Lorraine  [Godrun);  Somme, 
fonds  de  Grâce  (Delaby);  Seine,  Fontenay-aux-Ro.-^es  ;  .Se.irie-et-Oise, 
Sucy-en-Brie  [Bedel);  St-Germaia,  Meudon  {Ch.  Brisout);  Seine-ln- 
férienre,  Orival  [Levoiturier);  Anjou   {Raffray);  Aulic,  Montgiieiix. 
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{Le  Grand);  Yonne,  Escolives  {Loriferne);  AiliiT  {Olivier);  Cùle-d'Or 
{Rouget);  Saône-et-Loire,  St-Maurice-les-Couches  (FaMconnef);  Tours 
près  Albertville!  Limoges  (Samy);  Bordeaux!  Landes  {Perris);  Pau; 
Mauboiirguet,  Gavarnie,  Arrens,  Louron  {Pan délié);  Gers,  Gimont, 
Marciac  {Delherm);  tout  le  Languedoc  et  la  Provence. 


Phelister  Mars. 
4.  Houzeii  Fairm.  —  Mars.,  1853,  488,  pi.  U,  fig.  20. 

Bondy  près  Paris,  dans  une  fourmilièi^e;  un  seul  individu  {Ronzet, 
coll.  Fair maire). 

Epierus  Er. 

1.  comptuN  Er.  —  Mars.,  1854,  699,  pi.  10,  fig.  20.  —  russicus  Mars., 
l.  c,  698,  pi.  10,  lig.  19. 

Sous  l'écorce  dej  chênes- liège  morts  (tr). 

Var,  Le  Luc  {Robert);  StRaphaël  {Ch.  Brisant). 

Triballus  Er. 

1.  scapbidiformis  111.  —  Mars.,  1855,  157,  pi.  9,  xxxi ,  fig.  3.  — 
mauriianiciis  Lucas. 

Hyères!  Toulon!  La  Seyne  {Tholin);  Collioure  {Pandellé). 

Dendrophilus  Leach. 

1.  pygiuacus  L.— Mars.,  1855, 150,  pi.  9,  xxx,  ûg.'i.—formicetorum 
Aube. 

Dans  les  fourmilières  de  Formica  rufa  et  exsecta  (ar). 

Belgique  [Mathieu);  Westphalie,  Hilchenbacli,  Lippstadt  (  ^yesthoff); 
Clèves  {Fiiss);  Crefeld,  Aix-la  Chapelle,  Boppard,  Dùsseldorf  (i?«c/i); 
Nassau,  Francfort  {v.  [Jeyden);  Alsace,  Vendenheira  [Wencker], 
près  du  Stauffen  {Leprieur);  Bemiremont  [Puton);  Dieuze  iLejjrieur); 
Liverdun  (Mathieu);  Meudon,  Marly,  St-Germain  (Ch.  Brisout); 
Bondy  iAubt^);  Abbeville  {Marcotte);  Fontainebleau  (Chevrolat); 
Seine-inférieure,  forêt  des  Sapins,  furet  Verte  (Mocquerys);  Anjou 
(Rafjray);  Martigné  (de  Romans);  Morbihan,  G randchampCFi^j/fège); 
Bar-sur-Seine  {Ix  Grand);  l'Iombières-lès-Dijon,  Combe-de-Neuvon 
{Rouget),  Rouvray  (Emy);  Autun,  Le  Creusot  {Fauconnetr,  Mar- 
magne  (Cartier);  bois  delà  Brosse  près  Montluçon,  forêts  de  Mulnay, 
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de  Messarges  {Olivier);  Puy-de-Dùme,  Pionsat(des  Gozis);  Gap!  Agen 
{Laboulbène);  Sos  (Bauduer);  Landes  (Gobert);  Hautes-Pyrénées, 
Payole,  Gazost,  Cauterets,  Aragnouet,  Barousse  {Pandellé);  Monaco, 
La  Turbie  {Peragallo). 

2.  punctatiis  F.  —  Mars.,  1855,  148,  pi.  9,  XXX,  fig.  1.  —  latipes 
Bon.  (1). 

Dans  les  fourmilières  de  Formica  riifa  et  rufibarbis  et  de  Lasiiis 
fuliginosus  ;  parfois  dans  les  colombiers  (r). 

Belgique  {Mathieu);  Nord,  Lambersart  (Lethierry)  ;  Valenciennes 
(Lelièvre)',  Aix-la-Chapelle,  Boppard,  Crefeld,  Dùsseldorf  {Bach); 
Francfort  {v.  Hey deii);  Ahace,  Haguenau  {Kampmann);  Vendenheim 
(  WencJier)  ;  Strasbourg,  cours  Le  Nôtre  (Reiber)  ;  Remiremont 
{Futon);  Metz  {Bellevoye);  Dieuze,  Verdun  [Godro7t);  Auteuil,  Meudon 
(Bedel);  Somme,  bois  de  Dury,  marais  de  Cagny  {Belabij);  Seine- 
Inférieuro,  forêt  des  Sapins  {Mocquerys);  Laval  ;  Le  Mans  {de  Mar- 
seul);  Anjou  {Raffraij);  Allier,  Brout-Vernet  [du  Buysson),  Cosnes 
[Desbrochers];  Aiitun  {Fauconnet  ;  Dijon  {Rouget);  Rouvi'ay  (Emjj); 
Genève,  Pomy  {Heer);  Dordogne  {Olivier);  Sos  [Bauduer);  Landes 
(Gobert);  Pau,  Tarbes,  Argelez,  Maubourguet  (Pandellé);  Gers,  Gi- 
mont,  Laplaigne,  Gazaupouy  {Delherm). 


Garcinops  Mars. 

1.  minima  Aube.  —  Mars.,  1855,  90,  pi.  8^  xxii,  fig.  3.  —  corpuscula 
Mars. 

Dans  les  matières  animales  desséchées;  souvent  dans  les  sablières 
et  les  dunes  avec  les  fourmis  [Lasius)  (ar). 

La  Haye,  Zuid-HoUand,  Rijswijk  (Evfrfsl;  Ostende  {Parys);  Calais, 
Dunkerque  (r.ei/uerry);  Somme,  Cayeux  {Decaux);  Etaples  !  Paris 
{Aube);  St-Germain  (Ch.  Brisant;  Seine-Inférieure,  forêt  des  Sapins 
{Mocquerys);  St-Julien-sur-Calonne!  Cabourg  !  Sallenelles  !  Gran- 
ville!  llle-et-Vilaine  {de  la  Godelinais);  Alsace  (TT'enc/cer);  Mont- 
luçon  {des  Gozis);  Brout-Vernet  (du  5wys5on);  Marennes  !  Bordeaux! 
Sos  {Bauduer);  Landes  {Gobert);  Pau,  Tarbes,  Maubourguet,  Ar- 
gelez, Collioure  (Pande/^é);  Gers,  Gimont,  Marciac  (DeZ/ierm);  Tou- 
louse {Marquet);  Carcassonne  {Minsmer);  Béziers  {Gh.  Brisout); 
Avignon  (Fabre);  La  Seyue  {Tholin):  Hyères  (des  Gozis);  Alpes-Mari- 
times {Peragallo). 

[\]  Ghiliani  {Ann.  Eut.  Fr.,  (Si',  104),  après  avoir  établi  furmellement  cette  syno- 
nymie sur  de  vieux  exemplaires  du  temps  de  Bonelli,  a  déclaré  plus  tard  {Berl,  E. 
Zeils.,  1859,  87)  que  le  mauvais  étal  du  type  restant  empêchait  de  l'examiner  utilement; 
il  semble  bien  qu'en  1839,  Ghiliani  avait  perdu  de  vue  sa  note  de  I  s"  1 7 
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Obs.  C'est  le  Tribalus  tninimus  du  Cat.  Mocquerys  (p.  64)  et  des 
autres  catalogues  locaux  ;  le  vrai  Triballus  minimus  Rossi  n'a  pas 
encore  été  rencontré  dans  notre  faune  gallo-rhénane. 

2.  quatuordecimstrîata  Steph.  —  pumilio  Er.  —  Mars.,  1855,  94, 
pi.  8,  XXII,  fig.  4. 

Dans  les  poissons  en  putréficlion,  les  fumiers  des  beri^eries  (b). 

Alsace  { Wen  cher)  ;  Marly  {Leprieiir);  Sl-Germa\n\  Rouen!  Orne, 
l/Hôme  (Bedel);  Ardennes  prèsCieii  !  Loire-IntV'ri''ure,  I.a  Bernerie 
{Ch.  Brisout);  île  d'Oléron  {Champenois):  Ses  (Bauduer);  Landes 
{GoberD;  CoW'ionre  {Pandellé);  Béziers!  Cette  (rf^s  Gozis):  Marseille! 
La  Seyne  {Tholin)  ;  Nice  ! 

3.  .llayeii  Mars.,  Anu.  Soc.  Ent.  Belg.,  1869,  XIII,  94. 
Marseille,  dans  les  arachides  (Mayel). 

Obs.  Espèce  importée  (connue  d'Egypte  et  d'Arabie). 


Paromalus  Er. 

1.  complanatus  Panz.  —  Mars.,  1855,  109,  pi.  8,  xxiii,  fig.  3. 

Sous  les  écorces  des  arbres  morts:  peuplier,  bouleau,  hêtre, 
chêne  (r). 

Luxembourg;  Ardennes  (Mathieu);  Elberfeld  {BacJi);  Alsace 
(Wencker);  Metz  IGéhin):  Genève  (Heer);  "Vaux  {.Foyel);  Valais,  Sion 
(Bugnion);  Savoie,  Lesseillon  1  Aix-les-Hains  ^'C/;  Brisout),  Lyon! 
Vernaison  près  Romans  {Xambeu);  Sos  [Bauduer);  Drnguigrinn 
(Robert). 

Obs.  Cité  encore  au  Cat.  d'lUe-et-Vilaine(p..57),par  de  La  Godelinais, 
mais  sans  doute  par  erreur. 

2.  parallelepipedns  Herbst.  —  Mars.,  1855,  116,  pi.  8,  xxill,  fig.  9. 

Sous  les  écorces  du  pin  et  du  hêtre  (ar). 

Crefelil  (Mink);  Elberfeld  (Cornélius);  Francfort  (y.  i/et/de»);  Alsace 
(Wencker);  Vosges  (Godron)  ;  Genève  [Ucer);  Albertville!  Aube, 
St-Martin  (/.e  Grand);  Allier  (Olivier';  Rliône,  Villefrauche  [Cfiaf- 
fanjon);  Nyons  (Ravoux);  Limoges!  Gironde,  Arabes!  Arcachon  1 
Landes  !  Sos  (Bauduer);  Tarbes  (Pandellé);  Pyrénées-Orientales,  La 
Massane  (WarçMef);   Béziers! 
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3.  flavicornis  Herbst.  -  Mars.,  1855, 117,  pi.  8,  xxili,  fig.  10. 

Sous  les  écorces  du  chêne  et  du  hêtre,  parfois  avec  Lasius  fuligi- 
nosus  (ab). 

Belgiqui-",  Huy  (Wesmael);  Nord,  forêt  de  Mormal  ^Lethierry); 
Westpbalie  (Weslhoff);  Crefeld,  Dûsseldorf  [Bach];  Francfort  (v. 
Heyden)\  Alsace  [Wencker)\  Dariiey,  Verdun  [Godron)\  Paris  [Ch. 
Brisout);  Rouexi  {Mocqiierys);  Orne,  Couterne  !  Sarlhe  {Monnot)\ 
llle-et-Vilaine  (de  ZaGode^ù^a^s);  Anjou  (iîa/fray);i"royes  (Le  Grand;; 
Allier  {Olivier);  Côte-d'Or  {Rouyet),  Autuu,  le  Creusol,  Sl-Maurice- 
les-Couc'.ies  {Fauconnet);  Genève,  Vallorbes  {lieer);  \  alais  [Stierlin); 
Rodez  !  Limoges  !  Sos  (Bauduer);  Ile  d'Ûléron  {Champenois);  Arca- 
chon  [Bedel);  Landes  (Perris);  Basses-Pyrénées,  Pau  !  Lahourcade 
[Delherm);  Oloron  (Nicolas);  Eaux-Bonnes  [L.  Dufour);  Hautes- 
Pyrénées  {Pandellé);  GoUioure  [Ch.  Brisout);  Gers,  Gimont  [Del- 
herm);   Alpes  Maritimes,   Le  Magnan,  St-Marlin-du-Var  [Peragallo). 

Obs.  La  larve  dévore  celles  de  divers  Tomicus  dans  leurs  galeries. 


Glymma  Mars. 
1.  Candezei  Mars.,  1856,  282,  pi.  11,  xxxix. 

Dans  les  couches  à  melons  (tr). 
Liège  {Candèze). 

Obs.  Cette  curieuse  espèce  ne  paraissant  pas  avoir  été   reprise  en 
Europe,  il  est  permis  de  se  demander  si  elle  n'y  a  pas  été  importée. 


III.    HET.^RIINI. 

Haeterius  £r. 

1.  ferruginfîus  01.  —  sesquicornis  Preyssl.  —  quadratus  Kug.  — 
Mars.,  1855,  140,  pi.  9,  xxviii,  fig.  1.  —  Marseidi  Schfss. 

Dans  les  fourmilières  de  Farm.  rufa,fusca,  rufibarbis,  sanguinea, 
Polyergus  rufescens,  Myrmica  scabrinodis,  Leptothorax  acervorum, 
Lasius  fuliginosus,  flavus;  aussi  sous  les  pierres  et  les  ■  corcirS  dans 
le  voisinage  des  fourmis  (ar). 

Belgique,  Marloie  (de  Barre);  Mont  Noir  [Lethierry);  Clèves  (Fuss); 
Crefeld  {}]ink},  Biickeburg,  Minden,  Warburg,  lilberfeld  (  Wes//io^): 
Mayence  (Bach);  Francfort  (v.  Heyden):  Colmar  !  Vendenheim 
(  Wencher);  Strasbourg  (Linder);  Metz  (Bellevoye):  Épinai,  Dieuze, 
Darney  [Godron);  Nancy  !    Houray  [Bedel);  Marly,   Si-Germain  {Ch. 
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Brisout);  Abbeville  [Marcotte);  Seine-Inférieure,  forêt  des  Sapins 
[Mocquerys);  Morlaix  (Hervé);  Morbihan,  Héminiac  (Le  Tuaut);  St- 
Anne-d'Auray  [Elphège);  Anjou  {Raffray);  Maine-et-Loir  [Gallois); 
Orléans  [Fairmaire);  Côle-d'Or,  étans^  Vergy  (/îou(/e<i  ;  Semur-en- 
Rrionnais  [Viturat)-.  Aiitun  (Fauconnei);  Montcenis  près  le  Creusol, 
Marinagne  {Cartier);  Morges  [Forel);  Kyon  ;  Drôme,  Pisançon  près 
Romans,  Rocliefort  (Xambeu);  Sos  [Bauducr);  Armagnac;  Rordeanx 
[Somerbie);  Landes  (Gobert);  Tarbos,  Maubourguet  {PandeUé);Ba- 
gnères-de-Bigorre  [Ch.  Brisout);  l>a  Ramelt.?  près  Toulouse  ;  La 
Massane  [Marqiiet);  Monlagne-Noire  {Quérilhac);  Cannes,  inonda- 
tions de  la  Siagne  [Clair);  Nice,  Mont  Chauve  [Linder). 

Obs.   Plus  commun  après  les  pluies  ou  par  les  temps  humides, 
comme  la  plupart  des  coléoptères  myrmécophiles. 


IV.    SAPRININI. 

Saprinus  Er. 
4.  oiacnlatus  Rossi.—  Mars.,  1855,  356,  pi.  16,  fig.  2. 

Dans  les  bouses,  les  cadavres  de  reptiles  (r). 

Nyons  [Ravoux);  Avignon  [Fabre);  Aix  en  Provence  !  Toulon  !  La 
Seyne  [Tholin);  Le  Luc,  Dragaignan  [Robert);  Alpes-Maritimes  [Pe- 
ragallo);  Montpellier  (FaîVmfuVe);  Cette  !  Béziers;  Pyrénées-Orien- 
tales, Perlhus  [de  Germiny);  Collioure  [Ch.  Brisout);  Toulouse 
(Marquet);   Gers,    Gimont  [Delherm);  Agen  (Laboulbène). 

.  semipunctatus  F.  —  Mars.,  1855,  377,  pi.  16,  fig.  20. 

Sous  les  cadavres,  les  poissons  en  putréfaction  (au). 

Maine-et-Loire,  Martigné  [de  Romans);  Charente-Inférieure,  Le 
Meung  [Ch.  Brisout);  La  Rochelle  (d'Orbigny)  ;  lie  de  Ré  [Bonnaire); 
Moulins,  bords  de  l'Allier;  Auvergne  [Desbrochers);  Autun  [Lacatte); 
Bordeaux!  La  Teste  !  Sos  (5rt!<duer);  Landes  [Gober  t);  Biarritz;  St- 
Jean-de-Luz  [Delarouzée);  Agen  [Laboulbène);  Gers,  Gimont,  Lec- 
toure,  Courrensan,  Marciac  [Delherm);  Montpellier,  Nîmes  [Fair- 
maire);  Béziers  !  Cette!  Mar.seiUe  !  Toulon,  La  Seyne,  Le  Luc,  Dra- 
guignan  [Robert);  Cannes  [des  Gozis);  Antibes,  golfe  Juan  [Pera- 
gallo). 

Obs.  Cité  encore  d'Alsace  par  Kampmann  (Cat.,  p.  18),  mais  sans 
doute  par  erreur,  bien  que  l'espèce  soit  moins  méridionale  que  le 
macula  tus . 
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3.  iletcrsus  lil.  —  Mars.,  1855,  oUG,  [)l.  IG,  fig.  35.  —  mclas  Kiist.  — 
bipartitus  Mots. 

Sous  les  cadavres,  dans  Ips  sablières  (ar). 

Alsace  {Wencker);  Versailles  [Auhé);  St'-Germain  {Ch.  Brisout)\ 
Sucy  en  Brie  [Clair)-,  Fontainebleau  (Bedel);  Ile  d'Oléron  !  Lozère, 
Sl-Élienne-Vallée-Franç.'iise  !  Bordeaux  {Fairmaire);  Landes  [Gobert); 
Sos  [Bauduer);  Hautes-Pyrénées,  Castelnau-Rivière  (Paj^de^é);  Gers, 
Gimont,  Marciac,  Courrensan  (Delherm);  Agen  {Laboulbène);  Tou- 
louse {Marquet}]  Gollioure!  Béziers  !  Montpellier  (£«rej/nte);  Nimes! 
Marseille  !  Perpignan  [du  Val);  Aix  en  Provence!  Toulon,  La  Seyne, 
St-Tropez,  Fréjus,  Draguignan  (Robei^t);  Cannes  (des  Gozis);  Avi- 
gnon [Fabre). 


4.  fnpvus  Er.  —  Mars.,  1855,  406,  pi.  17,  fig.  43. 

Comme  le  précédent  (r). 

Lozère  (T/iibézarl);  Nyons  (Ravoux);  Digne!  Avignon  (Fabre); 
Draguignan,  Fréjus  (/îo&er«);  Cannes  (des  Gozis);  Nice  (Ch.  Brisout); 
Aix  en  Provence  1  Marseille!  Cette!  Nîmes  (Ecoffet);  Béziers  1 

Obs.  Il  est  indiqué  de  Dijon  au  Cat.  Rouget  (p.  109),  mais  sans  doute 
par  erreur. 

5.  ebaleitos  111.  —  Mars.,  1855,  44.5,  pi.  18,  fig.  71.  —  dubius  Mots. 

Sous  les  excréments,  dans  les  sablières,  les  dunes  (r). 

Yonne,  Joigny  (Loriferne);  Allier,  bords  de  la  Sioule  (du  Buysson); 
Ile  de  Noirmontier,  L'Herbaudière  !  Charente-Inférieure  (Champe- 
nois); Dijon  (Rouget);  Nyons  (Ravoux);  Le  Luc,  Fréjus  (Robert); 
Menton,  Vintimille  (Paragallo);  Aix-en-Provence  !  Hyères  !  Marseille! 
Nimes  (Ecoffet);  Cette!  Béziers!  Gollioure  (Marquei);  Gers,  Gimont 
(Delherm);  Sos  (Bauduer);  Landes  (Gobert). 

Obs.  M.  Power  l'a  indiqué  de  La  Londe  près  Elbeuf  {Soc.  Se.  Rouen, 
1874,  56),  et  M.  de  La  Godelinais  de  l'Ille-et- Vilaine  {Cat.,  p.  57);  mais 
je  crois  ces  deux  localités  erronées. 


6.  subnititliis  Mars.,  1855,  404,  pi.  17,  fig.  41. 

Comme  le  précédent  (ar). 

Reims  (Lajoye);  LeMans(deMarscul)-  lUe-et-Vilaine  (delaGode- 
linais);  Anjou  (Raffray);  NoirmouUer,  L'Herbaudière  !  Bar-sur-Seine 
(Le  Grand);  Montluçon  (des  Gozis);  Gannat  (Desbrochers);  Dijon 
[Rouget);  ?^ancy  ((îodroH);  Basses-Alpes!  layons  (Ravoux);  Vancluse 
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(Fabre);  La  Seyiie  {Tholin);   Marseille!    Béziers  !  Celte  !   Gers  {Del- 
herm)\  Pyrénées  (CA.  Brisout);  Bordeaux! 

7.  nîtidula.H  Payk.  —  Mars.,  1855,  402,  pi.  17,  fig.  40.  —  uralensis, 
sparsipunclatus  Mois,  —incrassatus  Mén.  —  punctatoslriatus  Mars. — 
Krynickii  Kryn. 

Dans  les  cadavres,  les  bouses,  etc.  (tc).  —Toute  la  faune  g.illo- 
rhénane. 


8.  «peeulifer  Latr.  —  Mars.,  1855,  411,  pi.  17,  fig.  47. 

Comme  le  précédent  (ar).  —  Toute  la  faune  gallo-rhénane  ;  plus 
commua  dans  le  midi. 


9.  iinmundus  Gyll.  —  Mars.,  1855,  408,  pi.  17,  fig.  44.  —  œgialius 
Reitt. 

Sous  les  cadavres,  les  excréments,  au  bord   de  la  mer  (r). 

Toute  la  Hollande  maritime  {Eoerts);  Ostende  {Reiche);  Calais, 
Dunkerque  {Lethierry);  Boulogne-sur-Mer  (Ch.  Brisout);  Somme, 
Étaples  {Leprieur),  dunes  de  St-Quentin,  Cayeux  [DeLahy);  Calvados, 
Cabourg  !  Le  Home  !  MerviUe  !  Salienelles  !  llle-et-Vilaine  [de  La  Go- 
delinais). 


10.  teneiis  F. -Mars.,  1855,  413,  pi.  17.  fig.  ^.-fulminans  Koltze. 

Dans  les  cadavres,  les  bouses,  etc.  (tc).  —  Toute  la  faune  gallo- 
rbénane. 


11.  vireseens  Payk     -  Mars.,  1855,  440,  pi.  17,  fig.  67. 

Sur  diverses  plantes,  sous  les  feuilles  mortes  (h). 

Hollande,  Zutfen  (Everts);  Belgique  (MatJdea);  Nord,  Solesmes  (De- 
caux),  Dunkerque.  Lambersart  (Lethierry);  Crefeld,  Elberfeld  (Bach); 
Francfort  (u.  Heyden);  Nancy  (Mathieu);  Somme,  bois  d'Ailly-sur- 
Somme  (Dcici^^j/),  Oisemont  (Massoii).  Cayeux  (Deeaux),  Si- Valéry 
(Fairmaire);  Dieppe,  La  Inonde  (Power);  Lure,  Brosville  {Régim- 
bart);  Si-Germain,  St-Maur  (Ch.  Brisout);  Clamart  (Aube);  Bondy! 
Seine-el-Oise,  Bonnières,  au  boid  delà  .Seine;  Calvados,  Villers-sur- 
Mer  (Bedel);  Saumur  (^"ourtillier);  Nantes  (de  Murseul);  Quiberon 
(LéveiUé);  Cliarente-lnférienre  (Champenois):  Vichy,  bords  de  l'Allier 
{de  Borre);  Lynn  (de  Marseul);  Genève  (Heer);  Limoges  (^Sam?/);  Pau 
(Pandellé);  Béziers  (Hlarquet);  Draguignan  (Robert). 
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Obs.  D'après  MM.  Régimbarl  et  Léveillé ,  celle  espèce  dévore  les 
larves  du  Phœdon  grammicus',suv  le  Sisymbrium  nasturtiwn,el  celles 
du  Gastrophysa  polygoni,  sur  le  Polygonmn  maritimum  (Cf.  Annuaire 
Ent.,  1880,  110);  suivant  Aube,  elle  attaque  probablement  aussi  celles 
de  VHaltica  oleracea. 


12.  lautus  Er.  —  Mars.,  1855,  459,  pi.  18,  fig.  81. 
Fontainebleau  {de  Marseul). 

13.  biterrensis  Mars.,  1862,  474,  pi.  16,  fig.  33. 

Sous  les  cadavres  de  reptiles  ;  août  (tr). 
Béziers  (Pellet,  Marquât). 

Obs.  M.  Ch.  Brisout  m'en  a  communiqué  un  exemplaire  de  Béziers. 
L'espèce  semble  l)ien  distincte  par  la  disposition  des  stries  élytrales  et 
la  ponctuation  discale  du  corselet. 

14.  algericus  Payk.  —Mars.,  1855,405,  pi.  17,  fig.  42. 
Béziers  ;  Garcassoune  {de  Marseul),  Gollioure  {Pandellé). 

15.  iiasforalis  Duv.  -  Mars.,  1855,  463,  pi.  18,  fig.  85. 

Sous  les  mottes  de  terre,  au  bord  des  champs  (tb). 
Montpellier  (/.  du  Val). 

16.  trldens  Duv.  -  Mars.,  1855,  501,  pi.  19,  fig.  118.  —  ciliaris  Muls. 
—  serripes  Mars.,  1855,  677,  pi.  19,  fig.  121. 

Surtout  dans  le  sable,  au  bord  de  la  mer  (tr). 
Hyères  {Ch.  Brisout);  La  Spyne,  aux  Sabletles  {Tholin);  Nîmes  {de 
Marseul);  Cette  {Marquet);  Montpellier  {du  Val). 

Obs.  Chez  cette  espèce  méditerranéenne,  si  curieuse  parles  longues 
soies  latérales  de  son  corselet,  la  carène  transversale  entre  le  front  et 
l'épistome  est  très-fine  et  souvent  interrompue  au  milieu;  M.  de  Mar- 
seul l'avait  déjà  observé  sur  un  des  types  de  J.  du  Val  et  je  l'ai  re- 
marqué chez  un  exemplaire  de  la  Seyne  que  M.  Tholin  a  bien  voulu 
me  communiquer  (Cf.  Ann.  Ent.  Fr.,  1862,  482). 

17.  eeinuliis  111.  -  Mars.,  1862,  488,  pi.  17,  fig.  45.  -  mediocHs Mars. , 
1855,  679,  pi.  19,  fig.  122,  —  quadrilineatus  Waltl. 

France  méridionale  {de  Marseul);  Mont-de  M.irsnn  ;  Hautes-Pyré- 
nées, Aragnouel  {Pandellé), 


—  202  — 

18.  «'longaiiilus  Rosh.  —  œmulus  Mars.,  1855,  084,  pi.  l'J,  lig.  129. 
—  Mocquerysi  Mars.  -  andalusicus  Mai's. 

Dans  les  excréments;  terrains  sablonneux  (tr). 
Marseille;  Béziers  {de  Marseul). 

19.  inelalleseens  Er.  -  Mars.,  1855,  686,  pi.  19,  fig.  128.  -arachi- 
darum  Mars. 

Sous  les  pierres,  les  détritus,  dans  les  terrains  sablonneux  (tr). 
Landes   {Gobert);   Vaucluse  (Fubre);  Nîmes  (Ecoff'et);  Montpellier 
(/,  du  Val);  Béziers  {Ch.  Brisout);  Collioure  (PandeUé). 

Obs.  Cité  de  l'Anjou  (M-^^  de  Buzelet)  dans  la  Faune  Millet  (1, 141), 
mais  évidemment  par  erreur. 

20.  ainœnus  Er.— Mars.,  1855,  681,  pi.  19,  fig.  124.  —  ?  saôtt/eii 
Rosh. 

Sur  les  coteaux;  mars,  novembre  (tr). 
Béziers  {Ch,  Brisout);  Carcassonne  (Gavoy). 

21.  spretulus  Er.  —  Mars.,  1862,  486,  pi.  17,  fig.  43. 

Dans  les  excréments  (tr). 

Béziers  [de  Marseul);  Narbonne  (Marquet). 

22.  erîbellaticollis  Duv.  —  sicanus  Mars,,  1862,  490,  pi.  17,  fig.  47. 
—  curtus  Rosh.  — puncticoUis  Kûst.  —  Kûsteri  Mars. 

France  méridionale  {Lareynie). 

23.  rufipes  Payk.  —  Mars.,  1855,  692,  pi.  19,  fig.  133.  -  rubripes 
Ei\ -arenarius  Mars.,  l.  c,  691,  fig.  Vàl.  —  granarius  Er.  — Mars.,  l.  c, 
693,  fig.  134. 

Sous  les  pierres,  les  détritus,  les  excréments,  au  bord  de  la  mer  (ar). 

Toute  la  zone  maritime  gallo-rhénane.  Parait  très-rare  et  locid 
dans  l'intérieur:  Alsace,  Hapsheim  {Kampmann);  Metz  {Géhin); 
Genève  {Heer);  Lyon  (Re//);  Draguignan  {Robert). 

Obs.  1.  Je  n'ai  vu  aucun  exemplaire  de  cette  espèce  trouvé  en  de- 
hors du  littoral;  les  localités  citées  le  sont  donc  d'après  les  auteurs. 

Obs.  2.  Les  seuls  caractères  invoqués  pour  séparer  le  rjranarms  du 
rufipes,  à  savoir  :  la  strie  suturale  raccourcie  et  la  ponctuation  des 
élytres  plus  fine,  sont  absolument  illusoires  ;  on  trouve  ensemble  des 
iuchvidus  offrant  tous  les  passages. 
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24.  conjung«n8  Payk.  —  Mars.,  1855,  694,  pi.  19,  fig.  135. 

Dans  les  bouses,  sous  les  détritus  (b).  —Toute  la  faune  gallo- 
rljénane. 

Obs.  Je  n'en  ai  pas  vu  d'exemplaires  provenant  des  Alpes,  où  peut- 
être  l'espèce  fait  défaut  ;  elle  est  seulement  citée  de  Genève  par  Heer. 

25.  specnlaris  Mars.,  1855,  704,  pi.  19,  fig.  142  (1). 

Dans  les  détritus  des  inondations  ;  mai,  septembre  (tb). 

Ahr  (v.  Hagens);  Dùsseldorf  {Bach};  Alsace,  bords  de  la  Feclit  [Le- 
prieur);  Colmar(CZawdt)n);  Toulouse,  bords  de  la  Garonne  {Marquet); 
Hautes-Pyrénées,  Maubourguet  {Pandellé). 

Obs.  Cité  encore  de  Gannat  [Desbrochers)  au  Cat.  Olivier  (p.  125), 
mais  peut-être  par  erreur.  —  Quant  au  speciilaris  du  Cat.  Gobert  (p.  94], 
c'est  le  4-striatus. 


26.  I»elleti  Mars.,  1862,  493,  pi.  17,  fig.  49. 

Sous  les  cadavres  de  reptiles;  parfois  dans  les  détritus  des  inonda- 
tions ;  août  (tr). 

Avignon  {Ch.  Brisout);  Millau!  Béziers,  bords  de  l'Orb  {Pellet, 
Marquet). 


27.  quadristriatus  Hoffm.  -  Mars.,  1855,  703,  pi.  19,  fig.  141. 

Dans  les  endroits  sablonneux,  les  dunes,  sous  les  algues  (r). 

Hollande  maritime  {Everts);  Ostende  (Wesmael);  Dunkerque,  Ca- 
lais [Lethiei-ry);  Lille  {Reiche);  St-Valery,  dunes  de  St-Quentin 
(Fairmaire);  Westphalie  {Westhoff');  Dûsseldurf  (iîac/i);  Francfort 
[v.  Ileyden);  Strasbourg,  bords  du  Hhin  1  Le  Havre,  Orléans,  Nantes 
{de  Marseul)\Gien;  Moulins,  bords  de  l'xMlier  {des  Gozis);  Vicliy  (de 
Borre);  fort  de  Joux  {Goureau);  Valais,  Saas  (de  Gautard);  Nyon, 
Genève  [lleer);  Lyon  !  plaine  du  Forez,  bords  de  la  Loire  [Siméan); 
Agen  (Laboulbène);  Sos  {Banduer);  Landes  (Gobert);  Fréjus  (Robert). 


(1)  Cette  esrèce,  omise  au  tableau  ci-dessus  (p.  ITG),  se  distingue  par  les  caractères 
suivants:  D'un  bronzé  brillant;  corselet  rugueusement  ponctué  en  entier,  sauf  deux 
plaques  aiitébalisaires  médianes  lisses,  divisées  par  une  faible  impression  ponctuée; 
élytres  assez  mates,  n'offrant  qu'une  petite  plaque  ronde  subscutellaiie,  un  peu  éloignée 
de  la  base;  4'  strie  dorsale  invisible  dans  la  ponctuation;  marges  latérales  ponctuées  en 
arrière,  etc.  —  3-4  mill. 
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•28.  radiosas  Mars.,  1855,  724,  pi.  20,  fig,  157. 
Marseille  {de  Marseul). 
Obs.  Le  radiosus  du  Cat.  Peragallo  (p.  84)  se  rapporte  au  rugifrons. 

29.  apricarius  Er.  -  Mars.,  1855,  725,  pi.  20,  xxxviii,  fig.  58. 

Dans  les  endroits  sablonneux,  surtout  au  bord  de  la  mer  (acj. 
Millau!  Sos  (Bauduer);   Landes  (Gobert);  tout  le  littoral  du  Lan- 
guedoc (Marquet);  Cannes! 

Obs.  Cité  de  Moulins  {Desbrochers)  au  Cat.  Olivier,  mais  probable- 
ment à  tort. 

30.  grossipns  Mars.,  1855,  718,  pi.  20,  fig.  153. 

Dans  les  sables  du  liUural  ;  juillet  (tr). 

Morbihan,  dunes  entre  Plouharnel  et  Etel  (Bedel);  La  Rochelle 
{d'Orhigny)\  Aude  (Gavoy);  La  Nouvelle  (Minsmer);  Narboune 
[Ecoffet);   Béziers    {Marqv.ei)\  Marseille  {de  Marseul). 

Obs.  Cité  de  Bayeux  par  M.  de  Marseul  ;  mais  cette  indication  me 
paraît  fausse  ou  du  moins  ne  peut  s'entendre  que  du  littoral  de  cet 
arrondissement.  —  Noté  encore  de  Sos  [Bauduer)  au  Cat.  Delherm 
(p.  23);  mais  la  citation  est  pareillement  fausse,  je  crois. 

31.  «rassipes  Er.  —  Mars.,  1855,  717,  pi.  20,  fig.  152. 

Sous  les  détritus,  les  pierres,  les  excréments,  surtout  dans  les  dunes 
du  littoral  (h). 

Hollande,  Scheveningen,  Katwijk  {Everts);  Noordwijk  (Dieiz);  Ca- 
lais {Cusfcic);  Bonlognp-sur-Mfr  [Lelhierry);  Somme,  St-Oncntin, 
St-Val.^ry  (Deiab?/),  Cayeux  Dccanx);  Calvados,  Mervilli' !  lUe-el- 
Vilaine  {de  la  Godelinais);  Orléans  {Fairmaire);  Vichy  {de  Borre); 
Puy-de-Dôme,  Pionsat  (des  Gozis]\  La  Bochelle  {d'Orbigny);  plus 
commua  sur  les  côles  du  golfe  de  Gascogne  et  de  la  Méditerranée. 

Obs.  C'est  ['apricanus  du  Cat.  de  Norguet  (p.  100). 

32.  rMgfîfrons  Payk.  -  Mars.,  18.55,  721,  pi.  20,  fig.  155.  —  semi- 
striatvs,  smaragdidus,  violaceiis  Steph. 

Sous  les  détritus,  les  excréments,  etc.  Commun  sur  tout  le  littoral; 
rare  dans  l'intéiieur. 

Lille  {Reiche);  Westphalie  {Westhoff};  Crefeld.  Uûssel  dorf  (5acA); 
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Francfort  (u.  Heyden);  Alsace  [Wencker);  Nancy  (Mathieu);  ,-'ontai- 
ne-hleaii  {Ch.  Brisout);  Ste-Gemnies-sur-Loire  {Galloisj-,  Allier  [Oli- 
vier); Dijon  {liouyel);  Suône-et-Loire,  Digoin  {Faicconnet);  Genève 
[Heeri;  Pau,  Eaux-Bonnes;  Cauterets,  Tarbes,  Vielle  {Vandellé); 
Nîmes  (Ecoffet). 

32.  nietallieus  Herbst.  —  Mars.,  1855,  722,  pi.  20,  fig.  156.  -  pullus 
Rosh  iverisim.,. 

Mœurs  du  précédent  (r). 

Toute  la  Hollande  maritime  {Everts);  Ostende  (  Wesmael);  Dùssel- 
dorf  (5ac/t);  Westphalie,  Paderburn  (  ^T'est/io/f);  Haguenau  [Kamp- 
7)mnn);  Metz  {Géhin);  Verdun  (Liénard);  Calais;  Dunkerque  {Le- 
ihierry);  Somme,  Cayeux  [Decaux),  Sl-Uuenlin  [Delaby),  St- Valéry  ; 
Dieppe;  Le  Havre  ;  Orléans  (Fairmaire);  Trouvitle;  Cabourg;  La 
Bernerie  {C/t.  Brisout):  Ule-et- Vilaine  (de  LaGodelinais)\  Cbarente- 
Inférieure  [Champenois);  MontUioon  (des  Gozis);  Landes,  Biscarosse 
(Gobert);  Agen  [Laboulbène);  Basses-Pyrénées;  Pyrénées-Orientales, 
CoUioure  [Pandellé);  Aucli,  Lectoure,  Courrensan  (Delherm);  Var 
{Robert). 

34.  «limidiatuM  111.  -  Mars.,  1855,  730,  pi.  20,  fig.  162.  -  lohatus 
WoU. 

Sous  les  pierres,  les  détritus  ;  dunes  du  littoral  fAu). 

La  Rochelle  (d'Orbigny);  Arcachon  (Ch.  Brisout);  Landes  [Gobert); 
Biarritz  {Pandellé);  plus  commun  sur  tout  le  littoral  du  Languedoc 
et  de  la   Provence. 

06s.  1.  Cité  de  Draguignan  au  Cat.  Robert;  mais  sans  doute  la 
citation  se  réfère  au  littoral  de  cette  région;  car  l'espèce  semble  ex<;iu- 
sivement  maritime. 

Obs.  2.  D'après  M.  Bedel  {in  litt.),  l'espèce  vit  dans  les  buttes  de 
sable  formées  par  le  Kakile  ynaritima  et  se  nourrit  probablement  des 
larves  de  la  Psylliodes  marcida. 

35.  luaritiiiaus  Stepli.  —  sabulusus  t'airm.  —  Mars.,  1855,  714,  pi. 
20,  fig.  150. 

Sous  les  algues,  les  cadavres,  an  bord  de  la  mer  (ac). 

Toutes  les  côtes  de  la  mer  du  Nord  et  de  la  Manche.  Morbihan,  Le 
l'ouliguen  !  Loire-Inférieure,  La  Bernerie  [Ch.  Brisout);  Noirmou- 
tier  l  Marenues  ! 

Obs.  II  est  remplacé  par  le  dimidiatus  sur  les  côtes  du  golfe  de  Gas- 
cogne et  de  la  Méditerranée. 
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Gnathoncus  Duv. 


1.  rotundatus  Kug.  —  nannetensis  Mars.,  1862,  499,  pi.  17,  iv,  fig-  2. 
—  communis  Mars.,  l.  c,  fig.  4.  —  interceptus  Lee.  — 4-striatus  Woll 
(Tribatlus). 

Sous  les  détritus,  les  débris  de  poissons  en  putréfaction  (r). 

Hollande,  Amersfoort,  La  Haye,  Katwijk,  Frise  {Everts);  Westphalie 
(  West/ioff);  Provinces  rhénanes  {Bach);  Nassau; Francfort  {v.Heyden); 
Colmar,  Haguennu  [Kampmann);  Paris  (C7i.  Brisout);  Nantes  {de 
Marseul);  Mâcon,  Le  Creusot  (Fauconnet);  Ses  {Bauduer)\  Bordeaux  ; 
Pau;  Louron,  Argelès,  Bagnères  {Pandellé);  Lourdes  {des  Gozis). 

2.  punctulatus  ïhoms.  —  rotundatus  Mars.,  1855,  503,  pi.  19, 
lig.  119. 

Sous  les  excréments,  les  charognes,  les  écorces,  surtout  dans  les 
dunes  (ac).  —  Toute  la  faune  gallo-rhénane. 


Myrmetes  Mars. 
1.  pieeus  Payk.  -  Mars.,  1862,  515,  pi.  17,  XLi,  fig.  1. 

Dans  les  fourmilières  de  Formica  rufa  (r). 

Breda  {Heylaerts);  Verviers  {Mathieu);  Nord,  forêt  de  Raisnes  {Le- 
thierry);  Westphalie,  Lippstadt  (Westhoff);  Dùsseldorf  {Bach); 
Alsace,  près  le  StaufFen  {Leprieur);  Vendenheim  {Wenclier);  Remi- 
remont  {Puton);  Metz  {Gé/iin);  Reims  {Lajoye);  Chavilie  {Bedel); 
Meudon,  St-Germain  {Ch.  Brisoul);  Eure,  Romilly-sur-Andelle 
{Lancelcvée);  Seine-Inférieure,  Les  Chartreux,  forêt  des  Sapins 
{Mocquerys);  Anjou  (Millet);  Ille-et-Yilaine  {de  La  Godelinais); 
Autiin  {Fauconnet);  Sos  [Bauduer);  Hautes-Pyrénées,  Payole,  Vielle  ; 
Pyréuées-Orieutales,  La  Miissane  {Pandellé);  Gers,  C.ourrensan  [Lic- 
cante). 

V.  ABR.EINI. 
Teretrius  Er. 
1.  pieipesF.  —  Mars.,  1856,  136,  pi.  3,  fig.  4. 

Sous  les  écorces  des  vieux  saules  surtout,  sur  le  bois  coupé;  mai, 
juin,  octobre  (th). 

Belgique,  Rureraonde,  Hasselt  (Mathieu);  Nord,  Fives  {Lcthierry); 
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Arras  (Collin);  Westphalie,  Munster,  Lippstadt,  Arnsberg  (Westhoff); 
Crefeld,  Aix-la-Chapelle,  Dûsseldorf  (Bach);  Rlberfeld  (Cornélius); 
Francfort  (u.  Heyden);  Colmar  [Leprieur);  Verdun  {Liénard)\  Metz 
(Géhin);  Péronne  [Gervais  (TAldin);  Paris  {Reiche);  Si-Germain  (Ch. 
Brisout);  Seine-Inférieure,  forêt  des  Sapins  (Mocquerys);  Fontaine- 
bleau (Fairmaire);  Anjou  (Raff'ray),  Martigné  {de  Romans);  Mou- 
lins, Cosnes,  Gannat  (Deshrochers);  Dijon,  Velars-sur-Ouche,  Cham- 
bolle  (liouget);  Rouvray  [Emy);  Genève  {Heer);  Ain,  Le  Plantay 
[Guillebeau);  Sos  {Bauduer'i;  Mout-de-Marsan  {Gober t);  St-Sever 
{L.  Dufour);  Pau;  Ossau  (Pandellé). 

Obs.  D'après  M.  Leprieur,  la  larve  de  cet  insecte  serait,  en  Algérie, 
parasite  des  Xylopert/ia  ;  M  Revelière  l'a  trouvée,  en  Corse,  dans  des 
sarments  de  vigne  avec  le  Sinoxylon  6-dentatum,  dont  elle  dévore  les 
larves. 


Plegaderus  Er. 

1.  saueius  Er.  —  Mars.,  1856,  264,  pi.  11,  XXXVIII,  fig.  1. 

Sous  l'écorce  du  pin  (k). 

Belgique  (Mathieu);  Westphalie,  Munster  {Westhoff);  Francfort 
(v.  Heyden);  Alsace  (Wencker);  Genève  (Heer);  La  Teste  {Fair- 
maire); Landes  (Gobert);  Sos  (Bauduer);  Eaux-Bonnes,  Payole  [Pan- 
dellé); Var,  Le  Luc  (Robert). 

2.  vulneratus  Panz.  —  Mars.,  1856,  265,  pi.  11,  xxxviii,  fig.  2. 

Sous  les  vieilles  écorces  (tr). 

Breda  [Heylaerts);  Belgique  (Mathieu);  Nord  (des  Gozis);  Diissel- 
dorf  [Bach);  Haguenau  (Kampmann);  Remiremont  (Pulon);  Metz 
(Gchin);  Nancy!  Valais,  Saas  (de  Bonvouloir);  Eaux- Bonnes  (C/(. 
Brisout);  Cauterets,  Payole,  Aragnouet  (Pandellé). 


3    cœsus  m.  -  Mars.,  1856,  267,  pi.  11,  xxxviii,  fig.  3. 

Dans  les  souches  pourries  de  chêne  et  de  châtaigner,  parfois  avec 
Lasius  fuliginosus  (k). 

Belgiqiie,  Huy  (Wesmael);  Westphalie,  Dortmund  (Suffrian), 
Lippstadt  (Westhoff');  Diisseldorf  (BacJt);  Nassau;  Francfort  (v. 
Heyden);  Ahace  (Wencker);  Dieuze  (Leprieîir);  Me\z  (Géhin);  Fon- 
taini'bleau  [Bedel);  Marly,  St-Germain  (Ch.  Brisout);Y alais  [Stierlin); 
Lausanne;  Genève  [Heer);  Dijon,  bords  de  l'Ouche,  fontaine  de 
Loivrey  (Rouget);  Rouvray  (Emy);  Le  Creusot  (Fauconnet);  Allier, 
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Brout-VHiTiet  {du  Bnys^on);   Gannnt  {Desbrochers);  Sos  (Banduer); 
Landes  (Perris);  Tarbes  {Pandellé). 


4.  «liHNectus  Er.  —  Mars.,  4856,  268,  pi.  11,  xxxviii,  fig.  4. 

Dans  les  souches  pourries  de  hêtre  et  de  pommier  (b). 

Belgique  (de  MarseuV,  Nord,  forêt  de  Morm.il  (Lethierry);  Dûssel- 
dorf  {Bach)\  Nassau,  Francfort  [v.  Heyden)\  Haguenau  {Wencker)', 
Fontainebleau  !  Marly  [Ch.  Brisout);  Seine-Inférieure,  Quevilly 
[Mocquerys);  Calvados,  St-Julien-sur-Calonne  !  Vevey  (Slierlm);  Al- 
lier, forêt  des  Collettes  {des  Gozis),  de  Marcenat  (du  Buysson);  Sos 
[Bauduer);  Landes  {de  Germiny);  Hiules  et  Basses-Pyrénées  {Pan- 
dellé): Eaux-Bonnes! 


5.  discisus  Er.  —  Mars.,  1856,  272,  pL  11 ,  xxxviii,  fig.  8. 

Sous  les  écorces  du  pin.  —  Commun  par  places  (Landes). 

Lunoges  !  Bordeaux  !  Arcachon  !  Sos  (Bauduer);  Hautes-Pyré- 
né-s,  Mauboiirguet  {Pandellé};  Alpes-Maritimes,  Agay,  Eze  {Pera- 
gallo). 

Obs.  1.  La  larve  dévore  celle  du  Cnjpturgus  pusillus  dans  ses  gale- 
ries. 

Obs.  2.  L'espèce  est  citée  de  Belgique  au  Cat.  Mathieu,  et  d'Alsace 
au  Cat.  Wencker;  mais  ces  localités  méritent  vérification. 


6.  oui  Mars.,  18.56,  271,  pi.  H,  xxxviii,  fig.  6. 

Sous  les  écorces  du  pin  (b). 

Var,  Le  Luc  {Robert):  La   Seyne  {Tholin);  Hyèresl  Sl-Rap'iaël  ! 
Alpes-Maritimes,  Agay  {Peragallo). 


7.  Barani  Mars.,  1857,   449,   pi.   11,  xxxviii,  fig.  6'.  -   9  sanalus 
ïruqui. 

Toulon  ! 


8.  iiusiiluN  Rossi. -Mars.,  18.56,  278,  pi.  11,  xxxviii,  fig.  10.— 
hispidulus  Muls. 

Sous  les  écorces  vermoulues  de  iiètre,  de  chêne  et  de  chêne-liège. 
—  Commun  par  places  (Landes). 

Allier,  forêt  des  Collettes  {des  Gozis);  Sos  {Bauduer);  Pyrénées- 
Orientales,  CoUioure  {Ch.  Brisout):  La  Massane  (Warçi^ef). 
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Onthophilus  Leach. 

1.  suleaius  F.  —  Mars.,  1856,  554,  pi.  11,  XL,  fig.  1. 

Sous  les  détritus,  dans  les  sablières  'r). 

Breda,  Arnhem  [Everts);  Anvers,  Deurne  {Dietz),  Héverlé  {de 
Troostembergh);  Nord,  bois  d'Antiappes  {Cussac);  Calais  [Fuir- 
maire);  Westphalie(TT'cs^/îo/f);  Dûsseldorf,  Elberfeld  {Bach);  Nassau, 
chaussée  de  Schierslein  {v.  Heyden)',  Metz  (Géhin).  Reims  (Lajoye); 
Somme,  Dury,  Henriville  (Carpentier),  Rumigny  {Dubois);  Noisj- 
le-Sec,  Bondy  {Rouzet);  Fontenay-aux-Roses  (i?edei';  Itois  de  Bou- 
logne, St-Germain  {Ch.  Brisout);  Seine-Inférieure,  St-Aubin-Juxte- 
Boulleng  {Levoiturier);  IlIe-ei-Vilaine  (de  La  Godelinuis);  Autun 
{Faiiconnet);  Sos  {Bauduer);  Mont-de-Marsan  {Perris)\  Gers,  Lec- 
tonre  (Zwcanfe);  Draguignnn,  l-e  Luc,  Fréjus,  St-Tropez,  La  Seyne 
[Robert);  Alpes-Maritimes,  Levens  [Peragallo). 

2.  g'iobniosu.s  Oliv.  —  exara^ us  111.  —  Mars.,  1856,  555,  pi.  11,  XL, 
fig.  2.  —  interruptus  Reitt. 

Sous  les  débris  de  plantes  pourries.  —  Assez  commun  par  places 
dans  le  midi  (Landes,  Languedoc). 

Nyons  {Ravoux);  Avignon  {Fuhre);  Cannes,  Menton  [des  Gozis); 
La  Seyne  (T/ioh'n);  Marseille!  Nimes  {Ch.  Brisout);  CollioureîTarbes 
{Pandellé);  Sos  {Bauduer). 

Obs.  Cité  encore  de  la  Sarthe  au  Cat.  Monnot  (p.  7;,  de  l'IUe-et- 
Vilaine  au  Cat.  de  La  Godelinais  (p  57)  et  de  Moulins  au  Cat.  Olivier 
(p.  12.5);  mais  ces  localités  ont  besoin  d'être  vérifiées,  l'espèce  parais- 
sant méridionale. 

3.  siriatus  Forst.  —  Mars.,  1856,  560,  pi.  11,  xl,  fig.  5. 

Dans  les  bouses,  les  crottins,  les  végétaux  pourris,  jusqu'à  1,300" 
d'alt.  (ac).  —  Toute  la  faune  gallo-rhénane. 

Bacanius  Lee. 

1.  rhombophorus  Aube.   -  Mars.,  1856,  571,- pi.  14,  XLi,  fig.  2. 

Paris,  serres  du  Muséum  {Aube);  Nimes  {Ecoffet). 

Obs.  1.  Cette  espèce  a  été  signalée  par  Rouzet  comme  très- commune 
l'hiver,  dans  la  tannée  des  serres  chaudes  du  Muséum,  avec  le  Philo- 
thermus  Monlaiidoni.   Le   Bacanius  se  tient  caché  dans  la  poussière 
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jaune  contenue  sous  les  chaperons  gélatineux  et  non  péilonculés  d'un 
champignon  (Fiiligo  vaporaria),  qui  se  développe  sur  les  tannées 
vieilles  et  humides.  Bach  indique  aussi  l'espèce  {Kœferf.,  1851,  I,  316) 
comme  assez  commune  dans  le  jardin  botanique  de  Gôttingue,  où  elle 
vit  dans  le  tan  des  serres  avec  une  espèce  de  Myrmica. 

Obs.  2.  Les  Bacanius  rhombophorus  des  Cat.Scribaet  Gobert  (p.  97) 
sont  des  Abrœus  nigricornis;  c'est  \e  même  qui  est  signalé  au  C.at. 
Delherm  (p.  25);  celui  du  Cat.  Mocquerys  (p.  66)  est  le  seminulum.  — 
Quant  aux  citations  des  Catalogues  Mathieu  ;Belgique)  et  Wencker 
(Alsace),  elles  ne  sauraient  être  admises  sans  vérification. 


Abraeus  Leach. 
1,  globulns  Creutz.  —  Mars.,  1856,  587,  pi.  14,  XLii,fig.  5. 

Dans  les  vieilles  souches,  surtout  du  hêtre,  les  bouses  à  demi  des- 
séchées, sous  les  détritus  (r), 

Lille  (Cussac)^  forêt  de  Morinal  (LetJnerry);  Westphalie,  Arnsberg, 
Siegen  [Westho/f);  Francfort  (v.  Hei/den);  Alsace  (Wencker);  Metz 
(Géhin);  Abbeville  {de  Germimj):  Tours  [de  Saulcy);  Anjou  {Raf- 
fray);  Ile  de  Ré  (Bonnaire);  Moulins  (Desbrocliers);  Montluçon 
(des  Gozis);  Dijon  (Rouget);  Genève  (ifeer);  Lyon!  Sos  {B au duer); 
Landes  [Gobert);  Basses-Pyrénées,  Lahourcade  [Delherm),  Monein 
(Pandellé);  Gers,  Gazaupouy  {Lucante);  Toulouse  (Marquet);  Avi- 
gnon [Tholin). 


2.  granulum  Er.  —  Mars.,  1856,  589,  pi.  14,  XLii,  fig.  7.  —  pimcfa- 
tissimus.  Reitt. 

Sous  les  écorces  de  hêtre,  dans  les  peupliers  creux  et  les  fongo- 
sités  arboricoles  (tr). 

Belgique  (Pari/s);  Nord,  Lambersart  (Lelhierry);  Westphalie, 
Arnsberg  {Wcstho/f);  Fontainebleau  {Cli.  Brisout);  Dijon,  cours  du 
Parc  (Rouget);  Genève  (Heer);  Hautes-Pyrénées,  Payole,  Arrens, 
Aragnouet  (Pandellé). 

Obs.  Cité  encore  d'IUe-et-Yilaine  au  Cal.  de  La  Godelinais  (p.  .57), 
mais  sans  doute  par  erreur. 


3.  parvuliis  Aubé.  —  Mars.,  185G,  590,  pi.  14,  xui,  fig.  8.  —  parvu- 
lulus  Mars. 


Dans  le  tronc  jiourri  des  chênes  (tr). 
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Belgique  [Mathieu):  Francfoti  (i>.  Heyclen);  Paris  [Reidte;]  Foulai- 
nebleau  [Aube). 

Obs.  C'est  VA.  gmnulnm  du  Cat.  Scriba. 


4.  srIobosuH  Hofïm.  —  Mars.,  1856,  588,  pl.l4,XLii,  fig.  6. 

Sous  les  détritus,  dans  les  vieilles  souches,  avec  Formica  rufa  et 
rufibarbis  et  Lasius  fuliginosus  (as). 

Belgique  [Mathieu);  Westphalie,  Rheine,  Munster,  Paderboi'n 
(  Westha/f)  ;  Dûsseldorf  (Bach)  ;  Francfort  iv.  Heyden)  ;  Alsace 
[^yenc^ier)\  Haguenau  [Kampmann)\  Metz  {Géhin);  Compiègne 
(Bedel);  Paris  {Ch.  Brisout);  forêt  de  St-Germain!  Fontainebleau! 
Sarthe,  forêt  de  Perseigrie  [Blisson);  Seine-Inférieure,  Les  Chartreux, 
forêt  des  Sapins  {Mocquerys);A.nion  [Raffray);  Martigné  [de  Romans); 
Allier,  Brout-Vernet  [du  Buysson).,  Montluçon,  Bellenaves  [des 
Gozis).,  forêt  de  Moladier  [Olivier);  Dijon,  St-Nicolas-les-Citeaux 
[liouget];  Rouvray  [Emy)\  Autun,  Le  Creusot,  Digoin  (Fauconnet); 
Vallorbes,  Genève  [Heer);  Lyon!  Sos  [Bauduer);  Landes  (Perris); 
Pau,  Eaux-Bonnes;  Argelez,  Arrens,  Louron,  Barousse  ;  La  Mas- 
sane  [Pandellé)  ;  Hraguignan  [Robert);  Alpes-Maritimes  [Pera- 
gallo). 

Acritus  Lee. 

1.  punetum  Aube.  —  Mars.,  1856,  007,  pi.  14,  xliii,  fig.  8.—  mini- 
mus  Aube.  -  littoralis  Ferr. 

Sous  les  algues,  au  bord  de  la  mer  (ar). 

Flessingue  [Everts);  Diinkerque  [Lethierry);  Somme,  Étaples  ! 
St-Quentin  [Delaby).,  Cayeu.x:  [Decaux);  côtes  de  Normandie  {de 
Germiny);  Loire-Inférieure,  La  Bernerie  [Ch.  Brisout);  Noirmou- 
tier,  La  Chaise!  Ile  de  Ré  [Bonnaire);  Marennes  !  La  Teste  {Fair- 
maire);  Arcachon  !  Landes!  Biarritz!  Béziers  !  La  Nouvelle  {Pan- 
dellé); Celte,  Cannes  [des  Gozis)  ;  Hyères,  La  Seyne  [Tholin); 
St-Raphaël  ! 


2.  ininutus  Herbst.  —Bach,   Kœferf.,  1851,  I,  316  (nec  Mars.).  - 
fulvus  Mars.,  1856,  607,  pi.  14,  xliii,  fig.  7. 

Sous  les  vieilles  écorces,  dans  le  bois  pourri  du  chêne  et  du  bou- 
leau (tr). 

Dûsseldorf,  Crefeld  (5ac/i);  Nassau  ;  Francfort  {v.  Heyden). 

Obs.  1.  M.  Schmidt  donne  cette  espèce  comme  répandue  en  Europe; 


mais  elle  semble   très-rare  dans  notre  faune,  et  je  n'en  ai  vu  aucun 
exemplaire.  La  description  de  Bach  s'y  applique  parfaitement. 
Obs.  2.  C'est  VAcritKS  punctum  du  Cat.  Scriba. 

3.  «a«apicu«  Reitt.,  Verh.  Nat.  Ver.  Brûnn,  1878,  XVI,  -154;  Deut. 
Ent.  Zeils..  1878,  51. 

Alpes  Maritimes,  St-Martin-Lantosque  (Ch.  Brisoui). 

Obs.  Espèce  décrite  du  Caucase  et  nouvelle  pour  la  France.  Les  deux 
exemplaires  de  la  coll.  Brisout  de  Barneville  ont  été  déterminés  par 
M.  Schmidt  ;  j'en  ai  reçu  un  troisième  de  Hongrie. 


4.  rhenanus  Fuss,  Berl.  Ent.  Zeils.,  1868,  356. 

Sous  les  pierres  humides,  dans  les  dunes  ;  parfois  dans  les  agarics 
pourris  ou  dans  les  vieux  Ironcs  de  hêtre  vermoulus  :  juin,  juillet  (r). 

Ahrweiler  [Fuss);  Alsace  (des  Gozis);  Calva^los,  Merville!  Brette- 
vjlle-sur-Laize  !  Morbihan,  Héminiac  [Etphège]. 


5.  Uopa'garteni  Reitt.,  Deut.  Eut.  Zeits.,  1878,  49. 

Dans  la  tannée  des  vieux  chênes,  le  plus  souvent  dans  le  voisinage 
des  fourmis  (tb). 

Province  rhénane,  Clèves  (Fuss). 

6.  nigriuornis  Hoffm.  —Mars.,  1856,  612,  pi.  14,  XLiii,  fig.  12. 

Sous  les  écorces,  les  détritus,  les  fumiers,  les  charognes  (c).  — 
Toute  la  faune  gallo-rhénane. 

7.  seininuliiEiii  Kiist.  —  wmutits  Mars.,  1856,  614,  pi.  14,  XLiii,  fig. 
13.  —  Fairm.,  Fn.  Fr.,  I,  288.  —  semen  Mars,  —  balearicus  Schauf.  — 
microscopieus  Reitt. 

Sous  les  détritus,  les  fumiers,  dans  les  couches  à  melons,  etc.  (ar). 
—  Toute  la  faune  gallo-rhénane. 

06.S.  C'est  l'espèce  nommée  jusqu'ici  mi  nu  lus  dans  les  Catalogues 
locaux  et  les  collections  françaises. 


.ailetes  Horn. 
1.  atoiuariu»  Aube.  -  Mars-,  1856,  611,  pi.  14,  XLiii,  fig.  11. 
Dans  les  vieux  troncs  d'arbres  pourris,  surtout  le  peuplier,    dans 
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le  voisinage  des  fourmis  (Lasius);   parfois  dans  les  détritus  et  les 
fumiers  ;  mars  (tr). 

Rôderberg  ;  Mayence  {v.  Heijden);  Remivemoiii  {Puton);  Fciitai- 
nebleau  {Aube);  Sos  {Bcmduer). 


Hister  neglectus  Germ.  Reims  (Lajoye). 

»        quadrinotatus  Scriba.  id.  (id.). 

»       corvinus  Germ.  Id.  (id.). 

Dendrophilns  2jygynœus  !..  Sarthe  {Desportes). 


ERRATA. 

Page  179,  ligne  12.  Au  lieu  de  :...  du  corselet..,  lire  :...  des  élytres. 


NECROLOGIE. 
L'abbé  Victor  MULSANT. 


La  Revue  d'Entomologie,  dont  il  a  enriclii  la  bibliothèque,  doit 
un  dernier  adieu  à  l'un  de  ses  plus  fidèles  abonnés,  l'abbé  Victor 
Mulsaut,  enlevé,  au  collège  de  S  lint-Cliamond,  le  25  juillet  dernier, 
à  ses  nombreux  amis  et  collègues. 

Son  père,  l'illustre  entomologiste  et  savant  lyonnais,  à  la  plume 
si  facile  et  si  féconde,  lui  avait  de  bonne  heure  communiqué  la  pas- 
sion des  sciences  naturelles,  avec  les  mille  secrets  du  collectionneur. 
Presque  tous  les  ans,  aux  vacances,  jusque  dans  sa  verte  vieillesse, 
le  père  allait  oublier  pour  un  temps  ses  cours  du  lycée,  ses  fonctions 
de  bibliotliécaire  de  la  ville  de  Lyon,  dans  l'exploration  de  quelque 
coin  de  notre  France,  dans  l'hospitalité  cordiale  de  quelque  collègue. 
L'abbé  Victor  était  le  plus  souvent  du  voyage,  qui  s'accomplissait  sans 
ombre  possible  de  mélancolie,  vu  la  verve  intarissable  et  toute  gau- 
loise, l'entrain,  les  goiits  poétiques  de  son  père.  Le  savant  était-il 
privé  de  cette  douce  compagnie,  comme  dans  son  voyage  de  1852  en 
Allemngne,  ses  lettres  fréquentes  peignaient  au  cher  absent,  dans  un 
style  poético-scientilique  d'un  grand  charme,  les  beautés  et  les  épi- 

hevue  d'Entomologie.  —  Septembre  1886.  18 
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sodés  de  la  route,  les  captures  remarquables,  les  réceptions  empres- 
sées que  recevait  des  savants  étrangers  le  Pater  entomologicus. 
Le  fils,  de  son  côté,  avait  voué  un  vrai  culte  à  son  vénéré  père. 
Non  content  d'applaudir  à  ses  travaux  aussi  variés  que  nombreux, 
il  y  collaborait  parfois  discrètement  comme  dans  les  notes  sur 
YOxypleurus  Nodieri  (1854),  la  description  du  Mycetochares 
fasciata  (1855),  des  larves  à' Hesperophanes  nebulosus  (1855), 
Elenophorus  collaris  (1856),  et  tout  récemment  il  complétait  la 
description  paternelle  de  V Apalochrus  flavolhnhatus  par  celle 
de  sa  larve.  Ses  chasses  incessantes,  surtout  en  Provence  et  en  Au- 
vergne, étaient  une  source  de  l'enseignements  précieux  pour  les 
ouvrages  de  son  père.  Après  avoir  assisté  fidèlement  le  savant  dans 
ses  joies  et  ses  douleurs,  joui  des  distinctions  flatteuses  qui  lui  fu- 
rent décernées,  il  accomplit,  comme  prêtre,  le  dernier  vœu  formé 
jadis  en  ces  termes  par  ce  chrétien  convaincu: 

Puisse  enfin  ce  cher  fils,  au  terme  de  ma  vie, 
A  ma  mourante  main  tendre  sa  main  amie, 
M'assister  de  ses  soins,  recevoir  mes  adieux, 
Me  donner  votre  paix  et  me  fermer  les  jeux  ! 

L'abbé  Mulsant  voulut  encore  faire  revivre  le  savant  en  complé- 
tant un  de  ses  ouvrages  classiques:  Éléments  de  physiologie  ani- 
male. C'est  ce  travail  qui,  achevant  de  ruiner  une  constitution  déjà 
fortement  ébranlée,  a  provoqué  un  fatal  dénoûment. 

Si  l'abbé  Mulsant,  par  modestie  de  religieux,  n'a  pas  beaucoup 
écrit,  il  a  joué  un  rôle  important  comme  vulgarisateur  des  sciences 
naturelles  et  de  l'entomologie  surtout.  Dans  les  collèges  importants 
de  La  Seyne,  Riom  et  Saint-Chamond,  qui  ont  bénéficié  de  son  ensei- 
gnement scientifique,  notre  regretté  collègue  joignait  au  don  de  se 
faire  aimer  de  tous  par  sa  bonté,  sa  simplicité,  son  entrain  joyeux, 
celui  de  conquérir  de  nombreux  et  fidèles  adeptes  à  ses  sciences  fa- 
vorites, les  considérant  comme  une  sauvegarde  et  une  source  de 
jouissances  pour  la  jeunesse  studieuse.  J'ai  dépeint,  dans  la  Feville 
des  Jeunes  Naturalistes  (septembre  1886),  le  feu  sacré  dont  il 
savait  embraser  ses  ardents  disciples. 

En  dehors  du  collège,  l'abbé  Mulsant,  grâce  à  sa  distinction  mo- 
deste, à  sa  franche  cordialité,  grâce  aussi  au  renom  de  son  père,  avait 
noué  des  relations  scientifiques,  qui  devenaient  autant  de  vraies 
amitiés.  Empressé  à  faire  plaisir  à  ses  correspondants,  il  était  profon- 
dément reconnaissant  de  ce  qu'ils  lui  donnaient  en  retour  pour  ses 
collections  d'histoire  naturelle  ou  pour  lui-même. 

Le  musée  du  collège  Sainte-Marie  de  Saint-Chamond  hérite  des 
collections  personnelles  de  l'abbé  Mulsant,  qui,  dans  ses  chasses 
multipliées,  avait  pu  capturer  et  signaler  des  premiers,  sinon  tou- 
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jours  le  premier,  des  raretés  comme  Saprinus  tridens,  Julodis 
onoporcli,  Bolhocerus  galliciis,  Oxypleurus  Nodieri,  Niphona 
picticornis,  Carabus  Solleri,  Homalisus  Victoris,  etc.  —  Ce 
musée  s'enrichit  aussi  du  même  coup  des  collections  typiques  et 
de  la  riche  bibliothèque  si  laborieusement  amassées  par  M.  Etienne 
Mulsant.  Le  père  et  le  fils,  si  tendrement  unis  pendant  la  vie, 
restent  donc  encore  unis  dans  leurs  collections,  comme  ils  le  seront 
dans  la  mémoire  de  leurs  nombreux  amis  et  collègues. 

A.  Tholin. 


NOUVELLE  REVISION  DU  GENRE  PLINTUISUS 

Par  le  D'  G.  HORVATH. 


En  1876,  j'ai  publié  dans  un  recueil  allemand  (1)  un  essai  mono- 
graphique sur  le  genre  Plinthisus  Fieb.,  dans  lequel  j'ai  décrit  13 
espèces  de  ces  Hémiptères.  Pendant  les  dix  ans  qui  se  sont  écoulés 
depuis,  plusieurs  autres  espèces  ont  été  décrites  et  les  formes  ma- 
croplères  de  quelques-unes  découvertes  ;  de  riches  matériaux  arrivés 
surtout  de  l'Orient,  par  M.  Reitter,  ont  beaucoup  contribué  à  mieux 
faire  conn?iître  ces  insectes  souvent  si  difficiles  à  distinguer.  Une 
nouvelle  révision  du  genre  me  parait  donc  utile.  Je  la  donne  sous 
forme  de  deux  tableaux  analytiques,  dont  l'un  comprend  les  formes 
brachyptères,  l'autre  les  formes  macroptères  des  espèces  dimorphes. 


BRACUYPTERES. 

1  (16).  Pronotum  transverse,  à  ponctuation  égale  ;  fémurs  anté- 
rieurs unidentés  ;  tibias  antérieurs  droits. 

2  (13).  Antennes  épaisses;  bord  antérieur  du  pronotum  droit.— 
(S. -G.  Plinthisomus  Fieb.). 

3  (12).  Élytres  coupéfs  droit  en  arrière,  sans  aucune  trace  de  la 
membrane,  iinement  ponctuées  et  laissant  les  trois  ou  quatre  der- 
niers segments  de  l'abdomen  à  découvert. 

4  (11).  Élytres  fortement  écourtées  et  laissant  à  découvert  les  trois 
derniers  segments  de  l'abdomen  et  la  plus  grande  partie  du  précé- 
dent ;  suture  des  élytres  aussi  longue  que  l'écusson. 

(1)  Verliandl.  der  k.  k.  zoolog.-bolan.  Gesellscliaft  in  IVien,  XXVI,  p.  721-736. 
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5  (8).  Noir  ou  noir  brunâtre,  lineraent,  mais  distinctement  ponc- 
tué, glabre. 

6  (7).  Corps  allongé  et  rétréci  à  l'union  du  pronotum  et  des 
élytres  ;  pronotum  moins  transverse  et  rétréci  en  arrière;  jiartie 
découverte  de  l'abdomen  1  1/2  aussi  longue  que  les  élytres  raccour- 
cies. Yeux  rouges  ;  antennes,  rostre  et  fémurs  brunâtres,  articles  des 
antennes  noirâtres  vers  leur  extrémité  ;  tibias  et  tarses  d'un  flave 
testacé.  d*.  Long.,  1  3/4  mill.  —  Portugal:  Coïmbra  [CoW.  Reu ter). 

1.  P.  lusitanicus  n.  sp. 

7  (6).  Corps  moins  étroit  et  à  bords  latéraux  presque  parallèles; 
pronotum  plus  large,  non  rétréci  en  arrière;  partie  découverte  de 
l'abdomen  aussi  longue  que  les  élytres  raccourcies,  rf.  Long.,  1  1/3 
mill.  —  Espagne  (coll.  Puton).     .     .     2.  P.  megacephalus  Horv. 

8  (5).  Tête,  pronotum  et  élytres  d'un  jaune  ferrugineux,  à  peine 
visiblement  ponctués  et  à  pubescetice  très-fine,  jaunâtre  ;  écusson 
et  abdomen  noirs  ou  d'un  noir  brunâtre. 

9  (10).  Tête  lisse,  imponctuée  ;  pronotum  convexe,  avec  une  large 
bande  transversale  noire  ou  noirâtre  au  milieu,  rétréci  en  arrière  et 
à  bords  latéraux  un  peu  arrondis  ;  élytres  rétrécies  aux  épaules  et 
plus  ou  moins  largement  noires  à  la  base.  c^Ç.  Long.,  I  i/2  mill. — 
Dalmatie  ;  Ragusa,  Lésina  ;  Grèce  :  Morée,  Corfou. 

3.  P.  fasciatus  Horv. 

10  (9).  Tête  très-finement  ponctuée  ;  pronotum  peu  convexe,  en- 
tièrement jaune  ferrugineux,  sans  fascie  transversale,  non  rétréci 
en  arrière,  bords  latéraux  droits  et  parallèles  ;  élytres  non  rétrécies 
et  très-peu  rembrunies  à  la  base.  cf.  Long.,  1  1/4  mill.  —  Espagne  : 
Algcciras  (coll.  Reuter) A.  P.  pygmœus  Horv. 

11  (4).  Élytres  moins  raccourcies  et  laissant  seulement  les  trois 
derniers  segments  de  l'abdomen  à  découvert  ;  suture  des  élytres 
plus  longue  que  l'écusson.  o*Ç.  Long.,  1  1/4-1  1/3  mill.  —  Erance 
méridionale.  Italie,  Dalmatie,  Grèce.       5.  P.  rninutissimus  Eieb. 

12  (3).  Élytres  coupées  obliquement  en  arrière,  avec  une  petite 
membrane  rudimentaire  formant  une  étroite  bordure,  fortement 
ponctuées  et  laissant  à  découvert  le  dernier  segment  abdominal  et  la 
moitié  de  l'avant-dernier.  cfÇ-  Long.,  1  3/4-2  mill.  —  Presque  toute 
l'Europe;  aussi  dans  le  Caucase.     ...      6.  P.  pusillus  SclioHz. 

13  (2).  Antennes  grêles;  bord  antérieur  du  pronotum  écbancré. 
—  S.-G,  IsiosGYTUs  Horv. 

14  (15).  Pronotum  un  peu  rétréci  en  arriére  ;  élytres  entièrement 
jaunâtres,  coupées  droit  en  arrière  et  laissant  à  découvert  les  trois 
derniers  segments  abdominaux  et  l'extrême  sommet  du  précédent  ; 
pattes  entièrement  testacées.  cf$.  Long.,  1  3/4  mill.  —  France  mé- 
ridionale:  CoUioure  ;  Espagne:  Port-Bou.     .     .     7.  P.  Reyi  Pnl. 

15  (14).  Pronotum  aussi  large  en  arrière  qu'en  avant;   élytres 
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brunâtres  avec  les  bords  latéraux  roussâtres,  obliquemeut  tronquées 
en  arrière  et  laissant  seulement  les  trois  derniers  segments  de  l'ab- 
domen découverts  ;  pattes  roussâtres,  avec  les  fémurs  rembrunis. 
cf9-  ''Ong-,  1  3/4  mill.  —  Dalmatie:  Pridworje  ;  Syrie. 

8.  P.  ptilioides  Put. 

16  (1).  Pronotum  plus  long  ou  aussi  long  que  large  en  arrière, 
faiblement  ponctué  ou  lisse  sur  le  lobe  antérieur,  à  ponctuation  plus 
forte  sur  le  dernier  tiers  (sauf  P.  sudtilis  et  lœvigatus),  bord  anté- 
rieur échancré;  fémurs  antérieurs  armés  de  deux  dents  au  moins; 
tibias  antérieurs  arqués;  antennes  grêles.—  (S. -G.  Plinthisus  Fieb.). 

17  (38).  Élytres  sans  membrane  même  rudimentaire  ;  fémurs  an- 
térieurs avec  deux  fortes  dents  et  plusieurs  autres  petites. 

18  (31).  Elytres  fortement  raccourcies,  laissant  à  découvert  les 
trois  derniers  segments  abdominaux  et  aussi  une  partie  du  segment 
précédent. 

19  (22).  Sculpture  du  pronotum  uniforme  sur  toute  sa  surface; 
élytres  coupées  droit  en  arrière  et  laissant  à  découvert  les  trois  der- 
niers segments  de  l'abdomen  et  la  moitié  du  précédent. 

20  (21).  Jaune  ferrugineux  ;  pronotum,  écusson  et  élytres  dense- 
ment  et  distinctement  ponctués,  d*.  Long.,  1  2/5  mill.  —  Syrie: 
Caïffa  (coll.  Horvath) 9.  P.  suhtills  Horv. 

21  (20).  Noir  ;  pronotum  et  tout  le  dessus  du  corps  entièrement 
lisses  et  imponctués,  o*.  Long.,  1  5/6  mill.  —  lilspagne  :  Carthagène 
(coll.  Puton) 10.  P.  lœvigalus  Put. 

22  (19).  Sculpture  du  pronotum  inégale,  lobe  postérieur  plus  for- 
tement ponctué  que  l'antérieur;  élytres  coupées  ou  sinuées  plus  ou 
moins  obliquement  en  arrière  et  ne  laissant  à  découvert  du  troisième 
segment  abdominal  qu'une  petite  partie  au  milieu. 

23  (24).  Jaune  ferrugineux,  couvert  en  dessus  de  fins  poils  tes- 
tacés  assez  longs  et  demi-érigés  ;  élytres  fortement  ponctuées,  faible- 
ment sinuées  en  arrière.  cfÇ.  Long.,  2  mill.  —  Espagne  :  Algeciras  ; 
Maroc:   Tanger,   Casablanca 11.  P.  pilosellus  Horv. 

24  (23).  Noir  ou  d'un  brun  obscur,  sans  longs  poils  demi-érigés 
en  dessus. 

25  (26).  Dessus  glabre,  brillant;  lobe  antérieur  du  pronotum  lisse 
sur  le  disque  ainsi  que  la  tète  ;  pronotum  à  peine  ou  sensiblement 
(var.  coarctatus  Horv.)  rétréci  en  arrière.  0*$.  Long.,  2  3/4-3  mill. 
—  France  méridionale:  Béziers  ;  Espagne:  Algeciras;  Portugal: 
Portimao;  Algérie  et  Tunisie 12.  P.  PutonD^oiw. 

26  (25).  Dessus  pubescent;  cette  pubescence  formée  de  courts 
poils  dorés  qui  s'enlèvent  très-facilement;  lobe  antérieur  du  prono- 
tum finement,  mais  assez  distinctement  ponctué. 

27  (30).  Élytres  coupées  ou  sinuées  très-faiblement  en  arrière, 
leur  angle  externe  droit  ou  obtus. 
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28  (29).  J'ronotum  allongé,  aiissi  long  que  les  élytres  qui  laissent 
au  milieu  une  plus  grande  partie  du  troisième  segment  abdominal 
à  découvert;  lobe  antérieur  du  pronotum  plus  finement  ponctué; 
piibescence  plus  courte  et  plus  faible.  Oblong,  noir  de  poix;  antennes 
rostre,  genoux,  tibias  et  tarses,  souvent  aussi  les  bords  latéraux  du 
pronotum  et  des  élytres,  d'un  flave  ferrugineux  ;  articles  des  antennes 
im  peu  plus  foncés  vers  l'extrémité  ;  pronotum  convexe,  peu  rétréci 
en  arrièi'e,  angles  antérieurs  proéminents  ;  élytres  fortement  ponc- 
tuées, o*  Long.,  3  1/2  mill.  —  Grèce:  Attique,  Morée  (coll.  Reuter). 

13.  P.  elongatus  n.  sp. 

29  (28).  Pronotum  plus  court  que  les  élytres,  bords  latéraux  dis- 
tinctement arrondis  en  avant,  lobe  antérieur  à  ponctuation  plus 
forte  ;  pubescence  dorée  plus  forte  et  plus  serrée  ;  le  troisième  seg- 
ment de  l'abdomen  très-peu  visible  derrière  l'angle  interne  des  élytres; 
lobe  antérieur  du  pronotum  parfois  (var.  globosus  Horv.)  forte- 
ment dilaté  et  bombé.  cfÇ.  Long.,  3  1/3-3  3/4  mill.  —  Italie, 
Corse,  Illyrie,  Hongrie,  Dalmatie,  Herzégovine,  Grèce,  Russie  mérid., 
Caucase,  Anatolie,  Syrie,  Perse.     .     14.  P.  hungaricus  Horv.  (1). 

(P.  conveocus  Horv.,  Put.,  nec  Fieb.) 

30  (27).  Élytres  très-obliquement  coupées  en  arrière  de  sorte 
qu'elles  forment  un  angle  distinct  à  leur  bord  postérieur  et  que  leur 
angle  externe  est  aigu  ;  pronotum  graduellement  rétréci  en  arrière, 
cfQ.  Long.,  2  3/4-3  1/3  mill.  —  France  mérid.,  Italie,  Corfou,  Albanie, 
Espagne,  Algérie,  Tunisie,  Anatolie.       1.5.  P.  longicolUs  Fieb.  (2) 

31  (18).  Élytres  moins  écourtées,  laissant  à  découvert  seulement 
les  deux  derniers  segments  abdominaux  et  une  partie  du  segment 
précédent. 

32  (37).  Dessus  glabre,  pubescence  nulle  ou  à  peine  visible;  ime 
grande  partie  du  quatrième  segment  de  l'abdomen  découverte. 

33  (34).  Pronotum  aussi  long  que  large  dans  les  deux  sexes,  à 
peine  rétréci  en  arrière,  bords  latéraux  arrondis  en  avant,  angles  an- 


Ci)  Cette  espèce  est  décrite  dans  mon  Essai  monographique  sur  ce  genre  et  dans  le 
Synopsis  de  M.  Pnton  sous  le  nom  de  P.  convexus  Fieb.  Je  lui  ai  attribué  ce  nom 
d'après  un  exemplaire  déterminé  par  Fieber  lui-même;  mais  j'ai  remarqué  eu  même 
temps  que  la  description  de  Fieber,  qui  indique  une  membrane  rudimeutaire,  ne  répond 
pas  bien  à  ce  type  prétendu.  Depuis  j'ai  reçu  un  l'tintllisus  du  (Caucase,  auquel  la  des- 
cription de  Fieber  s'applique  parfaitement  et  que  je  regarde  maintenant  et  décris  plus  bas 
comme  le  vrai  /'.  convexus  Fieb.  Il  en  résulte  que  pour  l'espèce  pre'sente  il  faut  resti- 
tuer l'ancien  nom  de  P.  Iiutigancus,  sous  lequel  je  l'ai  décrit  en  1875  dans  ma  «  ilono- 
grapliia  Lygceidarum  Hungariœ.  • 

(2)  M.  Ferrari  a  décrit  une  var,  brevicoUis  de  son  Plintliisus  flavipes  (=  longi- 
colUs Fieb  ).  Mais  le  type  unique  de  cette  variiMé,  une  femelle  de  3  1/2  miil.  de  long, 
qui  m'a  été  communiquée  du  Musée  de  Gênes,  me  paraît  appartenir  plutôt  au  P.  Iiunga- 
ricns  Horv.  C'est  un  individu  probablement  anormal,  dont  le  pronotum  est  subcarré,  le 
bord  latéral  des  cories  fortement  arqué  vers  l'extrémité  et  les  élytres  très-fortement 
siuuées  eu  arrière,  de  sorte  qu'elles  semblent  y  être  coupées  obliquement. 
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térieurs  non  proéminents.  Oblong,  noir  de  poix  ;  élytres,  tous  les 
fémurs  et  les  tibias  postérieurs  d'un  brun  obscur  ;  genoux,  tibias  an- 
térieurs et  intermédiaires  et  tarses  jaunâti'es  ;  lobe  antérieur  du  pro- 
notum  peu  convexe,  à  ponctuation  très-fine  ;  élytres  fortement 
ponctuées,  coupées  obliquement  en  arrière.  <f<^.  Long.,  2  2/3-3  mill. 

—  Syrie:  Gaïfïa  (coll.  Reuter  et  Horvath).     16.  P.  humilis  n.  sp. 

34  (33).  Pronotum  plus  long  que  large  chez  les  o*,  graduelle- 
ment rétréci  en  arrière,  bords  latéraux  presque  droits,  angles  anté- 
rieurs fortement  proéminents. 

35  (36).  Corps  plus  allongé;  lobe  postérieur  du  pronotum,  écusson 
et  élytres  à  ponctuatioQ  forte  et  profonde,  les  points  formant  dans  la 
région  de  la  soudure  de  la  code  et  du  clavus  3  ou  4  lignes  régu- 
lières dont  les  intervalles  sont  plus  ou  moins  élevés  ;  élytres  coupées 
plus  obliquement  en  arrière,  leur  angle  externe  aigu.  cfÇ.  Long., 
3  1/3-3  1/2  mill. —  Syrie  :  Caïffa  ;  Perse  méridionale. 

17.  P.  angulatus  Horv. 

36  (35).  Taille  un  peu  plus  large;  lobe  postérieur  du  pronotum, 
écusson  et  élytres  superficiellement  ponctués,  celles-ci  partout  à 
ponctuation  confuse  sans  lignes  de  points  régulières  et  sans  lignes 
élevées,  coupées  peu  obliquement  en  arrière,  l'angle  externe  droit. 
Oblong,  noir  de  poix  ;  antennes,  rostre,  bord  latéral  de  la  corie  et 
pattes  d'un  brun  ferrugineux  ;  lobe  antérieur  du  pronotum  peu 
convexe,  à  ponctuation  très-fine.  cf9-  Long.  3  1/2-3  3/4  milL  — 
Syrie  :  (^aïflfa  (coll.  Reuter  et  Horvath).     18.  P.  ohsoletus  n.  sp. 

37  (32).  Dessus  à  pubescence  dorée  bien  distincte  ;  partie  décou- 
verte du  quatrième  segment  abdominal  plus  petite;  élytres  coupées 
obliquement  en  arrière,  leur  angle  externe  droit.  cfÇ.  Long.,  4  mill. 

—  Hongrie:  Mehadia;  Grèce:  Morée,   Corfou. 

19.  P.  mehadiensis  Horv. 

38  (17).  Élytres  avec  un  petit  rudiment  de  la  membrane  formant 
une  étroite  bordure  plus  ou  moins  sémilunaire  et  laissant  les  deux 
derniers  segments  abdominaux  et  une  partie  du  précédent  à  décou- 
vert; fémurs  antérieurs  armés  seulement  de  deux  dents  égales. 

39  (42).  Dessus  légèrement  pubescent;  lobe  antérieur  du  prono- 
tum partout  uniformément  ponctué  ainsi  que  les  élytres. 

40  (41).  Taille  plus  grande;  pronotum  plus  long  que  large, 
distinctement  rétréci  en  arrière,  d*.  Long.,  3  1/2  mill.  —  Algérie: 
Edough  (coll.  Puton) 20.  P.  major  Horv. 

41  (40).  Taille  plus  petite;  pronotum  à  peine  plus  long  que  large, 
aussi  large  en  arrière  qu'en  avant.  cfÇ.  Long.,  2  1/2-2  3/4  mill.  — 
Italie  :  Pratolino  et  Montebene  en  Toscane  ;  Sicile. 

21.  P.  flavipes  Fieb. 

42  (39).  Dessus  glabre;  lobe  antérieur  du  pronotum  plus  faible- 
ment ponctué  sur  le  disque  ou  entièrement  lisse. 
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43  (48).  Lobe  antérieur  du  pronotum  à  ponctuation  faible  sur  le 
disque,  un  peu  plus  forte  sur  le  bord  antérieur  et  sur  les  côtés; 
corie  etclaviis  concolores. 

44  (45).  Antennes  et  pattes  noires,  seulement  le  dernier  article 
des  antennes,  genoux,  extrémité  des  tibias  et  tarses  d'un  flave  ferru- 
gineux. Oblong,  d'un  beau  noir  brillant,  rarement  les  élytres  d'un 
brun  obscur  ;  pronotum  aussi  long  que  large  dans  les  deux  sexes, 
peu  convexe,  à  côtés  presque  parallèles;  élytres  obliquement  tron- 
quées en  arrière,  cories  partout  fortement  et  également  ponctuées, 
rudiment  de  la  membrane  enfumé,  cfj-  LoQg-î  3  mill.  —  Grèce: 
Corfou  et  Céphalonie 22.  P.  coracinus  Horv. 

[P.  flavipes  var,  Horv.) 

45  (44).  Antennes  et  pattes  d'uu  brun  ferrugineux,  base  des  an- 
tennes, genoux,  tibias  et  tarses  testacés. 

46  (47).  Pronotum  peu  convexe,  plus  fortement  écliancré  en 
avant,  plus  long  que  large  chez  les  cf  ;  élytres  plus  faiblement 
ponctuées,  disque  de  la  corie  à  ponctuation  plus  fine  et  plus  espacée. 
d*$.  Long.,  2  3/4-3  1/3  mill.  —  Presque  toute  l'Europe. 

23.  P.  hrevipennis  Latr. 

47  (46).  Pronotum  plus  convexe,  très-superticiellement  écliancré 
en  avant,  aussi  long  que  large  même  chez  les  d*;  élytres  forte- 
ment et  partout  uniformément  ponctuées.  Oblong,  noir,  brillant; 
élytres  d'un  brun  obscur,  coupées  obliquement  en  arrière,  mem- 
brane rudimentaire  enfumée  ;  pronotum  rétréci  en  arrière,  son  lobe 
postérieur  sensiblement  déprimé,  c?.  Long.,  3  mill.  —  Russie  méri- 
dionale: Sarepta  {Fieher)  ;  Caucase  (coll.  Reuter  elHorcalh). 

24.  P.  cunvexus  Fieb.  (1). 

48  (43).  Lobe  antérieur  du  pronotum  entièrement  lisse;  cories 
d'un  brun  obscur,  leur  bord  externe  avec  le  clavus  d'un  flave  ferru- 
gineux. 0*9.  Long.,  3  mill.  —  Perse  méridionale. 

25.  P.  rnarginatus  Ferr. 


MACROPTERES. 


1  (6).  Pronotum   transverse,  à  ponctuation   égale  ;  fémurs  anté- 
rieurs unidentés  ;  tibias  antérieurs  droits. 


(1)  Les  types  de  Fieber  n'existant  plus,  il  était  bien  difficile  de  reconnaître  cette  espèce 
et,  trompé  par  une  détermination  évidemment  erronée  faite  par  l'auteur,  j'avais  appliqué 
dans  mon  essai  monographique  ce  nom  au  P.  Iiungaricus  Horv.  Cependant  M.  Ledera 
pris  dans  le  Caucase  3  individus  qui  cadrent  si  bien  avec  la  description  donnée  par 
Fieber  que  je  u'hésile  pas  à  les  rapporter  à  cette  espèce. 
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2  (5).  Antennes  épaisses;  bord  antérieur  du  pronotuni  droit.  — 
(S. -G.  Plinthisomus  Fieb.). 

3  (4).  Jaune  testacé,  à  ponctuation  très-fine;  lobe  antérieur  du 
pronotuni  et  la  tête  plus  foncés  ;  écusson  et  abdomen  d'un  brun 
obscur  ;  corie  avec  une  tacbe  oblongue  au  bord  apical  et  une  autre 
le  long  du  clavus  obscures.  Ç.  Long.,  1  2/5  mill.  —  Algérie:  Bône 
(coll.  Puton) 1.  P.  niinutissimus  Fieb. 

4  (3).  Noir  do  poix,  à  ponctuation  bien  forte;  élytres  d'un  brun 
obscur,  bord  latéral  de  la  corie  noir.  cf.  Long.,  2  1/4-2  1/2  mill.  — 
Finlande:  Pargas  ;  Autriche?;  Hongrie:  Kortvélyes  ;  Moldavie:  Bros- 
teni 2.  P.  pusillus  Scholtz. 

(P.  7a tus  Reut.) 

5  (2).  Antennes  grêles;  bord  antérieur  du  pronotum  échancré.  — 
(S. -G.  IsioscYTUs  Horv.). 

Noir,  très-finement  ponctué  ;  élytres  brunâtres,  l'angle  apical  de 
la  corie  et  le  plus  souvent  aussi  un  faible  trait  le  long  du  clavus 
obscurs;  membrane  dépassant  l'abdomen.  cfÇ.  Long.,  1  3/4  mill.  — 
Dalmatie  :  Fridworje  ;  Corfou  ;  Sardaigne  :  Cagliari;   Sicile;  Caucase. 

3.  P.  ptilioides  Put. 

6  (1).  Pronotum  faiblement  ponctué  ou  lisse  sur  le  lobe  antérieur, 
à  ponctuation  plus  forte  sur  le  lobe  postérieur  déprimé,  bord  anté- 
rieur échancré;  fémurs  antérieurs  armés  de  deux  dents  au  moins; 
tibias  antérieurs  arqués  ;  antennes  grêles.  —  S. -G.  Plinthisus  Fieb. 

7  (18).  Lobe  antérieur  du  pronotum  ponctué. 

8  (11).  Pronotum  aussi  long  que  large  chez  les  d*,  transverse 
chez  les  Ç,  un  peu  plus  large  en  arrière  qu'en  avant. 

9  (10).  Lobe  antérieur  du  pronotum  cà  ponctuation  égale;  antennes 
brunâtres  ;  pattes  d'un  brun  ferrugineux,  genoux,  tibias  et  tarses 
plus  clairs  ;  élytres  d'un  ilave  testacé,  membrane  jaunâtre.  o*Ç. 
Long.,  2  3/4-3  mill.  —  Italie  (coll.  Reuter  ai  Horvath). 

4.  P.  flavlpes  Fieb. 

10  (9).  Lobe  antérieur  du  pronotum  plus  faiblement  ponctué  sur 
le  disque  que  sur  le  bord  antérieur  et  sur  les  côtés;  antennes  et 
pattes  noires,  dernier  article  des  antennes,  genoux,  extrémité  des 
tibias  et  tarses  d'un  jaune  ferrugineux  ;  élytres  d'un  tlave  testacé,  la 
corie  brune  obscure  au  bord  apical  et  le  long  du  clavus  ;  membrane 
blanchâtre.  cfÇ.  Long.,  3  1/4-3  1/2  mill.  —  Grèce  :  Corfou  (coll. 
E.  Saunders,  Renter  et  Horvath);  Anatolie:  Besika  Bay  (un  type 
communiqué  par  M.  Puton) 5.  P.  coracinus  Hovv. 

(P.  Horvathi  Saund.) 

11  (8).  Pronotum  plus  long  que  large  dans  les  deux  sexes,  plus 
large  en  arrière  qu'en  avant. 

12  (15).  Dessus  pubescent;  élytres  unicolores,  entièrement  d'un 
jaune  testacé;  membrane  blanchâtre. 

Revue  d'Entomologie,  —  Octobre  1886.  19 
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13  (14).  Pubescence  plus  forte  ;  pronotum  convexe,  bords  latéraux 
arrondis  en  avant,  souvent  un  peu  sinués  après  le  milieu,  angles  an- 
térieurs non  proéminents.  cfÇ.  Long.,  3  3/4  mill.  —  Hongrie,  Cau- 
case  6.  P.  hungaricus  Horv. 

(P.  convexus  Horv.,  nec  Fieb.) 

14  (13).  Pubescence  faible  ;  pronotum  peu  convexe,  trapézoïdal, 
bords  latéraux  droits,  angles  antérieurs  droits  et  proéminents.  6*$. 
Long.,  3  3/4  mill.  —  Algérie:  Biskra,  Géryville,  Oran. 

7.  P.  major  Horv. 

15  (12).  Dessus  glabre  ;  élytres  d'un  jaune  ou  brun  ferrugineux, 
plus  obscures  sur  le  bord  latéral  delà  corie;  membrane  jaunâtre. 

16  (17).  Angles  antérieurs  du  pronotum  distinctement  arrondis  ; 
élytres  jaunâtres,  bord  scutellair^  du  clavus  et  bord  externe  de  la 
corie  d'un  ferrugineux  plus  obscur;  disque  de  la  corie  à  ponctuation 
plus  fine  et  plus  espacée.  cfÇ.  Long.,  3  1/4-3  1/2  mill. — Presque 
toute  l'Europe 8.  P.  hrevipennis  Latr. 

(P.  hidentulus  H.-Sch.) 

17  (16).  Angles  antérieurs  du  pronotum  moins  arrondis;  élytres 
d'un  brun  ferrugineux,  bord  scutellaire  du  clavus  et  bord  latéral  de 
la  corie  noirâtres;  cories  à  ponctuation  plus  forte  et  partout  égaie. 
$.  Long.,  3  mill. —  [Espagne  (cuU.  Reuter).       9.  P.  Putoni  Horv. 

18  (7).  Lobe  antérieur  du  pronotum  lisse,  imponctué  ;  élytres 
d'un  flave  grisâtre,  une  lacbe  oblongue  au  bord  apical  de  la  corie  et 
une  autre  le  long  du  clavus,  contluente  avec  la  première,  d'un  brun 
obscur;  membrane  blanchâtre  ;  pattes  d'un  brun  ferrugineux,  ge- 
noux, extrémité  des  tibias  et  tarses  flaves  ;  pronotum  aussi  long  que 
large  en  arrière.  $.  Long.,  3  1/2  mill.  —  Syrie  :  CailFa  (coll.  Reuter 
et  Horvath) 10.  P.  marginatus   Ferr. 


NOTE  SUR  LE  GENRE  LIOPHLŒUS  GERM. 

Par  M.  DES  GOZIS. 


L'extrême  obligeance  de  M.  le  major  de  Heyden  m'ayant  mis  à 
même  de  consulter  et  d'examiner  à  loisir  toutes  les  espèces  de  Lio- 
phlœus  de  sa  riche  collection,  je  puis  aujourd'bui  rectitier  et  com- 
pléter les  énonciations  que  contient  mon  dernier  travail  (Recherche 
de  l'espèce  typique,  etc.,  p.  26).  J'en  remercie  bien  cordialement 
notre  collègue;  j'ai  pu  en  eli'et,  grâce  à  lui,  voir  quelques  types  de 
M.  Touraier,  et  constater  ainsi  que,  sur  plusieurs  points,  j'étais  dans 
le  vrai,  que  sur  beaucoup  d'autres  je  me  trompais.  II  sera  intéres- 


sant,  je  crois,  pour  le  public  eutoniologique,  de  connaître  en  peu  de 
mots  le  résultat  de  cet  examen. 

Ma  première  erreur  est  grosse.  J'ai  pris  dans  tout  mon  travail  deux 
espèces  l'une  pour  l'autre,  nommant  L.  nuhilus  (p.  26)  ce  qui 
est,  en  réalité,  le  L.  pidverulentus  vrai  de  Gyllenhal,  et  nom- 
mant, l'u  revanche,  pulverulentus,  ce  qui  est  le  véritable  nuhilus. 
Il  faut  donc,  partout  où  se  présentent  ces  deux  noms,  remplacer 
l'un  par  l'autre.  A  part  cela,  ce  que  je  dis  de  chacun  est  exact,  et  je 
n'ai  rien  à  y  raoditier.  Toutefois  le  L.  opacus  doit,  d'après  une 
note  de  M.  Bedel,  qui  a  vu  le  type  {Fn.  Seine,  Rhynch.,  p.  240- 
241),  demeurer  rattaché  au  nuhilus  vrai,  et  non  pas  à  l'insecte  que 
je  nommais  de  ce  dernier  nom.  Il  en  est  en  outre  uuh  variété  à  squa- 
mulatiou  d'un  noir  de  suie,  et  non  pas  nulle  comme  je  l'ai  cru  à 
tort.  Je  n'ai  jamais  vu  cette  coloration  qui  doit  être  rare  (1).  Ce  que 
j'appelais  opacus  {l.  cil.,  p.  26,  ligne  46)  est  simplement  la  forme 
dénudée  du  pulverulentus,  forme  que  j'ai  prise  assez  abondam- 
ment, il  y  a  quelques  années,  à  la  Graade-Chartreuse.  Elle  est  exac- 
tement à  son  type  ce  que  Vaquisgranensis  est  au  nuhilus  et  le 
Schmidli  au  gibhus,  mais  dilfère  totalement  du  véritable  opacus, 
auquel  du  reste  je  ne  l'assimilais  qu'au  jugé,  la  description  de  Che- 
vrolat  pouvant  s'appliquer  à  tous  les  Liophlœus  qu'on  voudra. 
Quant  au  vrai  yiubilus^  dont  je  n'avais  vu,  lorsque  j'écrivais,  que 
fort  peu  d'individus,  j'ai  eu  occasion  d'en  examiner  un  assez  bon 
nombre  depuis,  et  j'ai  constaté  chez  lui  une  extrême  variabilité  : 
taille,  revêtement,  forme,  tout  cela  se  modifie  gravement,  d'où  il 
résulte  de  si  notables  différences  dans  l'aspect  général,  que  j'en 
arrive  à  la  conviction  de  Tuaité  spécifique  des  types  mêmes  que  je 
conservais  pour  valables  il  y  a  quelques  mois. 

11  n'y  a,  pour  ainsi  dire,  en  etïet,  pas  de  caractère  qui  ne  varie 
chez  h-s  Liophlœus.  Tous  ceux  sur  lesquels  on  s'est  basé  jusqu'ici 
(M.  Tournier  notamment),  n'ont  aucune  valeur,  aucune  consistance. 
Ils  sont  au  nombre  de  quatre  principaux  :  la  forme  du  corselet,  la 
disposition  des  stries,  la  proportion  des  articles  funiculaires,  la  colo- 
ration des  squainules.  Je  n'insisterai  pas  sur  ce  dernier  :  il  convient 
cependant  de  faire  observer  que ,  non-seulement  les  squamules 
peuvent  changer  de  couleur,  mais  encore  qu'elles  peuvent  disparaître 
en  tout  ou  en  partie,  sans  qu'on  doive  voir  dans  la  nudité  ou  quasi- 
nudité  qui  en  résulte,  autre  chose  qu'un  accident.  Ce  qui  rend  la 
chose  non  douteuse,  à  mon  sens,  c'est  qu'elle  se  produit  dans  les 
trois  formes  que  je  conserve  encore,  et  qu'admettre  pour  bon  le 
dédoublement  d'une  d'elles  {aquisgranensis,  p.  ex.),  forcerait  à 
les  dédo\xbler  toutes  trois. 

(t)  J'ai  pris  plusieurs  fois  cette  variété  aux  environs  de  Caen  et  je  l'ai  r«çue  de  Roder. 
MM.  Bedel  et  Grouvelle  l'ont  signalée  à  St-Germaiu-en-Laye  {Note  du  BéU,). 
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Même  observation  en  ce  qui  touche  les  stries  des  éluis  qui  peuvent 
indifféremment  ou  être  tout  à  fait  équidistantos  ou  se  rapprocher  un 
peu  deux  par  deux,  de  manière  à  rétrécir  plus  ou  moins  distinc- 
tement les  interstries  impairs.  Cela  se  produit  encore  dans  nos  trois 
espèces,  et  avec  une  intensité  on  ne  peut  plus  variable  selon  les 
individus.  D'où  encore  un  second  dédoublement  général ,  si  l'on 
admettait  le  caractère  pour  bon,  ce  qui  ferait  douze  espèces  au  lieu 
de  trois,  et  ne  supporte  pas  l'examen. 

La  forme  du  corselet  est  encore  plus  inconstante  :  on  peut  presque 
dire  que  deux  individus  pris  ensemble  n'ont  jamais  la  même  ;  il  en 
est  de  même  de  la  forme  des  étuis,  q»ii  se  terminent  tantôt  en  un 
demi-cercle  très-régulier,  avec  l'angle  apical  rentré  et  invisible  d'en 
dessus,  tantôt  en  ogive  plus  ou  moins  acuminée,  avec  l'angle  apical 
variablement  saillant  ou  même  l'elevé.  Tout  ceci  n'a  rien  d'éton- 
nant chez  des  insectes  à  téguments  peu  solides,  qu'une  compression 
accidentelle  au  moment  de  l'éclosion  peut  modifier  d'une  manière 
très-sensible. 

Kntin,  la  proportion  des  articles  funiculaires,  bien  que  plus  con- 
stante, peut  aussi  varier  dans  de  certaines  limites.  Je  n'ai  jamais  vu 
le  3*  article  varier  dans  ses  proportions  vis-à-vis  du  second  :  c'est  là- 
dessus  que  je  me  base  pour  maintenir  le  pulverulcntus  ;  mais  le 
premier  est  tantôt  un  peu  plus  court  qvie  le  second,  tantôt  tout  aussi 
long.  Cela  tient  non-seulement  à  ce  qu'il  en  est  réellement  ainsi, 
mais  aussi  à  ce  qu'une  erreur  d'appréciation  est  très-facile,  suivant 
que  l'antenne  est  plus  ou  moins  étendue,  plus  ou  moins  déboîtée, 
plus  ou  moins  coudée.  La  différence  que  j'avais  cru  remarquer  entre 
l'ovipennis  et  le  tessellatus  [loc.  cit.^  p.  27  et  28),  est  donc 
individuelle  ou  même  tout  à  fait  illusoire  ,  et  ne  doit  pas  être 
retenue. 

Voici,  en  somme,  comment  après  examen  très-sérieux  d'un  grand 
nombre  d'individus,  j'établirais  actuellement  le  catalogue  des  espèces 
gallo-rhénanes  du  genre  Liophlœus  : 

j     (  pulverulentus  Gyll.  1840. 
■   (  nuhilus    X    Goz.   1886. 

^'  j  opacus  X  Goz.  1886  {nec  Chevl.) 
2.  gibbics  Bohm.  1840. 

V.  chrysopterus  Boh.  1840  («m  Herbst  ?). 


(I)  Ce  n'est  pas  comme  nom  nouveau  que  j'écris  ici  ce  mot,  mais  uniquement  pour  que 
l'on  sache  ce  dont  je  veux  parler. 
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chrysopserus  Boh.  err. 
Bacchus  Stentz,  in  litt. 

V.  amplipennis  Tourn.  1874. 

V.  Schniiclti  Boh.  1840. 

3,  tessellatus  WwWev.  1776. 
nuhilus  F.  1777. 
tessulatus  Bonsd.  1785. 
pulverulentus  X  Goz.  1886. 
aureopilis  Tourn.  1884. 
inedilus  Tourn.  1874. 
modestus  Tourn.  1874. 
scabricollis  Ziegl.,  in  litt. 
.?  floccosus  Marsh.  1802. 
.?  clirysopterus  Herbst,  /va?/".,  Vf. 

\  maurus  Marsh.  1802. 
(  opacus  Chevl.  1863. 

V.  ovipennis[Fa\rm.  1858. 
sparsutus  Tourn.  1874. 
alpestris  Tourn.  1874. 

V.  cyanescens  Fairm.  1859. 
pyrenœus  Tourn. 
?  geminatus  Boh.  1840. 

V.  rotundicollis  Tourn.  1874. 

V.  miniitus  Tourn.  1874. 

V.  aquisgranensis  Forsl.  1849. 
atricornis  Desbr.  1875. 
?  m.  Heydeni  Stierl.,.  in  litt. 

Quant  au  L.  rohusticornis  Tourn.,  décrit  de  Suisse,  je  n'en 
connais  même  pas  la  description,  et  ne  sais  qu'en  dire,  mais  en  ju- 
geant par  analogie,  on  peut  supposer  que  ce  doit  être  encore  quelque 
variété  sans  importance. 

L'établissement  de  cette  synonymie  rend  nécessaire  un  nouveau 
tableau  pour  remplacer  celui  que  j'ai  donné  il  y  a  quelques  mois. 
En  voici  un,  fait  sur  le  vu  de  tous  les  matériaux  qui  me  sont  passés 
par  les  mains  : 
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TABLEAU    DES    ESPECES. 

A.  Trois  premiers  articles  du  funicule  antennaire  égaux.  Cuisses 
postérieures  vêtues  même  sur  l'arête  supérieure  d'une  simple  pubes- 
cence  légère  et  éparse,  blanchâtre  ou  submétallisée.  Impression  an- 
térieure du  rostre  remontant  en  forme  de  sillon  jusqu'au  milieu 
environ pulveriilentus  Gyll. 

Oblong-ovale.  Noir,  avec  les  antennes  souvent  un  peu  éclaircies, 
surtout  chez  le  d".  Sqiiamulation  (quand  elle  existe)  grisâtre,  souvent 
submétallisée  sous  un  reflet  oblique,  avec  des  taches  cendrées  un  peu 
plus  claires  et  plus  denses  que  le  fond  sur  les  interstries  alternes; 
parfois  les  taches  claires  d'un  même  interstrie  sont  réunies  en  linéoles 
presque  entières,  ou  d'autres  fois  la  squamulation  est  presque  entiè- 
rement annihilée,  ou  même  tout  à  fait  enlevée.  Les  trois  premiers 
articles  du  funicule  sont  bien  égaux  ,  le  4«  est  un  peu  plus  court  que 
le  3«,  les  5-6-7  courts  et  subégaux  entre  eux.  Le  corselet  est  médio- 
crement arrondi  latéralement,  et  non  loin  du  bord  antérieur,  puis 
presque  droit  de  là  à  la  base,  de  telle  sorte  que  son  point  de  plus 
tirande  largeur  est  en  avant  du  milieu.  Étuis  oblong-ovales,  comme 
chez  tessellatus  (G-IO  mill.). 

Grande-Chartreuse!   assez   commun;    Montluçon!   très-rare. 

Cette  espèce,  nommée  à  tort  par  moi  nubilus  dans  ma  Rech.  de 
Vesp.  /yp.,p.  26,  est  absolument  distincte.  J'en  ai  vu  un  assez  bon 
nombre  d'individus  pris  par  moi ,  mais  je  la  crois  peu  répandue  dans 
les  collections.  Elle  ne  figurait  même  pas  dans  la  coll.  de  Heyden, 
cependant  riche  en  Liophlœus.  C'est  à  tort  que  je  l'ai  dite  répandue 
dans  presque  toute  la  France  :  cette  indication  s'appliquait  dans  ma 
pensée  au  nuhilus  qu'en  effet  l'on  signale  à  peu  près  partout. 

Elle  varie  bien  moins  que  le  tessellatus,  et  sa  forme  notamment  est 
toujours  à  peu  près  la  même  ,  comparable  à  celle  des  tessellatus 
typiques  et  peu  renflés.  Je  n'ai  presque  jamais  vu  non  plus  sa  squamu- 
lation être  autrement  que  d'un  gris  cendré  avec  des  macules  plus 
claires  ;  les  teintes  fauves  ou  cuivreuses  m'ont  paru  se  présenter  ici 
très-rarement  et  par  places  seulement  ;  les  individus  noirs  et  nus  ne 
sont  au  contraire  pas  rares;  plusieurs  ont  encore  des  traces  de  squa- 
mules,  soit  sur  les  côtés,  soit  à  l'extrémité  des  étuis,  ce  qui  démontre 
que  cette  nudité  n'a  rien  de  spécifique.  Mais  quelle  que  soit  la  varia- 
bilité du  tessellatus,  je  n'ai  jamais  rencontré  ni  dans  la  longueur  du 
troisième  article  des  antennes ,  ni  dans  Ja  pilosité  des  cuisses  posté- 
rieures, aucun  passage  entre  ces  deux  formes,  et  je  crois  pouvoir 
conclure  avec  toute  certitude  à  leur  validité. 

AA.  Trois  premiers  articles  du  funicule  antennaire  très-visible- 
ment inégaux,  le  troisième  notablement  plus  court  que  le  second. 
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Cuisses  postérieures  parées,  au  moins  près  de  l'arête  supérieure,  de 
squamules  très-nettes,  quoique  oblongues  (sauf  chez  les  individus 
déflorés).  Impression  antérieure  du  rostre  ne  remontant  pas  en 
forme  de  sillon. 

B.  Forme  des  étuis  extrêmement  large  et  régulièrement  ovale 
(faciès  de  Philopedon  ou  presque  de  Pimelia);  leur  largeur  maxi- 
mum assez  exactement  au  milieu  ;  leur  longueur  à  peine  d'un  cin- 
quième supérieure  à  leur  largeur  pris  ensemble.     .       gibbus  Boli. 

Très-largement  ovalaire.  Noir,  avec  les  antennes  souvent  éclalrcies. 
Squamulation  (quand  elle  existe)  d'un  gris  fauve  ou  gris  terreux, 
souvent  teinté  de  cuivreux,  uniforme  itype),  ou  parfois  mêlée  de 
taches  obscures  et  vagues,  plus  ou  moins  apparentes  sur  les  interstries 
impairs  (v.  chnjsopterus);  souvent  les  squamules  en  partie  obsolètes 
ou  enlevées ,  parfois  même  l'insecte  presque  entièrement  nu  ou  n'of- 
frant que  çà  et  là  des  traces  d'écaillettes  isolées  (  v.  Schmidti  ).  Les 
deux  premiers  articles  du  funicule  bien  exactement  égaux,  le  3«  plus 
court  que  le  2^  faiblement  plus  long  que  le  4",  les  4-5-6-7  subégaux  ou 
le  4e  à  peine  plus  long  que  les  autres.  Corselet  transversal,  fortement 
(parfois  subanguleusement)  arrondi  vers  le  milieu  des  côtés,  au  reste 
dé  forme  assez  variable.  Étuis  largement  et  régulièrement  ovales. 
Cuisses  postérieures  vêtues  comme  chez  tesseUatus  (5  1/2-10  mill.  ). 

Je  nai  pas  vu  cet  insecte  de  France;  toutefois,  M.  Tournier  a  pris  à 
Peney,  près  Genève,  sou  amplipemns,  qui  ne  me  semble  qu'une  varia- 
tion individuelle  du  gibbus.  —  Tous  les  individus  que  je  possède  ou 
que  j'ai  eus  en  mains  étaient  d'Autriche,  de  Hongrie,  de  Transylvanie, 
de  Moravie,  de  Silésie,  de  Bavière  et  de  Dalmatie. 

J'ai  dit  plus  haut  combien  peu  d'importance  il  convient  d'ajouter  à 
la  disposition  plus  ou  moins  pariale  des  stries  chez  les  Liophlœus,  et 
j'ajoutais  que  chez  toutes  nos  espèces,  on  trouve  la  forme  à  stries  gé- 
minées et  la  forme  à  stries  équidistantes.  Le  L.  amplipennis  n'est 
autre  chose  pour  moi  que  la  forme  à  stries  géminées  du  gibbus.  La 
collection  de  Heyden  renferme  en  effet  un  exemplaire  de  Dalmatie  qui 
répond  absolument  à  la  description  de  Tournier,  et  qui  n'est  cependant 
qu'un  gibbus  à  peine  différent  des  autres.  Quant  au  caractère  invoqué 
par  Tournier  des  articles  3-7  du  funicule  égaux,  il  est  illusoire,  et  selon 
le  sens  où  l'on  regarde,  le  3«  article,  qui  est  en  réalité  faiblement  plus 
long  que  le  4«,  peut  lui  paraître  en  effet  presque  égal.  Il  n'y  faut  pas 
attacher  d'importance. 

Dans  la  même  collection  de  Heyden,  j'ai  vu  plusieurs  Schmidti,  qui 
ne  sont  à  mon  avis  que  des  gibbus  entièrement  déflorés,  et  qui  sont  à 
cette  espèce  ce  que  Vaquisgranensis  est  au  tesseUatus  et  mon  ancien 
opacus  au  pxdverulenttis . 

Les  lenlus  Germ.  et  Herbstilioh.,  qui  sont  identiques  entre  eux,  me 
semblent  aussi  devoir  se  rapporter  au  gibbus;  mais  il  me  reste  quelques 
doutes  à  cet  égard.  La  forme  des  étuis  est  bien  régulièrement  ovalaire 
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encore,  mais  elle  est  en  ovale  plus  allongé,  et  pourrait  presque  être 
considérée  comme  transitionnelle  entre  le  gibbus  vrai  et  le  tcssellatus. 
Devra-t-on  un  jour  réunir  toutes  ces  formes  en  une  seule  ?  Cela  n'est 
pas  impossible.  En  toiit  cas,  les  lentus  et  Herbsti  n'ont  jamais  jusqu'ici 
été  signalés,  que  je  sache,  dans  nos  limites,  et  je  laisse  le  soin  de  les 
juger  en  dernier  ressort  à  celui  qui  écrira  une  monographie  complète 
du  genre. 

BC.  Forme  des  étuis  ovoide,  parfois  ovale-oblongue,  leur  lar- 
geur maximum  visiblement  en  arrière  du  milieu,  leur  longueur 
égale  environ  à  une  fois  et  demie  leur  largeur,  pris  ensemble.  Faciès 
subpyriforme tessellatiis  Mùll. 

Forme  ovale-oblongue,  au  reste  assez;  variable,  les  étuis  géné- 
ralement élargis  au-delà  du  milieu.  Noir,  avec  les  antennes  sou- 
vent éclaircies.  Squamulatlon  (quand  elle  existe)  de  nuance  extrê- 
mement variable,  passant  du  gris  cendré  au  fauve,  fauve  cuivreux, 
fauve  doré  ou  même  fauve  brunâtre  avec  une  foule  de  nuances 
intermédiaires"  les  étuis  parfois  uniformément  colorés,  mais  le  plus 
ordinairement  les  squamules  claires  et  obscures  y  alternent  sur  les 
interstries  impairs,  de  façon  à  dessiner  des  i-angées  de  petites  taches 
plus  ou  moins  fondues,  tantôt  blanchâtres  sur  fond  obscur,  tantôt 
brunes  sur  fond  clair,  suivant  les  individus;  quelquefois  les  taches 
blanchâtres  prédominent  au  point  de  s'unir  presque  en  lignes  com- 
plètes; parfois  ce  revêtement  obsolète  ou  en  partie  enlevé,  parfois  même 
l'insecte  entièrement  ou  à  peu  près  entièrement  nu  et  noir  (v.  aquis- 
granensis  ).  Cuisses  postérieures  pubescentes  ,  mais  la  pubescence 
mélangée  près  de  l'arête  supérieure  et  souvent  sur  vin  anneau  médian 
de  squamules  oblongues  très-nettes.  Funicule  antennaire  à  deux  pre- 
miers articles  allongés,  le  1"  tantôt  égal  au  2«,  tantôt  faiblement  phis 
court  (suivant  les  individus,  et  suivant  surtout  le  sens  où  l'on  examine 
et  la  façon  dont  les  antennes  sont  étalées),  le  3«  article  notablement 
plus  court  que  le  2%  le  4'  plus  court  que  le  3%  les  5-6-7  encore  moins 
longs,  subégaux  entre  eux.  Corselet  de  forme  très-variable  suivant  les 
individus,  tantôt  très-arrondi  vers  le  milieu  des  côtés,  tantôt  arrondi 
en  avant  du  milieu,  et  presque  droit  de  ce  point  à  la  base  (  5-12  mill.  ). 

Toute  la  France. 

Ce  Liophlœus  est  essentiellement  polymorphe,  et  c'est  à  ses  dépens 
que  les  auteurs  se  sont  exercés  à  créer  une  foule  de  pseudo-espèces 
qui  encombrent  encore  aujourd'hui  nos  catalogues.  Je  vais  les  passer 
au  reste  en  revue  et  dire  sur  chacune  mon  opinion. 

J'avais  cru  tout  d'abord  {l.  cit.,  27  et  28)  pouvoir  conserver  les  L. 
ovipennis  et  rotundicollis  ou  cyanescens  comme  valables,  et  j'avais 
admis  pour  les  distinguer  la  spécilicitè  de  l'écartement  variable  des 
stries,  ainsi  que  de  la  proportion  un  peu  variable  des  deux  premiers 
articles  du  funicule  antennaire.  J'ai  dit  plus  haut  comment  ces  deux 
caractères  me  semblent  aujourd'hui  ,  après  l'examen  d'un  grand 
nombre  d'individus,  n'avoir  aucune  valeur.  Les  riches  éléments  qui  me 
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sont  passés  sous  les  yeux  me  permettent  en  outre  d'affirmer  que  les 
formes  que  je  séparais,  bien  que  fort  distinctes  à  l'œil  nu  quand  on 
les  voit  seules,  sont  en  réalité  reliées  par  tant  de  formes  intermé- 
diaires qu'on  ne  saurait  dire  où  l'une  commence,  où  l'autre  finit.  L'on 
peut  aller  par  progression  insensible  des  plus  petits  individus  aux 
plus  gros,  des  plus  massifs  et  des  plus  pyriformes  aux  plus  oblongs, 
des  plus  cendrés  aux  plus  cuivreux,  des  plus  uniformes  au:j  plus  net- 
tement tachetés. 

Les  individus  nus  ou  presque  nus  sont  ceux  que  l'on  a  décrits  sous 
les  noms  de  aquiscjranensis  Fùrst.  et  de  atricornis  Desbr.,  ce  dernier 
nom  assez  mal  appliqué  du  reste ,  puisque  les  antennes  sont  presque 
toujours  teintées  de  ferrugineux.  J'ai  vu  des  types  des  deux  auteurs 
que  je  viens  de  nommer.  Celui  de  Fôrster  que  m'a  communiqué  M.  de 
Heyden  a  quelques  traînées  squamuleuses  assez  visibles  sur  les  côtés 
des  étuis  et  sur  le  dernier  tiers  de  la  suture,  la  défloration  n'étant  pas 
absolument  complète.  J'ai  ainsi  des  denudati  tous  pareils,  pris  sur  la 
même  plante  que  des  pidveridentus  très-frais  et  que  d'autres  deinidali 
tout  à  fait  nus,  ce  qui  démontre  on  ne  peut  plus  clairement  que  le  cas 
est  ici  le  même.  —  J'ai  vu  signaler  Yaquisgranensis  des  bords  du  Rhin 
(Fursler),  de  Ahrweiler  (u.  Heyden),  d'Alsace,  de  Suisse,  des  Alpes 
françaises,  des  montagnes  d'Auvergne  (Puy-de-Dôme,  Desbrochers).  Il 
semblerait  donc,  à  voir  la  liste  de  ces  localités,  que  cette  variation  se 
produisit  plus  volontiers  dans  les  pays  froids  ou  dans  les  montagnes 
que  dans  les  plaines  tempérées  (1).  C'est  assez  l'ordinaire  en  effet  de 
tous  les  nigrinos.  On  en  peut  dire  autant  en  outre  de  la  plupart  des 
variations  qui  suivent. 

J'ai  vu  en  outre  dans  la  collection  de  Heyden,  sous  le  nom  de 
Heydeni  Stierl.  {in  Hit.  ),  un  individu  du  nord  de  l'Espagne,  qui  m'a 
paru  n'être  qu'un  aqxiisgranensis  de  très-petite  taille,  et  un  peu  mons- 
trueux en  ce  sens  que  les  stries  sont  très-enfoncées  et  font  un  peu 
saillir  les  interstries,  comme  cela  se  produit  chez  certains  Otiorrhyn- 
chus  {navarriciis,  amplipennis,  armadillo,  etc.).  Si  cet  individu  est 
unique,  il  y  a  bien  des  chances,  à  mon  avis,  pour  qu'il  ne  doive  pas 
être  séparé;  si  au  contraire  M.  Stierlin  en  a  vu  plusieurs,  l'espèce 
serait  des  plus  remarquables  et  même  un  peu  anormale. 

Les  individus  à  stries  plus  ou  moins  rapprochées  par  paires  sont  les 
rotundicollis  Tourn.  etminutus  Tourn.,  qui  ne  diffèrent  l'un  de  l'autre 
que  par  la  taille.  Je  fais  abstraction  en  effet  de  la  coloration  des  squa- 
nuiles,  qui  serait  d'un  jaune  doré  uniforme  chez  rotundicollis ,  mêlé  de 
macules  brunes  chez  j/îi/XM^ts.  —Je  dois  ajouter  ici  qu^  j'ai  vu  trois 
individus  (coll.  de  Heyden,  Pestre,  la  mienne),  qui  me  paraissent  ré- 
pondre de  tous  points  à  la  description  du  mivutus,  sauf  en  ce  qui 
touche  la  parialité  des  stries  qui  n'est  pas  appréciable  chez  deux 
d'entre  eux,  et  peu  marquée  chez  celui  qui  appartient  à  M.  de  Heyden  ; 
il  est  inscrit  dans  sa  collection  sous  le  nom  de  goninalus  (2). 

(1)  Cette  variété  est  cummune  au  pied  du  Puy-de-Dôme;  je  l'ai  re|irise  au  Lioran 
(Cantal)  et  M.  Daude  me  la  envoyée  de  St-Flour.  Dans  le  Calvados,  je  l'ai  trouvée  à 
Deauville  {Noie  du  liécL). 

(2)  M.  liedela  établi  [Ann.  Eut.   Fr.,  1872,  Bull.,  p.  l),  d'après  le  type   unique  de 
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Le  cyanescens  Fairm.  est  composé  des  individus  à  forme  plus  oblon- 
gue,  plus  acuminée  en  arrière,  où  le  corps  se  termine  ogivalement  et 
non  arcuément;  cette  forme  spéciale,  mais  variable,  se  combine  avec 
une  coloration  particulière  des  squamules,  qui  sont  d'un  cendré  assez 
clair,  mêlées  de  reflets  bleuâtres  ou  pers  sur  les  côtés;  les  taches  des 
interstries  alternes  sont  blanchâtres  sur  fond  obscur  (au  lieu  d'être 
lirunes  sur  fond  clair,  comme  dans  le  type),  et  souvent  elles  sont  unies 
en  lignes  presque  entières. — Le  L.  pyrenœus  Tourn. ,  d'après  vin 
type  de  l'auteur,  ne  me  paraît  rien  autre  chose  qu'un  cyanescens  à 
squamulation  uniforme  et  offrant  une  tendance  au  jaunâtre.  M.  Tour- 
nier  lui-même  a  vu  de  véritables  cyanescens  présenter  cette  nuance, 
ainsi  qu'il  le  dit  dans  son  travail  de  1874.  De  tels  individus  font  un 
passage  bien  marqué  vers  le  rotiindicollis. 

Le  L.  ovipennis  Fairm.  est  une  forme  massive  et  un  peu  plus  épaisse 
que  le  type,  mais  assez  variable  dans'sa  massiveté  pour  que  j'aie  fait 
observer  déjà  {l.  cit.,  p.  27,  ligne  37)  qu'il  se  présente  des  différences 
de  forme  d'individu  à  individu.  —  Les  alpestris  Toura.  et  sparsutus 
J'ourn.  n'en  diffèrent  absolument  en  rien;  ce  sont  de  simples  modifi- 
cations dans  la  couleur  des  squamules  ;  les  taches  sont  un  peu  plus 
nettes  chez  sparsutus,  elles  sont  au  contraire  à  peu  près  nulles  chez 
alpestris,  dont  la  nuance  est  d'un  gris  cendré  subuniforme;  mais  tout 
ceci  n'a  rien  que  d'individuel. 

Quant  â  Vaureopilis  Tourn.  (que  m'a  communiqué  M.  de  Ileyden),  il 
est  au  lessellatus  typique  ce  que  Y  alpestris  est  au  sparsutus,  c'est-à- 
dire  une  coloration  uniforme  et  rien  de  plus. 

Enfin  Vinedilus,  d'après  sa  description,  n'a  rien  qui  le  distingue  du 
vrai  tessellatus,  et  le  modestus,  dont  j'ai  vu  un  type  par  M.  de  Heyden, 
n'en  est  qu'une  modification  à  revêtement  d'un  brun  un  peu  sombre. 


HEMIPTKRE  NOUVEAU  POUR  LA  FRANCE. 


Parmi  Ips  hémiptères  capturés  par  moi,  cet  été  dornier,  dans  la 
Loire-Inférieure,  et  revus  par  M.  Letbierryavec  sa  bienveillance  babi- 
tiielln,  se  trouvent  trois  exemplaires  de  Typhlocyha  avrovitlata 
Dgl.  Cette  espèce,  l'une  des  plus  élégammeut  ornées  du  genre,  était 
considérée  jusqu'à  ce  jour  comme  spéciale  à  la  faumi  britannique; 
c'est  donc  une  addition  très-intéressante  au  Catalogae  des  Hémip- 
ières  français  (Cf.  Catal.  Puton,  1886,  p.  88). 

Sur  les  ti'ois  individus  que  je  possède,  deux  ont  été  pris  aux  envi- 
rons de  Nantes;  le  troisième  sur  les  bords  de  la  Sèvre,  à  Clisson. 

J.  Dominique. 


Boheman,  trouvé  à  Versailles,  que  le  gcminalus  n'est  qu'une  forme  dj  tcsscllaliis  l\  squa 
mules  entièrement  blanches  [\olcdu  Itfd). 
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LES  ODONATES  DU  DEPARTEMENT  DE  L'INDRE 

Par  René  MARTIN: 


I-a  plupart  des  entomologistes  ont  dédaigné  l'étude  des  Odonates. 
En  France  notamment,  des  savants  de  mérite  et  de  nombreux  ama- 
teurs se  sont  occupés  avec  grand  soin  des  Coléoptères  et  des  Lépi- 
doptères, voire  même  de  plusieurs  antres  ordres  d'insectes;  presque 
personne  n'a  songé  aux  Libellules,  animaux  richement  vêtus,  à  ca- 
ractères tranchés  et  et  de  mœurs  au  moins  aussi  intéressants  que  les 
papillons  et  les  punaises. 

C'est  que  les  espèces  d'Odonates  sont  peu  nombreuses  dans  l'Eu- 
rope centrale  ;  beaucoup  de  ces  espèces  sont  rares  et  locales;  d'autre 
part  l'insecte  capturé  a  la  répulafion  d'être  difficile  à  préparer  et  à 
conserver;  enfin  les  ouvrages  traitant  des  Kévroptères,  surtout  ceux 
qui  s'adressent  aux  débutants,  n'étaient  pas  communs:  voilà  pour- 
quoi Ips  collectionneurs  et  les  savants  ont  laissé  de  côté  une  étude 
pourtant  si  attrayante. 

Mais  il  est  certains  pays  de  prédilection  où  les  chasses  sont  abon- 
dantes et  fructueuses,  où  les  espèces  rares  et  communes  se  trouvent 
réunies  sur  un  même  point  et  se  montrent  à  chaque  pas  aux  yeux  du 
promeneur.  Un  de  ces  lieux  favorisés,  chers  aux  zoologistes,  est  la 
Rrenne,  ime  contrée  montueuse  et  sauvage,  bornée  par  la  Creuse,  la 
Touraine  et  l'arrondissement  de  Châteauroux,  vaste  plateau  couvert 
de.  vieux  chênes,  de  brandes  et  de  terrains  incultes,  sur  lequel  quatre 
cents  étangs  de  un  hectare  à  deux  cents  sont  disséminés  au  milieu 
des  bois  et  des  bruyères. 

Ce  pays,  si  propre  à  la  multiplication  des  Névroptères,  nourrit  une 
quantité  relativement  considérable  d'espèces  et  en  général  une  pro- 
fusion d'individus,  d'autant  mieux  que,  sous  un  climat  moyen,  on 
trouve  en  Brenne  nombre  d'animaux  de  la  zone  méridionale  mêlés 
aux  animaux  du  nord  et  du  centre. 

Là,  les  Odonates  volent  par  myriades  aux  moindres  rayons  de 
soleil;  presque  toutes  sont  faciles  à  capturer  ;  et  leur  préparation  qui 
semble  au  premier  abord  demander  un  temps  et  des  soins  infinis 
devient,  après  deux  ou  trois  essais,  un  travail  aussi  aisé  que  rapide. 

Quant  aux  ouvrages  spéciaux,  on  pouvait  autrefois  en  regretter 
le  manque  absolu  ;  mais  aujourd'hui  il  faut,  au  lieu  de  se  plaindre, 
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remercier  van  der  Linden,  Charpentier,  Rambur  et  tous  ces  sa- 
vants qui  viennent  de  créer  l'iiistoire  des  Odonates  et  de  tracer  le 
chemin  aux  entomologistes.  Avec  les  livres  de  M.  de  Selys-Long- 
champs  surtout,  on  peut  parvenir  «ans  grande  difficulté  à  recon- 
naître, déterminer  et  classer  les  diverses  espèces,  et  ce  n'est  pas  moi 
seul,  c'est  avec  moi  tous  ceux  qui  étudient  les  Libellules,  qui  devrons 
à  MM.  De  Selys,  Mac-Lachlan,  D"^  Hagen,  C  Brauer  la  plus  vive  re- 
connaissance. 

Or,  j'habite  la  Brenne.  J'ai  voulu  profiter  de  cette  situation  et 
explorer  une  contrée  si  bien  disposée  pour  plaire  aux  Odonates.  En 
fort  peu  de  temps  j"en  ai  observé  et  recueilli  beaucoup  et  j'espère  en 
trouver  encore  de  nouvelles. 

Le  présent  Catalogue,  où  sont  consignées  mes  premières  observa- 
tions, n'est  donc  pas  une  liste  délinitive.  On  n'y  trouvera  pas  de  des^ 
criptions  puisqu'on  peut  les  lire,  aussi  parfaites  que  possible,  dans  les 
livres  de  M.  de  Selys  ;  de  plus,  il  sera  spécial  aux  Libellulidées  de  la 
Brenne  et  des  cantons  voisins,  malgré  que  j'aie  aussi  à  peu  près 
relevé  la  faune  des  départements  limitrophes  ;  mais  je  n'y  ai  pas 
trouvé  une  seule  espèce  qui  ne  fût  représentée,  et  par  un  bien  plus 
grand  nombre  d'individus,  autour  de  la  ville  du  Blanc. 

Kt  pourtant  nulle  part  plus  qu'en  Brenne,  sur  les  rives  fleuries  de 
nos  marais,  où  la  vie  animale  est  si  intense,  les  Odonates  n'ont  autant 
d'ennemis,  ce  qui  est  logique  puisqu'elles  y  volent  eu  nombre  im- 
mense. 

Leurs  larves  sont,  comme  on  sait,  des  animaux  aquatiques.  Les 
unes  habitent  les  étangs  à  l'exclusion  des  eaux  courantes, ^'autres 
les  rivières,  quelques  unes  les  petits  ruisseaux  peu  profonds  et  lim- 
pides, certaines  se  plaisent  soit  dans  les  mares,  soit  dans  les  cours 
d'eau.  Toutes  sont  carnassières,  très-voraces  et  se  dévorent  entre 
elles.  Ces  larves,  de  même  que  les  œufs  et- le?  nymphes  deviennent 
la  proie  de  plusieurs  poissons,  des  couleuvres,  des  tritons,  des  co- 
léoptères et  hémiptères  aquatiques,  de  quelques  oiseaux  plongeurs. 
Parfois,  la  destruction  se  fait  sur  une  vaste  échelle  ;  on  voit  le  nombre 
des  libellules  d'une  pièce  d'eau  diminuer,  proportionnellement  à  la 
multiplication  des  animaux  qui  les  chassent,  au  point  que  tout  à 
coup  une  espèce  disparaît  des  campagnes  voisines,  parce  que  ses  en- 
nemis ont  prospéré  et  qu'elle  a  été  pour  eux  une  proie  plus  facile  ou 
plus  recherchée.  C'est  ainsi  que  M.  de  Selys  a  constaté  sur  un  étang 
rempli  de  carpes,  rotengles,  gardons,  perches  et  anguilles,  la  dispa- 
rition rapide  de  plusieurs  Odonates,  au  moment  où  on  y  a  introduit 
la  brème.  C'est  aussi,  je  pense,  la  raison  pour  laquelle  YAgrion 
scitulum  est  assez  rare  sur  la  plupart  de  nos  étangs  habités  par  de 
nombreux  coléoptères,  alors  qu'il  se  trouve  en  abondante  sur 
quelques  mares  où  il  est  presque  impossible  de  prendre  un  dytique. 
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Au  moment  de  l'éclosioa,  alors  que  l'insecte  est  encore  mou  et 
llasque,  beaucoup  d'espèces  et  de  forte  taille  sont  attaquées  par  les 
fourmis  et  il  n'est  pas  rare  de  trouver  des  Gomphus  et  des  Biplax 
déchirés  tout  vivants  par  les  tenailles  d'une  légion  de  fourmis.  Une 
fois  séchée  et  durcie,  la  libellule  est  à  l'abri  de  ce  danger. 

J'armi  les  nnmmifères,  il  n'est  guère  que  les  musaraignes  qui  les 
recherchent  et  les  dévcrent.  Chez  les  oiseaux,  elles  ont  à  redouter  le 
marlin-pêcheur,  les  pies-grièches  rousse  el  écorcheur  si  communes 
autour  des  étangs,  les  Hydrochelidon  fissipes,  leucoptera  et 
hyhrida.  J'ai  vu  des  pouillots  poursuivre  les  agrions,  des  râles 
[Porzana],  des  grèbes  et  des  canards  avaler  les  insectes  fraîchement 
éclos  ;  mais  elles  ont  peu  à  craindre  des  fauvettes,  rousserolles,  tra- 
quets,  hirondelles,  gobe-mouches,  bergeronnettes  et  autres  petits 
insectivores  qui  les  délaissent  pour  chasser  les  autres  uévroptères.  De 
même,  je  n'ai  pas  eu  la  preuve  que  les  poissons,  en  sautant  hors  de 
l'eau  puissent  attraper  ces  insectes,  mais  ce  serait  bien  possible, 
puisque  M.  de  Sinety  a  vu  un  lézard  vert  saisir  au  vol  la  rapide 
J'^schna  cyonea,  que  M.  de  Selys  sait  les  couleuvres  très-friandes 
d'Odonates  et  que  j'ai  moi-même  aperçu  une  tortue  tenant  dans  sa 
gueule  un  Biplax  striolatum.  Plusieurs  diptères  attaquent  les 
liliellules  de  petite  taille  :  VAsilics  trigoiius  uotammeut  fait  une 
grande  consommation  d'agrions. 

D'autres  ennemis  redoutables  sont  les  araignées  qui  couvrent  de 
toiles  iunombrables  les  joncs,  herbes  et  arbustes,  épeires  diverses, 
Nephila  fasciata  et  autres.  Ces  toiles  sont  presque  toujours  en- 
couibrées  àWgrion,  Lestes  ni  Platycneinis,  et  souvent  ou  y  ren- 
contre empêtrées  les  plus  grosses  espèces,  Calopteryx^  Gomphus, 
voir  même  des  quadrimaculata  adultes. 

Enfin  les  Odoiiates  sont  elles-mêmes  des  insectes  chasseurs  et  fé- 
roces; toutes  l'S  espèces  de  taille  moyenne  recherchent  et  dévoi'ent 
les  petites  et  sont  à  leur  tour  dévorées  par  les  grandes.  Elles  se  tuent 
par  milliers. 

Souvent  aussi  les  variations  de  température  sont  la  cause  d'une 
forte  destruction;  les  Odonates  paraissent  souffrir  au  plus  haut  point 
des  pluies  froides  du  printemps.  A  la  suite  d'averses  longues  et  ré- 
pétées, on  n'aperçoit  presque  plus  d'adultes;  ils  ont  subitement  dis- 
paru et  on  ne  prend  que  de  jeunes  individus  fraîchement  trans- 
formés. 

Jusqu'à  présent  nos  libellules  n'ont  pas  été  pourchassées  par 
l'homme.  Mais  je  sais  plusieurs  entomologistes  du  Berry  qui  semblent 
prendre  goût  à  cette  étude  et  j'espère  bien  noter,  quelque  jour,  parmi 
les  preneurs  d'Odonates,  tel  et  tel  de  mes  bons  amis  et  de  mes  ai- 
mables correspondants. 
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ODONATA. 

Fam.    I.   —  LIBELLULID.^. 

Trib.  I.  —  LIBELLULIN^. 

Gen.  Leucorhinia  Britt. 

.  Leucorkinia  pectoraiis  Charp. 

Commune  sur  la  plupart  des  étangs,  à  partir  du  27  ou  28  mai  jus- 
qu'au 15  juillet.  Du  15  au  25  juillet  ou  ti-ouve  encore  quelques  rares 
sujets.  Elle  ne  quitte  pas  le  marais,  sauf  par  les  temps  de  fortes 
pluies;  elle  cherche  alors  un  refuge  dans  les  arbres  et  dans  les  fou- 
gères du  voisinage.  Se  pose  fréquemment  sur  les  joncs  et  les  buis- 
sons; peu  sauvage  et  facile  à  prendre.  On  la  voit  rarement  accouplée 
et  j'ai  toujours  trouvé  beaucoup  plus  de  mâles  que  de  femelles. 

2.  Leucorhinia  i-ubicunda  L. 

Très-rare  en  Brenne,  où  je  J'ai  prise  le  31  mai,  volant  sur  les 
friches  qui  bordent  les  rivages  de  l'étang  de  Lérignon. 

3.  Leueorliinia  caudalis  Charp. 

Apparaît  du  !'='■  au  15  mai  et  devient  commune  vers  le  31  mai, 
époque  où  on  la  trouve  accouplée  dans  lesbois  marécageux,  dans 
les  chemins  bordés  de  hauts  buissons,  toujours  à  petite  distance  des 
étangs.  Elle  se  pose  fréquemment  sur  les  haies,  les  arbres  et  à  terre. 
Les  mâles,  qui  ne  sont  pas  beaucoup  plus  répandus  que  les  femelles, 
prennent  très-vite  leur  livrée  bleu  pulvérulent.  La  femelle  pond  en- 
viron deux  cents  œufs  d'un  jaune  serin  et  très-petits.  Elle  disparaît 
à  la  fin  de  juin. 

Gen.  Diplax  Charp. 

4.  I>iplax  vulgata  L. 

C'est  l'insecte  chez  lequel  la  bande  étroite  noire  de  la  base  du 
front  dépasse  le  niveau  des  antennes,  alors  que,  chez  sa  voisine,  la 
slriolata,  cette  même  raie  étroite  noire  ne  dépasse  pas  ce  niveau, 
dont  l'abdomen  est  plus  robuste,  dont  le  mâle  a  des  hameçons  à 
branche  antérieure  plus   courte    et   recourbée  en   dehors,   le  mâle 
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stiHolata  les  ayant  à  branches  plus  longues  et  croisées,  et  dont  la 
femelle  a  l'écaillé  vulvaire  en  onglet. 

La  vraie  vulgata,  extrêmement  commune  dans  toute  la  Brenne, 
paraît  vers  le  15  juin;  pendant  tout  le  mois  de  juillet,  des  éclosions 
considérables  ont  lieu  presque  tous  les  jours;  vers  le  15  aoi!it,  elle 
est  accouplée  en  grand  nombre  ;  puis  la  femelle  pond  une  centaine 
d'œufs  jaunes  qu'elle  laisse,  conduite  par  le  mâle  et  plongeant  l'ex- 
trémité de  son  abdomen,  tomber  un  à  un  dans  l'eau.  On  en  trouve 
encore  accouplées  aux  premiers  jours  de  novembre,  parfois  même  le 
15;  elle  vole  jusqu'aux  gelées  blanches  et  les  derniers  sujets  dispa- 
raissent vers  le  20  novembre. 

Elle  habite  partout  où  il  y  a  des  étangs,  dont  elle  s'éloigne  plus 
ou  moins,  se  pose  assez  souvent  à  terre,  sur  les  herbes  et  aux  bran- 
ches des  buissons.  Les  mâles  sont  plus  nombreux  que  les  femelles. 
Lntin  je  n'ai  jamais  constaté  qu'elle  s'accouplât  avec  làstriolata. 

5.  E^iplax  sdriulata  Charp. 

Aussi  commune  que  la  vulgata,  dont  elle  a  l'apparence,  les  mœurs 
et  l'habilat  ;  paraissant  un  peu  plus  tôt  que  sa  congénère,  vers  le 
5  juin,  et  se  faisant  plus  tôt  rare,  vers  le  15  octobre.  En  général,  de 
très-fortes  éclosions  ont  lieu  du  24  juin  au  25  juillet  et  les  accou- 
plements se  font  du  ISjuillet  au  15  octobre. 

6.  !IL>ipIax  merîdionalis  Selys. 

Vole  en  petit  nombre  autour  des  étangs  dès  le  l'^"' juillet,  et  devient 
excessivement  abondante  vers  le  20.  A  partir  de  cette  époque 
jusqu'au  10  septembre,  c'est  une  des  libellules  les  plus  communes 
de  la  Brenne.  On  la  trouve  partout,  mais  c'est  une  Odonale  des  étangs 
plutôt  que  des  rivières.  Il  n'est  guère  de  marais  où,  du  20  juillet  au 
20  août,  on  ne  constate  des  éclosions  de  milliers  d'individus.  Puis, 
vers  le  15  août,  elle  est  accouplée  en  masse.  Il  est  rare  de  la  trouver 
en  train  de  dévorer  d'autres  proies  que  de  petits  coléoptères.  Comme 
tous  les  Diplax,  elle  parait  moins  féroce  et  moins  vorace  que  les 
autres  libellulidées.  Les  deux  sexes  m'ont  semblé  être  à  peu  près  en 
nombre  équivalent. 

7.  Diplax  l<'on8coIoHibei  Selys. 

Commune  à  partir  du  15  juin  jusqu'au  10  septembre;  ne  quitte 
guère  les  rivages  des  étangs.  Elle  s'accouple  en  nombre  vers  le 
10  août  et  les  mâles  sont  à  peine  plus  nombreux  que  les  femelles. 
On  voit,  en  août,  des  sujets  adultes  dont  les  nervures  et  la  plupart 
des  nervules  sont  d'un  beau  rouge  vermillon. 


—  236  — 

Je  ne  Tai  pas  trouvée  dans  le  département  de  la  Vienne,  et  elle 
m'a  semblé  très-rare  en  Touraine. 


8.  SSîplax  flaveola  L. 

Cette  Odonate  est  assez  commune  en  certaines  années  et  rare  en 
d'autres.  Je  l'ai  prise  souvent  sur  les  étangs  et  dans  les  brandes  du 
voisinage  à  partir  du  25  mai  ;  elle  est  même  parfois  très-commune 
dans  la  première  quinzaine  de  juin,  mais  devient  rare  au  mois 
de  juillet,  puis  on  la  retrouve  assez  fréqueoiment  du  15  août  au 
15  octobre.  La  portion  safranée  des  ailes  varie  beauco\ip  d'étendue, 
suivant  les  individus. 

9.  Dlplax  depressînscula  Selys. 

Habite  les  étangs  et  se  répand  alentour,  dans  les  brandes  et  les 
friches,  où  elle  aime  à  se  poser  à  terre.  I£lle  est  plus  locale  que  les 
autres  espèces  de  Dlplax.  Parait  à  la  fin  de  juin  jusqu'à  la  fin  de 
septembre.  Je  l'ai  observée  par  milliei's  en  juillet  1885,  là  où,  en 
juillet  1880,  il  était  très-difticile  d'en  apercevoir  une  seule. 

10.  Dipla.v  san^uinoa  MiUI. 

îixtrêmeinent  commune.  Les  premières  éclosions  ont  lieu  vers  le 
l''"' juin  et,  si  le  temps  n'est  pas  très-chaud,  elles  demeurent  alors 
cachées  au  plus  épais  des  brandes.  Après  le  10  juin,  on  la  trouve 
partout. 

Elle  vit  au  bord  des  étangs,  mais  s'en  éloigne  volontiers,  est  peu 
farouche  et  aime  à  se  poser,  les  ailes  pendantes,  sur  les  buissons, 
à  l'e.xtrémité  d'uu  rameau  sec.  Du  5  juillet  à  la  lin  d'août  les  mâles 
et  les  femelles  sont  accouplés.  La  ponte  m'a  paru  être  d'une  cen- 
taine d'œufs  jaune  clair.  LUe  disparaît  vers  le  15  octobre.  Au  15 
juillet,  beaucoup  de  mâles  sont  encore  à  demi  jaunes,  mais  ils 
deviennent  en  peu  de  jours  d'un  beau  rouge  sang. 

Le  24  aoîit  1886,  un  grand  nombre  de  sanguinea  volaient 
accouplées  dans  les  bois  de  Coucremiers.  Chez  une  dizaine  au  moins 
des  couples  capturés,  le  mâle  était  une  sanguinea  et  la  femelle 
une  meridionalis  ;  aucun  doute  n'était  possible  sur  la  distinction 
spécitique,  mais  le  fait  m'a  paru  singulier,  surtout  à  cause  du 
nombre  de  ces  couples  et  j'en  ai  envoyé  plusieurs  à  M.  de  Selys- 
Longchamps.  Ces  accouplements  devraient  être  féconds,  mais,  bien 
que  j'aie  examiné  une  grande  quantité  d'individus  de  ces  deux 
espèces  si  communes,  je  n'ai  pas  la  certitude  d'avoir  eu  en  mains 
un  hybride.  C'est  une  recherche  à  faire. 

Le  mâle  est  beaucoup  plus  commun  que  la  femelle. 
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11.  DIplax  «cofica  Donov, 

Rare.  Habite  les  étangs  ou  plutôt  certains  étangs.  Paraît  vers  le 
10  ou  15  juillet  et  vole  encore  au  1""  octobre.  Les  vieux  mâles  noirs 
ne  sont  pas  communs. 

Gen.  Platetrum  Newm. 

12.  Platetrum  dcppcssum  L. 

Vole  sur  les  étangs,  dans  les  chemins  ombragés  de  hauts  buissons, 
sur  la  lisière  des  bois  marécageux  dès  le  25  avril,  devient  ensuite 
très-commune,  puis  se  fait  rare  à  la  fin  de  juillet.  Quelques  indi- 
vidus se  montrent  encore  en  aoiit  ;  après  le  27  août  il  n'en  reste  plus. 

Les  mâles  prennent  leur  teinte  bleu  pulvérulent  après  trois  ou 
quatre  semaines,  car  les  premiers  portant  costume  d'adultes  ne  vo- 
lent guère  avant  le  20  mai.  Les  vieilles  femelles  prennent  aussi  ime 
teinte  bleuâti'e.  J'ai  pris  un  depressum  dont  l'aile  postérieure  droite 
est  atrophiée;  cette  aile  est  réduite  de  moitié,  avec  une  nervulation 
toute  modifiée  et  un  pterostigma  triple  du  pterostigma  normal. 

Cette  Odonale  est  peu  sauvage  et  se  pose  au  sommet  des  branches 
sèches  sur  les  haies;  elle  ne  quitte  guère  l'endroit  qu'elle  a  choisi 
comme  résidence  et  semble  peu  vorace,  car  on  ne  la  voit  que  rare- 
ment capturer  de  petits  diptères. 

Gen.  Libellula  L. 

13.  Libellula  qnadrinaacniaia  L. 

Les  premières  apparaissent  vers  le  28  avril,  les  dernières  se  mon- 
trent vers  le  23  juillet.  C'est  une  espèce  très-commune  qui  habite  les 
étangs  et  les  brandes,  se  pose  souvent  aux  feuilles  de  nénuphars, 
aux  joncs  brisés,  aux  bondes  et  parfois  à  terre,  les  ailes  étalées  et  in- 
fléchies en  dessous.  LUe  attaque  les  névroptères,  diptères  et  co- 
léoptères, plus  rar^'ment  les  lestes  et  les  agrions. 

J'ai,  plusieurs  fois,  assisté  à  des  éclosions  considérables  :  le  29  avril 
1886,  notamment,  vers  deux  heures,  sous  un  soleil  assez  vif,  ces 
libellules  naissaient  par  centaines  sur  les  étangs  de  Belâbre.  Presque 
chaque  tige  de  jonc  portait  un  insecte  fraîchement  éclos,  encore  in- 
capable de  vol  ;  j'en  ai  compté  plus  de  cinq  cents  sur  un  seul  petit 
étang.  Quelques  jours  plus  tard,  elles  y  étaient  devenues  assez  rares. 
Avaient-elles  émigré  ? 

La  variété  prcenubila  et  une  foule  de  variétés  intermédiaires  à 
tous  les  degrés  entre  la  prœnubila  et  le  type  sont  communes  en 
Brenne. 

Revue  d'Entomologie.  —  Octobre  1886.  20 
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14.  Libeliula  fulva  Miill. 

Commune;  habite  les  bois  marécageux  et  les  rives  de  certains 
élangs,  du  18  mai  au  18  juillet.  Dans  les  balles  journées  de  juin  on 
voit  les  mâles  bleus  et  les  femelles  s'ébattre  en  l'air,  se  poursuivre  et 
brusquement  s'accoupler  sans  cesser  leur  vol. 

Les  femelles,  qui  ont  toujours  le  bout  des  ailes  sali,  m'ont  tou- 
jours paru  être  plus  nombreuses  que  les  mâles.  Il  existe  chez  elles 
deux  variétés  bien  tranchées:  chez  les  unes,  les  ailes,  sauf  la  tache, 
sont  hyalines  comme  celles  des  mules,  chez  les  autres  elles  sont  en 
partie  fortement  safranées.  Quelques  mâles  ne  portent  pas  de  tache  à 
l'extrémité  des  ailes,  d'autres  n'en  ont  qu'aux  ailes  supérieures, 
d'autres  enfin  en  ont  un  vestige  aux  quatre  ailes. 

Gen.  Orthetruni  Newm. 

15.  Orilictriim  eeeriilcseens  Fab. 

Commun  sur  tous  les  étangs  depuis  le  2.5  juin  jusqu'au  5  sep- 
tembre. Les  femelles  sont  aussi  nombreuses  que  les  mâles  ;  on  les 
trouve  rai^emenl  accouplés.  La  variété  à  ailes  salies  est  plus  répandue 
que  la  variété  à  ailes  hyalines. 

Dans  sa  Revue  des  Odonates,  M,  de  Selys  considère  le  cceru- 
lescens  comme  tellement  voisin  du  hr-unneum  que  la  confusion 
serait  possible.  Pourtant  tous  les  cœrulescens  que  nous  prenons 
en  Rrenne  sont  infiniment  plus  petits,  plus  effilés  et  plus  sveltes  que 
les  hrunneum. 

16.  Ortliclriini  brunneum  Fonsc. 

Paraît  vers  le  20  juin  et  disparait  vers  le  10  septembre,  mais  n'est 
véritablement  Irès-commun  qu'en  août.  Ne  quitte  guère  les  marais, 
aime  surtout  les  étangs  à  demi-desséchés.  Les  mâles  sont  plus  ré- 
pandus que  les  femelles. 

17.  Orflinlriini  canccllaluin  L. 

Kspèce  très-commune,  à  partir  du  15  mai, le  long  des  étangs,  dans 
les  brandes,  sur  les  routes,  où  elle  se  pose  à  terre  et  sur  les  pierres, 
jusqu'à  la  fin  d'août.  Avant  le  10  juin,  on  ne  voit  pas  de  mâles 
adultes.  Encore  en  septembre,  on  trouve  quelques  vieux  mâles  bleus 
aux  ailes  déchirées,  peu  sauvages,  comme  affaiblis  et  usés. 

18.  Orthetrum  albistylum  Selys. 

Je  n'ai  pu  observer  cette  espèce  ni  en  1885  ui  en  1886  ;  mais    e 
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crois  l'avoir  prise  en  août  1884;  au  moins  ai-je  capturé  à  ce  moment- 
là  des  Libellules  que  j'ai  considérées  comme  une  variété  du  cancel- 
laiicm.  à  appendices  anals  blanchâtres,  du  reste  absolument  sem- 
blables au  cancellatum.  Je  n'inscris  toutefois  cette  espèce  que 
sous  toutes  réserves. 


Gen.  Crocothemis  Brau. 

19.  Cî-oeoShemîs  eryllirsea  BruUé. 

Excessivement  commune  sur  tous  les  étangs  depuis  le  1^' juillet 
jusqu'au  10  septembre  ;  quelques-unes  volent  même  dès  le  7  juin  et 
jusqu'au  25  septembre.  KUe  ne  quitte  pas  le  marais  et  on  ne  les 
trouve  presque  jamais  le  long  des  eaux  courantes. 

Il  sufQt  de  quelques  jours  aux  mâlps,  trois  fois  au  moins  plus 
nombreux  que  les  femelles ,  pour  revêtir  leur  splendide  couleur 
rouçe  feu.  D':^ux  ou  trois  jours  après  l'éclosion,  ils  sont  déjà  rou- 
geâtres,  le  surlendemain  ils  sont  franchement  rouges.  On  les  trouve 
accouplés  en  masse  pendant  le  mois  de  juillet  et  on  les  surprend 
souvent  dévorant  des  agrions  et  de  petits  diptères,  posés  sur  une 
feuille  de  nénuphar,  les  ailes  écartées  au  soleil. 


Trib.  II.  -  CORDULINA:. 
Gen.  Cordulia  Leach. 

20.  Cordniia  senea  L. 

Une  des  premières  espèces  qui  apparaissent  au  printemps.  De 
nombreuses  éclosions  se  succèdent  rapidement  du  24  avril  à  la  fm 
du  mois  et  Yœnea  est  extrêmement  commune  durant  le  mois  de 
mai.  On  ne  la  voit  plus  ajirès  le  10  juin. 

Elle  habite  les  marais  et  les  chemins  ombreux,  se  pose  volontiers 
sur  les  feuilles  des  arbres  et  sur  les  buissons  et  est  généralement 
assez  sauvage.  On  la  rencontre  accouplée  vers  le  15  mai. 


Gen.   Somatochlora  Selys. 

21.  Somatochlora  metallîea  Vanderl. 

Rare.  Je  l'ai  prise  le  20  mai  et  au  commencement  de  juin.  Habite 
le  bord  des  étaogs. 
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22.  Somatoclilora  flavomaculata  Vanderl. 

Rare.  Vole  dans  les  brandes  volsiaes  des  étangs  et  sur  les  buissons 
épais,  à  partir  du  20  mai  jusqu'au  l'=''  juillet. 

Gen.  Oxygastra  Selys. 

23.  Oxygastra  Cnrtisi  Dale. 

Extrêmement  commune.  On  la  trouve  aussi  bien  dans  les  pays 
d'étangs  qu'aux  abords  des  rivières  ;  elle  aime  à  se  poser  aux  buis- 
sons exposés  au  soleil  et  se  répand  partout  dans  les  campagnes, 
tantôt  s'envolant  d'une  haie  pour  se  reposer  à  quelques  mètres  et 
alors  aisée  à  prendre,  tantôt  s'elançant  au  plus  haut  des  aii's  où  elle 
plane  longtemps  sans  se  rapprocher  de  terre. 

On  la  voit  du  25  mai  au  26  août  ;  on  la  rencontre  accouplée  du 
3  juin  au  25  juillet.  Passé  cette  dernière  époque,  les  femelles  devien- 
nent très-rares  et  on  ne  trouve  plus  que  des  mâles,  du  reste  toujours 
plus  nombreux.  Cette  libellule  vit  surtout  de  menus  diptères  et  né- 
vroptères. 

Fam.  II.  —  ^SGHNID^. 

Trib.  I.  -  GOMPHIN^. 

Gen.  Onychogomphus  Selys. 

24.  OnyohogfomphiiH  uneatus  Charp. 

Rare.  Je  ne  crois  pas  qu'il  paraisse  avant  le  15  juin  ni  après  le 
10  août.  On  le  trouve  en  petit  nombre  dans  les  bois  deConcremiers, 
à  peu  de  distance  de  la  rivière  de  l'Anglin  ;  il  aime  à  se  poser  sur  les 
rochers  au  soleil  et  est  assez  farouche.  Je  ne  l'ai  pas  vu  accouplé  ; 
du  reste  les  femelles  m'ont  semblé  extrêmement  rares. 

25.  Onychogomphus  forcîpa4n<i  L. 

Commun  partout,  mais  surtout  le  long  des  rivières,  comme  tous  les 
Gomp7ius,  depuis  le  23  mai  jusqu'au  15  aoiit.  Il  se  pose  volontiers 
sur  les  murs,  les  tas  de  pierres  et  surtout  à  terre,  au  milieu  des 
routes  et  n'est  pas  très-sauvage.  Les  mâles  sont  toujours  un  peu  plus 
nombreux  que  les  femelles  et  je  ne  les  ai  pas  vus  s'accoupler  avant  le 
18  juillet. 

Toutefois,  le  7  juillet,  j'ai  trouvé  sur  un  épi  de  blé  un  mâle  forci- 
X)atus  parfaitement  accouplé  avec  une  femelle  Gomphus  jml- 
chellus. 
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Gen.  Gomphus  Leach. 

26.  Gouiphus  vulgatissinius  L. 

Ce  Gomphus,  \à  C.  œnea  el  le  Brachytron  pratense  sont  trois 
espèces  qui  paraissent  au  premier  printemps.  Durant  Ips  beaux 
jours  de  la  fin  d'avril,  ces  trois  Odonates  volent  par  centaines  dans 
toutes  les  brandes,  en  nombre  égal.  Alors  que  tous  les  autres  Go}«- 
phus  ont  surtout  ]i()ur  patrie  les  rivières,  le  vulgatissimus  naît 
peut-être  plus  nombreux  sur  le  bord  des  marais  que  sur  les  rives  des 
ruisseaux.  Il  vole  dès  le  25  avril  en  grandes  réunions  dans  les 
brandes,  sur  les  buissons  des  chemins  et  la  lisière  des  bois  et  il  est 
alors  très-facile  à  prendre.  Il  est  bien  rare  d'en  apercevoir  un  seul 
après  le  5  juin.  Les  mâles  sont  toujours  un  peu  plus  nombreux  que 
les  femelles. 

Il  mange  beaucoup  de  coléoptères,  surtout  les  diverses  espèces  de 
Teîephorus  et  de  Rhagonycha,  des  névroptères  et  d'assez  gros 
diptères. 

27.  Gomphus  puleheilus  Selys. 

Très-commun  depuis  le  13  mai  jusqu'au  10  août,  habile  les  prai- 
ries qui  liordent  la  Creuse,  TAnglin  et  les  ruisseaux,  se  pose  sur  les 
haies  et  dans  l'herbe  et  ne  paraît  pas  défiant.  U  est  moins  répandu 
dans  la  vraie  Brenne  et  le  long  des  étangs.  Les  mâles  sont  à  peu 
près  aussi  nombreux  que  les  femelles. 

Ce  Gomphus  est  très-vorace  :  on  le  trouve  continuellement  à  terre, 
dans  les  prés,  en  train  de  dévorer  une  proie,  tantôt  des  trichoptères, 
des  agrions  de  diverses  espèces,  de  petits  coléoptères,  tantôt  des 
papillons  diurnes  dont  il  paraît  friand.  Je  l'ai  vu  notamment  occupé 
à  dévorer  le  Cœnonympha  Pamphilus  et  VArge  Galathea,  et 
même  un  Diplax  mericUonalis. 

28.  Gomphus  simillimus  Selys. 

Assez  commun  ,  mais  moins  que  les  puleheilus  et  Graslini. 
Apparaît  sur  les  bords  de  la  Creuse  et  des  ruisseaux  vers  le  18  mai 
et  disparaît  vers  le  10  août.  U  est  assez  rare  autour  des  étangs  et 
dans  les  brandes. 

Habitudes,  mœurs  et  habitat  du  puleheilus  et  du  Graslini. 
C'est  à  ce  dernier  surtout  qu'il  ressemble,  mais  on  les  distingue  pour- 
tant avec  facilité,  parce  que  la  femelle  du  Graslini  a  l'écaillé  vulvaire 
plus  courte  que  la  moitié  du  neuvième  segment  et  parce  que  le  mâle 
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Graslini  porte  des  appendices  anals  branchus  absolument  remar- 
quables et  particuliers. 

On  capture  dix  mâles  pour  iine  femelle. 

29.  Gonaphus  Grasliui  Rambur. 

Très-commun  sur  le  bord  de  tous  nos  cours  d'eau,  en  petit  nombre 
seulement  autour  des  étangs.  Les  premiers  se  montrent  vers  le 
13  juin  ;  il  est  encore  très-répandu  au  25  août  et  les  derniers  dispa- 
raissent vers  le  6  septembre. 

Il  est  peu  farouche,  voltige  continuellement  au  même  endroit  d'où 
il  s'éloigne  peu,  généralement  le  long  des  berges  d'une  rivière,  se 
pose  sur  les  joncs,  les  haies  et  les  feuilles  d'arbres,  et,  quand  il  a 
saisi  une  proie,  s'abat  au  milieu  des  herbes  pour  la  dévorer.  Très- 
vorace  comme  ses  congénères,  il  attaque  les  petits  névroptères , 
diptères  et  coléoptères  mous,  les  lestes  et  les  agrions,  aussi  les  papil- 
lons diurnes.  Le  soir,  vers  six  heures,  tous  les  Gra^Zini  quittent  la 
rivière  et  les  prairies  pour  aller  chercher  un  gîte  dans  les  chênes  les 
plus  touffus  et  passer  la  nuit  à  l'abri. 

Il  est  rare  de  l'apercevoir  accouplé,  ce  qui  est  le  fait  de  tous  les 
Goraphus  et  tient,  je  crois,  à  ce  que  ces  espèces  out  l'habitude 
d'aller,  aussitôt  que  le  mâle  et  la  femelle  sont  accouplés,  se  placer 
sur  les  feuilles  d'un  arbre  élevé. 

J'ai  dit  à  l'article  du  forcijpatus  que  j'avais  trouvé  le  mâle  de 
celte  espèce  accouplé  avec  le  pulchellus  femelle.  J'ai  de  même  et 
presque  en  même  temps,  observé  un  Graslini  mâle  accouplé  avec 
une  iamaWii  forcipatus.  L'accouplement  paraissait  complet. 

Si  je  n'avais  pas  recueilli  cette  espèce  presque  tous  les  jours  en 
1886,  j'aurais  écrit  que  les  mâles  étaient  bien  plus  nombreux  que  les 
femelles,  car,  en  1884,  je  n'ai  pris  que  peu  de  femelles  sur  150  indi- 
vidus, et  eu  1885,  trois  femelles  pour  une  centaine  de  mâles.  En 
l'année  1886  au  contraire,  il  y  avait  presque  égalité  dans  le  nombre 
des  individus  des  deux  sexes,  ou  du  moins  la  proportion  de  quatre 
mâles  contre  trois  femelles. 


Gen.  Cordulegaster  Leach. 
30.   Cordulegaster  annulalus  Latr. 

Assez  rare.  Se  montre  vers  le  l"juin  et  disparait  au  13  septembre. 
%\\' annulatus  est  rare  dans  nos  départements  du  centre,  cel.i  lient, 
je  crois,  à  ce  que  cet  insecte  n'aime  ni  les  marécages,  ni  les  rivières 
profondes,  ni  les  ruisseaux  au  cours  lent;  il  préfère  les  torrents  et  les 
ruisselets  qui  courent  vivement  sur  un  lit  de  cailloux.  Je  l'ai  toujours 
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vu  voler  sur  les  eaux  limpides  et  saus  profondeur,  où  la  femelle  pond 
de  minute  eu  minute  uu  œuf  qu'elle  laisse  tomber  dans  le  courant. 


Tkib.  II.  -  ^SCHNINiE. 
Gen.  Anax  Leach. 

31.  .Inax  foruiosus  Vanderl. 

A  partir  du  15  mai,  celte  libellule  parcourt  eu  grand  nombre  toutes 
les  plaines,  rasant  les  champs  de  blé  et  planant  au-dessus  des  roules; 
eu  juin  elle  se  rapproche  des  marais  et  on  la  voit  communément  sur 
les  étangs  durant  toute  la  belle  saison.  On  l'observe  encore  au  10  sep- 
tembre. 

C'est  un  véritable  tijjjre  qui,  de  temps  à  autre,  saisit  une  proie  et 
la  dévore  avec  une  extrême  rapidité.  Ses  victimes  ordinaires  sont  les 
Goniphus  et  les  Diplajc,  certains  éphémères  et  des  diptères,  par- 
fois des  papillons  diurnes  et  nocturnes. 

J'ai  observé,  contrairement  au  dire  de  Darwin,  que  les  mâles,  de 
beaucoup  plus  nombreux  que  les  femelles,  se  livrent  de  véritables 
combats,  cherchent  à  se  saisir  et  se  mordent  vigoureusement.  C'est 
ainsi  qu'on  en  voit  souvent  avec  les  ailes  déchirées  ou  coupées  et  qu'où 
eu  trouve  à  terre,  l'aile  tellement  brisée  qu'ils  ne  peuvent  plus  s'en- 
voler; tandis  qu'il  est  très-rare  de  trouver  des  femelles  incomplètes. 

32.  Anax  Partkenope  Selys. 

Les  premières  apparaissent  vers  le  17  mai  et  l'espèce  est  devenue 
très-commuue  au  1'^''  juin.  Pendant  tout  l'été,  les  Parthenope  voient 
par  myriades  sur  tous  les  étanj^s,  mais  s'aventurent  peu  sur  les  ri- 
vières. Elles  sont  extrêmement  vives,  assez  défiantes  et  très-féioces. 
Vous  les  voyez  saus  cesse  occupées,  soit  à  terre,  soil  au  vol,  à  mauger 
des  papillons,  des  trichoptères,  des  aurions  ;  elles  s'attaquent  même 
à  des  insectes  de  grande  taille,  car  les  ^Sschna  rufescens  sont  fré- 
quemment leurs  victimes. 

Dès  le  10  juin,  l'aceouplement  a  lieu  et  jusqu'à  l'autoume  on 
trouve  ces  Odonales  eu  copulation,  volant  de  joncs  eu  joncs  ou  posées 
au  milieu  des  braudes.  Comme  les  niàles  du  formosus,  ceux  du 
Parthenope  se  livrent  de  violents  combats  et  se  mettent  les  ailes  eu 
lambeaux;  aussi  eu  trouve-t-on  très-souvent  dans  la  bruyère,  qui 
s'agitent  et  essaient  en  vain  de  reprendre  leur  essor  avec  leurs  ailes 
mutilées.  Cette  espèce  se  fait  rare  au  20  août  et  disparaît  vers  le 
5  septembre. 
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Gen.  Brachytron  Evans. 

33.  Itracbylron  pratense  Mûll. 

De  fortes  éclosions  ont  lieu  sur  le  bord  de  Ions  nos  marais  dès  le 
25  avril,  et  il  n'est  pas  de  beau  jour  où  l'on  ne  voie  cette  libellule 
voler  sur  tous  les  buissons,  aux  brandes  et  aux  arbres.  Quinze  jours 
après  la  transformation,  les  mâles  sont  déjà  bleus.  On  l'aperçoit 
rarement  accouplée:  et  dès  le  10  juin,  elle  disparaît.  La  proportion 
m'a  paru  être  de  cinq  mâles  pour  une  femelle. 


Gen.  .ffischna  F. 

34.  JEnehna  cyanea  Mûll. 

Depuis  le  5  juillet  jusqu'au  10  novembre,  dans  les  campagjies, 
bois  et  jardins,  plus  rarement  le  long  d^s  étangs.  On  ne  l'ob- 
serve presqtie  jamais  accouplée,  on  ne  la  voit  guère  non  plus  saisir 
de  grosses  proies.  Elle  est  peu  sauvage  et  les  mâles  so!it  dans  une 
forte  proportion  plus  nombreux  que  les  femelles.  Deux  fois  nous 
avons  capturé  des  mâles  dont  l'un  des  appendices  auuls  supérieurs 
était  atrophié. 

35.  >£8vhna  inîxla  Latr. 

Très-commtme  à  partir  du  2-5  juillet  ;  quelques  sujets  seulement 
volent  dès  le  2.  Elle  dure  jusqu'à  la  mi-novembre.  EIIh  s'élève  pur- 
fois  très-haut  et  à  certait)s  jours  elle  est  très-difticile  à  prendre.  Elle 
aime  les  étangs,  les  bois,  les  chemins,  les  jardins,  bref,  elle  est 
répandue  partout.  On  la  trouve  accouplée  en  sep tem])re  ;  les  mâles 
sont  les  plus  communs. 

36.  iSschna  aflinis  Vanderl. 

Très-commune.  Elle  paraît  un  peu  avant  la  mixta  ,  vers  le 
15  juin,  et  disparaît  à  la  fin  d'août.  On  la  trouve,  mais  rarement, 
accouplée  en  juillet  et  août  et  le  couple  se  liimt  alors  dans  les 
feuilles  des  arbres.  Elle  ne  se  répand  pas  autant  (pie  sa  congénère, 
demeure  autour  des  étangs  et  idane  à  la  même  place,  durant  des 
journées  entières.  Les  mâles  sont  infiniment  plus  liouibreux  que  les 
femelles,  ils  se  posent  peu,  mais  sont  néanmoins  fjciles  à  iireniire 
au  tilet,  parce  que,  dans  leurs  évolutions,  ils  passent  volontiers 
près  du  chnsseiif. 
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37.  iEsehna  grandis  L. 

Rare.  Préfère  au  marais  les  petites  rivières,  aux  abords  desquels 
elle  vole  sans  se  reposer  durant  des  journées  entières.  On  l'observe 
depuis  le  5  août  jusqu'au  25  septembre.  11  m'a  paru  y  avoir  égalité 
de  nombre  entre  mâles  et  femelles,  mais  les  observations  n'ont 
porté  que  sur  un  petit  nombre  d'individus. 

38.  JEseliaa  i-iifesceas  Vanderl. 

Extrêmement  commune  et  spéciale  au  marais.  Son  époque  d'ap- 
parition commence  au  20  mai,  l'espèce  devient  très-nombreuse  à  la 
tin  du  mois  et  on  ne  la  rencontre  phis  après  le  2  août.  Les  mâles 
sont  beaucoup  plus  communs  que  les  femelles. 

Elle  vole  des  beures  entières  et  ne  s'éloigne  presque  jamais  des 
étangs,  chasse  les  petits  diptères  dont  elle  détruit  une  énorme 
quantité,  les  papillons  diurnes  et  nocturnes  et  inange  en  volant.  On 
la  voit  rarement  accouplée,  au  contraire  des  Anax,  et  presque  jamais 
posée,  sauf  par  les  temps  de  grand  vent  où  on  la  trouve  réfugiée 
sur  les  mottes  herbeuses  des  étangs. 

Gen.  Fonscolombia  Selys. 

39.  fonscolombia  Irène  Fonsc. 

Commune,  n  partir  du  6  juillet  jusqu'au  25  septembre.  On  l'ob- 
serve le  long  des  routes,  sur  la  lisière  des  bois,  sur  les  cours  d'eau 
ombragés,  jusque  dans  les  villes  et  villages,  bien  plus  qu'au  milieu 
des  marais  sauvages  ;  elle  s'introduit  souvent  dans  les  maisons  et  je 
l'ai  vue,  le  6  août,  voler  en  pleine  audience,  dans  la  salle  du  tri- 
bunal du  Blanc.  Elle  s'accroche  aux  buissons  dans  une  position 
verticale,  se  montre  surtout  dans  la  soirée  et  vole  jusqu'à  la  nuit 
noire. 

Il  parait  y  avoir  autant  de  femelles  que  de  mâles;  pourtant,  on 
observe  rarement  l'espèce  accouplée. 


Fam.  III.  —  AGRIONID^. 

TiîiB.  I.  -  CALOPTEKYGIN.'E. 

Gen.  Calopteryx  Leach. 

40.   (alopieryx  vîrgo  L. 

Assez  rare,  ilabile  les  bords  de  ^An^lin,  de  la  Glaise  et  du  Salleron, 
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très-peu  les  rives  de  la  Creuse,  de  l'Indre  et  de  la  Vienne,  moins 
encore  les  pays  d'étangs.  Elle  commence  à  se  montrer  dès  le  27  avril 
et  disparaît  à  la  iin  de  juillet,  bien  avant  la  splendens,  sa  voisine, 
dont  elle  se  distingue  surtout  par  la  largeur  et  la  couleur  des  ailes. 
Elle  mange  les  éphémères  et  une  foule  de  petits  diptères  et  névrop- 
tères  microscopiques.  Elle  a  les  mœurs,  le  faciès,  l'habitat  de  la  sui- 
vante et  les  mêmes  variations  de  couleur  aux  différents  âges. 


41.  Calopteryx  splenden»  Harris. 

Extrêmement  commune  sur  tous  les  cours  d'eau  depuis  le  30  avril 
jusqu'aux  premiers  jours  d'octobre;  quelques  sujets  volent  même 
jusqu'au  10  novembre.  Les  mâles  ont  d'abord  les  ailes  lunpides  sans 
aucune  trace  de  bande  bleue,  mais  très-légèrement  i  nfumées;  quel- 
ques jours  après,  la  bande  est  d'un  gris  bleuâtre  ou  noirâtre;  enfin 
une  quinzaine  après  la  naissance  la  bande  est  d'un  bleu  foncé  noi- 
râtre. Les  femelles  ont  le  pterostigma  blanc,  très-marqué.  On  trouve 
aussi  la  variété  mâle  à  ailes  noircies  jusqu'à  l'extréoiité.  On  observe 
du  reste  chez  cette  libellule  de  notables  variations  d  lUs  la  taille;  il 
y  a  des  sujets  plus  grands  que  d'autres  et  à  ailes  un  peu  plus  larges. 

Le  nombre  des  mâles  est  au  moins  triple  de  celui  des  femelles. 


Trib.  II.  -  AGRIONIN^. 
Gen.  Sympycna  Charp. 
42.  Syuipycna  fusea  Vanderl. 

Lorsque,  au  premier  printemps,  le  soleil  brille,  ordinairement  du 
15  au  30  mars,  ou  voit  dans  les  brandes  voisines  des  étangs  la 
fusca  adulte  voler  en  nombre  considérable.  On  la  retrouve  de 
moins  en  moins  nombreuse  en  toutes  les  journées  chaudes  d'avril, 
de  mai  et  de  juin.  Ou  ne  l'aperçuil  plus  après  le  24  juin.  Puis,  dès 
le  19  juillet,  ont  lieu  les  éclosions  nouvelles  et  re.->pèce  redevient 
très-commune  jusqu'au  15  novembre.  Quelques  individus  se  mon- 
trent même  pendant  le  mois  de  décembre. 

Il  paraît  donc  certain  que  la  fusca  hiverne,  engourdie  au  plus 
épais  des  herbes  et  des  buissons,  que  celles  qui  volent  de  mars  à 
juin  sont  nées  dans  le  courant  de  l'année  précédente,  et  on  peut  en 
tirer  la  conséquence  que  ces  insectes  ont  une  vie  très-longue, 
puisque  les  éclos  d'août  et  de  septembre,  après  avoir  passé  quatre 
ou  cin(i  mois  blottis  dans  un  trou,  vivent  encore  au  24  juin 
suivant. 

La  fusca,  peu  sauvage  comme  les  Lestes,  parait  vigoureuse  et 
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féroce,  car  elle  capture  à  chaque  instant  des  tipules  et  des  panor- 
pes,  beaucoup  de  petits  diptères  et  des  fourmis.  Elle  préfère  les 
étangs  et  les  mares  aux  rivières.  Les  mâles  sont  trois  fois  plus  com- 
muns que  les  femelles. 


Gen.  Lestes  Leach. 

43.  Lestes  viridis  Vanderl. 

Trés-commune  depuis  le  1"  juillet  jusqu'à  la  fin  d'octobre.  Habite 
les  étangs  et  les  bois  du  voisinage.  On  la  voit  souvent  accouplée  en 
août  et  eu  septembre.  Les  mâles  sont  plus  nombreux  que  les 
femelles. 


44.  Lestes  nyiupha  Selys. 

Très-commune  à  compter  du  1'"'  juin  sur  tous  les  étangs,  se  trouve 
accouplée  en  grandes  masses  dès  le  commencement  de  juillet  et  de- 
meure répandue  jusqu'au  15  octobre.  Quelques  individus  vivent 
encore  au  10  novembre. 


45.  Lestes  sponsa  Plansem. 

Aussi  commune  que  la  précédente  depuis  le  10  ou  12  juin  jusqu'au 
15  octobre.  Toutes  les  sponsa  que  l'on  prend  en  Brenne  sont  nota- 
blement plus  petites  que  les  'nymplia  avec  lesquelles  elles  vivent. 
Pourtant  je  n'ai  jamais,  bien  que  j'aie  cherché  à  l'observer,  été  té- 
moin d'un  accouplement  entre  les  deux  espèces,  pourtant  si  voisines. 

46.  Lestes  virens  Charp. 

Assez  commune  dans  les  marais  et  les  brandes.  Parait  vers  le 
7  juillet  et  disparaît  après  le  5  septembre.  Comme  toutes  \e.s  Lestes^ 
elle  voltige  sans  défiance  et  doucement  au  dessus  des  herbes  où  elle 
se  pose  à  chaque  instant. 

47.  Lestes  barbara  F. 

Très-commune  partout,  mais  surtout  dans  les  marais.  Les  pre- 
miers sujets,  à  pterosUgma  encore  unicolore,  se  montrent  vers  le 
27  mai  et  de  grandes  éclosions  continuent  de  jour  en  jour  jusqu'au 
10  juin.  Elle  disparaît  vers  le  15  octobre.  Les  mâles  sont  de  beau- 
coup les  plus  nombreux. 
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Gen.  Platycnemis  Charp. 

48.  Platyenemis  aeutipennis  Selys. 

Vacutipennis  est  très-commuu  sur  le  Lord  des  étangs,  mais  il 
est  encore  bien  plus  répandu  le  long  de  tous  les  ruisseaux  et  rivières 
du  pays.  Dès  le  22  mai,  et  presque  subitement,  les  prairies  sont  rem- 
plies de  ces  jolies  petites  libellules  orangées  qui  s'envolent  sous  les 
pieds  du  promeneur  comme  des  essaims  de  nioucbes;  et  jusqu'au 
30  aoixl  elles  demeurent  toujours  aussi  nombreuses  pour  disparaître 
tout  à  coup  comme  elles  sont  venues.  Du  30  mai  jusqu'à  la  fin  de 
juillet,  des  milliers  de  mâles  et  de  femelles  accouplés  sont  posés  sur 
tous  les  brins  d'herbes  et  sur  les  arbustes  du  rivage,  puis  les  femelles 
pondent,  à  la  manière  des  agrions,  dans  les  petites  baies  formées  par 
les  découpures  de  la  côte.  Les  mâles  sont  en  nombre  double  des 
femelles. 

49.  Platycnemis  Iatiit«>s  Ramb. 

Le  latipes^  à  l'abdomen  laiteux,  aux  tibias  sans  ligne  noire  nota- 
blement plus  dilatés  que  chez  le  pennipes,  vit  avec  celui-ci  sur  le 
bord  des  rivières  et  n'est  pas  rare  le  long  de  la  Creuse,  de  l'Anglin  et 
du  Salleron.  Toutefois  il  n'existe  que  tiès-peu  de  temps,  à  peu  près 
du  25  juillet  au  2ô  août,  [.es  caractères  donnés  par  M.  de  Selys  pour 
<lifférencier  cette  espèce  du  pennipes  sont  bien  constants,  mais  il  faut 
ajouter  que  les  deux  espèces  sont  si  voisines  qu'on  serait  tenté  de 
faire  du  lalipes  une  sim|de  variété  de  l'autre.  Notons  en  faveur  de 
la  différence  spécifique,  les  époques  d'apparition  et  de  disparition 
évidemment  distinctes  de  celles  de  l'autre  Platycnemis. 

50.  Flatycneuiis  pennipes  Pallas. 

Extrêmement  commun  sur  tous  les  cours  d'eau,  depuis  le  15  mai 
jusqu'au  15  septembre.  Dès  cette  première  date  les  pennipes 
volent  à  profusion  sur  les  prairies,  très-variables  de  couleur:  le  type 
blanc  à  raies  dorsales  noires,  la  variété  hilineata  avec  ses  mâles 
bleuâtres  ou  d'un  beau  bleu  clair  et  ses  femelles  verdâtres,  la  variété 
lactea  avec  ses  mâles  blancs  de  lait  et  ses  femelles  grises  ou  jaunâtres. 
On  les  voit  assez  souvent  accouplés  ou  mangeant  de  petits  diptères. 
On  prend  4  ou  5  mâles  pour  une  femelle. 

Gen.  Erythromma  Charp. 

51.  Krythrouiiua  vlridiiluni  Charp. 

Assez  rare  ;  du  moins  je  ne  l'ai  pas  trouvé  communément  dans  nos 
marais.  Parait  vers  le  24  juin  jusque  vers  le  24  août. 
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52.  Epythromma  IVajas  Haiisem. 

Très-coQimun  autour  de  tous  les  étangs  depuis  le  27  avril,  époque 
où  se  montrent  de  grandes  quantités  de  jeunes  nouvellement  éclos, 
jusqu'au  P'  septembre.  On  ne  voit  guère  d'adultes  avant  le  21  mai  ; 
on  les  trouve  accouplés  en  juin,  juillet  et  août.  Il  est  peu  farouche  et 
facile  à  prendre. 

Gen.  Pyrrhosoma  Charp. 

53.  Pyrrhosoma  minium  Harris. 

Cette  espèce  était  très-commune  en  1884  et  1885;  elle  volait  le 
1"  mai  et  volait  encore  tin  juillet;  je  l'ai  prise  par  centaines,  et 
comme  elle  a  les  pieds  d'un  noir  foncé,  il  était  impossible  de  la  con- 
fondre avec  l'espèce  voisine  qui  a  les  pieds  d'un  rougeâtre  clair.  En 
1886,  au  contraire  elle  a  été  excessivement  rare  et  c'est  à  peine  si 
j'en  ai  aperçu  trois  ou  quatre  individus.  Mâles  beaucoup  plus  nom- 
breux que  les  femelles. 

54.  PyprhosoMîa  tenellum  Villers. 

Très-commun  ;  se  montre  plus  tardivement  que  l'espèce  précé- 
dente, soit  vers  le  1'^''  juin  pour  disparaître  vers  le  25  août.  On  le 
trouve  accouplé  en  juillet  et  août.  Les  deux  espèces  de  Pyrrhosoma 
ne  sont  pas  rares  sur  les  rives  des  ruisseaux,  mais  elles  sont  beaucoup 
plus  répandues  sur  les  marais,  dans  les  brandes  et  dans  les  bois  ma- 
récageux. Les  mâles  sont  plus  nombreux  que  les  femelles. 


Gen.  Ischnura  Charp. 

55.  Ischnura  pumilio  Charp. 

Rare,  Habite  les  étangs  et  les  fossés  bourbeux  où  il  vole  vers  le  25 
mai;  je  ne  l'ai  plus  observé  après  le  10  août.  Le  type  n'est  commun 
nulle  part  et  la  variété  femelle  aurantiaca  m'a  paru  extrêmement 
rare,  puisque  je  ne  l'ai  vue  qu'une  seule  fois  en  îîrenne,  à  La  Bon- 
nière. 

56,  Ischnura  elegans  Vanderl. 

Cette  espèce,  excessivement  commune  sur  tous  les  étangs,  paraît 
vers  le  15  avril  et  disparaît  du  6  au  15  septembre.  C'est  par  milliers 
que  les  mâles  et  femelles  accouplés  voltigent  sur  les  joncs  pendant 
toute  la  belle  saison. 
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Gen.  Enallagma  Selys. 

57.  Enallagma  cyathi^ernm  Charp. 

Très-commun.  De  même  que  presque  tous  les  agrions  bleus,  le 
cyathigerum  est  nombreux  le  long  des  rivières,  mais  comme  eux  il 
préfère  de  beaucoup  les  marais  et  les  pays  d'étangs.  Là,  il  vit  en 
nombre  prodigieux,  depuis  le  5  mai,  date  moyenne  de  sa  première 
apparition  jusqu'au  l^'  octobre.  Dès  le  20  mai,  on  le  trouve  accouplé; 
il  est  très-confiant  et  extrêmement  facile  à  prendre.  Les  mâles  sont 
beaucoup  plus  communs  que  les  femelles. 

Le  mâle  type  porte  sur  le  deuxième  segment  une  tache  noire  à  peu 
près  ronde  touchant  le  bord  postérieur  par  une  queue  plus  ou  moins 
épaisse,  mais  il  existe  une  variété  dont  le  deuxième  segment  porte 
seulement  la  tache  sans  aucune  queue.  Cette  variété  ne  se  trouve 
jamais  avant  le  mois  de  juillet  et  elle  est  locale  ;  quel  que  soit  le 
nombre  des  individus  types  à  certains  endroits,  on  ne  l'y  rencontre 
jamais,  tandis  qu'elle  est  commune  en  d'autres  lieux. 

Gen.  Agrion  F.  • 

58.  Agrion  pulchellnm  Vanderl. 

De  même  que  le  cyathigerum,  \epuella  et  le  Lindeni^  le  pul- 
chellum  esi  extrêmement  commun  partout.  Il  habite  les  étangs  et  les 
rivières,  se  montre  au  5  mai,  s'accouple  en  masses  vers  le  P'  juin 
et  disparaît  vers  le  20  juillet.  11  est  remplacé  à  cette  époque  par  le 
Lindeni. 

On  trouve  mêlés  type  et  variétés  ayant  thorax  à  bandes  bleues 
complètes  comme  \epitella  ou  interrompues  en  point  d'exclamation, 
femelles  à  abdomen  bronzé  avec  ou  sans  anneaux  bleus,  mâles  por- 
tant le  2*=  segment  avec  tache  plus  ou  moins  fourchue  et  épaisse, 
avec  ou  sans  queue  postérieure. 

C'est,  pendant  deux  mois  et  demi,  l'agrion  le  plus  commun  de  la 
Brenne.  Les  mâles  sont  dix  fois  plus  nombreux  que  les  femelles. 

59.  Agrion  puelia  L. 

Presque  aussi  commun  que  le  pulchellum  avec  lequel  il  vit  au 
bord  des  cours  d'eau  et  surtout  dans  les  étangs,  les  fossés  et  les  mares. 
Il  paraît  dès  le  22  avril,  s'accouple  après  la  mi-mai  et  disparaît  au 
15  juillet.  La  tache  du  deuxième  segment  chez  les  mâles  varie  ur^ 
peu  suivant  les  individus,  Comme  chez  le  précédent,  on  trouve  dix 
mâles  pour  une  femelle. 
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60.    /%^rion  bastulatuni  Gharp. 

Asspz  rare.  Vole  sur  les  marais  du  15  juin  au  1"'  octobre  avec  le 
cyathigerian  auquel  il  rpssemble  beaucoup  et  dont  il  diffère  par  la 
tache  du  deuxième  segment  du  mâle,  analogue  à  celle  du  cyathi- 
gerian, mais  accompagnée  de  deux  traits  noirs  qui  manquent  chez 
l'autre  espèce. 

Les  mâles  m'ont  semblé  être  dans  la  proportion  de  sept  à  huit  pour 
une  femelle. 


61.  Agrîon  scitulnni  Ramb. 

Commun  sur  les  mares  et  sur  certains  étangs  herbeux,  du  5  juin 
au  10  septembre.  Au  contraire  des  autres  agrions  bleus  qui  fréquen- 
tent à  la  fois  les  rivières  et  les  marais,  notamment  du  Lindeni  qui 
préfère  l'eau  courante,  le  sciiulum  n'habite  ici  que  les  eaux  stag- 
nantes et  se  tient  plutôt  au-dessus  des  étangs  que  sur  le  rivage.  Il  est 
déliant  et  assez  difficile  à  capturer,  alors  que  tous  ses  congénères 
sont  en  général  fort  aisés  à  prendre  avec  un  lilet. 

Je  ne  suis  pas  sûr  d'avoir  pris  VAgrion  cœrulescens  Fonsc, 
mais  je  crois  bien  qu'il  existe  en  Brenne  et  j'espère  l'ajouter,  un  jour 
ou  l'autre,  à  la  liste  de  nos  espèces. 

62.  Agrion  ntercnrialc  Charp. 

Assez  rare  autour  des  étangs,  rare  sur  les  bords  de  la  Creuse.  Il 
apparaît  vers  le  15  mai  et  disparaît  à  la  fin  de  juillet. 

63.  AgrSon  Lindeni  Selys. 

Très-commun,  Cette  espèce  n'est  certes  pas  rare  sur  les  herbes  et 
les  joncs  de  tous  nos  étangs,  mais  elle  semble  préférer  de  beaucoup 
les  rivières  aux  marécages.  Elle  devient  excessivement  abondante  au 
moment  où  disparaissent  les  pMZc7teZZz«n  et  puella. 

Les  premières  éclosions  ont  lieu  sur  les  rives  de  la  Creuse  du  2  au 
5  juin  et  se  continuent  jvisqu'à  la  fin  du  mois.  Vers  le  5  juillet,  on 
le  trouve  accouplé  et  la  femelle  dirigée  par  le  mâle  pond  le  long  des 
berges  des  rivières.  Jusqu'au  10  août  il  est  partout  répandu  et  après 
le  15  on  ne  le  trouve  plus.  Le  Lindeni  est  un  peu  plus  méfiant  que 
les  autres  ^agrions,  abstraction  faite  du  scitulu^n.  Les  mâles  sem- 
blent être  deux  ou  trois  fois  plus  nombreux  que  les  femelles. 
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DESCRIPTION 

DE  DEUX  GENRES  NOUVEAUX  DE  TACHYPORIENS 

Par  Cl.  REY. 


Typhloponemys. 

Typhlopone,  espèce  de  fourmi;  sau;,  petite  tortue  d'eau. 

Corps  assez  large,  assez  épais,  posiérieurement  rétréci  en  cône. 

Tête  fortement  transverse,  assez  saillante,  infléchie,  subétranglée 
en  arrière.  Epislorae  très-étroit,  resserré  entre  les  fossettes  antennaires 
et  réduit  à  une  tranche  longitudinale.  Mandibules  peu  saillantes. 

Palpes  maxillaires  (Fig.  1)  assez  développés,  à  2^  article  oblong, 
le  .3'=  allongé,  subcylindrique,  le   dernier  à  peine  distinct,  subulé. 

Yeux  grands,  non  saillants,  subarrondis,  plus  platement  en  arrière 
où  ils  sont  séi>arés  du  protborax  par  un  intervalle  sensible. 

Antennes  (Fig.  2)  très-épaisses,  atténuées  en  cône  très-allongé 
et  subacuminé,  rapprochées  ix  leur  base,  insérées  entre  les  yeux 
dans  une  cavité  profonde  située  au  bord  aniérointerne  de  ceux-ci  ; 
paraissant  composées  de  tO  articles  très-fortement  contigus  et  gra- 
duellement moins  courts,  le  dernier  allongé. 

Prothorax  court,  transverse,  de  la  largeur  des  élytres,  presque 
semilunairo,  subéchancré  en  avant,  largement  arrondi  en  arrière,  à 
peine  rebordé  latéralement.  Repli  étroit,  visible  vu  de  côté. 

Écusson  indistinct. 

itlytres  courtes,  fortement  transverses,  simultanément  subéchan- 
crées  h  leur  bord  apical,  mutiques  et  à  peine  arquées  sur  les  côtés; 
repli  assez  étroit,  subparallèle. 

Abdomen  un  peu  moins  large  h  sa  base  que  les  élytres,  convexe, 
fortement  atténué  en  cône  en  arrière,  distinctement  rebordé  sur  les 
côtés,  excepté  aux  5'^  et  6"  segments  ;  les  3  premiers  apparents  subé- 
gaux, le  4°  un  peu  moins  court,  le  5^  plus  étroit  et  plus  allongé,  le 
6°  suboblong  (1). 

Pieds  assez  développés.  Cuisses  peu  renflées.  Tibias  assez  grêles, 
sublinéaires,  subarqués.   Tarses  petits,  étroits,   subatténués,  les  an- 

(1)  Cette  insecte  étant  collé  et  unique,  il  ne  m'a  pas  été  donné  de  pouvoir  étudier  le 
dessous  du  corps,  ainsi  que  les  parties  de  la  bouche. 
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teneurs  paraissant  de  4  articles,  les  intermédiaires  et  postérieurs  de 
5  ;  les  premiers  graduellement  plus  courts,  le  dernier  plus  allongé. 
Ongles  très  grêles,  subarqués. 

Ce  genre  curieux  se  distingue  du  suivant,  notamment  par  ses 
palpes  maxillaires  tout  autres  et  la  forme  normale  du  1*'  arceau 
ventral. 

La  seule  espèce  connue  de  cette  nouvelle  coupe  générique  vit  avec 
les  fourmis,  à  une  grande  profondeur  en  terre. 


Typhloponemys  hypogaea. 

Assez  large,  fortement  atténué  en  arrière,  d'un  roux  de  poix  lui- 
sant sur  la  tête  et  le  prothorax,  celle-là  et  le  disque  de  celui-ci  plus 
obscurs,  le  sommet  des  antennes,  les  pieds  et  l'anus  plus  clairs.  Tète 
moins  large  que  le  prothorax,  subconvexe,  presque  lisse.  Prothorax 
de  la  largeur  des  élytres,  peu  convexe,  presque  lisse.  Élytres  courtes, 
subconvexes  à  la  suture,  presque  lisses,  éparsement  pubescentes  sur 
les  côtés.  Abdomen  convexe,  très  densemeat  pointillé-chagrine,  légè- 
rement duveteux  et  éparsement  sétosellé. 

Long.  2  1/2  mill,  —  Larg.  1  rnill.  fort. 

Corps  assez  large,  assez  ramassé,  d'un  roux  de  poix  luisant,  plus 
obscur  sur  la  tête  et  le  disque  du  prothorax,  moins  brillant  sur 
l'abdomen. 

Tête  fortement  transverse,  moins  large  que  le  prothorax,  transver- 
salement convexe  sur  le  vertex,  subétranglée  en  arrière  et  séparée  du 
prothorax  par  un  sillon  transversal  au  milieu  duquel  un  petit  tuber- 
cule appartenant  au  cou  ;  presque  glabre,  presque  lisse  ou  à  peine 
pointillée  surtout  en  arrière  et  sur  les  côtés  ;  d'un  brun  de  poix  bril- 
lant. Parties  de  la  bouche  roussâtres.  Yeux  obscurs. 

Antennes  très  épaisst;s,  cyliudrico-coniques,  atténuées  à  leur  extré- 
mité, légèrement  pubescentes,  d'un  roux  de  poix  brillant,  à  dernier 
article  plus  pâle  et  mat  ;  à  articles  très  fortement  contigus,  courts, 
les  pénultièmes  graduellement  un  peu  moins  courts,  le  dernier 
allongé,  atténué,  subacuminé. 

Prothorax  en  demi-lune  transverse,  aussi  large  antérieurement 
que  les  élytres,  peu  convexe,  presque  glabre,  presque  lisse  ou  épar- 
sement pointillé  surtout  sur  les  côtés  ;  d'un  brun  de  poix  luisant  avec 
le  pourtour  plus  pâle. 

Élytres  transverses,  un  peu  moins  courtes  que  le  prothorax,  sub- 
convexes à  la  suture,  éparsement  pubescentes  sur  les  côtés,  presque 
lisses  ou  à  peine  pointillées  ;  d'un  roux  de  poix  livide  et  luisant,  avec 
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des  teintes  brunes  indéterminées  et  seulement  visibles  à  un  certain 
jour. 

Abdomen  à  peine  moins  large  à  sa  base  que  les  élytres,  fortement 
atténué  en  arrière,  convexe,  légèrement  duveteux,  éparsement  sé- 
tosellé  au  bord  apical  des  4  premiers  segments  ;  très  densemenl  poin- 
tillé-chagrine ;  d'un  roux  de  poix  assez  brillant  ;  le  5^  segment  plus 
grand,  suballongé,  rétréci  en  cône  tronqué,  oCFrant  sur  son  tiers  an- 
térieur une  série  transversale  de  petites  soies,  à  poiicUiation  parais- 
sant comme  finement  ridôe  en  travers;  le  dernier  en  carré  suboblong, 
un  peu  plus  pâle,  laissant  saillir  3  fascicules  de  soies  noires  et  raides, 
incourbées  en  bas  (1).  Ventre  d'un  roux  brunâtre.  Pieds  finement 
l>ubescents,  roux. 

Cette  intéressante  espèce  m'a  été  obligeamment  communiquée  par 
M.  Abeille  de  Perrin,  qui  l'a  prise  à  Ramleh,  entre  Jaffa  et  Jérusalem, 
le  10  mars  1880,  au  fond  d'un  nid  de  la  Typhlopone  oraniensis 
Lucas,  espèce  de  grande  fourmi  aveugle,  dont  on  ne  connaissait  point 
encore  de  parasite.  C'est  une  découverte  des  plus  curieuses  parmi  les 
Brévipennes. 

Xenidus. 

Ssvo;,  étrangère;  eT5o;,  forme. 

Corps  large,  épais,  ramassé,  ailé. 

Tète  très-courte,  en  tx'iangle  fortement  transverse,  infléchie,  en- 
gagée dans  le  prothorax.  Front  sensiblement  prolongé  au  devant  du 
niveau  antérieur  des  yeux.  Épistome  tronqué  en  avant.  Labre  trans- 
verse. Mandibules  non  saillantes.  Palpes  maxillaires  (Fig.  3)  à  3*^  ar- 
ticle oblong,  le  dernier  assez  distinct,  subulé. 

-  Yeux  assez   grands,  peu  saillants,  irrégulièrement  subarrondis, 
touchant  en  arrière  au  prothorax. 

Antennes  très-épaisses,  atténuéesen  cône  allongé  et  subacuminé  ; 
distantes  à  leur  base;  insérées  sur  les  côtés  du  front,  en  avant  du 
niveau  antérieur  des  yeux  ;  paraissant  composées  de  dix  articles 
très-fortement  contigus,  courts,  le  dernier  plus  allongé,  conique. 

Prothorax  très-court,  à  peine  moins  large  à  sa  base  que  les 
élytres,  un  peu  plus  étroit  en  avant,  échancré  au  sommet,  subsinué 
de  chaque  côté  k  sa  base,  très-finement  rebordé  à  ses  marges  apicale 
et  latérale.  Repli  étroit,  visible  vu  de  côté. 

Écusson  indistinct. 

Élytres  très-courtes,  très-fartement  transverses,  plus  larges  en  ar- 
rière, simultanément  échanci'ées  à  leur  bord  apical,  mutiques  et  à 

yt)  Les  4*  et  S»  sembleut  offrir  uu  petit  tubercule  sur  le  milieu  de  leur  base. 
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peine  arquées  sur  les  côtés.  Repli  étroit,  subarqué  à  son  bord  infé- 
rieur. 

Prosternum  enfoui,  triangulaire.  Lame  mésosternale  assez  large, 
carrée,  tronquée  au  sommet.  Métasternum  très-court. 

Abdomen  un  peu  moins  large  à  sa  base  que  les  élylres,  brusque- 
ment rétréci  en  arrière  en  cône  court  ;  très-fortement  relevé  sur  les 
côtés  en  forme  de  trancbe,  excepté  aux  6"=  et  7<=  segments  :  le  1" 
grand,  les  2^  et  3"  courts,  subégaux,  les  suivants  rétractiles  ;  les  4^  et 
5e  très-courts  ;  le  6«  plus  long,  bien  plus  étroit,  en  cône  tronqué  ;  le 
7®  peu  saillant.  Ventre  à  1^'  arceau  très-grand,  les  suivants  plus  ou 
moins  rétractiles. 

Hancbes  antérieures  contiguës.  Les  intermédiaires  sensiblement 
distantes.  Les  postérieures  subcontiguës  à  leur  base,  à  lame  supé- 
rieure en  carré  long,  obliquement  coupé  au  sommet  de  dedans  en 
debors  ;  à  lame  inférieure  enfouie. 

Pieds  assez  robustes.  Cuisses  subélargies,  subcomprimées.  Tibias 
plus  courts,  subcomprimés,  subarqués,  subatténués  vers  leur  extré- 
mité. Tarses  très-courts,  assez  épais,  densémenl  ciliés.  Ongles  peu 
distincts. 

Ce  genre  singulier  est  remarquable  par  la  grandeur  insolite  du 
P'  arceau  ventral.  L'insertion  des  antennes  sur  les  côtés  du  front  au 
devant  du  niveau  antérieur  des  yeux  et  la  forme  des  hanches  posté- 
rieures le  placent,  selon  moi,  parmi  les  Tachyporiens,  après  le  genre 
Hy;pocyptiis  et  non  loin  des  Erchomus,  dont  il  se  distingue  par 
ses  élytres  mutiques  sur  les  côtés. 

Xenidus  retractus. 

Large,  court,  épais,  presque  glabre,  d'un  rouge  acajou  luisant, 
avec  la  tête  et  l'abdomen  obscurs,  les  antennes  noires,  le  sommet 
de  celles-ci  et  les  tarses  testacés.  Tête  subdéprimée,  bien  moins  large 
que  le  prothorax,  presque  lisse.  Prothorax  à  peine  moins  large  que 
les  élytres,  transversalement  convexe,  presque  lisse  ou  à  peine 
ponctué  sur  les  côtés.  Élytres  un  peu  moins  longues  à  leur  suture 
que  le  prothorax,  subconvexes,  presque  lisses  ou  à  peine  ponctuées. 
Abdomen  court,  subconvexe,  presque  lisse. 

Long.  2  2/3  mill,  —  Larg,  2  mill. 

Corps  large,  court,  épais,  presque  glabre,  presque  lisse,  d'un  rouge 
acajou  luisant,  avec  la  tête  et  l'abdomen  plus  obscurs. 

Tête  fortement  transverse,  bien  moins  large  que  le  prothorax, 
glabre,  presque  lisse  ou  à  peine  ponctuée,  d'un  brun  de  poix  luisant. 
Parties  de  la  bouche  rousses.  Yeux  noirs,  à  facettes  assez  grossières. 
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Antennes  très  épaisses,  cylindrico-coniqnes,  atténuées  àleur  extré- 
niilé,  légèrement  ciliées,  noires,  à  1'='  article  d'un  roux  de  poix  et  le 
dernier  testacé;  tous  très  fortement  contigus,  courts,  graduellement 
un  peu  moins  courts,  le  dernier  suballongé,  en  cône  mousse. 

Prothorax  très  court,  à  peine  moins  large  à  sa  base  que  lesélytres, 
transversalement  convexe,  glabre,  presque  lisse  ou  très  éparsement 
pointillé  sur  les  côtés,  d'un  rouge  acajou  luisant. 

Élj'tres  très  courtes,  très  fortement  transverses,  un  peu  moins 
longues  à  leur  suture  que  le  pro thorax  ,  subconvexes  ,  glabres , 
presque  lisses  ou  très  éparsement  pointillées,  d'un  rouge  acajou 
luisant  ;  offrant  tout  à  fait  sur  les  côtés  5  très  tines  stries  ou  plutôt 
carinules  obliques  (presque  comme  chez  certains  Histerides). 

Abdomen  à  peine  moins'large  à  sa  base  que  les  élytres,  brusquement 
rétréci  en  arrière,  subconvexe,  presque  glabre,  légèrement  cilié- 
sétosellé  en  arrière  et  latéralement  ;  presque  lisse,  avec  quelques 
très-fines  stries  obliques  et  arquées  sur  les  côtés  des  premiers  seg- 
ments ;  d'un  roux  de  poix  brillant,  à  dos  plus  obscur;  à  6®  segment 
plus  étroit,  en  cône  tronqué,  éparsement  pointillé  ;  le  7'' peu  saillant, 
émettant  eti  dessous  3  styles  noirs  et  spiniformes. 

Dessous  du  corps  d'un  roux  de  poix  plus  ou  moins  brillant,  avec 
le  disque  du  1""  arceau  ventral  rembruni.  Dessous  de  la  tète  subru- 
guleux,  très  finement  ridé  en  travers.  Lame  mésosternale  lisse.  Mé- 
tasternum  obsolètement  el  transversalement  ridé.  Ventre  subéparse- 
ment  pubescent,  à  1'=''  arceau  très  grand,  marqué  de  très  fines  stries 
concentriq\ies,  analogues  à  celles  des  élytres,  disposées  en  chevron  à 
ouverture  en  avant  ;  les  autres  arceaux  rétractiles,  les  derniers  plus 
pâles,  éparsement  sétosellés. 

Pieds  d'un  roux  de  poix  brillant.  Cuisses  avec  quelques  tines  rides 
obliques.  Tibias  plus  obscurs,  offrant  quelques  fines  côtes  longitudi- 
nales. Tarses  plus  pâles. 

Cette  espèce  intéressante  m'a  été  communiquée  par  M.  Abeille  de 
Perrin,  à  qui  la  science  doit  de  nombreuses  découvertes  et  observa- 
tions. Elle  a  été  trouvée,  en  un  seul  exemplaire,  par  M.  A.  Grouvelle, 
de  Nice,  dans  des  échantillons  de  tabacs  venant  de  Sumatra. 


À 


257 


HEMIPTERES-HETEROPTERES  DE  LA  DOBROUDJA 

Par  A.  L.  MONTANDON. 


La  faune  eutomologique  de  la  Dobroudja  est  presque  totalement 
inconnue.  Cette  province,  devenue  roumaine  après  la  guerre  russo- 
turque  de  1877,  est  même  tout  à  fait  méconnue  en  Occident;  on 
redit  sur  son  compte  et  à  chaque  instant  de  grossières  erreurs  basées 
sur  des  données  de  voyageurs  qui,  à  coup  sûr,  n'ont  vu  qu'une  par- 
tie des  rivages  de  la  Mer  Noire  ou  des  bords  du  Danube,  mais  qui 
n'ont  jamais  pénétré  dans  l'intérieur  du  pays. 

Dans  une  petite  étude  intitulée  «  Excursions  en  Dobroudja  », 
que  publiera  le  Bulletin  de  la  Société  d'Études  scientifiques 
d'Angers,  je  me  suis  efforcé  delà  faire  connaître  sous  son  véritable 
jour,  et  je  la  divise  au  point  de  vue  entomologique  en  trois  zones 
bien  distinctes  : 

1»  La  zone  montagneuse  et  forestière; 

2"  La  zone  maritime; 

3°  La  zone  cultivée. 

A  la  première  se  rattachent  les  localités  suivantes  :  Macin,  Isaccia 
et  Tulcea,  sur  le  bord  du  Danube,  en  allant  de  l'ouest  à  l'est,  puis  le 
Monastère  de  Cucosu  un  peu  au  sud  d'Isaccia. 

Baba-Dagh,  dans  l'intérieur  des  terres,  sur  le  premier  tiers  d'une 
ligne  droite  tirée  de  Tulcea  à  Constance,  avec  ses  montagnes  cou- 
vertes de  forêts,  appartient  aussi  à  celte  première  catégorie;  mais  les 
lacs  d'eau  saumâtre  qui  l'avoisinent  ainsi  que  la  pro.iimité  de  grandes 
dunes  de  sable  en  font  une  localité  mixte  entre  la  zone  montagneuse 
et  la  zone  maritime. 

Constance  et  Mangalia,  sur  la  mer  Noire,  appartiennent  de  droit  à 
cette  deuxième  catégorie. 

Quant  à  la  zone  cultivée,  j'y  ai  fort  peu  chassé  et  n'y  ai  trouvé  que 
ce  qu'on  rencontre  un  peu  partout;  je  n'aurai  donc  rien  à  signaler 
comme  lui  appartenant  en  propre.  Cernavoda,  sur  le  Danube,  est  une 
des  localités  de  cette  catégorie  où  M.  Merld,  naturaliste  hongrois,  a 
récolté  quelques  insectes;  les  Hémiptères  ont  donné  lieu  à  une  courte 
énumération  publiée  par  M.  le  D''  Horvath,  de  Pesth,  dans  les  An- 
nales de  la  Société  Entomologiciue  de  Belgique,  en  m-àv?,  1884. 

J'ai  fait  abstraction  complète  de  la  partie  marécageuse  qui,  à  part 
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les  îles  basses  du  Danube  que  je  n'ai  pas  visitées,  pourrait  comprendre 
aussi  quelques  endroits  couverts  de  joncs  et  de  saules,  le  long  des 
rives  du  fleuve  à  Macin,  Isaccia  et  Tulcea;  les  insectes  que  j'y  ai 
récoltés  en  fort  petit   nombre  sont  du  reste  spécialement  indiqués. 

Voici  la  liste  des  Hémiptères-Hétéroptères  que  j'ai  recueillis  pen- 
dant le  cours  de  deux  petits  voyages,  en  septembre  1884  et  juillet 
1885.  Loin  de  moi  l'idée  d'avoir  épuisé  le  contingent  des  espèces  de 
la  Dobroudja;  je  suis  au  contraire  persuadé  que  des  excursions  faites 
dans  de  bonnes  conditions  et  pendant  une  saison  plus  favorable  que 
les  époques  où  je  m'y  suis  trouvé,  augmenteraient  considérablement 
cette  liste.  Plusieurs  de  ces  espèces  appartiennent  aussi  à  la  faune  de 
la  Russie  méridionale,  d'autres  à  celle  du  Banat  de  Hongrie,  enfin 
deux  types  nouveaux  ajoutent  encore  à  l'intérêt  qu'elle  offrira  aux 
Hémiptéristes, 

Dans  celte  énumération  j'ai  suivi  l'oi'dre  du  nouveau  Catalogue 
de  M.  le  D'  Putou  (1886)  et  j'ai  marqué  d'un  astérisque  (*)  les  espèces 
déjà  signalées  de  Dobroudja  par  M.  le  D""  Horvath  ;  notre  savant  col- 
lègue avait  encore  cité  les  espèces  suivantes  que  je  n'ai  pas  re- 
trouvées :  Braehypelta  aterrima  Forst.  —  Poclops  recticlens 
Horv.  —  Peribalus  vernalis  "WolfT.  —  Carpocoris  lunatus 
Fab.  —  Gonocerus  venatoi"  Fab.  —  Microtoma  carljonaria 
Rossi. 


GEOGORIS^ 

Pentatomides. 

Coptosoma  gldbus  Fab.  Macin. 

Odontotarsus  grammicus  L.  Constance. 

Eurygaster  maurus  L.  Monast.  de  Cucosu,  Constance,  Mangalia. 

»  hottentota  H. -S.  Constance. 

Ancyrosoma  alholineatum  Fab.  Mangalia. 
Derula  flavoguttaia  M.-R.  Mangalia. 
Poclops  incer ta  Wovy.  Mangalia. 
Cydmis  nigrita  Fab.  Constance. 
Geotomus  elongatus  U.S.  Mangalia. 
*  Schirus  sexmaculatus  Rbr.  Macin,  Bada-Dagli. 
Scîocoris  sulcatus  Fieb.  Macin,  Baba-Dagb,  Constance. 

»  Helferi  Fieb.  Mangalia. 

»  terreus  Scbrk.  Baba-Dagh. 

Œlia  acuminata  L.  Constance,  Mangalia, 

»      rostrata  Boh.  Macin,  Monast.  de  Cucosu,  Baba-Dagh,  Cons- 
tance, Mangalia. 
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Neottiglossa  leporina  H.-S.  Mangalia. 
Eusarcoris  inconspicuus  H.-S.  Constance. 

*  Staria  lunata  Hahn.  Monast.  de  Gucosu,  Mangalia, 

*  Carpocoris  fuscispinus  Boh.  Constance,  Mangalia. 

*  »  nigricornis  F.  Macin,  Mangalia. 
»            Ijjnx  Fab.  Mangalia. 

»  baccarum  L.  Macin,  Monast.  de  Gucosu,  Mangalia. 

Palomena  prasina  L.  Isaccia. 

*  Rhaphigaster  grisea  Fab.  Monast.  de  Cucosu. 
Eurydema  spectahile  Horv.  Constance,  Mangalia. 

Dans  la  description  de  cette  espèce,  M.  le  D'  Horvatli  dit  que 
spectahile  a  le  3"  article  des  antennes  à  peine  plus  court  que 
le  2^,  tandis  que  dans  ornata  le  S*'  article  est  d'un  tiers  plus 
court  que  le  2'=.  Ce  caractère  n'est  pas  bien  fixe,  mais  assez 
variable  cbez  les  insectes  qui  nous  occupent,  comme  j'ai  pu 
m'en  convaincre  dans  plusieurs  autres  cas  ;  chez  les  Sciocoris 
umbrinus  et  microphthalmus  par  exemple,  qui  ne  peu- 
vent certainement  pas  être  séparés  sur  l'examen  de  ce  ca- 
ractère. Du  reste,  même  dans  l'exemplaire  type  de  Eu- 
rydema spectahile  provenant  de  Crimée,  que  m'a  envoyé 
son  auteur,  le  3''  article  des  antennes  est  à  peu  près  un  tiers 
plus  court  que  le  2".  C'est  plutôt  dans  la  ponctuation  moins 
dense  du  pronotum,  à  rugosité  transverse  plus  obsolète,  que 
se  reconxï^ïi  spectahile,  qui  se  distingue  encore  par  sa  forme 
moins  parallèle,  un  peu  plus  large"  proporiionellement.  —  Je 
l'ai  trouvée  en  compagnie  de  ÏEntomoscelis  adonidis 
suv  une  cvnciîève  (Kakile  7ûarithna  Scop.),  qui  croît  abon- 
damment dans  le  sable  au  bord  de  la  mer.  Elle  n'est  proba- 
blement qu'une  forme  maritime  et  orientale  de  Vornata. 
Eurydema  festivum  L.  Reut.  Baba-Dagh,  Constance. 

»  »        var.  pictum  H.-S.  Macin,  Constance. 

*  »  decoratum  H.-S.  Constance. 
Jalla  dumosa  L.  Mangalia. 


Coreides 

Spathocera  lohata  H.-S.  Macin. 

Syromastes  marginatus  L.  Monast.  de  Cucosu, 

Verlusia  rhovihea  L.  Mangalia. 

Pseudoplilœus  Falleni  Schill.  Constance. 

*  Ceraleptus  gracilicornis  H.-S.  Monast.  de  Cucosu. 

Cor  eus  hirticornis  F,  Mangalia. 

ï       denticulatus  Scop.  Monast.  de  Gucosu,  Mangalia, 
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*  Camptopus  îateralis  Ger.  Monast.  deCucosu,  Mangalia. 
Alijdus  calcaratus  Fi.  Mangalia. 

*  Stenocephalus  negleclas  H. -S.  Gonstaace,  Mangalia. 
Corizns  crassicornis  L.  Macin,  Monast.  de  Cucosu. 

i  B  var.  ahiitilon   Rossi.  Constance,  Mangalia. 

»       capitatus  Fab.  Monast.  de  Cucosu. 

«      parumpunctatus  Schill.  Macin,  Monast.  de  Cucosu,  Cons- 
tanciî. 
Corizus  ttgrinus  Schill.  Macin,  Constance,  Mangalia. 
Agraphopus  Lelhierryi  Stâl.  Constance. 

Myrnius  miriformis  Fall.  Monast.  de  Cucosu,  Baba-Dagh,  Cons- 
tance, Mangalia. 
Çhorosoma  SchilUngi  Schml.  Constance. 


Berytides 

Neïcles  tipularius  L.  Macin,  Mangalia. 
Berytus  niontivagus  Fieb.  Macin. 

»        geniciilatus  Fieb.  Horv.  Mangalia. 
Metacanthus  elegans  Curt.  Monast.  de  Cucosu. 


Lygseides 

Lygœus  familiaris  F.  Mangalia. 

*      »        equestris  !..  Baba-Dagh,  Co-astance,  Mangalia. 

Lygœosoma  reticulatum  H. -S.  Macin. 

Njisius  senecionis  Schill.  Macin,  Monast.  de  Cucosu. 

»        punctipennis  H. -S,  Monast.  de  Cucosu,  Constance,  Man- 
galia. 
Cymus  melanocephalus  Fieb.  Macin. 

»        clavicuhis  Fall.  Isaccia. 
Ischnodemus  sahuleti  Fall.  Macin,  Constance,  Mangalia. 
Dimorphopterus  hlissoïdes  Baer.  Constance,  Mangalia. 

Très  commun  en  septembre  (la  larve  en  juillet),  dans  les 

tiges  et  parmi  les  racines  des  roseaux,  le  long  des  plages 

sablonneuses  du  bord  de  la  mer,  en  compagnie  de  Dapsa 

trimaculata  et  Bemetrias  unipunctatus. 

Blissus  Doriœ   Ferr.  Mangalia.    Seulement  la  forme  macroptère, 

sous  les  débris  d'algues  rejelés  parla  nier. 
Ilenestaris  geocoriceps  Antess.  Macin,  Mangalia.  De  forme  un  peu 
plus  étroite  et  plus  parallèle  que  les  types  de  France. 
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Geocoris  erythrocephalus  Lep.  Macin,  Monast.  deCucosu,  Baba- 
Dagli,  Constance,  Mangalia. 
»        ater  Fab.  var.  albipennis  F.  Baba-Dagb. 
Eolocircnum  Saturejœ  Kol.  Macin,  Fulcea.  Bords  du  Danube,  en 
battant  les  branches  de  saule  couvertes  de  chatons  en 
train  de  défleurir. 
Camptotelus  lineolatus  Schill.  Baba-Dagh. 
Microplaoo  alhofasciata  Costa.  Mangalia. 
Metopoplax  oingani  Kol.  Isaccla,  Constance. 

»  »        var.  cingulata  Horv.  Mangalia. 

Rhyparochromus  chiragra  F.  Baba-Dagh. 

»  »  var.  sabulicolalhom?,.  Mangalia. 

Icus  angularis  Fieb.  var.  hungaricus  Horv.  Constance. 
Ty^opistethus  holosericeus  Schlz.  Monastère  de  Cucosu. 
Pterotmetus  staphylinoïdes  Burm.  Isaccia,   Monast.  de  Cucosu. 
Ischnocoris  hemipterus  Schill.  Macin. 

»  punctulatus  Fieb.     id. 

Lamprodema  mcmrum  Fab.  ïulcea,  Mangalia. 
Plinthisus  hungaricus  Horv.  Macin,  Mangalia. 

»  »  var.  glohosus  Horv.  Macin. 

Peritrechus  nuhilus  Fall.  Baba-Dagh. 

»  »  var.  tihialis  Horv.  Baba-Dagh. 

Calyptonotus  Rolandri  L.  Mangalia. 
Aphanus  quadratus  F.  Macin. 

y>         plneti  H. -S.  Monast.  de  Cucosu,  Mangalia. 
*      ■»         pedestris  Panz.  Isaccia,  Monast.  de  Cucosu,  Mangalia. 

»  vulgaris  Schill.  Isaccia. 

Beosus  erythropterus    Brull.    Baba-Dagh,  Mangalia,  Monast.   de 

Cucosu. 
Emblethis  verbasci  Fab.  Macin,  Mangalia. 

»  ciliatus  Horv.  Macin. 

Eremocoris  podagricus? .  Monasf.  de  Cucosu. 
Notochilus  contractus  H. -S.  Macin. 

Pyrrhocoris  apterus  L.   Constance.  La  forme  macroplère   plus 
commune. 


Tingidides 

Piesma  Kochiœ  Beck.  Macin. 

»        'iuaculata  Lap.  id. 
Serenthia  atyHcapilla  Spin.  Macin,  Isaccia,  Constance. 

»  femoralis  Thnis.  var.  confusa  Puton.  Macin,  Cons 

tance,  Mangalia. 

»  minuta  Horv.  Baba-Dagh. 
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Eurycera  teucrii  Host.  Mangalia. 

Monanthia  auriculata   Costa.  Monast.   de  Cucosu,  Coustauce, 
Mangalia. 

')  crispata  H. -S.  Isaccia. 

»  capucina  Genn.  Baba-Dagh. 

»  Montandoni  Horv.  Constance.  {Rev.  d'Entom.^  1885, 

pag.  322). 

»  Wolffli  Fieb.  Macin,  Monast.  de  Cucosu. 

»  lîipuU  H. -S.  Isaccia. 

»  vesiculifera  Fieb.  Constance. 


Phymatides 

Phymata  crassipes  Fab.  Macin. 

Aradides 

Aradus  dilatatus  Duf.  Monast.  de  Cucosu.  Sous  l'écorce  du  hêtre. 
»      annulicornisF.  id.  Sous  l'écorce  du  chêne. 

Hébrides 

Ilebrus  ruficeps  Thoms.   Constance.  Seulement  la  forme  brachyp- 
tère. 

Hydrometrides 

Microvelia  Schneideri  Schltz.  Mangalia. 

Reduvides 

Ploiaria  culiciformis  Deg.  ïulcea.  Dans  les  vieux  saules,  bords 

du  Danube. 
Earpactor  iracundus  Poda.  Mangalia. 
Coranus  œgyptius  F.  Constance,  Mangalia. 

»        suhapterus  Deg.  var.  œgypilus  Fieb.  Reut. 
Prostemma  guttula  Fab.  Mangalia. 
Allœorhynchus  fiavlpes  Fieb.  Monastère  de  Cucosu. 
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Nabis  hrevipennis  Hah.  Tulcea. 
*    »      lativentris  Boh.  Macin,  Mangalia. 
»      férus  L.  Macin,  Baba-Dagli,  Mangali 


Saldides 

Salda  pallipes  F.  Macin,  Mangalia. 

»        lateralis  Fall.  Mangalia. La  forme  macroptère  plus  commune. 


Cimicides 

Piezostethus  lativentris  J.  Sahlb.  Isaccia. 

»  oMiquus  Costa.  Mangalia. 

Anthocoris  gallariwi-ulmi  Deg.  Macin. 

Triphleps  nigra    Wolff.    Macin,   Isaccia,  Baba-Dagh,   Constance, 
Mangalia. 
»  Horvathi  Reut.  Macin. 

»  minuta  L.  Monast.  de  Cucosu. 


Capsides 

Miris  calcaratus  Fall.  Constance,  Mangalia. 

n      lœvigatus  L.  Monast.  de  Cucosu. 
Megalocerœa  erratica  L.  Mangalia. 

»  ruficornis  Fourc.  Constance. 

Phytocoris  uhni  L.  Macin. 

D  varipes  Boh.  Monast.  de  Cucosu. 

Galocoris  Mpunctatus  F.  Constance. 

T>  chenopodii  Fall.  Macin,  Monast.  de  Cucosu,  Mangalia. 

ï  vandalicus  Rossi.  Monast.  de  Cucosu,  Constance. 

Megacœlum  infusum  H. -S.  Macin. 
Oncognathiis  hinotatus  F.  Monast.  de  Cucosu. 
Orthopskalmii  L.  Constance,  Mangalia. 

Cyphodema  rubicunda  Fall.  Macin,  Tulcea.  Saules,  bords  du  Da- 
nube. 
Pœciloscytus  Gyllenhali  Fall.  Macin,  Monast.  de  Cucosu. 
»  imifasciatus  F.  Macin. 

»  cognatus  Fieb.  Isaccia,  Constance,  Mangalia. 

Camptobrochis  punctulata  Fall.   Macin,  Baba-Dagh,  Constance. 
ï  lutescens  Schill.  Monastère  de  Cucosu. 
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Camptobrochis  Put07ii  Monianà.  Macin,  Monast,  de  Cucosu.  {ReiK 

d'Entom.,  1885,  pag.  280). 
Liocoris  tripustulatus  Fab.  Macin. 
Capsus  laniarius  L.  Macin,  Monast.  de  Cucosu. 
Pilophorus  cinnamopterus  Kb.  Monast.  de  Cucosu. 

i>  perpïexus  Scott.  Macin,  Monast.  de  Cucosu,  Mangalia. 

»  confusus  Kb.  Fulcea. 

Systellonotus  triguttatus  L.  Mangalia. 
Halticus  luteicollis  Pz.  Monast.  de  Cucosu. 

»         apterus  L.  Baba-Dagb,  Constance,  Mangalia. 
Labops  vittipennis  H. -S.  Monast.  de  Cucosu. 
Globiceps  sphegiformis  Rossi.  id. 

Heteyotoma  merioptera  Scop.  id. 

Oncotylus  setulosus  H. -S.  Macin,  Mangalia. 

î  viridiflaviis  Goeze.  Constance. 

Macrotylus  Paykulli  Fall.  Mangalia. 
Plagiognathus  hipunctatus  Reut.  Baba-Dagh. 

»  alMpennis  Fall.  Macin,  Baba-Dagh. 

Chlamydatus  saltitans  Fall.  Macin. 
Campylomma  verhasci  H. -S.  Macin. 


HYDROGORIS^ 

Naucorides 

Naucoris  cimicoïdes  L.  Constance. 


Corixides 


Corixa  atomaria  Illig.  Mangalia. 
»       lugubris  FielD.  id. 

t>      hieroglyphica\)nt\']. 
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ESSAI  SUR  L'ENTOMOLOGIE  DE  LA  HAUTE-AUVERGNE 

(  MONT-DORE  ET  PLOMB-DU-CANTAL) 
Par  Albert  FAUVEL. 


Deux  années  de  suite,  en  1885  et  1886,  la  Société  Française 
d'Entomologie  s'est  réunie  dans  les  montagnes  du  Puy-de-Dôme  et 
du  Cantal.  Ses  excursions  ont  eu  lieu  pendant  la  dernière  quinzaine 
de  juillet,  la  première  au  Lioran  et  au  Plomb-du-Gantal,la  seconde 
dans  le  massif  du  iMont-Dore  et  de  li  au  Lioran  et  au  Plomb  ;  elles 
représentent  au  total  près  d'un  mois  de  recherches  favorisées  par  un 
temps  exceptionnel  et  poursuivies  sans  trêve  par  une  dizaine  de  fer- 
vents entomologistes.  Si,  aux  captures  de  nos  compagnons  de  voyage  : 
MM.  Cartier,  Fauconnet,  des  Gozis,  Guédel,  de  Larclause,  on  ajoute 
les  communications  que  nous  ont  adressées  M.  Daude,  pour  les 
environs  de  St-Flour  et  surtout  le  massif  du  Lioran,  où  il  a  souvent 
guidé  nos  recherches;— M.  VauIogé,pour  La  Bourboule; — MM.  Rey, 
Desbrochors  des  Loges  et  du  Buysson  pour  le  Mont-Dore,  qu'ils  ont 
exploré  avec  succès,  on  ne  s'étonnera  pas  de  l'importance  des  collec- 
tions réunies,  principalement  en  Coléoptères  (1). 

Par  un  privilège  heureux  peut-être,  tant  les  catalogues  locaux 
sont  en  général  incorrects,  l'Auvergne  ne  possédait  jusqu'ici  qu'un 
seul  document  sur  ses  productions  entomologiques  :  c'est  le  Cata- 
logue raisonné  des  Lépidoptères  du  Berry  et  de  l'Auvergne^ 
par  Maurice  Sand  (Paris,  1879,  in-8");  au  moins  ce  travail  est-il  très 
complet  et  les  lépidoptéristes  y  trouveront  des  renseignements  précis, 
qui  nous  dispenseront  de  revenir  aux  Lépidoptères  dans  les  pages 
suivantes.  Mais  pour  les  autres  ordres  d'insectes,  les  seules  publica- 
tions auxquelles  cette  région  a  donné  lieu  concernent  les  Coléoptères 
et  se  résument  en  quelques  notices  ou  listes  de  chasses  de  Baudet-La- 

(l)  Les  recherches  de  M.  Daude  ont  eu  lieu  pendant  toute  la  belle  saison  dan»  la 
massif  cantalien  (surtout  au  Lioran,  dans  les  vallées  de  la  Jordanue  et  de  la  Gère  et  dans 
la  Planèze)  ;  celles  de  M.  Vaulogé,  du  20  août  au  10  septembre  ;  celles  de  M.  du 
Buysson  dans  la  première  quinzaine  de  juillet.  J'ai  reçu  aussi,  il  y  a  quelques  années, 
d'un  ami,  étranger  à  l'entomologie,  une  petite  coUeclion  de  Coléoptères  recueillis  à  La 
Bourboule  en  juillet  et  août;  j'ai  trouvé  quelques  espèces,  prises  à  St-Flour,  dans  la 
collection  de  Germiny  (actuellement  réunie  à  la  mienne);  enfla  M.  Ku^;.  Simon  a  bien 
voulu  m'offrir  les  Staphyliuides  qu'il  avait  récoltés  jadis  au  Lioran, 
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farge  (1),  et  de  MM.  Desbrochers  des  Loges  (^),  Kmm.  Martin  (3), 
Guénée  (4} ,  Evn.  Olivier  (5) ,  Roucliy  (6),  du  Biiysson  (7)  et 
Daude  (8).  Ces  notices  nous  ont  permis  de  mentionner  un  petit 
nombre  d'espèces  qui  avaient  échappé  h  nos  recherches  personnelles; 
mais  elles  en  contiennent  quelques  autres,  probablement  mal  nom- 
mées, que  nous  n'avons  pu  vériiier  encore  et  qui,  à  ce  titre,  reste- 
ront exclues  de  notre  liste  jusqu'à  ce  que  la  capture  en  soit  positive- 
ment constatée  ;  sauf  indication  spéciale,  toutes  celles  que  nous 
citerons  dans  ce  travail  ont  passé  sous  nos  yeux. 

Pendant  notre  séjour  à  Clermont,  nous  avons  étudié  la  collection 
de Baudet-Lafarge,  léguée  au  Musée  de  la  Faculté  des  sciences;  cette 
collection,  où  les  exotiques  sont  confondus  avec  les  européens,  est 
dans  le  pire  état  de  conservation  ;  cependant  nous  avons  jin  y  recon- 
naître les  espèces  dont  l'auteur  a  donné  de  courtes  diagnoses  dans 
son  travail  sur  les  Carabiques  du  Puy-de-Dôme.  Comme  il  était  facile 
de  le  prévoir,  elles  se  rapportent  sans  exception  à  des  types  ancien- 
nement décrits;  on  en  trouvera  plus  loin  la  synonymie. 

D'ordinaire,  dans  les  comptes-rendus  de  voyages  comme  les  nôtres, 
il  est  de  bonne  science  de  promener  son  lecteur  dans  les  coins  et 
recoins  parcourus,  l'invitant  à  admirer  la  grandeur  ou  la  variété  du 
paysage,  jusqu'à  la  beauté  des  monuments  ou  des  ruines,  si  les  voya- 
geurs en  rencontrent  sur  leur  chemin  (et  en  Auvergne,  les  ruines 
surtout  ne  manquent  pas);  —  à  s'attendrir  sur  les  malencontreuses 
averses  ou  l'extrême  chaleur;  —  à  prendre  note  des  qualités  du 
maître  d'hôtel  ou  des  desiderata  du  service.  Dans  des  régions  difliciles 
d'accès  ou  peu  connues,  ces  renseignements  ont  sans  doute  leur 
intérêt.  Au  Mont-Dore  et  même  au  Lioran,  ils  seraient  hors  de 
propos. 

Toutes  les  localités  qu'on  peut  visiter  dans  le  massif  du  Mont- 
Dore  rayonnent  ou  s'étendent  en  amphithéâtre  autour  de  la  ville; 


(1)  Essais  sur  l'entomologie  du  déparlement  du  Puy-dc-Dàme.  Monographie  des 
Lamelli-antennes.  Clermont,  1S09,  iu-8°.  —  Monograpkie  des  Carabiques  du  Puy-de- 
Dôme.  Clei-moiit,  Thibaiid-Laiidriot,  1830,  in-S'. 

(2)  Annales  Soc.  Ent.  France,  1859,  Bull.,  p.  crxix;  186P,  BiilL,  p.  xxxin.  —  No- 
tice sur  ientomolocjie  du  Bourbonnais  (Assises  scient,  du  Bourbonnais,  1"  aess. 
1867,  p.  122-lOb).  —  Annuaire  enlomologique,  1871,  97;  1875,  9i. 

(3)  iSapporl  sur  la  session  tenue  à  Clernionl-Fcrrand  ^Ann.  Soc,  Ent.  Fr.  ISKO, 
p.  G47-G78). 

(4)  Annales  Soc.  Enti  France,  1874,  Bull ,  p.  clxv. 

(5)  Annuaii'e  enlomologique,  1876,  p.  102, 

(6)  Ibid.,  1877,  p.  89. 

(7)  Le  Naturaliste,  1886,  p.  195,  204,  213,  219. 

(8)  Le  Touriste  au  Cantal.  St-Flour,  chez  l'auteur,  in-8°.  (Prix,  0  fr.  50)^—  Le 
même  auteur,  sous  le  pseudonyme  de  F.  Noël,  et  sous  le  titre:  Le  yatiiralislc  au  Cantal, 
a  publié  àim  {&  Feuille  des  Jeunes  Naturalistes  (1879,  p.  88,  101,109,  121)  nue  pre- 
mière édition  de  cet  opuscule,  que  nous  avons  résumée  dans  l'Annuaire  de  1880,  p.  104. 
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les  courses  de  montagnes  y  sont  faciles  et  en^général  peu  lointaines; 
partout  l'entomologiste  trouve  d'excellentes  localités  de  chasse,  de 
magniliques  forêts,  de  vieux  arbres  morts,  des  tapis  de  mousses,  des 
vallons  fleuris,  et,  sur  les  crêtes,  des  pâturages  où  habite  un  petit 
contingent  d'espèces  subalpines  ;  la  Dordogne,  qui  longe  la  vallée, 
se  grossit  des  torrents  descendus  de  tous  les  puys  d'alentour  et 
sur  leurs  plages  courent  les  insectes  ripicoles  ;  dans  la  vallée  de  La 
Vernière,  au-delà  du  village  de  Rigolet-Haut,  se  trouve  la  Grande- 
Scierie,  également  intéressante  à  visiter  pour  les  insectes  sylophiles. 
Au  sud  et  à  l'est  du  Mont-Dore,  plusieurs  lacs  à  rives  sablonneuses 
ou  bordés  de  marécages  constituent  encore  de  bonnes  localités  ;  nous 
n'avons  vi'sité  que  le  lac  Ghambon,  à  notre  retour  par  Murols  et 
Issoire. 

Au  Lioran,  même  aspect  des  montagnes  couvertes  de  forêts.  En 
descendant  à  celte  station,  après  avoir  suivi]depuis  Murât  la  vallée  si 
pittoresque  de  l'Allagnon,  on  est  en  plein  territoire  de  chasse  ;  le 
seul  hôtel  est  à  quelques  pas  de  la  gare.  Après  un  quart  d'heure 
d'ascension,  on  atteint  le  col  du  Lioran  (1,272  m.  d'altitude),  dominé 
par  un  cirque  de  beaux  sommets:  Plomb-du-Gaiital  (1,858  m.), 
Puy-Mary  (1,787  m.),  Puy-Griou  (1,694  m.),  Puy-de-Bataillouze 
(1,687  m.)  et  dix  autres  contreforts  de  moindre  stature,  mais  égale- 
ment respectables. 

Au-dessous  du  col  est  la  célèbre  percée  du  Lioran,  paroii  passe  la 
route  de  Murât  à  Aurillac,  et  au-dessous  de  celle-ci  le  tunnel  du 
chemin  de  1er.  La  percée  est  longue  de  1,410  m.,  éclairée  de  place 
en  place  par  des  lampes  et  fermée  à  chaque  extrémité  par  deux 
portes  mi-circulaires  posées  alternativement  à  cinquante  mètres  de 
distance  pour  rompre  le  courant^d'air.  Cette  disposition  produit  un 
écho  d'une  puissance  et  d'une  netteté  remarquables;  c'est  la  curio- 
sité naturelle  de  la  contrée  que  les  voyageurs  ne  manquent  pas  de 
visiter.  Plusieurs  fois  pendant  notre  séjour  nous  fîmes  notre  pèleri- 
nage à  l'écho;  un  jour  même,  — jour  de  pluie,  —  nous  tentâmes 
l'exploration  entomologique  de  la  percée,  désireux  de  voir  si  la 
BaLhyscia  Simoni  n'y  avait  pas  élu  domicile;  mais  nous  n'y 
primes  qu'un  exemplaire  de  Geodroniicus. 

Les  montagnes  du  Lioran,  comme  celles  du  Mont-Dore,  sont  d'un 
accès  facile  ;  les  plus  longues  excursions  ne  demandent  que  quel- 
ques heures;  l'ascension  du  Plomb-du-Gantal,  le  plus  haut  sommet, 
peut  se  faire  dans  une  matinée.  Nous  n'y  insisterons  pas  davantage, 
renvoyant  les  explorateurs  de  la  Haute-Auvergne  au  Guide  Joanne 
ou  au  petit  opuscule  de  M.  Daude  déjà  cité:  Le  Touriste  au 
Cantal;  il  y  trouveront  tous  les  détails  d'itinéraires  qui  peuvent 
leur  être  utiles. 

En  consacrant  deux  voyages  à  étudier  les  zones  subalpines  de  l'Au- 
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vergne,  notre  but  principal  était  de  déterminer  le  caractère  de  leur 
fauae  entomologique,  encore  peu  connue;  ce  but,  grâce  à  la  masse 
considérable  de  nos  captures,  nous  l'avons  pleinement  atteint  (1).  Si 
l'on  veut  bien  examiner  en  détail  la  liste  qui  va  suivre,  on  consta- 
tera avec  nous  que  cette  faune  est  plutôt  pyrénéenne  qu'alpestre  et 
que  dans  les  montagnes  du  Cantal  surtout,  on  rencontre  une  série 
notable  de  types  pour  lesquels  cette  origine  est  incontestable: 
émigrants  venus  en  majorité  des  Pyrénées-Orientales  par  les  Mon- 
tagnes Noires,  lesCévennes,  et  les  monts  de  laMargeride;  par  contre 
les  espèces  vraiment  alpines  sont  à  peine  représentées,  la  plus 
haute  altitude  n'atteignant  pas  :1,900  m.  La  faune,  jugée  dans  son 
ensemble,  n'en  est  pas  moins  toute  de  colonisation,  puisque  l'extinc- 
tion des  volcans  ne  remonte  pas  au-delà  des  premiers  temps  qua- 
ternaires, et  si  elle  se  montre  à  ])eu  près  aussi  nombreuse  que  celle 
des  Pyrénées  centrales,  elle  est  très-inférieure  à  celle  des  Alpes 
moyennes.  Nous  insisterons  d'ailleurs  dans  le  Catalogue  sur  chacun 
des  types  intéressants  et  les  remarques  qui  les  concernent  y  seront 
mieux  qu'ici  à  leur  place. 

Il  va  de  soi  que  la  partie  importante  et  un  peu  complète  de  ce 
Catalogue  est  limitée  aux  Coléoptères.  Presque  tous  nos  compagnons 
de  voyage  ou  les  entomologistes  qui  nous  ont  fourni  des  communi- 
cations s'occupant  exclusivement  de  ces  insectes,  ce  n'est  qu'acces- 
soirement que  les  autres  ordres  ont  été  recueillis;  toutefois,  grâce  à 
notre  maître  et  ami,  M.  le  D""  Puton,  les  Hémiptères  fourniront  encore 
un  contingent  assez  notable,  et  d'autres  savants  spécialistes  ont  bien 
voulu  se  charger  de  l'étude  des  Névroptères,  Hyménoptères  et  Dip- 
tères. 

Tel  qu'il  est  et  malgré  ses  lacunes,  cet  essai,  nous  l'espérons,  ser- 
vira au  moins  de  point  de  départ  pour  une  étude  plus  complète  de 
la  Haute-Auvergne  et  de  guide  pour  les  explorateurs  qui  dirigeront 
leurs  recherches  vers  ces  belles  montagnes  du  plateau  central,  en 
attendant  que  des  naturalistes  sédentaires  nous  permettent  d'en 
apprécier  toutes  les  richesses. 

L'ordre  des  familles  que  nous  suivrons  sera  celui  du  Catalogus 
Coleopterorum  de  MM.  v.  Heyden,  Reitter  et  Weise  (1883). 

Quant  aux  abréviations,  elles  sont  réduites  aux  suivantes  : 

M.-D.  —  Massif  du  Mont-Dore  en  général. 

Bourb.  —  La  Bourboule. 

Chamb.  —  Lac  Chambon. 

Lie.  —  Massif  du  Lioran  en  général. 

(1)  A  titre  de  comparaison,  oa  peut  se  reporter  à  la  liste  des  Coléoptères  recueillis 
au  Mont-Dore  par  la  Société  Entomologique  de  France  pendautson  excursion  de  1859 
(/.  c);  elle  n'éuuuière  que  90  esijàces  !  Euooi'e  plusieurs,  ou  le  verra,  soat  faussement 
nommées  ou  ne  sont  que  des  variétés  d'espèces  citées. 
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COLÉOPTÈRES 


Cicindelîdse 

Cicindela  campestris  L.  M.-D. 

>         hyhrida  L.  M.-D  (Grande-Cascade).  —  Bourb. 

Carabidse 

Cychrus  carahoïdes  L.  M.-D.  —  Lio. 

»        attenuatus  F.  M.-D. —  Lio. 
Procrustcs  coriaceus  L.  Bourb. 

Carabus  purpurascens  M.-D  (type).  —  Lio  (type  et  var.  à  marges 
vertes). 

»        catenulatus  Scop.  M.-D.  —  Lio  (1). 

»  auronitens  F.  M.-D.  —  Lio. —  On  trouve  avec  le  type  des 
exemplaires  d'un  vert  plus  ou  moins  obscur  ou  noi- 
râtre. 

ï  V.  festivus  Dej.  M.-D.— Lio.— Comme  le  type,  cette  race  offre 
des  individus  tantôt  brillants,  tantôt  d'uu  vert  plus  ou 
moins  obscur  ;  deux  seulement,  pris  au  pied  du  Plomb- 
du-Cantal,  ont  le  corselet  obscur  et  les  élytres  presque 
entièrement  noires,  l'un  d'eux  avec  une  teinte  un  peu 
roussâtre  sur  le  disque  et  les  côtes  de  celles-ci. 
Enfin  un  troisième  exemplaire,  du  Mont-Dore,  à  peine 
moins  brillant  que  le  type,  a  des  élytres  à  points  nom- 
breux presque  comme  cbez  la  v.  Farinesi,  mais  les 
tibias  sont  noirs,  comme  chez  tous  les  auronitens 
ou  festivus  de  la  Haute-Auvergne. 

»  hispanus  F.  St-Flour,  sur  la  lisière  d'un  bois  de  pins 
dans  la  vallée  ;  fin  septembre  [un  exemplaire).  Bords 
de  la  Truyère,  près  le  viaduc  de  Garabit  ;  fin  avril  (un 


(1)  A  la  suite  de  cette  espèce  se  placerait  le  ran'o^osus]  F.  {nodulosus  Creutz.),  cité 
du  Mont-Dore  [Ann.  Eut.  Fr.,  1859,  f>70),  parmi  les  espèces  capturées  pendant  l'eicut- 
sion  de  la  Société  Enlomologiqiie  de  France.  Comme  l'eiactitude  de  cette  meution  me 
•emblait  très  douteuse,  j'ai  prié  M.  Lethierry,  quiîassistait  à  l'excursion  et  a  fourni  une 
grande  partie  des  notes  sur  les  Coléoptères,  de  me  renseigner  à  ce  sujet  ;  il  m'a  répondu 
que  l'indication  avait  été  fournie  par  feu  LeTrat,  dont  la  collection  appai tient  aujourd'hui 
à  M.  Gabillot,  de  Lyon.  Or,  d'après  une  note  que  m'a  a<lressée  M.  Rey,  tous  les  nodu- 
losus de  la  collection  Levrat  sonl  d'Alsace.  Il  contient  donc,  jusqu'à  noutelle  capture, 
de  considérer  cet  insecte  comme  étrangerà  la;faune  qui  nous  occupe. 
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seul  également).  M.  Daude,  qui  l'a  trouvé  dans  ces 
deux  localités,  m'informe  qu'on  le  rencontre  parfois 
entre  Maurs  et  Aurillac  (Cantal)  et  qu'il  n'est  pas  rare 
à  Espalh%  près  Le  Piiy  (Haute-Loire);  M.  Vachal 
nous  l'avait  déjà  sipjnalé  d'Argentat  (dorrèzi^).  Cet  au- 
tomne, M.  le  D""  Biignion  en  a  pris  deux  exemplaires 
sur  les  collines  de  Dieulefit  près  Montélimar  (Drôme). 
C'est  un  fait  curieux  qu'une  espèce  aussi  notable  n'ait 
jamais  été  signalée  par  les  auteurs  comme  habitant 
la  Drôme  et  surtout  le  Cantal  et  la  Haute-Loire,  et  il 
est  permis  de  se  demander  si  ce  n'est  pas  un  indice  de 
migration  récente  chez  cette  espèce,  qui  remonte  déjà 
un  peu  au-dessus  du  45»  de  latitude. 
Caralms  granulatusL.  M.-D.  —  Bourb,  —  Exemplaires  d'un  noir 
bronzé. 
»        cancellaius  111.  Rourb  (type).  —  Lio.  (type  et  variété  d'un 

vert  obscur.) 
»        monilis  F.  Bourb.  —  Chamb  (type  à  pattes  noires). 
»         V.  Kroni  Hoppe.  M.-D  (var.  à  cuisses  l'ouges). 
»        V,  cnnsitus    Panz.    M.-D    (vert  brillant  ou   obscur).  — 
Plomb-du-Cantal  (entièrement  noir  en  dessus,  cuisses 
rouges). — Dans  le  massif  du  Mont-Dore,  les  exemplaires 
à  cuisses  rouges  sont  moins  rares  que  ceux  à  pattes 
toutes  noires. 

L'amœniis  Baud.  l.aî.  {E nt.  Puy-de-Dôme,  1836.) 
est  un  consitus  avorté,  à  pattes  noires. 
»         nemoralis  Mùll.   M.-D  (bordure  des  élytres  verdâtre).  — 
Lio  (type  et  var.  noire  à  bordure  éiytrale  verdâtre). 
—  C'est  Valpinus  de  Baudet-Lafarge,  l.  c.  et  le  mon- 
iicola  de  M. Daude  {Touriste  au  Cantal,  p.  18). 
»        convexus  F.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
Calosoma  inquisitor  \j.  Lio. 

»  sycophanta  F>.  Plomb-du-Cantal. 

Elaphrus  uliginosus  F.  M.-D.  —  Lio. 
»  cupreus  Duft.  Chamb. 

»  riparhis  L.  Chamb. 

Lorocera  pilicornis  F.  M.-D.  —  Lio. 

Notiophilus  palustris  Duft.  M.-D.  —  Lio  (un  exemplaire  vert  olive). 
»  rufipes  Curt.  Bourb. 

»  higuttatus  F.  M.-D. —  Lio. 

Leistus  spinibarbis  F.  Bourb. 
»        fulvibarbis  Dej.  M.-D. 

»        nitidus  Duft  (viridipennis  Baud.-Laf.).  M.-D.  —  Lio. 
»        ferrugineus  L.  M.-D. 
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Nehria  Jochischi  M.-D  (bords  de  la  Dore,  an  pied  du  Sancy  ;  rare). 
»        cursor  Mùll  {brevieollis  F.).  Bourb. 
»        rufescens    Stroern    {Gyllenhali   Sch.).  M.-D.   —Bourb. 

—  Type  à  pattes  noires. 
»        ruhripes  Scrv.  M.-D.  —  Lio.  —  Type  etvar.  à  pattes  rouges; 
commune.  Les  exemplaires  à  pattes  noires  ont  été 
cités  à  tort  sous   le  nom  d'OUvieri  par  Baudet-La- 
farge  (L  c],  Desbroehers  [Assises  scient.  Bourb.) 
et  Martin  [Ann.  Ent.  Fr.,  1859,  670)  et  sous  celui 
de  tilnalis  par  Daude  {Annuaire  Eut.,  1880,  104), 
Clivina  coUaris  Herbst.  Bourb. 
Dyschirius  yiilidus  Dej.  M.-D.  —  Ghamb. 
»  politus  Dej.  M-D.  —  Bourb. 

»  glohosus  Herbst.  Bourb.  —  Lio. 

Bembidion  ruficorne  Stm.  M.-D.  —  Bourb.  — Lio. 
ï  qîiadriguttatum  F.  Murât. 

»  latérale  Dej.  Lio. 

j  cantalicum  Fauv.  Lio  (ravins  près  de  la  gare). 

»  pyrenœicm  Dej.  M.-D.  (ravin  au-dessus  de  la  Grande 

Cascade;   marais  de  la   Dore  au    pied  du  Sancy). — 
Plomb-du-Gantal.  —C'est  \e  glaciale  àe'yi.  du  Buys- 
soa{LeNatur.,  1886),  variété  étrangère  à  l'Auvergne 
et  d'ailleurs  à  peine  Aisi'mcie  du  pyrenœîini. 
r>  fasciolation   Duft.    M.-D.  —  C'est  sans  doute  le  con- 

forme cité  aux  Annales  Ent.  Fr.,  1859,  p.  671,  le- 
quel se  rapporte  au  tricolor  F.  {Erichsoni  Duv.)  et 
ne  constitue  qu'une  race  du  fasciolatum  ;  toutefois 
ce  tricolor  semble  manquer  en  Auvergne. 
»  V.  atrocœruleicm  Sleph.  M.-D.  —  Lio. 

î  V.  tibiale  Duft.  M.-D.  —  Lio, 

»  décorum  Panz.  Bourb.  —  Murât. 

D  nitidulum  Marsb.  M.-D.  —  Lio. 

»  monticola  Stm.  ^].-ï)  [Puton]. 

)>  femoratum   Stm.    M.-D.  —  Chamb.   —  Lio.  —  Les 

exemplaires  d'Auvergae  se  rapportent  à  la  forme  an- 
glicanum  Sharp,  qui  est  à  peine  une  variété  du 
femoratum  et  figure  dans  beaucoup  de  collections 
françaises  sous  le  nom  de  Bualei  Dufour.  —  Ce  doit 
èiviiVobsoletum  cité  aux  Annales  de  1859,  p. 671, 
et  c'est  évidemment  VAndreœ  signalé  par  M.  Olivier 
{Annuaire  1876,  p.  102),  ces  deux  derniers  types 
ne  se  trouvant  pas  dans  la  Haute-Auvergne. 
»  ustulatum  L.  M.-D.  —  Murât. 

»  lampros  Herbst.  Lio. 


~  272  — 

Beinhidion  punctulalum  Drap.  Chamb.  — Murât. 

»  littorale  01  (paluclosum  Panz.).  M.-D  {Rey). 

Tachys  quadrisignatus  Duft.  M.-D. 
»       nantis  (iyll.  Lio  {Puton). 
■0        bistriatus  Diift.  Bourb. 
Trechus  longicornis  Strn.  M.-D. — Cilé  d'après  les  A nnaZe*  1859, 
p.  671.  Nous  ne  l'avons  pas  trouvé. 
»       sculptus  Scliaum  {amxMcolUs  Fairm.).  M.-D  (cascade  du 
Queureilh  ;  ruisseau  au-dessus  des  Bains  ;   Grande- 
Cascade,   etc.).  —  Bourb.  —  Lio.  —  La  répartition 
géographique  de  cette  espèce  est  remarquable  :  dé- 
crite de  Silésie,  retrouvée  en  Illyrie.ello  est  confinée 
en  France  dans  la  Haute-Auvergne  et  les  environs  de 
Néris  {Rey)  et  de  Limoges.  Elle  vit  sous  les  pierres, 
dans  les  endroits  mouillés  des  torrents  ou  des  che- 
mins ravinés,  plus  rarement  dans  les  mousses  hu- 
mides. 
>^       latelricola  Kiesw.  Lio.  —  Cette  espèce  pyrénéenne,   que 
nous  n'avons  pas   trouvée  dans  la  région  du  Mont- 
Dore,   vit   au   Lioran  en   compagnie  du  sculptus, 
parfois  aussi  dans  les  mousses    mouillées  ;    elle  est 
beaucoup  plus  rare  que  celui-ci.  On  n'en  connaissait 
que   quelques   exemplaires  rapportés  des  Pyrénées- 
Orientales  par  v.  Kiesenwelter  etelle  manque  à  toutes 
Itis  collections  françaises. 
»        quadristriatus  Schrk.  Bourb.  —  St-Flour. 
»        V.  ohtusus  Fr.  M.-D.  —  Bourb.  —  Chamb.  —  Lio. 
Pœcilus  Koyi  Germ.  M.-D.  —  C'est  le  dimidialus  des  Annales 
1859,  p.  670. 
»         lepidus  Leske  (peregrimis  Baud.-Laf.).  M.-D.  —  Bourb. 
—  Lio.  —  Les  exemplaires  noirs  ne  sont  pas  rares. — 
C'est  le  Koyi  cité  par  M.  Daude  {Touriste,  p.  18). 
»  cupreus  L.  Bourb.  —  Lio.  —  St-Flour. 

>  cœrulescens  \,.  [ruficorais  Desbr.,  Ass.  scient.  Bourh., 

p.  16).  M.-D.  —  Lio. 
Haptoderus  aviaroldes  Dej.  M.-D.  —  Lio.  —  Espèce  pyrénéenne, 
p  spadiceus  Dej.  M.-D.  —  Lio.  — Cette  es[>èce  est  très 

commune,  surtout  sous  les  mousses,  dans  toute  la 
Haute-Auvergne,  où  il  n'existe  du  reste  que  ces  deux 
Ilaptoderus.  —C'est  \i^2msillus  citépir  M.  Daude 
(p.  18),  Vamœtius  noté  par  M.  Desbrochers  {Ann. 
Ent.  Fr..,  1859,  Bull.^  259)  et  le  suhsinuatus  de 
M.Olivier  [Annuaire  \S1Q,  102). 
Argutor  stremcns  Panz.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
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Argutor  diligens  Stm.  Lio. 
Lagarus  vernalis  Panz.  Bourb,  —  Lio. 
Melanius  nt^erSchall.  M.-D.  —  Bourb. 
»        vulgaris  L.  M.-D.  —  Lio. 
»       nigrita  F.  M.-D.  —  Lio. 
»        gracilis  Dej.  Lio. 
Steropus  madiclus  F.  M.-D.  —  Lio. 

»         V.  concinnus  Stm.  M.-D.  —  Lio. 
Lyperosomiis  aterrùmcs  Herbst.  M.-D  (marais  de  la  Dore). 
Platysma  dblongopunctatum  F.   Vallée   de  la  Jordanne  (1).  — 

Indiqué  par  erreur  du  Lioran  (Daude,  p.  18). 
Pterostichus  rufipes  Dej  [femoratus  Dej.).  M.-D.  —  Lio.  —Très 
commun  dans  toute  la  Haute-Auvergne  ;  c'est  bien  le 
rufipes  décrit  de  la  Lozère  par  Dejean. 
»  V.  cantalicus  Chaud.  Lio. —  Cette  race  (sinon  cette  es- 

pèce), peu  rare  dans  tout  le  massif  du  Lioran,  manque 
dans  celui  du  Mont-Dore.  M,  V.  Mayet  l'a  indiquée 
de  l'Hérault;  mais  cet  habitat  a  besoin  d'être  vériQé. 
—  Quant  à  VHagenhachi  Stm.,  cité  du  Mont-Dore 
par   M.  Desbrochers  [Ass.  Se.  Bourb.,  p.  16),  ce  ne 
peut  être  cette  espèce,  absolument  spéciale  aux  Alpes 
et  au  Jura,  et  il  s'agit  sans  nul  doute  de  quelque 
rufipes  à  pattes  noircies  par  altération  accidentelle 
ou  par  un  séjour  prolongé  dans  des  flacons  de  chasse. 
11  faut  en  dire  autant  dn  femoratus  à  pattes  noires, 
noté   du  Mont-Dore    et  du  Beaujolais  par  M.   Fair- 
maire  (Fn.  Fr.,  \,  98),  les  autres  localités  de  sa  var. 
B  s'appliquant  à  YHagenhachi. 
Alax  ater  Villers  {striola  F.).  M.-D.  —  Lio. 
»      ovalis  Duft.  M.-D.  —  Bourb. 
»      parallelus  Duft.  Bourb. 
Aniara  equestris  Duft  [patricia  Duft.).  M.-D.  —  Lio. 
»        fulva  Deg.  M.-D. 
»        apricaria  Payk.  M.-D. 
»        aulica  Panz.  M.-D.  —  Lio. 
B        ptrœtermissa  Sahlb.  [rufocineta  Dej.).  M.-D. 
»        familiaris  Duft.  M.-D. 
»        eurynota  Panz.  M.-U. 
s        œnea  Deg  {trivialis  Gyll.).  Lio. 
»         lunicollis  Schmdt.  M.-D. 
»        nitida  Stm.  Lio. 

(1)  Les  espèces  ainsi  mentionnées  ont  été  prises  par  M.  D«udc,  à   une  altitude   do 
1000  "  environ,  sur  les  plateaux  entre  la  Jordanne  et  la  Gère,  du  côté  d'Aurillac. 
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Stomis  pumicatus  Panz.  Bourb. 
Licinus  depressus  Payk.  Ijo. 

Orescius  Hoffmannséggi  Panz.   M.-D.  —  Bourb.  —  Lio.  —  La 
Feronia    depressa    (  =  Platyderus    ruficollis 
Marsh.)  de  M.  Daude  {Annuaire  1880,  104),  faus- 
sement citée  du  Lioran,  est  à  supprimer. 
Calathus  luctuosus  Laie  {gallicus  Fairm.).  M.-D.  —  Bourb. 

»        fuscipes  Goeze  {cisteloides  Panz.  —  ruppes,  sulphu- 

ripes  Baud.-Laf.).  M.-D.  —  Lio. 
»        V.  intermedhis  f.aul.  Lio. 
»        erratus  ^àXûh  [falvipes  GjW.).  M.-D.  —Lio. 
»        ambiguus  Payk  {erythrocephalus  Baud.-Laf.).  M.-D. 
»        melanocephalus  L.  M.-D.  —  Lio. 
T        V.  alpinus  Dej.  M.-D. 
Platynus  assimilis  P»yk' (ang^isticollis  F.).  M.-D.— Bourb. —  Lio. 
»        ruficornis  Goeze  {pallipes  F.  —  melanophthalmus 
Baud.-Laf.).  M.-D. 
Agonum  marginatum  L.  Chamb. 

»         sexpunctatuni  L.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 

»         Mûlleri  Herbst  [parumpunctatum  Hrbst).  M.-D.  —Lio, 

—  Murât. 
t>         viridiciipreum  Goeze  [modestuni  Slm,).  Chamb. 
»         viduuni  Panz.  M.-D.  —Lio. 

»         V.  mœstum  Duft.  M.-D.  —  lào.  —  Le  vers lihi m,  ciié  â.n 
Mont-Dore  (Reg)  par  M.  Fairmaire  {Fn.  Fr.,  I,  77), 
se  rapporte  à  cette  espèce. 
»         atratum  Duft.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Les  niger  et 
micans,  cités  à  tort  du  Lioran  par  M.  Daude  (p.  18), 
sont  des  atratum. 
Europhilus  piceus  L.  Chamb. 
Synuchus  nivalis  Panz.  Lio. 

Bromius  agilis  F.  v.  himaculatus  Latr.  Dej.  Baud.-Laf.  M.-D. — 
Tous  nos  exemplaires  appartiennent  à  la  variété  bi- 
maculée,  que  M.    Desbrochers  a  prise  probablement 
pour  le  fenestratus  F.  [Ass.  scient.  Bourbonn. , 
p.  14  et  Ann.  Ent.  Fr.,  1866,  Bull.,  p.  33). 
»         nigriventris  Th.  Lio. 
Meiahletus  truncatellus  L.  M.-D. 
Cymindis  humeralis  Fourc.  M.-D.  {Rey).  —  Lio. 
»  axillaris  F.  Lio. 

»  coadunata  Dej.  M.-D  (burons  du  Sancy).  —  Lio.  (pied 

du  Plomb). 
Broscus  ceptalotes  L.  M,-D.  {Rey). 
Chlœnius  viridipunctatus  Goeze  {vestitus  Payk.).  Bourb. 
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Chlœnius  tihialis  Dej.  M.-D.  —  Bourb. 

»  nigricornis  v.  melanocor7iis  Dej.  M.-D.  —  Bourb.  — 

Lio.  —  Les  individus  trouvés  au  Lioran  sont  de  co- 
loration olivâtre. 
Oodes  helopioides  F.  Chamb. — Lio. 

Ophonus  sabulicola  Panz  (coluralnnus  Germ.).  Vallée  de  la  Jor- 

danne. 

»         punctatulus  Duft.  Ibid. — Cette  espèce  et  la  précédente  ont 

été  notées  à  tort  ilu  Lioran  par  M.  Dnide  (p.  19,  27), 

•  •         rupicola  Slm.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Noté  à  tort  du 

Lioran  par  M.  Daude  [Annuaire  1880,  ■104). 
»         puncticolUs  Payk.  Cantal. 
Harpalus  lœvicollis  Duft.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
»  rufltarsis  Duft  [Jionestus  Duft.).  Lio. 

»  œneus  F.   M.-D.  —  Lio.  —  Gliez  un  individu  du  Mont- 

Dore,   communiqué  par  M,  Vaulogé,  la  ponctuation 
des  élylres  s'étend  des  interstries  externes  jusqu'au  3» 
interne. 
»  rubripes  Duft.  M.-D. 

»  latus  L.  M.-D.  —  Lio.  —  C'est   le   smaragdinus   de 

M.  Daude  (p.  19j. 
»  quadripunctatus  Dej.  Cantal. 

»  rufimanus   Marsh  [tardus  Er.).  Lio. 

»  dimidiatus  Rossi   {semiviolaceus  Dej.).   Bourb.  — 

Cantal. 
Bradycellus  harpalinus  Serv.  Bourb. 

»  collaris  Payk.  M.-D,  {Rey).  . 

Acupalpus  meridianus  L.  Cantal. 

Scyhalicus  ohlonglusculus  Dej.  St-Flour.  îi^  4wWv,U 

Anisodactylus  signatusl^Am.'^.TÏi.  {Rey].  \        <• 

»  binotatus  F.  Bourb. 

»  nemorivagus  Duft.  Cantal. 

Haliplidse 

Ealiplus  ruficoUis  Deg.  Murât. 

Dytiscidœ 

Bidessus  minimus  Scop  (geminus  F.).  Vallée  de  Jordanne. 
Hyphydrus  ferrugineus  L.  Ibid. — Ces  deux  espèces  ont  été  citées 

à  tort  du  Lioran  par  M.  Daude. 
Beronectes  semirufus  Germ.  Lio  (dans  l'AUagnon).  —  C'est  le 

Victor  de  M.  Daude  (p.  48). 
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Leronectes  hrevis  Stm  [elegans  Panz.).  Murât  (dans  l'Allagnon). 

—  Exemplaires  très  foncés. 
Hydroporus  Bavisi  Curt.  Lio  (dans  l'Allagnon). 

>  Sanmarki  Sahlb.   Bourb.  —  Lio.  —  Murât  (dans 

l'Allagnon).  —  Très  foncé. 
»  nîgrita  F.  M.-D  (marais  delà  Dore).  —  Lio. 

»  discretus  V&wm. '^.-D.  —  Lio. 

»  planus  F.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Cité  par  erreur 

du  Lioran  (Daude,  p.  48). 
»  marginatus  Duft.  M.-D.  (bords  delà  Dordogne). 

ï  celatus  Clark  {longulus  Rey).  M.-D.  —  Lio.  —  Es- 

pèce commune  au  Mont-Dore,  dans  les  petites  mares 
d'eau  vive  ou  dans  le  voisinage  des  sources,  le  long  de 
la  Dordogne. 
»  ferrugineus  Steph.  M.-D. 

Agabus  guttatus  Payk.  M.-D.  —  Lio.  —  Le  niiens,  cité  du  Lioran 
par  M.  Daude  (p.  18),  est  à  rayer. 
»      nitidus  F.  M.-D.  —  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Cité  à   tort 

du  Lioran  (Daude,  p.  18). 
»      hrunneus  F.  Lio. 

1      congener  Thunb.  M.-D.  (marais  de  la  Dore  et  bords  de  la 
Dordogne).  —  Cité  à  tort  par  M.  du  Buysson  sous  le 
nom  d'uliginosus. 
»      chaîconotus  Panz.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Cité  à  tort  du 

Lioran  (Daude,  p.  18). 
>      Mpustulatus  L.  M.-D.  —  Lio. 
Platamhus  maculatusL.  Lio.  —  Murât.  —  Certains  exemplaires 

ont  les  élylres  presque  immaculées. 
Ilylius  ater  Deg,  Lio. 

»        fuliginosus  F.  Murât. 


Hydrophilidœ 

Henicocerus  exsculptus  Germ.  M.-D.  — Bourb. 
Hydrœna  riparia  Kug.  Murât. 
»  gracilis  Germ.  Murât. 

»  producta  Muls.  Murât  (dans  l'Allagnon).  —  Très  rare. 

Heloxihorus  Schmidti  Villa  [fracticostis  Fairm.).  M.-D.  —  Lio. 
»  aquaticus  L  {grandis  111.).  Murât.  —  Lio. 

»  frigidus  Graells  {œqualis  Th.).  M.-D.  (marais  de  la 

Dore). 
»  Erichsoni  Bach.  Murât. 

»  œneipennis  Th.  M.-D. — Lio.  — •  Murât. 
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Eelophorus  granularis  L.  Lio. 

»  arvernicus  Muls.  M.-D.  —  Lio. 

Creniphilus  glohnlus  Payk.  M.-D.  —  Lio.  —  Murât.  —  St-Flour. 
Helochares  v.  punctulatus  Sharp.  M.-D. 
Laccohius  sinuatus  Mots.  M.-D.  —  Bourb.  —  Murât. 

»  minuius  L.  Bourb.  —  Ciiamb. 

»  alulaceus  Th.  Murât. 

Limnohius  truncatellus  Thunb.  M.-D.  —  Lio.  —  Murât. 


Sphseridiidae 

Sphœridium  scarahceoides  L.  M.-D.  —Lio. 

»  hlpustulatum  F.  Lio  (^Plomb-du-Caiital). 

Cœlostoma  orhiculare  F.  Ghamb. 
Cercyon  impressus  Slm.  M.-D.  —  Lio. 

»         hœmorrhoiclalis  F.  M.-D. 

»         tnelanocephalus  L.  M.-D.  —  St-Flour. 

»         unipuncùatus  L.  M.-D.  —  Lio. 

»  quisquilius  L.  M.-D.  —  St-Flour. 

»         pygmœus  111.  M.-D. 
Megasternuvi  holetophagum  Marsh.  Lio. 
Cryptoplenruni  crenatum  Panz.  Lio.  —  St-Flour. 

»  uiinutum  F  {atomarium  01.).  St-Flour. 


Dryopidae 

Dryops  lurida  Er.  Bourb. 

»       auriculata  Panz.  Murât  (dans  l'AUagnon).  —  Lio. 
Limnius  Dar gelas i  l.alv  {tuherculatus  Mùll.).  Ibid. 

»         troglodytes  Gyll.      Ibid. 
Helmis  Maugei  Lalr  (œiieaMûU.).  Ibid.  —  M.-D. 
Latelmis  Germari  Er.  Ibid. 

»  opaca  Mùll.  Ibid. 

Esolus  angustatus  .Mùll.  Ibid. 


Georyssidœ 

Georyssus  crenulafus  Rossi  (pygmœus  F.).  Chamb. 

Heteroceridae 

Heterocerus  prulnosus  Kiesw.  M.-D.  —  Chamb. 
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Staphylinidae 

Phlœocharis  subiiUssima  Mann.  M.-D. 
Megarthrus  depressus  Payk.  M.-D(i?e?/). 

1  slnuatocqllis  Lac.  Lio. 

Protinus  ovalis  Steph.  M.-D.  —  Lio. 
K  hrachypterus  F,  Lio. 

»  atomariusEi\\\.-D.  —Lio. 

Anthobium  abdominale  Grav.M.-D. —  Lio. 
»  torquatum  Marsh.  M.-D.  —Lio. 

»  ophthalmicam  Payk.  M.-D. — StivJasio>ie  tnontana. 

—  Quelques  exemplaires  appartiennent  4  la  var.  dis 
par  Baudi  (à  abdomen  noirâtre). 
»  minutumF.  M.-D.  — Lio.  —  St-Flour. 

»  anale   Lr  {longulum  Kiesw.).  M.-D  (Sancy).  —  Lio. 

(Plomb-du-Cantal,  pic  du  Hocher,  etc.). — Très  com- 
mun sur  la  Campaniila  rhomboïdalis  ;  presque 
tous  les  exemplaires  ont  les  antennes  flaves  en  entier, 
comme  les  types  du  loyigulum  Kiesw. 
»  montivagum  Heer  [sordidulum  Kr.).  M.-D.  —  Lio 

»  rectangulum  Fauv.  Lio. 

!)  Marshami  Fauv.  M.-D. 

Hadrognnthus    longipalpis    Muls.-R.   M.-D.  —  Lio,  —   Espèce 

commune  dans  les  mousses  et  sous  les  lichens. 
Acrulia  inflata  Gyll.  ^\.-ï). 
Homalium  sallcis  Gyll.  M.-D. 

»  florale  Payk  {rufipes  Fauv.).  M.-D.  —  Lio. 

»  concinnum  Marsh.  M.-D.  — Lio. 

s  fanebre  Fauv.  M-D.^Très  rare.— Espèce  pyrénéenne. 

t  cœsum  Grav.  M-D.  —  Lio. — St-Flour. 

»  7iigriceps  Kiesw.   M.-D. —  Lio. —  Commun  sous  les 

mousses  et  lichens. 
»  excavatum  Steph.  M.-D.  —  Lio. 

»  rivulare  Payk.  M.-D. 

Coryphium  angusticolle  Steph.  M.-D.  —  St-Flour. 
Philorinurn  sordidiim  Steph.  M.-D.  —  Bourb. 
Acidola  crenata  M.-D. 
Lathrimœmn  melanocephaluni  111.  — ^Lio. 
Olophrum  assimile  Payk.  M.-D. 
»         alpinum  Heer.  M.-D. 
Lesteva pubescens  Mann.  M.-D.  — Lio. 
»        luctuosa  Fauv.  M.-D. 
»        monticola  Kiesw.  M.-D.  ^-  Lio. 
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Geodromicus  v.  nigrlta  Mûll.  M.-D.  —  Boiirb.  —  Lio. 

ï  V.  globulicolUs  Zeit  {puncUcoUis  Vf e'ise).  M.-D. 

—  Lio.  —  La  plup£(rt  des  exemplaires  de  ces  deux 
localités  ont  le  corselet  denséinent  ponctué  comme 
les  y  ra.\s  pu  net  icolli  s  ;  mais  on  en  trouve  d'autres 
avec  eux  qui  forment  le  passage  au  globulicolUs. 
Anthophagus  caraboides  \j  (testaceus  Grav.).  Val  de  Gère.  — 
Gité  à  tort  du  Plomb  p;u-  Daude  (p.  22). 
»  prœustus  Mûll.  Lio. 

»  alpestris  Heer.  Lio. 

»  dbbrevlatus  F  [caraboïdes  01.).  M.-D. 

»  bicornis  lUock.  M.-D. — \Ao. 

»  pyrenœus^  Bris.   M.-D  (pentes  du  Sancy).  Très-com- 

mun. —  Les  cornes  du  d'  sont  en  général  un  peu 
plus  courtes  que  chez  les  types  des  PjTénées-Oiien- 
tales  ;  le  corselet  est  aussi  souvent   rougeâlre,  mais 
tous  les   autres  caractères  sont  exactement  ceux  du 
pxjrenœus  et  l'espèce  est  réellement  caractéristique 
en  Auvergne  de  la  faune  pyrénéenne.  G'est  à  tort 
que  cet  insecte  a  été  pris  pour  rf<.ZpiwM,s,  lequel  ne  se 
trouve  pas  dans   ces  montagnes   {knn.  Ent.  Fr., 
1859  5  671),  et  que  j'ai  reproduit   cette   indication 
dans  ma  i^awne  f/aZZo-r/iénawe  (III,  122),  M.  Daude 
(p.  22)  a  mentionné  aussi  Valpimcs  du  Lioran,  mais 
par  erreur,  d'après  ses  récentes  informations. 
Coprophilus  striatulus  F.  M.-I). 
Syntoraium  œneum  MùU.  M.-D.  —  Lio. 
Thinoblus  longipeaais  Heer.  Chamb. 
Ancyrophorus   loagipemiis  Fairm.  M.-D. 
Haplod&rus  cœlatus  Grav.  M.-D. 
Oxytelus   laqueatus '^Xaxèh..  M.-D.' — Lio. 
s         iniistus  Grav.  Lio. 
»        sculpturalus  Grav.  M.-D.  —  St-Fiour. 
»         nitidulics  Grav.  M.-D.  —  Lio, 
i>        Fairmalrei  Pand.  Lio, 
s        teti-acarinatus  Block.  M.-D. 
Platystethus  arenarius  Fourc.  M.-D, 
Bledius  subterraneus  Fr.  M,-D.  —  Chamb. 
Oxyporus  rufus  L.  Lio. 
Bianous  cœrulescens  Gyll.  Lio. 
Stenus  biguttatus  L.  Bourb. 

3        bipunctatus  Er.  M.  -D.  —  Vallée  de  la  Jordanne.  —  C'est 

le  bimaculatus  de  Daude  (p.  22), 
»        quttula  Mûll,  Bourb. 
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Stenus  fossulatus  Er.  M.-D. 
ï        nanus  Stepk.  M.-D. 
»        clavicornis  Scop.  Lio. 
»        proviclus  Kr.  M.-D. 
»        huphthalmus  Grav.  Chamb. 
»        atratulus  lir.  Vallée  de  la  Jordaune.  —  C'est  le  pasillus 

de  Daude  (p.  22). 
»        eionerus  Kiesw.  M.-D.  —  Très  rare.  —  Espèce  caractéris- 
tique de  la  faune  pyrénéenne. 
»        brunnipes  Steph.  M.-D.  —  Lio. 
»        tarsalis  Ljung.  M.-D.  —Chamb. 
»        similis  Herbst.    M.-D.  —  Le  similis  de   Daude   (p.  22), 

faussement  cité,  est  à  rayer. 
»        pubescens  Steph.  Murât. 
»        pallitarsis  Steph.  Chamb. 
»        niveus  Eauv.  Chamb.  —  Tr4s  rare. 
»        picipes  Steph.  M.-D. —  Bourb. 
»        nitidiusculus  Steph.  M.-D.  —  Lio. 
»        impressus  Germ.  M.-D.  — pLio. 
»        geniculatas  Gi-av.  St-Flour. 
»        fuscicornis  Er.  M.-D.  —  Lio.  —  C'est  le  filum  de  Daude 

(p.  22). 
»  Erichsoni  Rye.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio.  — St-Flour.  —  Les 
exemplaires  de  la  Haute-Auvergne  se  rapprochent, 
par  la  ponctuation  serrée  de  l'abdomen,  du  monti- 
vagus  Heer  et  correspondent  à  la  variété  nommée 
Ludyi  par  M.  "Weise  [in  litt.),  variété  qui  se 
trouve  surtout  dans  les  montagnes  de  Silésie,  Croatie 
et  Valachie,  mais  avec  laquelle  certains  exemplaires 
des  environs  de  Paris  (Fontainebleau,  par  exemple) 
offrent  un  passage  évident. 
Sioiius  filiformis  Latr.  St-Flour. 

»        gracilis  Payk.  St-Flour. 
SùiUcus  subtilis  Er.  Murât. 

»        orbiculatus  Payk  {a/finis  El\).  Lio. 
Medon  ruficollis  Kr.  St-FIour. 
Pœderus  brevipennis  Lac.  Bourb. 

»         ruficollis  F.  M.-D.  —Chamb.  —  Lio. 
Lathrobium  fulvipenne  Grav.  v,  alpestre  Heer.  M.-D. 
ï  rufipenne  Gyll.  M.-D.  —  Lio. 

»  lœvipeiine]\(itv,  M.-D. —Bourb. 

Achenium  depressum  Grav.  Bourb. 
Cryptoblum  fracticorne  Payk.  M.-D. 
Othius  fulvipennis  F.  M.-D,  —Lio.  —  St-Flour. 
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Othius  myrmecophilus  Kiesw.  M.-D.  —  Lio.  —  St-Flour.  —  Très 
commun  dans  les  mousses. 
»      lœviusculus  Steph.  Bourb. 
»       vielanocephalus  Grav.  M.-D.  — Bourb,  —  Lio, 
Baptolinus pilicornis  Payk.  M,-D. 

')  a/finis  Payk.  M,-D.  —  Bourb.  —  Lio, 

Xantholinus puaclulatus  Payk.  M.-D. 
»  tricolor  F.  St-FJour. 

distans  Muls.-R.  M.-D. 
»  linearis  01.  M.-D.  —  Lio.  —  St-Flour. 

Emus  hirtus  L.  M.-D. 
Leistotroplius  nehulosus  F.  M.-D.  —  Lio. 

»  murinus  L.  M.-D.  —  Lio. 

Staphylinus  p)iil)esceas  Deg.  St-Flour. 

»  stercorarius  01.  M.-D.  —  Lio. 

»  fossor  Scop.  M.-D.  —  Lio.  —  Muret,  —  C'est  le  flavo- 

punctatus  de  M,  Daude  (p.  18). 
»  erythropteriis  Grav.  M.-D.  —  Lio. 

»  cœsareus  Cederh.  M.-D. 

»  brunnipes  F,  M,-D  (Le  Capucin). 

»  ophthalmicus  Scop.  M.-D.  —  Lio,' 

»  nitens  Sclirk.  St-Flour. 

»  picipennis  F.  ^\.-J){Rey). 

»  fuscatus  Grav.  M.-D(7?e?/), 

»  fulvipennis  Er,  Lio. 

»  œneocephalus  Deg.  M.-D,  —  St-Flour. ' 

Actohius  prolixîis  Er.  M.-D.  {Desbrochers). 
Philonthus  splendens  F.  M.-D.  — Lio. 
»  intermedius  Lac.  St-Flour, 

»  nitidus  F.  M.-D.  —  Lio. 

»  carbonarius  Gyll.  Bourb. 

«  puella  Nordm.  Chamb.  —Très  rare,  au  bord  du  lac, 

sous  les  détritus,  dans  les  endroits  vaseux, 
»  sanguinolentiis  Grav.  M.-D. 

»  discoïdeus  Grav.  M.-D. 

»  laminatus  Creutz.  M.-D. 

»  atratus  Grav.  M.-D.  --  Chamb.  —  Lio.  —  Quelques 

exemplaires  delav.  cœvulescens  ont  été  trouvés  au 
Mont- Dore. 
»  montivayus  Heer.  M.-D. 

»  lœvicoUis  Lac.  M.-D. 

■)  eheniaus  Grav.  M,-D,  —  Lio. 

»  frigidus  Kiesw.  M.-D.  —  Lio. 

»  splendidulus  Grav.  M.-D.  —  Bourb. 

heme  d'Entomologie.  —  Novembre  1886.  24 
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Philonlhus  funelarias  Grav.  M.-D. 

ni(jrUulusGvav.  M.-D.  —  Chainb.  —  Sl-FIour. 
decorus  Grav.  M.-D.  —  Lio. 
).  poUtHS  F.  M.-D.  —  Lio.  —  St-Flour. 

»  jiullus  Nordm.  Bourb. 

»  iiiarginalus  F.  M.-D. —  Bourb. 

cruentatus  Gmel.  Bourb. 
carians  Payk.  M.-D.  —  Chauib. 
»  V.  agilis  Grav.  Lio. 

»  albipes  Grav.  M.-D. 

falmpes  F.  M.-D.  —  Bourb. 

V.  oljscuripes  Bds.  M.-D.  —  CUaaib.  —  Lio.  —  Murât. 
—  Sl-Flour. 
»  exiguus  Nordm.  M.-D.  —  Lio. 

Quedius  ripariiis  Kelln.  Bourb. 
»  laleralis  Grav.  Bourb. 
>>        maurus  'àdi\i\h{fagcli  Th.).  Lio. 

fidgidus  F.  St-Flour. 
»         rnesomelinus  Marsh.  M.-ï). 
V        cricentus  01.  M.-D. 
»        xanthopus  Fr.  M.-D.  —  Boutb.  —  Lio. 
»         scitus  Grav.  Lio. 

»         lœvigatus  GylL  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
»        pediculus  Nordm,  M.-D  (Saucy,  au  bord  des  neiges).  — 
Nous  n'avons  pas  trouvé  cette  espèce,  que  nous  citons 
d'après  M.  Desbrochers  ;  il  est  vrai  que  nous  n'avons 
pas  trouvé  de  neige  non  plus,  ni  au  Saucy,  ni  au 
Plomb-du-GantaL 
»        ciiictus  Payk.  Lio. 
»         fallguiosus  Grav.  M.-D.  —  St-Flour. 
»         uiolochinosus  Grav.   Bourb.  (Variété  à  élylres  d'un  noir 
de  poix). 
duhlus  ileer.  M.-D. — Lio. 
uiii'brinus  Fr.  M.-D.  —  Lio. 
nigriceps\iv.'b\.?[o\iv. 
ohlitteratas  Er.  St-Flour. 
iKcidulus  Er.  M.-D  {lieg). 
auricomtis  Kiesw.  M.-D. 
attenaatus  Gyll.  M.-D. 

paradisianus   Heer.  .M.-D.  —  Lio.  —  St-Flour.  —  Très 
commun  dans  les  mousses. 
»         hoops  Grav.  Bourb. 
Euryporus  picipes  Payk.  M.-D.  —  Lio. 
Acylophorus  glahcrriuKS  \ierhsi  {glahj'icollis  Lac).  Chamb. 
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BoUtohius  lunulatus  L.  M.-D.  —  Lio. 
Irinotatus  Er.  Bourb. 
»  exoletus  Er.  Bourb, 

i)  pygmœus  F.  Lio. 

Megao-unus  incUnans  Grav.  Lio.  —  Deux  exemplaires,  dans  les 
mousses,  se  rapportant  à  la  forme  nommée  Bar- 
necillei  par  M.  Pandellé,  laquelle  se  distingue  à 
peine  du  type. 
Mycetoiiorus  rufesceas  Stepb.  M.-D  (Rey). 

>  nanus  v.  tennis  Muls.-R.  M.-D  [Rey).  — St-Tlour. 

»  punctus  Gyll.  M.-D  [Rey). 

»  hrunneus  Marsh.  M.-D  {Rey).  —  Lio. 

»  siileacleas  Marsh.  M.-D.  —  St-Flour. 

Tachinus  fimetarius  Grav.  M.-D.  —  Lio. 
■»  collaris  Grav.  M.-D. 

»  marginellus  F.  M.-D. 

•"  lallcollis  Grav.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 

>  fiavipes  F.  lM.-D. 

»  pro.vimus  Kr.  M.-D.  —  Lio. 

pallipes  Grav.  Lio. 
scapularis  Steph.  .M.-D  [Rey). 
rufipes  Deg.  M.^D.  —  Charab.  —  St-Flour. 
Cilea  silphoïdes  L.  M.-D. 
Tachyporus  ohtusus  L.  M.-D. 

V  chrysoiiteliiiiis  L.'M.-D. 

hypnoruiii  F.  M.-D. 
»  alriceps  Steph.  Lio. 

ruficollis  Grav.  M.-D.  —  Lio. 
»  macropterus  Steph.  Murât. 

»  pusillus  Grav.  M.-D.  —  St-Flour. 

)  niticlulus  F.  Lio. 

Conurus  puhescens  Payk.  M.-D. 

V.  Imiuaculatus  Steph.  Lio. 
Eypocyptus  longicorriis  Payk.  St-Flour. 
Gymnusa  variegata  Kiesw^.  M.-D.  —  Trouvée  en  août  par  M.  Sé- 

dillot. 
Myllœaa  Kraatzi  Sharp  [eluagala  Kr.).  Lio. 

>  eloiigala'\\'i.\W\[glau(:a  kwhk).  M.-D. 
»  hvevicornïs\\îi\\\x.  M.-D.  —  Lio. 

Gyrophœna  affinis  Sahlb.  Bourb. 
^>  polita  Grav.  Bourb. 

lœoicollls  Kr.  Bourb. 
Placusa  infima  Er.  Bourb. 
Hoiiialota  sordida  Marsh.  M.-D. 
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Homalota  parva  Sahlb.  M.-D. 

injgmœa  Gimv.  Bourb.  —  St-Fioiir. 

fungi  Gruv  [lœticornis  Rey).  M.-D.  —  St-Mour. 

iiiacrocera  ïli.  M.-D. 

longicornis  Grav.  St-Flour. 

celata  Er.  Bourb. 
»  canescens  Sharp.  Bourb. 

intermeclia  Th.  Lio. 

liinda  Muls.-R.  M.-D.  —  Un  seul  exemplaire. 

23icipennis  Mann.  Lio. 

atramenlaria  Gyll.  M.-D.  —Lio.  —  St-Flour. 

lœvana  Muls.-R.  M.-D.  —  Lio. 

Inquinula  Grav.  Bourb. 
»  amicula  Steph.  Bourb. 

»  pallidicornis  Th.  Bourb. 

nigritula  Grav.  Bourb. 

trinotata  Kr.  Bourb. 

<onstristatalLvM.-li. 

soclalis  El' {incisa  Rey).  M.-D.  —  Lio. 

crassicornis  F  {serlcans  Grav.j.  M.-D.  —  Lio.  —  St- 
Flour. 
»  ravilla  Er  {angusticoUis  Th.).  Lio. 

»  corvlna  Th.  M.-D. 

suhtilis  Scriba.  Lio. 
«  ,,ielanocephùla)\eQ\:.  X^onvh. 

i>  castanoptera  Màxm.  M.-D., —  Lio. 

»  analis  Grav.  St-Flour. 

eœilis  Er.  Murât. 
)>  pnlicornis  Th.  Lio, 

«  luctuosa  Muls.-R.  M.-D  (A'é;?/). 

»  tihialis   Heer  {nlvalis  Kiesw.  —  picipennis  Rey). 

M.-D. 
»  vicina  Steph  (umhona la  Er.).  M.-D.  — Lio. 

'iiilidula  Kr.  St-Flour. 

hygrotopora  Kr.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 

Brisouti  Gerana  {glaciaUs  Bris.).  Lio. 

iiielanocera  Th  {voJaas  Scriba).  Chanib.  —  Lio. 

œgyptiaca  Mots  [Eichhofp  Scriba).  Lio. 
»  ,<«Zc«/ro«i- Steph  (pavens  Er.).  M.-D. 

»  pagaaa  Er.  M.-D  [Rey).  —  Lio. 

»  granigera  Kiesw^  (crassicornis  Sharp.   Rey.  —  suh- 

alpiiia  Rey).  M.-D  Œey). 

currax  Kr.  Lio. 
j)  loagula  Heer.  Chamb. —  Lio. 
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Thectura  cuspiclata  Er.  Bourb. 
j>  immersa  Er.  M.-D. 

')  linearis  Grav.  Lio, 

»  deplanata  Grav  {perfoUata  Rey).  M.-D  (Rey). 

Ocyusa  Incrassata  Muls.-R.  M.-D.  —Lio. 
Oxypocla  vittata  Mœrk.  Lio. 

»         opaca  Grav.  M.-D.  —  .St-Flour. 

y        cuaiculina    ^v  {umhrata  Gy\\.).U.-\).  — Lio. 

»        togata  M.-D  {Lethierry).  —C'estVeloiigalula  des  A)i- 

nales  Ent.  Fr.,  1859,  671. 
»         hicolor  Muls.-R.  M.-D  [Rey]. 
»         formosa  Kr.   M.-D.  —  Bourb.  —  Lio.  —  Commune  dans 

les  agarics. 
»         alternans  Grav.  M.-D.  —  Lio.  —  St-Flour. 
»         soror  Th  [flava  Kr.  —  hrachypiera  Kr.)  M.-D  (Grande- 
Cascade).   Cette  petite  espèce,  flave   et  brachyptère, 
bien  distincte  par  la  forme  de  ses  antennes,   est  très 
rare   en    France  ;    nous  en   prîmes    une    douzaine 
d'exemplaires,  en  secouant  les  mousses  à  peine  hu- 
mides, le  long  du  sentier  qui  conduit  de  la  base  de  la 
Grande-Cascade   à  son  sommet.    Déjà  nous  l'avions 
trouvée  au  Mont-Cenis,  dans  le  ravin  de  La  Ramasse, 
au-dessus  de  Lanslebourg,  sous  les  pierres  des  prai- 
ries alpines,  avec  le  Cryptohypnus  lelragrapJius. 
On  ne  la  connaît  d'aucune  autre  localité  gallo-rhé- 
nane. 
Caloclera  Jongitarsis  Steph.  M.-D.  —Lio. 
Tachyusa  coarctata  Er.  Chamh. 
Phlœopora  transita  Rey.  Bourb. 
Ilyohates  propinqiius  Aube.  M.-D. 
Ischnoglossa  proUxa  Grav.  M.-D.  —  Bourb. 
Slpalia  angusta  Aube  [analis  Gyll.).  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
»         hœmorrhoUlalis  Heer  (/";(//? /f?r/  Er.).  Lio. 
»        ruflcollis  Er.  M.-D.  —  Lio. 

0        difformis  Muls.-R.  M.-D. —Lio. — Cette  belle  espèce  est 
commune  dans  les  mousses  et  les  lichens  des  sapins. 
Silusa  riihra  Er.  M.-D.  —Lio. 
BoUtochara  lucida  Grav.  M.-D.  —  Bourb. 

»  Mulsanti  Sharp  {eloagata  Rey).  Lio. 

»  obliqua  Er.  Bourb. 

Aleochara   major  Fairm.    M.-D  (Bayle).  M.  Fairmaire  a  décrit 

cette  remarquable  espèce  sur  un  exemplaire  trouvé, 

dit-il,  au  Mont-Dore  jtarBayle;  cep*'ndant  l'étiquette 

de  ce  type  qu'il  a  bien  voulu  nous    communiquer 
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13orte  :   Aigneperse  (Puy-de-Dôme),  localité  où  habi- 
tait M.  Bayle.  J'en  possédais  déjà  des  exemplaires  de 
Belgique  et  d'Orléans. 
Aleochara   curlula  Goeze  {fuscipes  Grav.).  Lio. 
»  morion  Grav.  Sl-Flour. 

»  lygœa  Kr.  M.-D  (Rey).  —  St-Flonr. 

»  lanuginosa  Grav.  M.-n.  —Lio.  —  Sl-Floiir. 

»  inconspiciia  kwhê.  St-FIoiir. 

»  Ulineata  Gyll.  M.-D. 

»  «i/ûtoGrav.  M.-D.  —  l.io. 

Ocalea  hadia  Er.  M.-D. 
AsHlbiis  canaliculatus  F.  Lio. 
Falarjria  sulcata  Payk.  Bourb. 
y  sulcatula  Grav.  Bourb. 

»  o5cz*ra  Grav.  Bourb. 

Autalia  impressa  01.  M.D.  —  Lio. 


Pselaphidae 

Bijl.h'inm  Faucoanell  Fanv  {GrilaliWxiX.).  M.-D.— Lio.— Celle 
espèce  et  les  trois  suivantes    se  trouvent   ensemble 
dans  les   mousses,  mais  toujours  eu  petit  nombre; 
le  Sharpi  semble  cependant  le  moins  rare, 
»  Sharpi  Saulcy.  M.-D.  —  Lio.  —  Espèce  pyrénéenne. 

validas  kiihè.  M.-D.  —  Lio. — Les  cuisses  extrêmement 
renflées  et  les  tibias  très  larges  chez  le  cf,  la  forme 
des  deux  premiers  articles  des  antennes  chez  la  $, 
distinguent  bien  cette  espèce  du  puncticollis.  Elle 
est  moins  rare  au  Mont-Dore  qu'au  Lioran  ;  j'en  pos- 
sède aussi  des  exemplaires  de  Lille,  de  Wiencourt 
(Somme)  et  d'Ecosse.  M.  Fauconnet  l'a  prise  récem- 
ment aux  Revirets  (Saône-et-Loire),  au  bord  d'un 
ruisseau;  \L  des  Gozis.à  Pionsat.  Elle  est  sans  doute 
répandue  en  France,  mais  confondue  dans  les  col- 
lections avec  le  pu DCiicoUis. 
»  puncLicollis  Denny.  \L-D.  — Lio. 

PseUiphus  Heisei  Herbst.  M.-D.  —  [.io. 

Euplectus  Tischeri  Aube.  Lio.  —  Deux  exemplaires  dans  la  mousse 
d'une  vieille  soncho  dp  sapin. 
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Scydmsenidœ 

Cephennimn  punclipenne  'Fq.xw.  (1).  M.-D.  —  Lio. 
Neuraphes  sellatus  Fauv.  (2).  Lio. 

»  elongatulus  Mûll.  M.-D.  —  Lio. 

Sleniclinus  collarifi  Mûll.  M.-D.  —  Lio.  —  Ces  quatre  espèces   se 
trouvent  dans  les  mousses. 


Silphidae 

BathyscAa  Siitioni  Abeille.  Lio.  —  Assez  rare;  elle  vit  exclusive- 
ment dans  les  mousses,  surtout  autour  des  vieilles 
souches  de  sapin,  dans  les  endroits  ombragés  ;  mais 
on  la  prend  quelquefois  dans  les  pièges  h  fromage. 
Il  est  remarquable  que,  malgré  toutes  nos  recherches, 
nous  n'ayons  pu  la  trouver  au  Mont-Dore.  C'est  donc 
une  espèce  caractéristique  de  la  faune  pyrénéenne  du 
Lioran  ;  on  n'ignore  pas  en  effet  combien  les  Bathys- 
cia  sont  communes  dans  les  mousses  des  Pyrénées. 

CJioleva  cisteloUlesVcôhl.  Lio. —  C'est  Vonr/nsfata  de  M.  Uaude 
(p.  19). 
»       anisotomoides  Spence.  Bourb. 

Ptomap)}iag^is  picipes  F.  M.-D  (fagots).  —  l^io. 

»  raarcjimcollis  Lucas  {meridionaUs  Aube).  Lio. 

nifjricans  Spence.  St-FIour. 
niorio  F.  M.-D.  —  Lio. 

Ptoyaapjhagus  tristis  Panz.  M.-D.  —Lio. 
»  KirhylS^^ence.  Lio  [Simon). 

alplnus  Cyll.  M.-D.  —Lio. 

Watsonl  Spence.  M.-D.  —  Lio.  —  Les  )iiorio,  tris- 
tis, alpini'.s  et  Wa tso ni  éinienl  très  communs, 
au  Mont-Dorc,  dans  les  pièges  à  fromage. 

Catnps  sericeus  F.  St-Flour. 

Phosphuga  atrata  L.  Lio. 

Pseurlopelta  thnracica  f..  I>io. 

»  rugosa  L.  Bourb.  —  Cliamb.  —  Lio. 

Silpha  lunata  F  [carina/a  111.).  M.-D.  -  Nous  n'avons  pas  trouvé 
cette  espèce  que  nous  mentionnons  d'après  les  An- 
nales Eut.  Fr.,  18.")9,  671.  Cet  habitat  n'a  rien 
d'improbable,  du  reste. 

(1-2)  Voir  les  descriptions  à  la  fia  de  ce  travail. 
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Silpha  tristis  111.  M.-D.  —  Bourb. 

»      tirolensis  Laicli  {a Ijrin a  Creniz.).  M. -J). —  Bourh. —  Lio. 
—  Extrêmement  commune,  surtout  dans  les  pelouses 
subalpines. 
Necrophorus  humator  Goeze.  Bourb. 
»  vespillo  L.  Lio. 

»  investigatorZeii{riispatorKr.).M.-D.—ïic\\x  exem- 

plaires dans  un  piège  à  fromage. 
»  vespilloides    Herbst   {mortuorum    F.).    M.-D.  — 

Bourb. 
Liodes  ohesa  Schmdt.  M.-D.  —  Lio.  —  St-Flour  {de  Germiny). — 
Espèce  rare,  dont  une  dizaine  d'individus  furent 
pris,  réunis  sous  la  même  pierre,  dans  la  prairie 
près  des  burons,  au  pied  du  Sancy.  —  Au  Lioran, 
un  seul  exemplaire.  A  St-Flour,  un  seul  également, 
aujourd'hui  dans  ma  collection. 
Cyrtusa  minuta   Ahr.  M.-D.  —  Un   seul  exemplaire,  dans   les 

mêmes  conditions  que  Liodes  ohesa. 
Agaricophagus  cephalotes  Schmdt.  Lio.  — Très  rare. 
Anisotoma  orhicularis  Herbst.  Lio. 
Agathidium  atrum  Payk.  M.-D.  —  Lio. 
»  seminulurn  L.  Bourb. 

»  mandihulare  Slm.  Bourb. 

»  piceum'Ev  {globosu)n  Muls.-R.).  M.-D  [Heu). 


Trichopterygidae 

Trichopteryx  dispar  Matth.  St-Flour. 

»  lata  Mots.  St-Flour. 

Trichopteryx  atomaria  Deg.  Lio.  —  St-Flour. 
Pteryx  suturalis  Heer.  Lio. 


Scaphidiidse 

Scaphidium  quadrimaculaUun  01.  Bourb. 
Scophosoma  agaricinum  L.  Bourb. 


Phalacridae 

Phalacrus  corruscus  Payk.  M.-D. 
Olibrus  liquidus  Er.  M.-D. 

»        millefolii  Payk.  Mnrat.  —  St-Flour. 
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Endomychidae 

Lycoperdhia  hovistœ  F.  Bourb. 

Mycetina  cruciata  Schall.   M.-D  (Graiide-ScieriL').— Pris,en  juin, 
p;u'  M.  Desbrochers,  sur  les  planches  de  sapin  nou- 
vellement sciées  ;  en  nombre. 
Enclomychus  coccineus  L.  Bourb. 
Aleooia  pilosa  Panz.  Lio. 

»       pilifera  MûU.  M.-D.  —  Lio. 


Cryptophagidae 

Antherophagus  nigricornis  F.  M.-D  (Le  Capucin).  — Cantal, 
»  silaceus  Herbst.  M.-D  (roc  de  Cuzeau), 

»  pallens  01.  M.-D  (Grande-Cascade). 

CryptopJtagtis  seluîosus  Stm.  M.-D.  — Lio. 
»  validus  Kr.  M.-D. 

«  scanicus  L.  M.-D.  —Lio.  —  St-Flour. 

»  vini  Panz.  iM.-D. 

>  villosus  Heer.  Lio. 

Cœnoscelis  ferruginea  Sahlb.  Lio. 
Atomaria  nigrlvenlris  Steph  {nana  Er.).  St-Flour. 
»  xyusllla  Payk.  Lio. 

»  turgidaEv.  Lio. 

»  rupcornis  Marsh.  M.-D. 


Lathridiidse 

Dasyeerns  sulcatus  Brongn.  M.-D.  — Lio. 
Lathridius  angiilattis  Mann.  Bourb. 

»  rugicollisQ\.U.-T).  —  Lio. 

»  >zofZi/er  Westw.  M.-D.  —  Lio. 

Eniciitus  minuties  L. M.-D.  —  Lio. 
»  transversus  01.  St-Flour. 

Cartodere  elongata  Curl.  Lio. 

»  ruficollis  Marsh.  M.-D.  — Lio. 

Corticaria pubescens  Humm.  M.-D. 

»  serrata  Payk.  M.-D.  —  Lio. 

'1  elongata  Humra.  M.-D.  —  Lio.  — St-Flour. 

Melanophthalma  gWboso,  Herbst.  M.-D.  —  St-Flbur.  —  Vallée  de 
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la  Jordanne.  —  C'est  la  transversalis  notée  par 
erreur  du  Lioran  (Daude,  p.  19). 
Melanophthahna  fuscula  Humm.  St-Flour. 
»  fulvipes  Comolli.  Lio. 


Mycetophagidœ 

Mycelophagus  uiuUipunctatus  Hellw.  Bourb. 
Typhœa  fumata  L.  M.-D.  —  Lio. 


Nitidulidae 

Cerciis  pedicularius  L.  M.-D. 
Heterhelus  ruhiginosus  Er.  M.-D. 
Brachypterus  glaher  iVewm.  Murai. 

»  urticœ  F.  M.-D. 

Epurœa  œstiva  L.  M.-D.  —  Lio. 
«        melina  Er.  M.-D. 
nana  Reitt.  ^L-D. 
»        neglecta^&Qv.  M.-D. 
»        angustula  Er.  M.-D. 
»        pusilla  m.  St-Flour. 
»        florea  Er.  M.-D. 
Omosita  colon  L.  Lio. 
Soronia  grisea  L.  St-Flour. 
Pria  clulcamarœ  Scop  M.-D.  — Lio. 
Meligethes  ruflpes  Gyll.  Lio. 

»  hrassicœSco'^  (œneus  F.).  M.-D.  —  Lio. 

»  viridescensF.  M.-D.  —  Bourb.  — Lio. 

»  corvinus  Er.  M.-D. 

»  obscurus  Er.  Boui'b. 

»         picipes  Stm.  Murât. 

Buyssonl  Bris.  Courgoul  près  Besse,  fin  mai  et  com- 
mencement de  juin,  sur  les  fleurs  de  Viburnus 
lantana  {du  Buysson). 
»         pedicularius  Gyll.  M.-D. 

planiusculus  Heer  {seniculus  Er.).  St-Flour. 
solidus  Stm.  M.-D. 
Cychramus  quadripunctatus  Herbst.  M.-D.  —  Lio. 
»  fungicola  Heer.  M.-D.  —  Lio. 

»  luteus  F.  —  M.-D.  —  Lio. 
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Pityophagus  quadripusttilalus  L.  M.-D  (Grande-Scierie). —  St- 

Flour.  —  Écorces  de  sapin. 
Rhizophagus  crihratus  Gyll.Lio. 

»  dispar  Payk.  M.-D.  —  Boiirb.  —  Lio. 


Trogositidse 

Oslorna  grosswnt  L.  M.-D  (en  juin).  — Nous  n'avons  pas  pris  cette 
espèce,  citée  par  M.  Desbrochers  [Ann.  Ent.  Fr., 
1866,  Bull.,  p.  33). 

Thymalus  llrnljatusY.  M.-D. 


Colydiidse 

Orthocerus   muiicus  L  {claricornis  L.).  M.-D  (Le  Capucin). 

Tlieix.  —  Dans  les  vieilles  souches. 
Cùxelus  plctus  Stm.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
Si/nchitodes  crenaia  F.  Bourb. 
Colydluni  elongatura  F.  Bourb. 
Cerylon  histeroïdes  F.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
»       impressuni  Er.  Bourb. 


Cucujidae 

Laernophlœus pusillus  Schh.  Lio. 

Dermestidse 

Bylurus  torneniosus  F.  M.-D.  —  Lio. 
Deriiiestes  vulpinus  F.  Lio. 
Attagenus  marginicollis  Kûst.  Lio. 
Megatorna  undata  L.  St-Flour. 
Anthrenus  fuscus  Lniv  {claviger  Ev.).  Murât. 
»  r/mseoriim\^.  M.-D. 


Byrrhidse 

Byvrhus  signatus  l'anz  [inela,iosilctus  Fairm.).  M.-D. 
goul,  —  Lio. 
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Byrrlncs  striaius  Stefï  [similaris  Muls.).  M.-D. — Bourb. — Lio. 
—  C'est  Vornatus  de  M.  Desbiochers  {Ass.  scient. 
Bom^h.,  p.  25)  et  de  M,  Daude  (p.  18). 

»        ornatus  Panz.  M.-D  (Le  Capucin). 

>^        pilulah.}^.-J).  —  Lio. 

»        fasciatus   Y  {decipiens  ¥a\vm.).'M..-D.  —  Bourb. — Lio. 

»  pustulatus  Forst  (clorsalis  F.).  M.-D.  —  Exemplaires 
sans  bande  sur  le  disque  des  élytres  ou  à  bande 
très  obsolète.  Un  seul  individu,  pris  à  Rigolet- 
Haut ,  représente  la  belle  variété  à  pubescence 
rousse  avec  une  bande  dorsale  transverse  noire. 
Cytilus  varius  F.  M.-D.  — Bourb. 


Histeridœ 

Platysoma  compressum  Herbsl  {depressum  F.).  Bourb. 
»       •  ohlongum  F.  St-Flour. 
»         angustatu'in  Hoffm.  St-Flour. 
Hister  unicolor  L.  Lio. 

»      ventralis  Mars.  Lio. 
l'aroynaliis  parallelepipedus  Herbst.  Bourb. 

»  flavicornis  Herbst.  Bourb. 

Hœlcrius  ferrucjineus  01.  Cottenges  près  Besse. 


Lucanidss 

Borcus  parallelepipedus  L.  Bourb. 
Systenocerus  caraboidesL.  Bourb.  — Lio. 
Sinodendron  cylindricum  L.  Bourb.  — Courgoul. — Lio. 


Scarabaeidse 

Coprls  lunaris  L.  Bourb. 
Onthophagus  taurus  Sebr.  Bourb. 

»  vacca  L.  Bourb. 

Aphodius  fossor  L.  M.-D.—  Lio. 

»  hœmorrhoidalis  L.  M.-D. — Lio. 

»  scyhalarius  L.  Lio  (Plomb-du-Cantal).  —  St-Flour. 

»  foetens  F.  M.-D. 

»  fîmetarius  L.  M.-D.  —  Lio. 
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Aphodius  granarius  L.  Lio. 

»  alpinus  Scop  (rw&en^  Mais.)  M.-D.  —  Lio, 

»  scrofa  F.  St-Flour. 

»  pusillus  Herbst.  M.-D. 

»  prodromus  Brahm.  Bourb. 

»  contaminatiis  Herbst ,  Bourb. 

»  mixtus  Villa  (discus  Schmidt.).  M.-D.  —  Lio. 

»  rufipes  L.  M.-D. 

»  depressus  v.  atramentarius  Er.  M.-D.  —  Lio. 

Amnioecius  corvinus  Er.  Lio. 
Geotrupes  stercorayHus  L.  M.-D. 

»  sylvaticus  Panz.  M.-D.  —  Lio. 

»  pyrenœus  Cbarp.  M.-D.  —  Lio.  —  C'est  le  veraalis  de 

M.  Daude  (p.  18). 
»  lœvigatus  F.  St-FIour.  —  Noté  à  tort  du  Lioran,  par 

M.  Daude  (p.  18). 
Trox  hispidus  Pontopp.  St-Flour. 
Hoplia philanthus  Fùssl.  M.-D. 

»        cœruleaJ)n\\:j.  Bourb  (île  des  Mouches);  très  commun. — 
Murât. 
SeiHca  hrunnea  L.  M.-D.  —  Murols.  —  St-Flour. 
Melolontha  vulgaris  v.  alhida  Redt.  M.-D.  —  Lio. 
Phyllopertha  horticola  L.  Lio.  —  St-Flour. 
Trichius  fasciatus  L.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio.  —  Le  Gno7-imus 
varialnlis    L.,    faussement  cité  du  Lioran   par 
M.  Daude  (p.  19),  est  à  rayer. 


Buprestidse 

Agrilus  sexguttatus  Herbst.  Vallée  de  la  Jordanne.  — •  Cette  es- 
pèce et  les  deux  suivantes  sont  citées  à  tort  du 
Lioran  par  M.  Daude,  d'après  une  information 
qu'il  m'a  adressée. 

»        pannonicus  Piller  [higuttatus  F.).  Vallée  de  la  Jordanne. 

»         tenuis  Ratz.  Ibid. 

)i        pseudocyaneus  Ksw.  Vallée  de  la  Gère.  —  Un  seul  individu. 

»  roscidus  Ksw.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  C'est  le  sericeus 
cité  à  tort  du  Lioi'an  par  M.  Daude  (p.  19).  — 
Quant  aux  Anthaxia  quadripunctata  L.,  Co- 
rœbus  rubi  L.  et  elatus  F.  ils  sont  indiqués  par 
erreur  dans  le  même  opuscule  {l.  c  ),  d'après  une 
coaimunicatioa  de  l'auteur. 
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Throscidae 

Throscus  carlnifruns  Boiiv.  Bourb. 

Eucnemidge 

Melasls  huprestoïdes  L.  Bourb. 

Elateridse 

Archontas  rjiurimis  L.  M.-D.  —  Lio. 
Elater  sangulneus  L.  M.-D.  —  Bourb. 

»      sanguinolentus  ScUrk.  Lio. 

)j    ^  ferrugatus  Lac.  M.-D. —  Bourb. 

»       crocatus  Lac.  Bourb.  —  Lio. 

»       eloyigatulus  F.  M.-D. 

»       halteatus   L.  M.-D.  —    Faussement  cité    du   Liorau   par 
M.  Daude  (p.  19). 

»      erijtlirogonua  MùIL  M.-D  (Rigolet-Haut).  — Bourb.  —  Lio. 

—  Sous  les  écorces  des  souches  de  sapin. 
i>       œtliiops  Lac.  M.-D  (Puton). 

»       7iigrlnus  Patjk.  M.-D.  —  Bourb.  —  Dans  le  saule, 
Crtjptohypnus  riparias  F.  M.-D. —  Bourb. —  Chaudefour.  —  Lio. 
quaclrlpiistulatus  F.  M.-D, 
cleriiiestoicles  Herbst  [flavipes   Aube).   M.-D.  — 
Bourb.  —  Chamb.  —  Lio. 
«  V.  quaclviguttatas  Lap  {tetragrapkus  Germ.). 

M.-D.   —  Bourb.  —  Lio.  —  Les  Cardiophorioi 
thoracicus  et  blguttatus,  faussement  cités  par 
M.  Daude  (p.  22),  sont  à  supprimer. 
Melanotus  castcinipes  Payk.  M.-D.  — Bourb. —  Lio. 

»  rufipûs   Herbst.    Lio.    —  C'est    VAtJious    rufipes    de 

M.  Daudb  (p.  19). 
Lhiionms  pilosus  L  [nlgripesGyW.).  M.-D.  —  Lio. 
»  minutas  L.  Lio.  —  Murât  {Putou). 

ceneoniger  Deg  {Bructerl  Panz.).  M.-D  [Letliierry). 

—  Sur  les  saules. 
Atlious  iiigerh.  Lio. 

>>         undulatus  Deg.  M.-D  (Grande-Scierie).  —  Lio.  —  Sur  les 
sapins  abattus;  deux  exemplaires.  Trouvé  aussi  en 
août  sur  des  planches  nouvellement  sciées,  dans  la 
première  localité  [Desbrochers). 
hcemorrhoïdalls  F.  M.-D  (roc  de  Cuzeau). 

»         vHlalusY.  M.-D. —  Lio. — Les,  Godard  et  difficilis  de 
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M.  Daude  (p.  19)  se  rapportent,  le  premier  aux 
exemplaires  à  bande  roussâtre  effacée,  le  second 
aux  exemplaires  à  élytres  claires  du  vittatus. 
A  thons  stnuatocolUs  Desbr.  M.-D  [Beshrochers).  —  Cet  insecte 
m'est  inconnu. 
»         subfiiscics  MtlU.  M.-D.  —  Lio. 

»        herbigradus  Muls.  Vallée  de  la  Gère.  —  Très  rare.  —  Je 
l'ai  comparé  à  un  type  du  Mont-Pilat,  que  M.  Rey 
a  bien  voulu  me  communiquer. 
Coryinhites  cupreus  F.  M.-D  (Sancy).  —  Bourb. 
.)  V.  cerugl/iosus  F.  M.-D.  —  Lio. 

'•  p iirpur eus  y oda.  {hœniatodes  F.).  St-Flour. — Noté 

à  tort  du  Lioran  par  M.  Daude  (p.  19). 
»  sjœlandicus  Mûll  [tessellatus  F.j.  Lio.  —  St-Flour. 

»  «/7t«iJ5  Payk.  M.-D  (sommet  du  Sancy,  au  vol). — Or- 

dinairement sur  les  sapins. 
»  quercus  Gyll.  M.-D   (Le  Capucin).  —  Sur  les  sapins, 

en  août. 
»  aagustulas    Kiesw  {Putonl   Desbr.).  M.-D.  —  Lio 

(près  de  la  gare).  —  Sur  les  sapins, 
s  impressus  F.  M.-D.  —  En  fauchant;  très  rare  [Des- 

hrochers). 
»  œratus  Muls.  M.-D  (Grande-Cascade,  salon  du  Capu- 

cin, Sancy).  —  Lio.  —  Vailée  de  la  Jordanne.  — 
C'est  le  raetallictis  de  M.  Daude  (p.  19). — Ces  cinq 
dernières  espèces  sont  très  rares  ;  elles  paraissent 
surtout  en  juin  et  au  commencement  de  juillet. 
—  Vœratus  cf  se  prend  sur  les  sapins,  la  $  sous 
les  pierres  (DesbrocJwrs). 
»  œneus  L.  M.-l).  —  Lio. 

»  la  tus  F.  Lio. 

»  cinctus  Payk.  Courgoul  près  Basse. 

Agriotes  Ihieatus  L.  Haut-(^antal  [Daude). 
»  ohscuras  L.  M.-D.  —  Lio. 

sordidus  111.  liauie-A.n\ei-<j,ne{I)esb/'ocJters}. 
»  pallidulus  111.  M.-D.  —  Lio.  —  Les  exemplaires  du  Lioran 

ont  les  élytres  noirâtres. 
»  plcipeniiis  Bach.  M.-D. 

«  V.  axlllaris  Kiesw.  M.-D.  —  Lio. 

Dolopius  niarginatus  L.  M.-L).  —  Lio. 
Sericus  brunaeus  L.  M.-D.  —  Lio. 
Adrastus  limbatus  F.  M.-D.  — Lio. 
»          pallens  F.  M.-D. 
')  nanus  Herbst.  Murât. 
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DenticolUs  riibens   Piller.    M.-D    (Grande-Scierie).  —Sur    des 
planches  nouvellement  sciées,  en  août. 
linearis  L.  M.-D.  —  Lio. 


Dascillidae 

Dascillus  cervinus  L.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
Helodes  minutus  L.  M.-D.  —  Lio. 

»         elongatus  Tourn.  M.-D. 

»         marginatus  F.  M.-D.  —  Lio. 
Cyphon  variabllis  Tliunb.  M.-D. 

»         Putoni  Bris.  Chanib.  —  Sur  les  spirées. 

»        coarctatus  Payk.  Murât. 

»         Paykulli  Guér.  M.-D.  — Murât. 


Cantharidse 

Homalisus  Fontishellaquel  Fourc  {siitiiraUs  01.).  M.-D. 
Diciyopterus  Aiirora  Herbst.  Lio. 
»  minutus  F.  M.-D. 

»  nigroruber  Deg  {afjlnis  Payk.).  M.~D. 

Lygistopterus   sanguineus  L.   St-Flour.  —  Cité  par  erreur  du 

Lioran(Daude,  p.  l'J). 
Lampyris  noctiluca  L.  Lio. 
Podabrus  alpinus  Payk.  Lio. 

»  V.  annulatus  Kiesw.  M-D  (Le  Capucin). 

«  V.  lateralis  Er.  M.-D  (Salon  du  Capucin). 

Cantharis  cibdominalls  F.  M.-D.  —  Lio. 

»  V.  Passermiana  Gredl.  M.-D.  —  Lio. 

»  violacea  Payk.    M.-D.  —  L'e.xemplaire  de  la  violacea, 

cité  du  Lioran  par  M.  Daude,  vient  probablement 
des  Pyrénées,  d'après  une  information  de  cet  ento- 
mologiste. 
»  Erichsoni'^Ach.  M.-D.  —  Murols. 

»  tristis  F.  M.-D. 

»  obscurci  L.  M.-D.  —  Lio. 

)'  nigricans  MùU.  M.-D.  —  Lio.  —  Signalé  à  tort  sous  le 

nom  de  xanthoporpa  dans  les  Ass.  scient,  du 
Bourb. ^  p.  30  {Desbrochers,  in  litt.). 
pellucidaV.  M.-D.  —  Les  exemplaires  de  cette  localité 
constituent  une  variété  remarquable  par  ses  pattes 
d'un  testacé  rougeâtre,  sauf  les  tarses  intermé- 
diaires obscurs  et  les  postérieurs  noirâtres. 


—  297   — 

Cantharis  livida  L.  M.-D. 

»  i^ufa  L.  M.-D.  —  Murât, 

»  V.  liturata  Fallén.  M.-D.  —  Lio. 

»  palUda  Goeze  [hicolor  Panz.).  M.-D. 

»  fulvicollis  V.  flavilahris  Fall.  M.-D. 

»  bicolor  Herbst  [thoracica  01.).  Miirols. 

»  paliidosa  Fall.  M.-D.  {Desbordes,  teste  Boicrgeols). 

»  lateralis  L  [oralis  Germ.).  Lio. — Indiqué  parM.Daude 

(p.  19)  sous  le  nom  à' aval is. 
»  hœmorrlioidalis  V  {chjpeal.a\\\.).  Lio. 

Rhagoiiycha  pilosa  Payk.  M.-D.  —  Lio. 

»  translucida  Kryn.  M.-D.  —  Lio. 

»  nlgriceps  Walll.  M.-D. — Lio. 

»  fuscicornisOl.  \Ào. 

»  femoralis  Bi-uU.  M.-D.  —  Lio. 

»  ixdllpes  F  [pallida  F.).  Lio. 

»  morlo  Kiesw.  M.-D. 

»  elonrjal.a  Fall.  M.-D. 

Malthodes  marglnatas  Latr.  Lio. 
»  dlspar  Germ,  M.-D. 

»  misellus  Kiesw.  M.-D. 

»  trifurcatus  Kiesw.  M.-D  (roc  de  Cuzeau). 

»  hrcvicollis  Payk,  M.-D. 

â  spathifer  Kiesw.  M.-D.  —  Lio. 

Malachius  ausiralls  Muls.  Lio. 
»  bipustulalus  L.  M.-D. 

»  niargiaellus  01.  M.-D.  —  Lio. 

Axlnoto.rsus  pulicarius  F.  Cliaudefour.  —  Murât. 
Aitalus  analis  Panz.  Cliainb. 

Henicopus  hirtus  L  [truncatus  Fairni.).  M.-D.  —  Murât. — Nous 
le  citons  du  Mont-Dore  d'après  les  Annales  Ent. 
Fr.,  1859,  67^2. 
Dasytes   montanus   Muls.    M.-D.  —   Lio   (Plomb-du-Cantal).   — 
Comaïun  sur  Jasione  perennis,  surtout  à   la 
vallée  de  Chaudefour  et  au  sommet  du  Plomb,  dans 
les  prairies  subalpines. 
»        niger  L.  M.-D  (Salon  du  Capucin). 
»        cœruleus  Deg.  Lio. 

>        flavipes  01.  M.-D.  —  Murât.  —  St-Flour.  —  Gestle  coxa- 
lis  cilé  par  erreur  du  Lioran  (Daude,  p.  19). 
Psilothrix  nohllis  111.  Lio. 

Haplocnemus  alpestris  Kiesw.  M.-D.  —  Lio  (Plomb  du  Cantii). 
Danacœa  palUpes  Panz.  M.-D. —  Murât. 

Revue  d'Entomologie.— Béceoihve  1886,  25 


Cleridse 

Opilo  do)nesticus  Stm.  Murols.  — \Ào.  —  Dans  les  maisons. 
Tarsostenus  univittatus  Rossi.  Lio. 

Cleroides  formicarius  L.  Lio.  —  St-Fluur.  —  C'est  VOpilo  mollis 
de  M.  Daude  (p.  19). 

»  rufipes  Brahm.  Lio. 

B  quadrimaculattis  Schall.  M.-D.  —  Sur  les  sapins. 

Necrohia  cœrulea  v.  ruficornis  Slm.  Lio.  —  St-Flour. 
Elateroides  dermestoides  L.  M.-D  (Grande-Scierie), 


Ptinidœ 

Niptus  griseofuscus  \)^g{crenatus  F.).  M.-D  {Rey). 

Anobiidae 

Dryophilus  pusillus  Gyll.  M.-D. 

Priohium  tricolor  01.  Lio. 

Anobium  domesticum  Fourc.  Lio. 

Ernobius  consimilis  Muls.  Murât.  —  Dans  les  scieries. 

Cœnocara  bovistœ  Hoffin.  SI- Flou r. 

Bostrychidae 

Lyctus  unipunctatus  Herbst  [canaliculatus  F.).  M.-D.  —  Lio. 
Xyloperlha  sinuata  F.  M.-D  (Salon  du  Capucin).— Sur  les  sapins 
[Lethierry). 

Cisidse 

Cis  boleti  Scop.  M.-D. —  Vallée  delà  .loïdamie..  —  C'es,t  ie  )'ugulos  us 
de  M.  Daude  [Annuaire  Eut.,  1880,  104). 

»     hispidus  ?ayk.  M.-D. 

»     bidentatus  01.  M.-D.  —  Bourb. 

»     nitidus  tie.rhst.  }(\.-'D.  —  Lio. 

»     alni  Gyll.  Bourb. 

>'     castaneus  MeW.  Bonrh. 

»     pygmœus  Marsh.  M.-D. 
Ennearthron  affine  Gyll.  M.-D. 
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Tenebrionidse 


Asida  sabulosa  Goeze  {griseaOl.).  Lio. 
Crypticus  quisqullius  L.  St-Flour. 
Corticeus  cimeterius  Herbst  {castaneus  F.).  Bourb. 
Nalassus  Ecoffeii  Kùst.  Lio.  —  St-Flour. —  Rare  au  Lioran  ;  très 
commun  à  St-Flour  sous  les  écorces  de  pin. 


Gistelidae 


Cistela  rufipes  F.  Lio. 

a        niurina  L.  M.-D. 
Omophlus  curvipes  Brullé.  Lio. 

»  betulœ  Herbst  {lepturoidesF.].  Lio. 


Lagriidse 

Lagria  hirta  L.  Lio.  —  Murât. 


Melandryidae 

Mycetoma  suturalis  Panz.  M.-D  (Rey). 

Serropalpus  harhatus  Schall  {striatus  Hellen.).  M.-D  {Desbro~ 
chers). 

Xylita  lœvigata  Hellen.  M.-D  (Le  Capucin;  base  du  Sancy). —  Lio. 
—  Assez  rare,  sur  les  sapins  morts  sur  pied. 
»         livida  Sahlb.  M.-D  (Puton). 

Melandrya  carabuides  L.  M.-D.  —  Bourb.  —  Sur  les  troncs  de 
cbarmes  morts.  —  Citée  par  M.  Daude  de  la  vallée 
delà  Jordanne  [Annuaire Ent.,  1880,  105),  mais 
douteuse  de  cette  localité,  d'après  une  information 
de  l'auteur. 


AnthicidsB 

Anthicus  instabilis  Laf.  St-Flour. 
D        lœviceps  Baudi.  St-Flour. 
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Pyrochroidœ 


Pyrochroa  coccinea  L.  M.-D. 

»  purpurala  MûU  {salrapa  Schrk.).  Lio  ((.a  Veyssière). 

»  pectinicorais  L.  M.-D  (vallée  de  Cliaudefour). 


Mordellidae 

Morclella  aculeala  L.  Lio. 

MordelUstena  pumila  Gyll,M.-D.  —  Nous  n'avons  pas  pris  celle 
espèce,  qui  est  citée  d'après  les  A ««aZe^  Ent.  Fr., 
1859,  67^2. 
Anaspis  frontalis  L.  M.-D.  —  Murât. 
ï         rnelanostorna  Costa.  Lio. 
»        rufilahrls  Gyll.  M.-D.  —  Lio. 


Meloidœ 

Meloe  proscarahœus  L.  M.-D. 

»     violaceusU-AViAx.  M.-D.  —  Lio.  —  Sl-Flour. 

»  coriarius  Braudt.  M.-D  [Dashrochers).  ■ —  Nous  n'avons 
]»as  trouvé  cette  espèce,  que  l'auteur  a  indiquée  par 
erreur  sous  le  nom  de  corlaceus  {Annuaire 
L'nt.^iSlô,  94),  et  dont  la  capture  nous  semble 
des  plus  douteuses. 

»      rugosus  Marsh.  Sl-Flour.  —  Vallée  de  la  Jordanne. 

>     hrevicollis  Panz.  M.-D.  —  Lio.  —  Vallée  de  la  Jordanne. 
Mylahris  geminata  F.  Sl-Flour. 


Œdemeridae 

Ischnoiaera  sanguinicollls  F.  Courgoul  près  Besse.  —  Lio.  —  La 
Nacercles  ustulata  F.,  faussement  citée  du  Lioran 
par  M.  Daude  (p.  27],  est  à  rayer. 
»  cœrulea  L.  Lio. 

Œdernera  snljulala  01.  M.-D. 

>  tristis  Schmdt.  M.-D.  —  Lio. 

*  virescens  L.  M.-D.  —  Lio. 

Chrgsanthia   virulissima   L.   M.-D   (Grande-Scierie).  —  Sur  les 
ronces. 
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Pythidœ 

Salpingus  œneus  Steph  [œratus  Muls.).  M.-D.  —  Sur  les  sapins. 

»  mutilatus  Beck,  Lio. 

»  riificolUs  Panz.  Rourb. 

Rhiiwsimus  planirostris  F.  Bourb. 
Mycterus  curcuUonoides  F.  Lio. 


Platyrrhinidœ 

Brachylarsus  variegatus  ¥o\ïvc[varius  F.).  M.-D.  —Cité  d'après 
les  Annales  Ent.  Fr.,  1850,  07^2. 

Plalyrrhinv.sreslnosus  Scop  {latirostris  F.).  Rourb.  —  Cité  par 
erreur  du  Lioran  (Daude,  p.  27). 


Curculionidae 

Altelahus  coryli  v.  coUaris  Scop.  Moneau  (vallée  de  Ghaudffour). 
Rhynchites  minutus  Herbst  {germanicus  Herbst.).  Murât. 
Brachyrrhinus  aiiropunctatiis  Gyll.  Lio.  —  Dans  les  mousses. 
Espèce    pyrénéenne.  —  C'est  Vaurosparsus    de 
M.  Daude  (p.  27). 
»  fuscipes  0\.  iÂ.-D. — Lio. 

»  V.  erythropus  Boh.  M.-D.  — Lio. 

»  rnorio  F.  {unicolor  Herbst).  ^L~D.  —  Lio. 

»  scaher  L  {arvernicus  Uesbr.).  M.-D.  —  Lio. 

»  suhcostatus  Stierl.  Lio. 

»  arcticus  F.  {alpinus  Ricbter. — rnonticola  Germ.). 

M.-D  (base  du  Sancy).  —  Lio   (Plomb-du-Cantal; 
Puy-Mary). 
»  singularis  L  [picipes  F.).  M.-D.  —  Lio. 

»  varius  Boh.  Lio. 

»  sidcatus  F.  M.-D.  —  Bourb. 

»  ligustici  L.  St-Flour. 

ï  rugifrons  v.  amhiguus  Sclib.  M.-D.  —  Lio.  —  St- 

Flour. 
)j  ovaius  li.  St-Flour. 

Perlielus  griseus  01.  St-Flour. 

Trachyphlœus  hifoveolatus  Bock(5Crt7?er  auct.^.  St-Flonr. 
Exomias  araneiformis  Schrk  [hrunnipes  01.).  M.-D. —  Lio. 
»         Chevroïati  Boh.  Lio. 
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Strophosomus  coryli  F.  M.-D.  — F.io. 

D  c«pi^«iw5  Deg  (o&e5W5  Marsh.).  M.-D.  —  Lio. 

»  V.  Deshrochersi  Tourn.  M.-D.  ~  l^io. 

»  retusus  Marsh.  M.-D.  -  Lio. 

»  faber  Herbst.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Noté  à  tort 

du  Lioranpar  M.  Daude  [Annuaire  Ent.,  1880, 
104). 
Brachj/deres  lusitaniens    F.   St-Flour.  —  Cité  à  tort  du  Lioran 
(Daude,  p.  19).  Vincanus  noté  de  la  même  loca- 
lité est  à  rayer. 
»  crihricollis  Fairm.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Espèce 

pyrénéenne.  —  C'est  le  pubescens   de  M.   Daude 
(p.  19). 
Sciaphilus  asperatus  Bonsd  {muricatus  F.).  Bourb. 
Liophlœus   tessellatus  MûU  [nubilus   F.).   M.-D.  —  Lio.  —  St- 
Flour. 
»  V.   aquisgranensis  Forst  [atricornis   Desbr.).  M.-D. 

—  Courgoul.  —  Lio.  —  St-Flour.  —  C'est  \e.  pul- 
verulentus  des  Annales  Ent.  Fr.,  1859,  672  et 
le  cyanescens  de   M.  Daude  {Annuaire  1880, 
104). 
Polydrosus  tereticollis  v.  niveopictus  Reiche.  M.-D. 

»  fasciatus  Stroem  [fulvicomis  F.).  M.-D  [Goutay, 

teste  Desbrochers). 
»  cervinus  L.  M.-D.  —  Lio. 

!>  V.  binotatus  Th  {nielanostictus  Chevr.  —  arver- 

nicus  Desbr.).  Lio. 
»  confluens  Steph.  M.-D. 

»  atomarius  Q\.  CthdiXfû). 

»  7narginatus  Steph.  St-Flour. 

Piezocnemus  aniœnus  Germ.  M.-D. 
Barypithes  subnudus  Fairm.  M.-D  (Grande-Cascade).  —  Dans  les 

mousses  ;  assez  rare.  —  Espèce  pyrénéenne. 
Phyllobius  oblongus  L.  M.-D. 

»  glaucus  Scop  [calcaratus  F.).  Lio. 

»  urticœ  Deg  [alneti  F.).  M.-D.  —  Lio.  —  Sur  le  fram- 

boisier. 
»  piri  L.  M.-D.  —  Lio. 

t  bctulœ  L.  M.-D.  —  St-Flour. 

»  argentatus  L.  M.-D. 

B  Ponionœ  01.  M.-D. 

»  virideœris  Laich  [uniformis  Marsh.).  M.-D. 

i  viridicollis  F.  M.-D.  —  Très  commun. 

Barynotus  murinus  Mùll  (obscurus  F.).  Lio. 


—  308  — 

Barynotus  squamosus  Germ  (Ulœsirostris  Fairm.).  M.-D  (ma- 
rais de  la  Dore  et  base  du  Saucy).  —  Au  pied  dos 
cirses  et  du  Narcissics pseudonarcissus.  —  Es- 
pèce pyrénéenne. 
Synirmus  carinatus  Mûll  {elevatus  Hevhst  — ynercurialis  F.). 
M.-D  (Chaudefour).  —  Sous  les  feuilles  de  cirse  et 
les  pierres  moussues. 
Alophus  triguitatus  F.  M.-D.  --  Lio. 
Sitona  cambricus  Steph.  Bourb. 

»        regensteinensis  Herbst.  M.-D.  —  Lio. 

»         tibialis  Herbst.  M.-D.  —  F.io,  —  St-Flour. 

»        humeralis  Steph.  Lio.  —  St-Flour. 

ï        flavesceiis  Marsh.  M.-D.  —  Lio. 

»        puncticolUs  Steph.  St-Flour. 

j         lineatus  L.  Lio.  —  St-Flour. 

»  sulcifrons  Thiinb.  M.-D  (Chaudefour).  —  Lio. 
Hypera  arvernica  Cap.  M.-D.  —  Deux  exemplaires,  trouvés,  l'un 
par  M.  du  Buysson,  l'autre  par  moi-même.  Le  type 
uniq\ie,  qui  appartient  à  M.  Ch.  Brisout  de  Bar- 
neville,  avait  été  découvert  au  Mont-Dore  par 
Delarouzée. 

»        interniedia  Boh.  M.-D  (Grande-Cascade).  —  St-Flour. 

t         oxalidis  Herbst.  Lio. 

»  Bonvouloirl  Cap.  M.-D  (Grande-Cascade).  —  Dans  les 
mousses.  —  Très  belle  espèce  pyrénéenne,  dont 
j'ai  trouvé  un  seul  individu. 

»        globosa  Fairm.  St-Flour. 

»  Fairmairei  Càp.  St-Flour  (de  Germiay).  —  Un  seul  in- 
dividu. 

»         Piochardi  Cap.  M.-D.  —  I.io.  —  Très  rare. 

»        punctata  F.  Bourb. 

»  striata  Boh.  Vallée  de  la  Gère.  —  Un  seul  individu.  — 
Cette  espèce  est  nouvelle  pour  la  faune  gallo-rhé- 
nane. J'ai  comparé  l'exemplaire  à  un  type  de  Ca- 
pioraont,  que  M.  Tairniaire  a  eu  la  complaisance 
de  me  communiquer. 

»  Pandellei  Ca]).  St-Flour  {de  Germiay).  —Espèce  pyré- 
néenne. 

»        arator  L  (polygonilj.).  Si-Flom\ 

»  elongata  Payk.  M.-D  (Dssbrochers).  —  Nous  ne  l'avons 
pas  trouvé. 

»  pedestris  Pa.jk  {suspiciosa  Herbst.),  M.-D. —Lio. — St- 
Flour. 

»        variabilis  Herbst,  St-Flour.  —  Vallée  de  la  Jordanne.  — 


—  304  — 

Cilé  à  tort  du  Lioran  sous  Je  nom   de   murimis 
(Daude,    p.    27).   Le   trimaculatus,  faussement 
noté  de  la  même  localité,  est  à  rayer. 
Hyper  a  mêles  F.  Sl-Flour. 

ï        plantaginis  Deg.  M.-D.  —  Lio. 
.        nhjrirostris  F.  M.-D.  —  St-Flour. 

Le  genre  Hypera  est,   on  le  voit,  un  des  plus 
intéressai)ts  dans    la   faune    qui   nous  occupe,  par 
le   nombre   des  espècps  remarquables    qu'il   nous  a 
offertes. 
Mecaspis  cinereus  Schrk.  St-Flour. 
Larinus  sturniis  SclialL  St-Flotir. 

»        jacece  F.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Noté  à  tort  du  Lioran 
sous  le  nom  de  carJlnœ  (Daude,  p.  19).  Le  cous- 
persiis,  cité  faussement  de  la  même  localité,  esta 
rayer. 
Curculio  cibielis  L.  Lio. 
Liparus  germanus  L.  M.-D.  —  Lio. 
Anisorrhynchus  hajultis  01.  Lio.  — St-FIour. 
Ehytirrhinus  impressicollis  IjoIi.  Lio. 
PUnthus  caliginosus  F.  M.-D.  —  Lio.  —  St-Flour. 
Melens  Illigerl  Germ.  M.-D  {Deshrochers).  — St-Flour.  —  Géné- 
l'alement  la  fascie  des  élytres  est  obsolète  chez  les 
exemplaires  d'Auvergne.  ^ —  Cité  à  tort  du  Lioran 
(Daude,  p.  27). 
Liosoma  cleflexum  Panz  (ovatulum  Clairv.).  M.-D.  —  Lio. 

1        ohlonguh'.m   Bob.    M.-D.  —   Lio.  —  Commun  dans  les 
mousses. 
Hydronovms  diglypius  Bob.  M.-D.  — Très  rare. 
Pachytychius  sparsutus  01.  Lio. 
Oï'tochœtes  setiger  Beck.  Lio. 
Erirrhhius  acridulus  L.  M.-D.  — Lio.  —  St-Flour. 
Eteophilus  {Dorytomus)  iœniatus  V.^H.-D. 
»  majalis  Payk.  Lio. 

»  agnatus  Boh.  M.-D. 

»  riifulus  'S>eàe\  [pectornlis  Fausl).  M.-D. 

»  sanguinolentus    Bedel    [dorsalis  Payk.).  M.-D  (Le 

Capucin).  —  Sur  le  saule. 
FAlescliKS  hippuctolus  L.  M.-D. 
Anoplus  roboris  Suffr  (setulosus  Kirscli).  M.-D. 

»        plaufcn^is  ^:\ez.  M.-D. 
Rhynchœnus  alni  L.   M.-D.  —  St-Flour.  — C'est  le  ferrugineus 
cité  par  erreur  du  Lioran  (Daude,  p.  22). 
»  pilosus  F  {ilicis  F.).  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Cité 
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à  tort  du  Lioran  par  M.  Daude  (p.  22).  Le  distin- 
guencUis^  noté  par  erreur  delà  même  localité,  est 
à  rayer. 
lihynchœnus  popuU  F.  M.-D.  —  Lio. 

»  salicetl  Payk.  Chamb. 

»  stigma  Germ.  M.-D.  —  Lio. 

i>  salicis  L.  M.-D. 

»  fagl  L.  .M.-D.  —  Lio. 

>  scutellaris  F.  Murât. 

Anthonoraus  rectirostris  L  [druparam  F.).  Lio. 

»  varians  v.  ohesior  Desbr.St-Flour.  —  Cité  à  tort  du 

Lioran  (Daude,  p.  2^2). 

«  ruhi  Herbst.  M.-D.  —  St-Flour.  —  A  rayer  du  Lio- 

ran {l.  c). 

•a  pedicularius  L.  Vallée  delà  Jordanne. — Erronément 

noté  du  Lioran  sous  le  nom  d'iihui  par  M.  Daude 
(p.  -2-2). 

»  languidus  Gyll  {rufus  GyW.).  Vallée  de  la  Jordanne. 

—  A  rayer  aussi  du  Lioran  (?.  c.) 

»  suhfasciatus  V.  Kellaeri    Bach.   Courgoul.  —  Sur 

l'érable  sycomore. 
Brachonyx pineLi  Payk  [indigence  Herbsl).  St-Flour. 
Magdalis  duplicata  Germ.  Chaudefour. 
Pissodes  piceœ  111.  M.-D. —  Lio. 

»  notatus  F.  Lio. 

Cryptorrhynchics  lapathi  L.  Murât. 
Acalles  Auhei  Boh.  I>io. 

»        pyrenœus  Boh.  M.-D  (Salon  du  Capucin  ;  base  du  Sancy). 

—  Sur  les  sapins.  —  C'est  le  Navieresi  des  An- 
nales Eat.  Fr.,  1859,673). 

»         ecliinatus  Germ  {misellus  Boh.).  M.-D.  —  Avec  le  pré- 
cédent, 
Sibinia  tibialis  Boh.  St-Flour. 
»      pusilla  Germ.  St-Flour. 
»      picirostris  F.  Lio. 

»       quinquepunctata  L.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Fausse- 
ment cité  (lu  Lioran,  ainsi  que  le  suivant  (Daude, 
p.  -2). 
»       vemista  F.  Vallée  de  la  Jordanne.  — Les  Tychins  tomen- 
tosus,sparsutus  et  Silènes,  notés  du  Lioran  par 
M.  Daiidf.  (p.  22),  sont  à  rayer. 
Ciomis  tuherculosus  Scop.  M.-D. 
»        scrophulariœ  L.  Lio. 
»         ihapsus  F.  Lio. 
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Cionus  pulcliellus  Herbst.  Lio.  —  Murât. 

Ceutorrhy nchus  quadrimaculatus  L  {diclymus  F.  —  urlicœ 
Marsh.)'  M.-D.  — Vallée  de  la  Jordanne. 
»  exiguns  01  (geranii  Payk.).   M.-D.  — Lio.   —   Sur 

Géranium  x>hœum  et  sylvaticum. 
»  rotundatus  Bris.  M.-D. 

»  hirtulus  Germ.  M.-U, 

»  erxjsimi  F.  St-Flour  ?  —  C'est  le   ci/anipennis   de 

M.  Daude  (p.  29). 
»  napi  Gyll.  St-Flour. 

»  horridus  Panz.  St-Flour. 

»  ericœ  Gyll.  M.-D. 

»  epilohii  Payk.  Lio. 

Amalus  pericarpius  L.  M.-D. 

»        castor  F.  M.-D  (Le  Caftucin).  —  Lio,  —  C'est  le  pericar- 
pius de  M.  Olivier  {Annuaire  1870,  p.  102). 
"        quadrituherculatus  F.  M.-D. 
Limnobaris  T-album  L.  Chamb. 
Orobitis  cyaneus  L,  Lio. 

Balaninus  villosus  F.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Cité  à  tort  du  Lio- 
ran  (Daude,  p.  22).  Le  crux,  noté  f;iussement  de 
la  même  localité,  esté  rayer. 
»  salicivorus  Payk.  M.-D. 

»         pyrrhoceras  Marsh.  Lio. 
Rhyncolus  ater  L  {chloropiis  F.).  M.-D.  —  Lio.  — So  is  les  écorces 

de  sapins  morts. 
Apioyi  fuscirostre  F.  Vallée  de  la  Jordanne. — Ge?<\.\&  genistœ, 
noté  par  erreur  du  Lioran  (Daude,  p.    28).    Vœ- 
neum,  indiqué  faiissement  de  la  même  localité, 
est  à  rayer. 
»      penetrans  Germ  (Caullei  Wenck.).  Bourb. 
»       radiolus  Marsh.  Chaudefour. 
I       varipes  Germ.  Chaudefour. 
»      Bohemani  Bob.  Murât. 
»       trifolii  L.  M.-D. 

»       dichroum  Bedel  {flavipes  Payk.).  M.-D.  —  B  >urb. 
K      punctigertcm  Thunb  {platalea  Germ.).  M.-D. 
»       ebenimim  Kirby.  M.-D. 
»       Pomonœ  F.  Lio. 
»       craccce  L.  Lio.  —  St-Flour. 
»       opeticum  Bach.  M.-D. 
»      ochropus  Germ.  M.-D.  —  Lio.  —St-Flour. 
»       ervi  Kirby.  M.-D.  —  Lio. 
»      siriatum  Marsh.  M.-D.  —  Lio. 
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Apion  immune  Kirhy.  M.-I).  —  St-Flour,  sur  Sarolhamaus 
purgans.  —  C'est  le  Kraatzi,  noté  à  tort  du 
Lioran  par  M.  Daude  {Annuaire  Ent.,  1880, 
104). 

»       Zo^i  Kirby  [angustatum  Kirby).  M.-D.  —  Lio. 

»  virens  Herbst.  M.-D.  —  Murât.  —  Lio.  —  Vallée  de  la  Jor- 
danne. 

»      puhescens  Kirby.  Lio. 

»      pisi  F.  Bourb. 

»      seniculus  Kirby.  Bourb.  —  Murât.  —  St-Flour. 

»      flavimayium  Gyll.  Bourb. 

»      atomarium  Kirby.  Lio. 

«      marchicum  Herbst.  Lio. 

»      affine  Kirby.  M.-D. —  Bourb. 

»  cruentatum  Wallon.  Lio.  —  C'est  le  rnhens  de  M.  Olivier 
[Annuaire  1876,  p.  102). 


Attelabidae 

Attelabus  coryli  v.  collaris  Seop.  Cbaudefour. 
Rhynchites  minutus  Herbst  [germanicus  auct.  ).  Murât. 


AnthribidSB 

Brachytarsus  variegatus  Yo\\vc[varius  F.).  M.-D.— Cité  d'après 
les  Annales  Ent.  Fr.,  1859,  672. 

Platyrrhinus  latirostris  F.  Bourb.  —  Cité  encore  de  la  vallée  de 
la  Jordanne  par  M.  Daude  [Annuaire  Ent.,  1880, 
105);  mais  douteux  de  cette  localilé,  d'après  tine 
information  de  l'auteur. 


Scolytidœ 

Hylastes  ater  Payk.  Lio.  —  St-Flour. 
Hylurgus  lignipercla  F   Lio. 
Myelophilus  piniperda  L.  St-Flour. 
Ips  [Tomicus]  curvidens  Germ.  Bourb. 
Dryocœtes  autographus  Ralz.  Bourb. 
Trypodendron  lineatuni  01.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
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Bruchidae 


Bruchus  cisti  F.  Chaudefour. 

»        velaris  v.  lividimanus  Gyll.  M.-D. 
9        villosus  F.  M.-D. 


Cerambycidae 


Er gâtes  faher  L.  St-Flour  {Dubois). 

Rhagium  mordaoc  Deg  {inquisitor  F.).  M.-D. — Bourb. —  Lio. 
»  Mfasciatum  F.  M.-D.  —  Bourb. — Lio. 

»  inquisitor  L  [inclagator  Y.).  M.-D.  — Bourb.  — Lio. 

Brachyta  interrogationis  L.  M.-D  (Rigolet-Haut).  —  Dans  les 
prairies,  sur  les  fleurs  de  Géranium,  Gentiana 
et  Anthémis.  —  Les  exemplaires  de  celte  localité 
se  rapportent  à  la  variété  à  élytres  noires  avec  deux 
petites  taches  jaunes  latérales. 
Acmœops  collaris  L.  Lio. 

Piclonia  lurida  F.  M.-D.  —  Lio.  —  Sur  les  spirées. 
Grammoptera  uslulata  Schall  (prœusia  F.).  Courgoul. 

»  variegata  Germ  [femorata  Muls.).  M.-D  {Deshro^ 

chers). 
Leptura  rufipes  Schall.  Lio. 
»        livida  F.  Lio. 

»        maciilicornis  Deg.  M.-D.  —  Lio.  —  Assez  commune  sur 
les  fleurs  à' Anthémis.  —  Tous  les  exemplaires 
se  rapportent  à  la  vraie  maculicornis  de  Degéei', 
à  sommet  des  élytres  noirâtre. 
»        rubra  L  {testacea  L.).  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio. 
»        dubia  Scop  {cincta  F.).  M.-D.  —  Lio.  —  Les  individus  à 
élytres  entièrement  noires  sont  plus  rares  que  le 
type. 
»        sanguinolenta  L.  Lio. 
»        cerambyciformis  Schrk.  Lio. 
»        chrysomeloides  Schrk.  Lio. 

»  quadrifasciata  L.  M.-D.  —  Chamb.  —  Lio.  —  Sur  la 
Spirœa  -filipendula  et  les  vieilles  souches  de 
peuplier. 
»  maculata  Poda  {calcarata  F.).  M.-D.  —  Lio.  —  I,a 
revestita  L.,  citée  du  Lioran  par  M.  Daude  (p.  19), 
est  douteuse  de  la  vallée  de  la  Jordanne,  d'après 
une  information  de  l'auteur. 
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Leptura  melanura  L.  Lio.  —  St-Flour. 

»        nigra  L.  Lio. 
Criocephalus  rusticus  L.  St-Flour. 
Asenium  striatuni  L.  Lio. 
CalUdluiii  variahile  L.  Lio. 

»  violaceura  L.  M.-D. 

Clyius  arcuaius  L.  Lio. 

»      arietis  L.  Lio. 
Acanthoderes  clavipes  Schrk  {varlus  F.).  Lio.  —  Le  Liopus 
nehulosus,    faussement  cité  du  Lioran   (Daudo, 
p.  29),  est  à  rayer. 
Pogoiiochœrus  liispidus   Sclirlc  [dcatatus  Fourc).  St-F!our.  — 
Vallée  de   la  Jordanne,  —  C'est  le  dentatus   de 
M.  Daude  (p.  29).  Vhispidus,  noté  par  erreur  du 
Lioran  (?.  c),  est  à  rayer. 
»  fascicidatus  Deg.  M.-D.  —St-Flour. 

»  ovatus  Goeze  {scutellaris  Muls.).  M.-D  (Salon  du 

Capucin;  base   du   Sancy).  — Lio.  —  Sur  les  sa- 
pins. 
Doï'cadion  fuliglnalor  v.  vltligeruin  F  {mendax  Muls.).  Lio. 
Mesosa  nehidosa  F.  Lio. 

Agapanthia  lineaticollls  Don  {angusticollis  F.).  M.-D.  —  Lio, 
—  S\xv  Adenoslyles.  —  L'exemplaire  du  Lioran 
a  l'angle  suturai  apical  des  élytres  aigu. 
j>  cardui  L  {suturalis  F.).  Lio. 

»  cyanea  Herbst  {micans  Panz.).  M.-D.  —  Lio.  —  Sur 

Scabiosa  et  Knauiia. 
Saperda  populnea  L.  M.-D.  — Sur  déjeunes  trembles. 

»        scalaris  L.  M.-D  (Le  Queureilh).  —  La  Tetrops  prœiista, 
citée  par  erreur  du  Lioran   (Daude,  p.  29),  est  à 
rayer. 
Stenostola  ferrea  Schrk.  M.-D.  —  Sur  les  saules  (Goiitay)  et  sur 

le  séneçon  à  fleurs  de  cacalie  {du  Buysson). 
Oherea  oculata  L.  M.-D.—  Trouvée  en  nombre  par  M.   Desbro- 
chers. 
»        erytlirocephala  Schrk.  Lio.  —  La  linearis,  citée  du  Lio- 
ran par  M.  Daude  (p.  29),  est  douteuse  de  cette 
localité,  d'après  un  nouvel  avis  de  l'auleur. 
Phytœcia pusiulata  Schrk  {Uneola  F.).  Lio. 


Chrysomelidae 

Orsodacna  cera-si  L.  Courgoul.  —  Sur  les  poiuniieri  en  Heur».  — 
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Nombreuses  variétés  depuis  les  exemplaires  flaves 
jusqu'aux  exemplaires  tout  noirs  {du  Buysson). 
Donacia  simplex  F.  Murât  (bords  de  l'Allagnon). 
Plateumaris  sericea\..  M.-D  {Houch-i/). — Haut-Cantal. 

»  consimilis  Schrk  (cliscolor  Hoppe).  M.-D. —  Lie.  — 

Clairières  marécageuses  des  forêts  de  sapins. 
»  afjinis  Kunz.  M.-D.  —  Citée  d'après  \qs  Annales  Ent. 

Fr.,  1859,  673. 
Lema  cyanella  L.  M.-D.  —  Lio. 

»       lichenis  Voet.  M.-D.  —  Lio. 
Lahidostomis  longimana  L.  M.-D.  —  Lio. 
Gynandrophthalma  concolor  F.  Lio. 

»  salicina  Scop  [cycmea  F.).  M.-D.  —  Cité  d'après  les 

Annales  Ent.  Fr.,  1859,  673. 
»  flavicollis  Charp.  M.-D.  —  Chaudefour.  —  Lio.  — 

Sur  Jasione  perennis. 
»  aurita  L.  M.-D  {Deshrochers) .  —  Sur  les  sapins. 

Coptocephala  Scopolina  L.  St-Flour. 

CryptocephaUis  octopunctatus  Scop  (y«rirt&i?J5  Schneid.).  M.-D. 
—  Lio. 
»  bipunctatics  L.  Cbâteau  de  Murols  [Mouillard). 

»  V.  sanguinolentus  Scop  (lineola  F.).  Lio. 

»  higuttatiis  Scop  [bipustulatus  F.).  M.-D. 

»  aureolus  Suffr.  M.-D.  —  Lio. 

»  hypochceridis  L.  Lio. 

»  tihialis  Bris.  Haut-Cantal.  —  Espèce  pyrénéenne. 

>'  violaceus  Laich.  Lio. 

»  marginellus  01.  M.-D.  —  Lio. 

»  decemmaculatus  L,  var.  Lio. 

»  ocellatus  ^VPL]) .  Lio  (Plomb-du-Cantal). 

»  exiguus  Schneid  {Wasastjernœ  Gyll.).  M.-D. 

i>  Morœi  L.  Lio. 

»  vittatus  F.  Lio. 

»  bilineatus  L.  Lio. 

»  pygmœus  F.  M.-D. 

»  rufipes  Goeze  {gracllis  F.).  Murât. 

Pachybrachys  sinuatus  Muls.-R.  Murât  (bords  de  l'Allagnon). 
Lamprosoma  concolor  Stm.  M.-D. 

Adoxus  obscurus  L{vitis  F.).  M.-D  (bords  de  la  Dore).  —  Lio. 
Gastroidea  viridula  Deg  [raphani  Herbst).  M.-D.  —  Lio.  —Très 

commun  sur  les  liiiniex. 
Timarcha  tenebricusa  F.  M.-D.  —  Lio. 

»  violaceonigra'Deg  {coriaria  Laich.).  M.-D.  —  Lio. 

»  sinuatocolUs  Fairm.  Lio.  —  Espèce  pyrénéenne. 
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Cyrtonus  Dufouri  Dnî {coarctatus  Muls.).  Lio. 
Chrysomela  hœmoptera  L.  Lio.  —  St-Flour. 
»  staphylea  L.  Lio 

»  sanguinolenta  L.  St-Flour. 

»  marginata  L.  Bourb.  —  Lio.  —  C'est  la  Gonioctena 

nivosa  de  M.  Daude  (p.  22). 
»  geminata  Payk.  Lio.  —  C'est  la  lepida  de  M.  Daude 

(p.  19). 
»  cerealish.  M..-\i.  —  Lio. 

varians  Schall.  M.-D.  —  Lio. 
fastuosa  L.  M.-D.  —  Bourb. 
polita  L.  Lio. 
Orina  cœrulea  01  [tristis  V.  — luctuosa  01.).  Lio. 

»       gloriosa  F.  {pretiosa  Suffr.).  M.-D  (Sancy).  —  Courgoul. 
—  Lio  (forêt  de  Combe-Nègre).  —  C'est  la  vitti- 
gera    des  Annales  Ent.  Fr.,  1859,    673,  et  la 
superba  de  M.  du  Buysson. 
»       Y.  superba  01.  Courgoul.  —  Lio.  —  C'est  la  speciosa  de 
M.  Daude  (p.   19).  —  Je  pense,  après  nouvel  exa- 
men, que   la  var.   excellens  Weise,  propre  aux 
Alpes,  peut  être  maintenue  comme  distincte  de  la 
var.  superba. 
»       V.  venusta  Suffr  [nigrina  Suffr.  —  discolor  Weise).  — 
M.-D.  —  Lio  (forêt  de  Combe-Nègre).  —  Sur  Ade- 
nostyles  albifrons.  —  Les  luctuosa  et  specio- 
sissima  de  M.   du  Buysson,  et  les  speciosa  et 
speciosisshna  citées  par  M.  Rouchy  {Annuaire 
1877,  89),  se  rapportent  à  cette  variété. 
^>       viridis  Duft  {nivalis  Suffr.).  M.-D  (roc  de  Cuzeau  ;  sommet 
du  Sancy).  —  Lio  (sommet  de   Bataillouze).  —  Sur 
Festuca  spadicea. 
»      spleadidula  P'airm.  M.-D  (Sancy).  —  Très  rare. 
»      cacaliœ  Schrk.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio.  —  Sur  Adenos- 
tyles  albifrons.  C'est  l'espèce  de  beaucoup  la  plus 
commune  dans  la  Haute-Auvergne. 
Phytodecta  viminalis  L.  M.-D.  —  Lio  (Plomb).  —  Sur  les  Salix. 
»  V.  cincta  Weise.  Lio. 

»  V.  calcarata  F.  Lio  (Plomb). 

»  Linneana  Scbrk  (triandrœ  Suffr.).  M.-D  (Le  Queu- 

reilb,  au  bord  de  laDordogne  ;  gorge  du  Capucin). 
—  Lio  (Plomb).  —  Sur  les  Salix. 
»  V.  Satanas   Westb.  M.-D.  —  Avec  le  type.  —  C'est 

Yafflnis  de  M.  Daude  (p.  22). 
»  olivacea  Forst.  M.-D.  —  Chaudefour.  —  Lio. 
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Phytodecia  quinquepunclata  F.   M.-D   (Le  Qiieureilh).  —  Lio. 

—  Sur  Sorhus  avium. 
»            V.  obscura  Grimm.  Lio. 

I)  pallida  L.  M.-D  (Le  Queureilh).  —  Lio.  —  Sur  Sorhus 

aviu)H. 
»  V.  frontalis  01.  Lio. 

Phyllodecla  vulgatisslma  L.  Lio. 
)/  laticolUs  Suffr.  Murât. 

»  vileUinœ  L.  M.-D.  —  Lio. 

Hydrothassa  aucla  F.  Murât. 
Phœdon  armoraciœ  \..  Lio. 
»        cochleariœ  F.  f.io. 
»        tumidiilus  Gerin.  M.-D  {Rey). 
Plagiodera  versicolora  Laich.  M.-D. 
Melasoma  œneum  L.  M.-D  (Le  Queureilh,  bords  de  la  Dordogne). 

—  Bourb.  —   Courgoul.   —  Lio  (Mandailles   au- 
dessous  du  Griou).  —  Snv  Alnus  glutinosa. 

»  cupreum  F.  M.-D   (Le  Queureilh,  bords  de  la   Dor- 

dogne). —  Sur  Salue. 
»  viglnt'ipunctatum  Scop.  M.-D  (Desbrochers). 

»  populi  L.  Lio. 

»  tremulœ  Y  {lonylcoUls  Suffr.).  M.-D. 

Luperus  flavlpes  L.  M.-D.  —  Murât.  —  Lio. 

»        pyrenœus  (^&Tm.  M.-D.  —Bourb.  —  Lio.  —  Snv  Saltx  ; 
très  commun.  —  Espèce  pyrénéenne. 
Lochmœa  capreœ  L.  Lio. 
Galerucella  lineoîa  F.  M.-D.  —  Murât.  —  St-Flour. 

»  calmar iensls  L.  Lio. 

Galeruca  tanacetlh.  St-Flour. 
»          interriipta  01.  Lio. 
Berocrepis  rufipes  L.  M.-D.  —  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Notée  à 

tort  du  Lioran  par  M.  Datide  (p.  29). 
Crepidodera  mêla noptis  Kuts.  M.-D.  —  Chaudefour.  —  Espèce 
pyrénéenne.  —  Foudras  (AUisides,  1860,  p.  3:28) 
a  connu  celte  espèce  (à  antennes,  sauf  la  base,  et 
pattes  noirâtres),  mais  il  l'a  inscrite  sous  le  nom 
d'infasclpes,  comme  variété  de  la  femorata 
Gyll  (qui  a  toujours  les  antennes  rouges);  en  même 
temps  il  note  la  femorata  comme  prise  par  lui, 
en  août,  dans  les  montagnes  d'Auvergne.  M.  Al- 
\à\'à{Mo7i.  Altis.,  189)  a  bien  reconnu  les  carac- 
tères de  la  7nela7ioj)us  Kuts.,  mais  copiant  Taffir- 
mation  de  Foudras,  il  donne  aussi  les  montagnes 
d'Auvergne  pour  patrie  de  la  femorata.  Enfin, 
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trompé  par  ces  indications,  M.  Desbrochers  {Ann. 
Elit.  Fr.,  18G6,  Bull.,  p.  xxxiv)  cite  également 
celte  f'ej/iorala  comme  aiiondante  dans  le  massif 
(In  Mont-Dore,  tandis  qu'on  n'y  trouve  que  la  me- 
lanopus  des  Pyrénées. 
Crepidodera  transversa  Marsh.  St-Flour. 

»  ferruglnea  Scop.  M.-D.  —  l.io.  —  St-Flour. 

Chalcoides  cyanea  Marsh  (/«e^.f/ue^  Foudr.).  Lie. 

»  helxines  L  {smaracjdina  Foudr.).  M.-U. 

Hippuriphila  Modeerl  L.  M.-D.  —  Bourb. 

Hypnophila   Impuncticollis   Ali.    M.-D.  —  Lio.  —  Espèce  pyré- 
néenne, assez  commune  dans  les  mousses. 
Chœtocnenia  concinna  Marsb.  Murât.  —  St-Flour. 

»  angustula  Rosh.  M.-D  (Grande-Cascade).  —  Lio. 

»  confusa  Boh.  M.-D.  (Sancy). 

»  hortenslsVonvc  [aridella  Piiyk.).  M.-D  (Sancy).  — 

Lio.  —  St-Flour. 
PsylUodes  napl  Koch.  Vallée  de  la  JorJanne.  —  C'est  la  lœvala, 
notée  à  tort  du  Lioran  par  M.  Daude  (p.  29). 
■0  altenuata  Koch.  M.-l3. 

Haltica  ampelophaga  Guér.  Bourb. 
»        ericeti  AU.  Murât. 
»        oleracea  L.  M.-D. 
»        piisilla  Duft.  M.-D  (Chaudefour). 
Phyllotreta  eœclamationis   Ihwnh  {l)rassicœ  F.).  Vallée  de  la 
Jordanne.  —  Notée  à  tort  du  Lioran  par  M.  Daude 
(p.  27,  29). 
»  sinuata  ?>\.e\)\\.  M.-D.  —Lio. 

»  undulaia    Kuts.  Lio.  —  C'est  la  vlttula  de  M.  Daude 

(p.  27). 
»  neniorum   L.  Haut-Cantal.    —   Citée  du  Lioran,   par 

M,  Daude  (p.  27,  29),  mais  peut-être  par  erreur, 
d'après  son  information. 
»  aterrima  Schrk  (atra  Payk.).  Lio. 

»  cruciferœ  Goeze.  St-Flour. 

Aphthona  venustula  Kuts.  M.-D. 

»  herhigrada  Curt.  M.-D  {Foudras). 

Long itar sus  pulex  Schrk.  M.-D. 

»  hrunneus  Duft.  M.-D. 

»  melanocephalus  Deg.  St-Flour. 

»  piciceps  Steph.  St-Flour. 

Apteropeda  orhiciilata  Marsh.  Lio. 
Mniophila  muscoriim  Koch.  M.-D.  —  Bourb.  —  Lio  . 
Cassida  ornata  Creutz  [azurca  F.).  M.-D. 
Reyuô  d'Entomologie.  —  Décembre  188G.  26 
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Cassida  v,  lucida  Siiffr.  Lio. —  CesiVheynisphœrica ùa'iil.  Daude 
(p.  19). 
»       nehidosa  L.  St-FJour. 
»      subferruglnea  Schrk  {ferruginea  F.).  Lio. 


Coccinellidse 

Adalia  oMiterata  L.  M.-D  (Sancy).  —  Lio. 
»       bipunctata  L.  Murât. 
»      V.  sexpustulata  L.  Murât. 
Semiadalia  undecimnota ta  Schneïd.  Murât.  —  Lio. 
Coccinella  septempunctalah.  M.-D.  —  Lio. 
»  distincta  v.  niacjnifica  Redl.  Lio. 

»  decempuyictata  L.  St-Flour. 

»  V.  quadripunctata  L.  Murât. 

»  hieroglyphica  L.  M.-D  [Desbrochers).  —  En  juin.  — 

Lio. 
»  quatuor decimpustulata  L.  St-Flour. 

»  lyncea  01.  Lio.  —  St-Flour. 

Mysia  oblongoguttata  I>.  M.-D  (Le  Capucin).  —  Sur  les  sapins. 
Anatis  ocellata  L.  M.-D.  —  Avec  la  précédente. 
Halyzla  vigintiguttata  v.  tigruia  L.  M.-D  (Le  Capucin).  — Sur 
les  sapins. 
»        quatuordecimgutlata  L.  M.-D.  —  Murât. 
»        quiyidecimg ut tata  F.  Lio. 
»        decemguttata  L.  St-Flour. 
»        duodecimguttata  Poda.  Lio. 
»        conglobata  L.  St-Flour. 
Rhizobius  litura  F.  M.-I).  < 

Coccidula  rufa  HerbsL  M.-D. 

Chilocorus  similis  Hossi  {renipustulatus  Scrib.).  Lio. 
Scymnus  impexusWxûi.  M.-D. 

»        suturaiis'ïïiniûi  [discoideusXW.).  M.-D, 
»        ferrugatics  Mo\[  {a nalis  F.).  Vallée  de  la  Jordaane, 
»        minimus  Rossi.  Vallée  de  la  Jordanne.  —  Cette  espèce 
et  la  précédente   ont  été   citées  à  tort  du  Lioran 
(Daude,  p.  28,  29).   Le  quadriliinatus,  fausse- 
ment noté  de  la  niônie  localité  {l.  c),  est  à  rayer. 
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SUPPLEMENT. 


Carahus  variolosus  F.  M.-D  (bords  de  la  Dordogne,  à  un  kilo- 
mètre au-dessus  de  la  ville,  sous  une  pierre  ;  tin 
août  1883  ;  un  seul  individu).  — Trouvé  par  M.  l'abbé 
Viturat,  qui  a  bien  voulu  m'en  informer,  par  l'en- 
tremise de  notre  zélé  collègue,  M.  .Maurice  Pic. 
C'est  une  capture  inléressaule,  qui  vient  coniirmer 
celle  de  M.  Levrat  mentionnée  plus  baut  (p  269). 

Plomaphagus  trislis  Panz.  St-Flour. 

Pilyophagus  quadripunctalus  01.  St-Fiour. 

Agriotes  luiealus  L.  St-Flour. —  Vallée  de  la  Jordanne. 

Helocles  minutus  L.  —A  celte  espèce  se  rapporte  VH.  leslaceus 
de  M.  Daude  {Annuaire  Eut.,  1880,  104). 

Cypho)i  coarclatus  Payk.  Lio. 


ESPECES    NOUVELLES. 


1.  Ccpkenniuui  punctïjpenne'^  . 

De  la  taille  du  thoracicum  Miill.;  remarquable  parla  ponctuation 
râpeuse,  serrée  et  égale  de  ses  élytres.  Noir,  bi'illant,  à  pubescence 
flave  ;  tète,  antennes  et  pattes  d'un  testacé  rougeâtre;  palpes  et  tarses 
plus  clairs  ;  corselet  brun  roux  ou  rougeâtre  ;  suture  rousse  ;  distinct 
du  Kiesenwetteri  par  sa  taille  plus  de  moitié  plus  petite,  la  pubes- 
cence plus  courte  et  plus  serrée,  la  ponctuation  râpeuse,  assez  serrée 
en  avant  du  corselet  surtout,  dense  aux  élytres;  les  fossettes  situées 
de  même  juste  chacune  au  milieu  de  la  base  de  chaque  élytre,  plus 
rondes  et  non  subprolongées  en  arrière;  différent  de  l'iateruiedium 
par  sa  taille  plus  petite,  sa  forme  étroite,  allongée,  la  ponctuation 
dense  et  râpeuse  des  élytres,  le  corselet  bien  plus  long;  —  du  tho- 
racicum par  sa  forme  plus  allongée,  la  disposition  des  fossettes 
élytrales,  le  corselet  plus  long,  à  côtés  plus  parallèles,  et  surtout  la 
ponctuation  râpeu-se  et  serrée  des  élytres  qui  sont  plus  longues  et 
dont  la  pubescence  est  bien  plus  dense;  le  laticoUea.  une  tout  autre 
forme,  large  et  courte,  et  sa  ponctuation  est  aussi  bien  plus  éparse  ; 
le  niaritiriium  est  plus  grand,  plus  large,  moins  densément  râpeux 
avec  des  antennes  longues,  à  articles  bien  plus  allongés.  —  L.,  1  mill. 
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Auvergne:  Mont-Dore;  Le  Lioran.  Dans  les  mousses;  assez  rare. 
—  Alsace  :  Strasbourg  {Linder). 

Obs.  Le  seul  exemplaire  que  je  possède  d'Alsace  provient  de  l'an- 
cienne collection  de  Pselaphides  et  Scydmenides  de  feu  Linder,  actuel- 
lement réunie  à  la  mienne. 


Nenrapkes  scllatus*. 

Du  gronpe des  carinat us  et  ruMcundus.  D'untestacé  roiigeâlre, 
avec  les  palpes  et  les  pattes  plus  clairs;  faciès  de  Yelongatulus, 
raais  tout  autre  par  ses  antennes  fines,  surtout  les  articles  1  à  7,  sa 
petite  tète,  presque  d'un  tiers  plus  étroite  que  la  partie  la  plus  large 
du  corselet,  les  fossettes  ocnhiires  plus  petites,  contiguës  aux  yeux, 
leur  bord  antérieur  moins  relevé  au-dessus  des  antennes,  le  corselet 
à  peine  plus  court,  iniponctué,  bien  plus  rétréci  en  avant  à  partir 
du  1"' tiers  antérieur,  d'où  il  se  rétrécit  visiblement  vers  la  base,  ses 
2  fossettes  basilaires  de  chaque  côLé  nettement  séparées,  plus  pro- 
fondes, les  élytres  plus  allongées,  peu  convexes,  plus  densément  et 
linement  pubescentes,  à  fossettes  basilaires  très  nettes,  isolées,  très 
profondes,  non  prolongées  en  dépression  oblique  vers  la  suture,  le 
calus  humerai  et  son  impression  interne  plus  longs;  base  plus  étroite; 
épaules  bien  moins  marquées,  donnant  aux  élytres  la  forme  d'un 
ovale  régulier  ;  au  premier  tiers  près  de  la  suture  une  dépression 
commune  assez  large,  peu  profonde,  transverse;  sommet  moins  at- 
ténué, assez  largement  arrondi,  laissant  voir  le  diu'nier  segment 
abdominal;  pattes  bien  moins  robustes.  —  L.,  1  1/2  mill. 

Cantal:  Le  Lioran.  —  Dans  la  mousse  d'une  vieille  souche  de  sapin. 
—  Un  seul  individu. 


ORTHOPTERES 


Labia  minorh.  M.-D  (1). 

Forficula  auricularia  L.  M.-D.  —  Lio. 

Chelidura  alblpennis  Még.  M.-D. 

»  slnuata  Germ.  M.-D  [des  Gozis). 

»  acanihopi/gia  Gêné.  M.-D  [des  Go:-is,  du  Buysson). 

(1)  Les  renseignements  concernant  cet  ordre  sont  dus  à  M.  \ii  capitaine  Finot,  qui  a 
séjourné  au  Mont-Dore  pendant  la  première  quinzaine  d'août,  ainsi  qu'à  MM.  du  Buysson 
et  des  Gozis.  —  La  classification  suivie  est  celle  du  Souveau  Catalogue  des  Orilioptères 
de  la  France,  par  M.  Finot  [Revue  d'Entomologie,  1881). 
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Ectohia  lapponica  L.  M.-D  {chi  Biajsson). 

Mecostethus  grossus  L.  JM.-D  (marécages  au-dessus  de  la  ville  ; 

Finot). 
Chy^ysochraon  clispar  Heyer.  M.-D  (prairies  au-dessous  de  la  ville; 
Finot). 
»  hrachypterus  Ocskay.   M.-D  (prairies   au-dessus   du 

Capucin  ;  Finot). 
StenoJjothrKs  Uneatus  Panz.  M.-D. 

»  stigmaticus  Ramb.  M.-D  (Chaudefour  ;  Finot). 

»  morio  F.  M.-D  (val  d'Enfer;  Finot). —  Lio. 

»  apricai^ius  L  (bords  de  la  Dordof^ne,  au-dessus  et  près 

du  village).  —  Cette  espèce  est,  en  réalité,  nouvelle 
pour  la  France.  Jusqu'ici  elle  n'avait  été  indiquée 
qu'avec  doute  et  certainement  par  erreur,  des  en- 
virons de  Paris.  En  1886,  M.  de  Saulcy  a  décrit 
(An«.  Soc.  Hist.  Nat.  Metz)  une  espèce  nou- 
velle, sous  le  nom  de  St.  Finoti,  assez  voisine 
à'apricarius  et  habitant  aussi  une  région  mon- 
tagneuse, le  massif  du  Canigou  {Finot). 
»  virichiliis  L.  M.-D. 

»  hicolor  Charj).  M.-D.  —  Lio.  — J'avais  attribué  à  cette 

espèce  un  certain  nombre  de  Stenohothrus  qui, 
d'après  les  nouveaux   caractères  indiqués  par  le 
D'  H.  Krauss,  rentreraient  dans  le  -S'^.  higuttulus 
{Finot). 
»  higuttulus  L.  M.-D. 

»  dorsatus  Zett.  M.-D, 

»  parallelus  Zett.  M.-D. 

Œclipoda  miniata  Pallas.  M.-D. 
Pezotettix  alpinus  Kollar.  M.-D. 
Tetrix  bipunctata  L.  M.-D. 
Orphania  denticauda  Cbarp.  M.-D. 
Locusta  cantans  Fiissl.  M.-D. 
Platycleis  Saussureana  Frey-Gessn.  M.-D. 

»  Roeseli  Hagenb.  M.-D. 

Decticus  verrucivorus  L.  M.-D. 
Ephippiger  vitium  Scrv.  M.-D. 
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NOUVELLE  NOTE  SUR  VjEPOPHILUS. 


Dîns  une  intéressante  Contribution  à  l'étuds  de  la  fanne 
littorale  des  Iles  anglo-normandes  [Bihl.  des  Hautes  Études, 
sect.  des  Sciences  nat.,  1886),  M.  le  li''  Kœlilev,  de  Nancy,  a  inséré 
une  notice  sur  l'A èp029^77«.ç  Bonnairei  Sign.,  qu'il  a  découvert 
dans  ces  îles,  ot  a  donné  d'excellentes  figures  du  mfile  et  de  la  femelle 
ainsi  que  de  sa  larve  avec  des  détails  aualomiques  sur  les  organes 
génitaux  et  le  rostre.  I/auteur  a  constaté  une  nouvelle  localUé  de  cet 
Hémiptère,  dans  les  grottes  du  Gouliot  à  Sark,  endroit  qui  ne  dé- 
couvre qu'aux  plus  fortes  marées  ;  ainsi  en  1885  il  n'y  eut  que  quatre 
luarées  assez  fortes  pour  permettre  l'enlrée  de  ces  grottes.  Il  faut 
donc  croire  que  cet  insecte  peut  rester  un  très  long  temps  sans  re- 
nouveler sa  provision  d'air. 

Cette  curieuse  espèce  doit  endn  être  signalée  comme  habitant  la 
France  continentale:  M.  l'abbé  Dominique  m'en  a  communiqué  un 
exemplaire  qu'il  a  trouvé  pendant  les  vacances  dernières  au  Pouli- 
giien  (Loire-Inférieure).  C'est  donc  à  cette  époque  qu'il  faudra  surtout 
le  chercher;  c'est  à  celte  époque  qu'il  a  été  pris  dans  les  îles  de  Ré  et 
de  Jersey  et  qu'on  le  trouvera  sans  doute  sur  les  côtes  de  Bretagne 
et  de  Normandie. 

D'  A.  Ptiton. 

[iM.  E.-D.  Marquand  vient  de  publier,  dans  le  numéro  de  janvier 
1887  de  VEntomolog.  Montl.  Magazine^  une  note  sur  VJ^.  Bon- 
nairei. Après  avoir  l'ajjpelé  que  les  premiers  exemplaires  anglais 
furent  trouvés  à  Polperro  (Cornouailles  oriental),  il  annonce  la  nou- 
velle cipture  de  cet  insecte  à  Mousehole  près  Penzance,  à  50  milles 
environ  à  l'ouest  de  Polperro.  Celle  capture  a  eu  lieu  le  12  novembre 
dernier,  époque  remarquable.  I/auteur  cherchait  des  Rayonnes  sur 
lesrocliers  découverts,  dans  la  zone  des  laminaires,  lorsque  retour- 
nant par  hasard  une  étoile  de  mer,  VUraster  glacialis,  il  trouva 
dessous  trois  Mpophilus  ;  déjà,  il  y  a  deux  ans,  il  en  avait  pris  deux 
autres  individus  dans  la  même  localité,  sous  lés  pierres  à  marée  basse. 
11  n'en  considère  pas  moins  Vj^pophilus  comme  très  rare  et  local 
sur  la  côte  de  Cornouailles,  qu'il  explore  assidueraent  depuis  six  ou 
sept  ans  sans  l'avoir  jamais  rencontré  d'autres  fois.     {Note  du  Rêd.)] 
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ERRATA. 


Page      9.  ligne  14.  M.  Collo,  lire  :  M.  Cosso. 

—  92      —     2t.  Après  snreprn/ia  ajoutez:  SoIsky,iîx)U.  r«rA;.,  1874,  II,  V,  ICI. 

—  M3       —     21.   Aulieude:  punctis  4-setigeris,  lire  :  puautis  4  setigeris. ., 

—  123       —     12.  Aulieude:  notala,  lire  :  notalo. 

—  105      —    39.  Supprimer  ce  membre  de  phrase:  elle  nigellalus  Mars,  se  rapporte 

au  ruftcornis. 

—  167      —    27  et  30.  Au  lie»  de  ;  de  Mexico,  lire:  du  Mexique. 

—  200       —    13,   Au  lieu  de  :  Somme,  lire  :  Pas-de-Calais. 

—  201       —    16.  Au  lieu  de  :  pi.  18,  lire:  pi.  20. 

—  2i»4       —      4.   Au  lieu  de  XXXVIII,  fig.  58,  lire:  XXXIII,  fig.  138. 

—  207       —     11.  La  larve  mentionnée   par   M.  Leprieur  comm;  parasite   des  Xyto- 

perllia  {Ann.  Enl.  Fr.,  1.S59,  Bail.,  p.  193)  n'est  pas  c.îlle  du 
picipes.  mais  bien  celle  du  parasita  Mars.  (L  c,  1861,  p.  457). 

—  2CS      —    26.  Avant  Névroptères,  ajouter:  Orthoptères. 
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COMPTE  DES  RECETTES  ET  DEPENSES  POUR  1885. 


I.    RECETTES. 

1 ,  Cotisations  (le  1885  et  cotisations  arriéiées.     .     .     2.608  fr.  30 
-2.  Vente  de  la  Revue  et  annonces  (remise  déduite).  77      60 

2.775  fr.  90 

II.    r>ÉPENSES. 

1 .  Impression  des  400  exemplaires  de  la  Revue,  des 
tirages  à  part  gratuits,  circulaires,  etc.  (mémoire  de 
rimprimeur) 2.064  fr.  75 

2.  Gravure  et  tirages  à  part  gratuits  d'une  planche 
(mémoire  du  graveur) 42      60 

3.  Suscription  des  bandes,   atlVancliissement  de  la 

Revue,  des  circulaires,  tirages  à  part  divers,  etc.     .     .  245  55 

4.  Dépenses  du  secrétaire,  Ju  trésorier  el  du  biblio- 
thécaire    90  ».) 

5.  Loyer  du  local  pour  le  dépôt  de  la  7^c'yu6'.     .     .  40  »» 

2.482  fr.  90 
BALi^LNCE. 

Recettes 2.775  fr.  90 

Dépenses 2.482      90 

Excédant   de   recettes 293  fr.»» 

Reliquat    de    1884 1.247       15 

En  caisse  au  31  décembre  1885.     .     .     1.540fr.  15 

Reste  à  recouvrer  sur  les  cotisations 192  fr. 

Vu  et  approuvé  le  compte  ci-dessus,  dont  il  est  donné  décharge 
au  trésorier. 

Les  Délégués  régionaux,  désignes  far  le  bureau  de  la  Société: 

Ch.  Brisout  de  Barneville,  Pierre  Millièhe, 
Louis  Pandellé,  Aug,  Putox. 


LISTE  DES  MEMBRES 

DE   LA    SOCIÉTÉ   FRANÇAISE    D'eNTOMOLOGIE 
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Abeille  de  Perrix  (Elzéar),  avocat,  place  des  Palmiers,  11,  à  Hyères 
(Var).  —  Coléoptères  et  Hyménoptères  d'Europe. 

AcHON  (H.  d'),  rue  St-Euverte,  33,  à  Orléans.  —  Coléoptères  de 
France. 

Aize,  professeur  libre,  rue  Caponière,  18,  à  Caen.  —  Entomologie 
générale. 

Allard  (Ernest),  chef  de  bureau  au  chemin  de  fer  d'Orléans,  rue 
Paradis-Poissonnière,  :>,  à  Paris. —  Coléoptères  d'Europe. 

Alluaud  (Charles),  rue  de  Commaille,  2,  à  Paris.  —  Coléoptères  et 
Hémiptères  d'Afrique,  surtout  occidentale. 

Amblard  (D''  Louis),  rue  Paulin,  U  bis,  à  Agen.  —  Hyménoptères. 

AxcEY  (Félix),  négociant,  rue  Montée  de  Lodi,  34,  à  Marseille.  — 
Coléoptères  en  général  ;  Hijménoptères  d'Europe. 

André  (Ed.),  ingénieur,  boulevard  Bretonnière,  31,  à  Beaune  (Côte- 
d'Or).  — Hyménoptères. 

André  (Ernest),  notaire,  rue  des  Promenades,  17,  à  Gray  (Haute- 
Saône). —  Coléoptères  d'Europe;  Hémiptères  de  France; 
Formicides. 

Antessanty  (l'abbé  Gabriel  d"),  aumônier  du  lycée,  à  Troyes.—  Co- 
léoptères de  France. 

Argod  (André-Albert),  à  Crest  (Drôme).  —  Coléoptères. 

AuBERT  (Maurice),  ancien  médecin  de  la  Marine,  sous-agent  comp- 
table des  hôpitaux  maritimes,  cours  Lafayette,  56,  à  Toulon.  — 
Coléoptères. 

AuvERT  (Georges),  à  St-Denis-en-Val,  près  Orléans.  —  CcAéoptèrcs 
de  France. 

Baret  iLouis),  interne  des  hôpitaux,  à  l'Hôtel-Dieu,  à  Nantes.  — 
Coléoptères  de  France. 

Beauchène  (F.  de),  lieutenant  au  1 1'=  bataillon  de  chasseurs,  rue  de 
la  Mairie,  22,  à  Alençon  (actuellement  à  Hanoï,  Tonkin).  —  Coléop- 
tères de  Finance. 
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Baudi  de  Srlve  (chevalier  Flaminio),  via  Barolti,  18,  à  Turin.  — 

Coléoptères  d  Europe  ut  circa. 
Beckers  (Cl.),  professeur  au  séminaire  de  Rheydt  (Prusse  rhénane). 

—  Coléoptères. 

Bedel  (Louis),  rue  de  l'Odéon,  20,  à  Paris.  —  Coléoptères  d'Eu- 
rope et  circa. 

Beluer  de  Lk  Chavig.verie  (K.),  rue  St-Louis,  35,  à  Évreux.  — 
Coléoptères  et  Lépidoptères  d'Europe. 

Belon  (Paul-Marie-Joseph),  professeur  de  théologie,  rue  du  Plat,  25 
et  place  St-Michel,  4,  h  Ijon.  —  Coléoptères  d'Europe  et  circa  ; 
Lathridie>is  et  Ceramhycides  exotiques. 

Bérard  (Charles)  ^,  capitaine  en  l'elraite,  percepteur,  à  St-Fort-sur- 
Gironde  (Charente-Inférieure).  —  Coléoptères  d'Europe. 

Berg  (D""  Carlos),  professeur  de  zoologie  à  l'Universilé,  Casilla  169,  à 
Buenos-Ayres  (République  Argentine).—  Entomologie  générale, 
surtout  Lépidoptères. 

Bergroth  (E.).  à  Forssa  (Finlande-Russie).  —  Coléopt'-res,  Hémip- 
tères. 

Bertaux  (Jules),  Grande-Rue,  81,  à  Charmes-sur-Moselle  (Vosges). 

—  Coléoptères  de  France. 

Berthoï.ev,  notaire,  à  Mornant  (Rhône).  —  Coléoptères  d'Europe. 

Béthune  (A.),  notaire,  à  Tours-sur-Marne  (Marne),  —  Coléoptères 
de  France. 

Bial  de  Bellerade  (Ch.),  place  Henri  IV,  1,  à  Bordeaux. —  Coléop- 
tères de  France  :  Phytophages  d'Europe;  Chrysomélides 
exotiques. 

Bigot  (J.-M.-F.)  Il,  l'hiver,  rue  Cambon,  27,  à  Paris;  l'été,  au 
Quincy,  par  Brunoy  (Seine-et-Oise).  —  Diptères. 

BiRO  (Louis),  à  la  station  phylloxérique  de  Buda-Pest  (Hongrie).— 
Coléoptères  et  Hémiptères  d'Europe. 

Blanc  (Edouard),  inspecteur-adjoint  des  forêts,  45,  avenue  Duquesne, 
à  Paris.  —  Coléoptères  de  France. 

Blanchard  (Frederick).  Fightstreet,  21,  i\  Lowell,  Mass.  (État-Unis). 

—  Coléoptères  de  l'Amérique  du  Xord. 

Blatch  (Wdliam-Gabriel),  Green  Lane,  214,  Smallheath,  à  Birmin- 
gham (Angleterre).  —  Coléoptères  d'Europe. 

Bleuse  (Léon),  rue  de  Paris,  36,  à  Hannes.—ColéoiJtèrjs  d'Europe. 

Blondel  (K.),  notaire,  rue  de  l'École  de  Droit,  2,  à  Dijon.  —  Co- 
léoptères de  France. 

BoBEUF  (Henry),  notaire,  à  Marie  (Aisne).  —  Coléoptères  d'Europe. 

Boechenstein-Faesi  (A.),  à  Sclialfliausen  (Suisse).  —  Coléoptères 
et  Hémiptères  d'Europe. 

BoissmoN  (D'-de),  à  Langeais  (Indre-et-Loire).— Co^é^op^ère^  de 
France. 
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Bolivar  ([gnacio),  professeur  d'entomologie  à  l'Université,  Museo  de 
Historia  natural ,  à  Madrid.  —  Coléoptères  et  Orthoptères 
d'Europe. 

BoNNAiRE  (baron  Achille),  rue  St-Merry,  114,  à  Fontainebleau. — 
Coléoptères  d'Europe  et  d'Algérie. 

BoNVOULOiR  (comte  Henri  de),  l'été,  boulevard  St-Germain,  215  bis, 
à  Paris;  l'hiver,  à  Ragnères-de-lîigorre  (Haules-Pjrénées).  —  Co- 
léoptères. 

BoNY  (vicomte  Gaston-Louis  de),  au  château  de  Biijaleuf  (Haule- 
Vienne).  —  Coléoptères  d'Europe. 

BossAVY,  commis  des  postes,  boulevard  Tessé,  29,  à  Toulon  (Var).  — 
Coléoptères  de  France. 

BoucARD  (Adolphe),  naturaliste,  rue  Guy-de-la-Brosse,  13,  à  Paris. — 
Coléoptères. 

Bourgeois  (Jules),  rue  de  l'Échiquier,  38,  à  Paris.  —  Coléoptères 
d'Europe  ;  Malacodermes  exotiques. 

BoYENVAL  ifis,  directeur  de  la  maniifacttu'e  des  tabacs,  à  Dijon.  — 
Coléoptères  d'Europe. 

Bradant  (Edouard),  à  Escaudœuvres  par  Cambrai  (Nord).  — Lépi- 
doptères d'Europe. 

Braquehaye  (Jules),  étudiant  en  médecine,  rue  Desfourniel,  13,  à 
Bordeaux.  —  Coléoptères  de  France. 

Bhaud  (F.-V.),  percepteur,  à  Gyé-sur-Seine  (Aube).  —  Coléoptères 
de  France. 

Brisout  de  Barneville  (Charles),  rue  de  Pontoise,  15,  à  St-Ger- 
niaiu-en-Laye  (Seine-el-Oise).  ~  Coléoptères  d'Europe  et  circa. 

Brossay  (Chiron  du),  inspecteur  des  domaines,  à  Laval.  —  Coléop- 
tères d'Europe. 

BufiNiON  (D""  Edouard),  professeur  d'anatomie,  à  Souvenir,  Lau- 
sanne (Suisse).  —  Coléoptères  d'Europe;  Anatomie  et  mœurs 
des  Insectes. 

BuscH  (G.),  rue  Beaurepaire,  62,  à  BouIogne-sur-Mer.  —  Coléop- 
tères et  Lépidoptères  européens  et  exotiques. 

BuYSSON  (vicomte  Henry  du),  au  château  du  Vernet,par  Brout-Vernet 
(Allier);  l'hiver,  rue  de  Rémusat,  38,  à  Toulouse.  —  Coléoptères 
d'Europe. 

Caillol  (Henri),  traverse  du  Chapitre,  18,  à  Marseille.  —  Coléop- 
tères de  France. 

C.^RRET  (l'abbé  A.),  professeur  à  l'Institution  des  Chartreux,  à  Lyon. 
—  Coléoptères  d'Europe. 

Cartier  (Félix),  pharmacien,  au  Creusot  (Saône-et-Loire).—  Coléop- 
tères d'Europe. 

Carvalho  Monteiro  (Antonio-Augusto  de),  docteur  en  droit  et  es 
sciences  naturelles,  rua  do  Alecrira,  72,  à  Lisbonne.  —  Lépidop- 
tères du  globe. 
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Casev  (Thomas  L.],  lieutenant  du  génie,  Presidio,  San  Francisco, 
Californie  (  États-Unis  ).  —  Coléoptères  de  l'Xmériqne  du 
Nord. 

Castillon  (Gérard  de),  au  château  de  Parron,  par  Mézin  (Lot-et- 
Garonne).  —  Coléoptères  de  France. 

Gaulle  (F^ierre),  percepteur,  rue  Berchet,  3,  à  Sedan  (Ardennes).  — 
Coléoptères  de  France. 

Cavol  (Marins),  rédacteur  au  Ministère  de  l'Agriculture,  rue  des 
Moines,  50,  aux  Batignolles,  Paris.  —  Coléoptères  d'Etiropte. 

Champenois  (Araédée),  inspecteur  des  forêts,  à  Autun  (Saône-et- 
Loire).  —  Entomologie  générale  et  appliquée,  surtout 
Coléoptères  d'Europe. 

Chanrion  (l'ahbé) ,  curé  de  Liergues,  par  ViUefranche-sur-Saône 
(Rhône). —  Coléop>tères  de  France. 

Chardon  (Gabriel),  commis  principal  des  postes  et  télégraphes,  à 
Bône.  —  Coléoptères  de  France  et  d'Algérie. 

Chyzer  (D''  Corneille),  médecin  en  chef  du  comitat  de  Zemplen,  à 
Satoralja-Ujhely  (Hongiie).  —  Entomologie  générale,  Coléop- 
tères, Arachnides. 

Cosso   (Cyprien),  village  d'Isly,  à  Alger-Mustapha.  —  Coléoptères. 

Costa  (Achille),  directeur  du  Museo  zoologico,  via  Sanla-Antonia 
alla  Vicaria,  5,  à  Naples.  —  Entomologie  générale. 

Crolssandeau  (Jules),  négociant,  rue  du  Bourdon-Blanc,  15,  à 
Orléans.  —  Coléoptères  de  France. 

Cuny-Gaudier,  négociant,  à  Gérardmer  (Vosges).  —  Coléoptères  de 
France. 

David  (Guerry)  ^,  avocat,  rue  de  l'Arsenal,  58,  à  Angoulème.  — 
Coléoptères  de  France. 

Debernard  (Gustave),  place  d'Aisne,  7,  à  Limoges.  —  Coléoptères 
de  France. 

Decoene-Hacouchot  (Alfred),  aux  Antoines,  par  Luzy  (Nièvre).  — 
Coléoptères  d'Europe;  Entomologie  appliquée. 

Dkgors  (Alfred),  receveur  de  l'enregistrement,  au  Blanc  (Indre).  — 
Coléoptères  d'Europe. 

Delaby  (Edmond),  rue  de  l'Amiral  Courbet,  10,  à  Amiens.  —  Co- 
léoptères de  la  Somme. 

Delagrange  (Ch.),  imprimeur,  rue  St-Paul,  57,  à  Besançon.  — 
Coléoptères  et  Lépidoptères  de  France. 

Delahaye  (Jules),  chef  de  bureau  à  la  caisse  des  dépôts  et  consigna- 
tions, rue  Brezin,  15,  à  Montrouge-Paris.  —  Entomologie  géné- 
rale, surtout  Lépidoptères. 

DÉLUciN  (.A.),  l'hiver,  rue  du  Pont  St-Nicolas,  7,  à  Périgueux  ;  l'été, 
au  château  de  Marouatte,  par  Montagrier  (Dordogne),  —  Coléop- 
tères de  France. 
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Desburdes  (Henry),  rue  de  Rennes,  121,  à  Paris.  --  Coléoptères  de 
France. 

Desbrochers  des  Loges  (Jules),  à  Ardentes,  prè?  Chàteauroux.  — 
Coléoptères  cVEurope  et  circa. 

Deseilugny  (Jules),  au  château  de  Mont-d'Arnaud,  par  Autun 
(Saône-el-Loire). —  Coléoptères  (VEnrope. 

Devaulx  de  Chambord  (lirnest),  avenue  de  Paris,  30,  à  Millau 
(Aveyron).  —  Coléoptères  de  France. 

Devaulx  de  Chambord  (René),  ibid.  —  Coléoptères  de  France. 

DiETZ  IJls  (François),  rue  Vénus,  10,  à  Anvers.  —  Coléoptères 
d'Europe. 

DoDERo  DE  GiusTiNo  (AgosUno),  à  Gènes  (Italie).  —  Coléoptères 
d'Europe. 

DoKHTOUROFF  (Wladimir),  secrétaire  de  la  Société  entomologique  de 
Russie,  Petite-Moskowskja,  n"  5,  à  St-Pétersbourg.  —  Coléop- 
tères, surtout  Cicindélides. 

DoLLÉ  (Maurice),  ancien  oflicier  d'infanterie,  photographe,  rue 
Chenizelles,  2,  à  I.aon.  —  Coléopjtères. 

Dominique  (l'abbé  J.),  rue  St-Clément,  5,  à  Nantes.  —  Hémiptères 
et  Coléoptères  de  France. 

Dubois  (Albert),  rue  Richaud,  14,  à  Versailles.  —  Coléoptères 
cVEurope. 

Duchalais  (J.)  ,  inspecteur  des  forêts,  à  Bourges.  —  Coléoptères 
d'Europe. 

Duda  (Ladislas),  professeur  au  gymnase  lechnique,  Brenntegasse,  24, 
à  Prague  (Bohême).  —  Insectes  de  Bohême;  Hémiptères 
d'Europe  et  exotiques. 

DuvERGER  (Joseph-Alexandre),  à  Dax  (Landes).  —  Coléoptères , 
surtout  Lamellicornes  et  Longicornes,  Lihellulides,  Orthop- 
tères, Hémiptères  et  Lépidoptères  d'Europe. 

Ebrard  (Sylvain),  employé  aux  aciéries,  à  Unieux  (Loire).  —  Lépi- 
doptères d'Europe. 

Eppelsheim  (D'  Eduard),  à  Grùnstadt,  Pfalz  (Bavière-Rhénaue).  — 
Coléoptères  d'Europe;  Staphylinides  exotiques. 

Everts  (D''  Eduard),  professeur  à  l'École  moyenne,  Stationsweg,  79, 
à  la  Haye.  —  Coléoptères  d'Europe. 

Fairmaire  (Léon),  rue  du  Bac,  94,  à  Paris.  —  Coléoptères,  Hémip- 
tères, Hyménoptères. 

Faucoxxet  (Mary-Louis),  à  La  Frette,  Autun  (Saône-et-Loire).  — 
Coléoptères  d'Europe. 

Fauvel  (Charles -Albert),  >^Q,  avocat,  rue  d'Auge,  16,  à  Cacn.  — 
Coléoptères  gallo-rhénans  ;  Lépidoptères  de  Normandie  ; 
Staphylinides  exotiques. 

Favarcq  (L.),  rue  du  Vernay,  48,  à  St-Étienue.  —  Coléoptères  de 
France. 
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FiNOT  (Adrien),  ^,  capitaine  d'état-major  en  retraite,  rue  St-Ho- 
noré,  27,  à  Fontainebleau  (Seine-et-Marne).  —  Entomologie 
r/énérale,  surtout  Orthoptères. 

Flacourt  (Henri-M.  de),  au  Canal,  près  St-Pierre  (La  Réunion).  — 
Coléoptères  de  France  et  de  la  Réunion. 

Fleutiaux  (Fdmond),  rue  Malus,  1,  à  Paris.  —  Coléoptères  de 
France. 

FoRKEU  (D"^  A.-J.-F.),  avocat,  à  Zierikzee  (Pays-Bas).  —  Hémiptères. 

FowLEK  (Rév.  W.  W.),  The  School  house,  à  Lincoln  (Angleterre).  — 
Coléoptères  d'Europe. 

Fradin  (Paul),  avoué  au  tribunal  civil,  rue  St-François,  à  Parthenay 
(Deux-Sèvres).  —  Coléoptères  de  France. 

Cadeau  de  Kerville  (Henri),  rue  Dupont,  7,  à  Rouen.  —  Entomo- 
logie générale,  surtout  Myriopodes. 

Gagnaire,  professeur  à  l'École  d'agriculture  de  Rouïba  (Alger).  — 
Coléoptères  de  France  et  d'Algérie. 

Callûis  (Joseph),  inspecteur  du  service  des  enfants  assistés,  rue  du 
Bellay,  52,  à  Angers.  —  Coléoptères. 

Cannât,  capitaine    commandant   l'artillerie,  à  Cranville  (Manche). 

—  Coléoptères  de  France. 

Gaullier  (Lionel),  au  château  de  La  Motte,  à  Chaumont-sur-Tharonne 

(Loir-et-Cher).  —  Entomologie  générale. 
Gayoy  (Louis),  rue  de  la  Préfecture,  5,  à  Garcassonne.  —  CoZeop- 

tères  d'Europe. 
CÉHiN  (J.-B.),  au  château  du  Point-du-Jour,  à  Remiremont  (Vosges). 

—  Coléoptères,  Carahides. 

GiRERD  (D''),  rue  de  Constantine ,   1,  à  Lyon.  —  Coléoptères  de 

France. 
GoBERT  (D"^  Emile)  ►î^  ||' ,    rue  de  la  Préfecture,  51,  à  Mont-de- 

Mai'san.  —  Diptères. 
CoESLE  (V.),  0»||,  professeur  au  Lycée,  rue  St-Martin,  33,  à  Caen. 

—  Entomologie  générale,  Coléoptères  de  France. 
GouRDi.N  (André),  rue  de  la  Bretonnerie,  28,  à  Orléans.  —  Coléop- 
tères gallo-rhénans. 

GouRGUECHON  (Louis),  route  de  Toulouse,  182  bis,  à  Bordeaux.  — 

Coléoptères  de  France. 
Gozis  (Maurijce  des),  avocat,  place  de  ITlôtel-de -Ville,  à  Moulluçou 

(Allier).  —  Coléoptères  d'Europe. 
Grenier  (D'  A.),  à  Bagnères-de-Bigorre  (Hautes-Pyrénées),  et  rue  de 

Vaugirard,  55,  à  l'aris.  —  Coléoptères  d'Europe. 
Crouvelle  (Antoine)  ^,  directeur  de  la  manufacture  des  tabacs,  à 

Châteauroux.  —  Coléoptères  de  France;  Cucujides. 
Crouvelle  (Jules),  ingénieur  civil,  rue  des  Écoles,  26,  à  Paris.  — 

Coléoptères  d'Europe. 
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GuÈDE  (J.-P.),  0  ^,  directeur  des  conslructions  navales,  en  retraite, 
rue  Sainte-Beuve,  7,  à  Paris.—  Coléoptères  de  France. 

GuÉDEL  (D""  V.),  cours  Berriat,  08,  à  GrenoLle.  —  Coléoplères  de 
France. 

GuiLBERT  (l^olierl),  rue  de  Buffon,  24,  à  Rouen.  —  Coléoplères  de 
France. 

IIenry,  répétiteur  à  l'École  forestière,  cours  Léopokl,  31,  à  Nancy. 

—  Coléoptères  de  France. 

Hervé  (Ernest),  ancien  notaire,  rampe  Sainl-Mélaine,  à  Morlaix 
(Finistère). —  Coléoptères  et  Ilcjuiptères  d'Europe. 

Hkyoen  (D''  Lucas  von),  :^,  innjor  eu  retraite,  Schlossstrasse,  54,  à 
Bockonheiui,  près  Francl'ort-sur-Mein  (Allemague).  —  Entomo- 
logie générale,  surtout  Coléoptères. 

HoRN  (U"-  George-Henry),  North-Fourth  street,  874,  à  Pliiladelphie 
(Pensylvanie,  États-Unis).  —  Coléoptères ,  surtout  des  Élals- 
Unis. 

HoRVATH  (D""  G.  de),  Delibah-uczj,  18,  à  Buda-Pest  (Hongrie). — 
Hémijjtères. 

Jacquet  (D"'  F.),  cours  Lafayette,  3,  à  Lyon.  —  Coléoptères  d'Eu- 
rope. 

Jakowleff  (W.),  réviseur  eu  chef  du  contrôle  de  l'Étal,  à  Irkoutsk 
(Sibérie-Russie).  —Coléoptères  et  Hémiptères. 

Jalouzy  (Léon),  pliannacie  Peyrusson,  place  Daupbine,  10,  à  Li- 
moges. —  Coléoptères  de  France. 

Jekel  (Henri),  naturaliste,  rue  de  Dunkerque,  62,  à  Paris.  —  Co- 
léoptères, surtout  Curculionides. 

JouRDHEUiLLE  (Camille),  juge  au  tribunal  civil,  à  Troyes.  —  Lépi- 
doptères  d'Europe.,  surtout  Micros. 

Jullien-Crosnier  (AL),  rue  d'IUiers,  54  bis,  à  Orléans.  —  Coléop- 
tères de  France. 

KiLLiAS  (D'  Eduardj,  à  Chur  (Grisons-Suisse).  —  Coléoplères  d'Eu- 
rope. 

KoziOROWicz  (Édouard-I>adislas),  ii^4|',  ingénieur  eu  chef  des  ponts 
et  chaussées,  à  Annecy.  —  Coléoptères  d'Europe  et  circa. 

Kraatz  (D'  Gustav),  Linkstrasse,  28,  à  Berlin.  ^  Coléoptères. 

Kunckel-uHIërculais  (Jules),  Qi$,  aide-naturaliste  d'entomologie 
au  Muséum,  avenue  du  Bois  de  Boulogne,  56,  villa  Saïd,  20,  à 
Paris.  —  Entomologie  générale;  Anatomie. 

KuwERT  (A.),  à  Wernsdorf,  par  Tiiarau  (Prusse  orientale).  —  Co- 
léoptères. 

Laborderie-Boulou  (Hector),  rue  Ktcheto,  17,  à  Bordeaux.  —  Co- 
léoptères de  France. 

Lajoye  (Abel),  courtier,  rue  Ruinart-de-Brimont,  9,  à  Reims  (Marne). 

—  Coléoptères  d'Europe. 
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Lamey  (Adolphe),  conservateur  des  forêts,  avenue  de  St-Cloud,  89, 

à  Versailles.  —  Coléoptères  d'Europe  et  circa. 
Laplanche  (Maurice  de),  au  château  de  Laplanche,  par  Luzy  (Mièvre). 

—  Coléoptères  de  France. 

Lapouhe  (G.  Vacher  de),  ancien  magistrat,  rue  Magnol,  7,  à  Mont- 
pellier.—  Analoniie  des  Insectes. 

Larclause  (R.  Savin  de),  au  château  de  Montlouis,  par  Sl-Julien- 
l'Ars  (Vienne).  —  Coléoptères  de  France. 

Lassèue  (Ernest),  lieutenant  de  vaisseau,  rue  de  Chabannes,  4,  à 
Toulon.  —  Coléoptères. 

La  Touche  (Roumain  de),  officier  d'administration,  rue  d'Antrain, 
1,  à  Rennes.  —  Coléoptères  et  Lépidoptères. 

Laverdet  (L.),  rue  de  la  Paix,  32,  à  Troyes.  —  Coléoptères  de 
France. 

Le  Canu,  ancien  pharmacien,  à  Avranches  (Manche).  —  Entomo- 
logie générale. 

Le  Danois  (Edmond),  ancien  référendaire,  rue  de  Maubeuge,  14,  à 
Paris.  —  Entomologie  générale. 

Leesberg  (A.  F.  A),  avocat-notaire,  Jan  Hendrik  straat,  9,  à  La  Haye. 

—  Coléoptères  d'Europe. 

Lefèvre  (Edouard),  rédacteur  au  ministère  des  Travaux  publics, 
rue  du  Bac,  112,  à  Paris.  —  Coléoptères  d'Europe;  Clythrides 
et  Eumolpides  exotiqiœs. 

Lelong  (l'abbé),  aumônier  militaire,  rue  David,  44,  à  Reims  (Marne). 

—  Coléoptères  d'Europe. 

Le  Pileur  (D"'  Louis),  rue  de  l'Arcade,  1.5,  à  Paris.  —  Entomologie 
générale. 

Leséleuc  (D''  A.  de),  rue  Voltaire,  40,  à  Brest.  —  Coléopt'ires. 

Lethierry  (Lucien),  rue  Blanche,  46,  à  St-Maurice-lès-Lille. —  Co- 
léoptères, Hémiptères. 

Levoiturier  (J.-A.  ),  à  Orival,  par  Elbeuf  (Soine-lnférieure).  — 
Coléoptères  d'Europe. 

LoBOT  DE  La  Barre,  inspecteur  de  la  ligne  P.-L.-M.,  à  Chambéry. 

—  Coléoptères  de  France. 

LucANTE  (Angel),  à  Courrensan,  par  Gondrin  (Gers).  —  Coléoptères 
d'Europe  ;  A rach  n ides. 

LYNCH-ARRii3Ar.zA(;A  (Félix),  Cuyo,  481,  à  Buenos-Ayres  et  à  Chi- 
vilcoy  (prov.  de  Buenos-Ayres,  République-Argentine).  —  Coléop- 
tères, Hémiptères,  Hyménoptères  de  l'Amérique  du  Sud. 

Mac-Lac.hlan  (Robert),  Westview,  Clarendon  Road,  Lewisliam,  à 
Londres.  —  Névroptères. 

Madon  (E),  ancien  président  de  chambre,  boulevard  de  Strasbourg, 
70,  à  Toulon.—  Coléoptères  de  France. 

Manuel  de  Locatel  (comte  Alfred  de),  au  château  de  Conflans,  à 
Albertville  (Savoie).  —  Coléoptères  d'Europe. 
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Marchi  (Léopold  de),  capitaine  au  93^  régiment  de  ligne,  à  Florence 
(Italie).  —  Coléoptères  d'Europe. 

Marmottan  (D""),  rue  Desbordes-Valmore,  31,  à  Paris-Passy.  —  Co- 
léoptères d'Europe. 

Marquet,  rue  St-Joseph,  15,  à  Toulouse.—  Coléoptères  de  France. 

Marseul  (l'abbé  S.-A.  de),  boulevard  Pereire,  271,  aux  Ternes- 
Paris.  —  Coléoptères  d'Europe  et  circa;  Histérides  et  Eété- 
romères  exotiques. 

Martin  (René),  avocat,  au  Blanc  (Indre).  —  Névroptères  d'Europe, 
surtout  Odonates ;  Coléoptères  de  France. 

Martinez  y  Saez  (Francisco),  professeur  au  Musée  d'histoire  natu- 
relle, plaza  M.inisterios,  3^  étage,  à  Madrid.  —  Coléoptères. 

Mason  (Philip  B.),  membre  de  la  Société  Linnéenne  de  Londres,  à 
Burton-on-Trent  (Angleterre). —  Coléoptères. 

Mathan  (Marc  de),  naturaliste-voyageur,  chez  M.  Denis-Crouan,  à 
Para  (Brésil).  —  Coléoptères. 

Mathieu  (A.),  0:^,  conservateur  des  forêts  en  retraite,  faubourg 
St-Jean,  21,  à  Nancy.  —  Coléoptères  de  France;  Entomologie 
appliquée. 

Mauppin  (Alfred),  boulevard  St-Germain,  155,  à  Paris.  —  Coléop- 
tères d'Europe. 

Mayr  (Rev.  Matthews),  professeur  au  Gymnase,  à  Hall  (Tyrol).  — 
Eémiptères  ;  Cicadines. 

Mège  (J.),  curé  de  Villeneuve,  près  Blaye  (Gironde).  —  Coléoptères 
et  Lépidoptères  de  France. 

Merkl  (Eduard),  naturaliste,  à  Resicza  (Hckngrie). —  Coléoptères. 

Mesmin  (Louis),  aux  Bourielles,  commune  de  Quéaux  (Vienne).  — 
Coléoptères  de  France. 

MiGHARD  (Claude-Adrien),  pharmacien,  rue  Godefroy,  38,  à  Puteatix 
(Seine).  —  Entomologie  gé?iérale,  surtout  Coléoptères  d'Eu- 
rope. 

MiLLiÈRE  (Pierre),  ^0,  villa  des  Phalènes,  à  Cannes  (Alpes-Mari- 
times). —  Lépidoptères  d'Europe. 

MiNSMER  (J.-J.),  lieutenant  au  15^  régiment  d'infanterie,  à  Carcas- 
sonne.  —  Coléoptères  de  France. 

MoNNOT  (Edouard),  commis  d'économat,  au  lycée,  à  Troyes.  — 
Coléoptères  d'Europe. 

MoNTANDON  (Arnold-L.),  administrateur  du  domaine  royal  de  Sinaïa, 
Valachie  (Roumanie).  —  Entomologie  générale,  surtout 
Hémiptères  hétéroptères. 

MoNTLivAULT  (Guy  de),  cours  d'Aquin,  8,  à  Moulins.  —  Coléop- 
tères de  France. 

Mouillard  (A.-J.-F.),  recteur  de  Réminiac,  par  Carentoir  (Morbihan). 
—  Coléoptères  de  France. 
Revue  d'Entomoloqie.  —  Décembre  1886.  27 
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Nicolas  (André),  ancien  magistrat,    rue  Jean-Réveil,  36,  à  Pau 

(Basses-Pyrénées).  —   Carabides  et  Longicornes  d'Europe; 

Carabus  et  Dorcadion  du  globe. 
Nicolas  (Hector-Ulysse),  conducteur  des  ponts  et  chaussées,  rue 

Veloulerie,  9,  à  Avignon.  —  Coléoptères  et  Hémiptères  de 

France. 
NouALHiER  (Maurice),  à  Puymaud,  près  Nieul  (Haute- Vienne).  — 

Hémiptères  d'Europe. 
Oliveira  (Manoel-Paulino  de),  professeur  à  l'Université,  à  Coimbra 

(Portugal).  —  Entomologie  générale,  surtout  Coléoptères. 
Olivier  (Ernest),  cours  de  la  Préfecture,  10,  à  Moulins.  —  Coléop- 
tères  d'Europe  et    circa  ;  Hémiptères   et  Hyménoptères 

d'Europe. 
OsMONT  (Auguste),  contrôleur  des  douanes,  rue  de  l'Oratoire,  26,  à 

Caen.  —  Lépidoptères  ;  groupe  des  Carabides. 
Pacton  (l'abbé  P.),  professeur  au  Petit-Séminaire  de  Pignelin,  près 

Nevers.  —  Coléoptères  de  France. 
Pairain  (Louis),  receveur  des  domaines,  à  Bécherel  (IlIe-et-Vilaine). 

—  Coléoptères  de  France. 

Pandellé  (Louis),  rue  du  Pradeau,  1,  à  Tarbes.  —  Coléoptères , 
Hémiptères  et  Hyménoptères  d^Europe. 

Pauli  (Hugo),  Stefansplatz,  à  Wien  (Autriche).  —  Coléoptères  et 
Hémiptères  d'Europe. 

Paulmier  (Louis),  rue  de  la  Monnaie,  9,  à  Caen.  —  Entomologie 
générale. 

Pegcadeau  de  Lisle,  inspecteurîprincipal  du  chemin  de  fer  d'Orléans, 
Grande-Rue  Nazareth,  37,  à  Toulouse.  —  Coléoptères  de  France. 

Peringuey  (Louis),  sous-directeur  du  Muséum,  à  Cape-Town  (co- 
lonie du  Cap).  —  Coléoptères  d'Afrique. 

Pic  (Maurice),  à  Digoin-sur-Loire  (Saône-et-Loire).  —  Coléoptères 
de  France. 

Pierson  (H.),  rue  de  la  Poterie,  6,  à  Paris.  —  Orthoptères  et 
Névroptères . 

Plustghewsky  CWladimir),  secrétaire  de  la  Société  Entomologique 
de  Russie,  maison  du  Ministère  des  Domaines,  près  du  Pont- 
Bleu,  à  StPétersbourg.  —  Coléoptères ,  surtout  Anthiades , 
Scarabœides  et  Coccinellides. 

Polle  de  Viermes  (Léon),  rue  du  faubourg  St-Honoré,  157,  à  Paris. 

—  Coléoptères  de  France. 

Portier   (Paul),   à   Bar-sur-Seine    (Atibe).  —  Lépidoptères   de 

France. 
Pougnet  (Eugène),  ingénieur,  à  Landrofï  (Lorraine).  —  Coléoptères. 
PuTON  (D""  Auguste),  à  Remiremont  (Vosges).  —  Coléoptères, Hé- 

mipttères  et  Hyménoptères. 
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PyoT  (Victor),  ancien  contrôleur  des  contributions  directes,  à  Gien 

(Loiret).  —  Coléoptères  de  France. 
Raffray  (Achille)  ^,  consul  de  France,  à  Zanzibar.  ~  Coléoptères 

d'Afrique:  Psélaphides  exotiques. 
Ragusa  (Enrico),  via  Stabile,  89,  à  Palerme  (Sicile).—  Coléoptères 

d'Europe. 
Raisz  (Gisella  de),  à  Kœrtvélyes,  par  Aimas,  comitat  Abauj-Torna 

(Hongrie).  —  Hémiptères  d'Europe. 
Raoult  (D"^  Charles),  à  Raon-l'Étape  (Vosges).  —  Coléoptères  de 

France. 
Ravoux:  (Alfred),  pharmacien,  à  Nyons  (I)rôrae).  —  Coléoptères  et 

Lépidoptères  de  France. 
Reiber  (Ferdinand),  faubourg  de  Saverne,   8,  à  Strasbourg.  — 

Coléoptères  et  Hémiptères  d'Europe. 
Reuter  (Di-  O.-M.),  à  Abo  (Finlande-Russie).  —  Hémipfères-Hété- 

roptères  paléarctiques  ;  Podurides. 
Revelière  (Eugène),   à  Porto-Vecchio    (Corse).  —  Coléoptères 

d'Europe. 
Rey  (Glaudius),  II,  naturaliste,  place  St-Jean ,  4,  à  Lyon;  l'été, 

chemin  du  But,  à  St-Genis-Laval   (Rhône).  —  Coléoptères  et 

Hémiptères  d'Europte. 
Rizaugourt  (Jean-Baptiste),  rue  de  la  Rotonde,  63,  à  Marseille.  — 

Coléoptères  de  France. 
RocHEMACÉ  (Maurice  de  La),  l'hiver,  15,  rue  de  Hambourg,  à  Paris; 

l'été,  au  château  de  la   Hoche,  à  Couffé  (Loire-Inférieure).  — 

Coléoptères  de  France. 
RoELOFS  (Paul  J.),  rue  de  la  Loi,  62,  à  Anvers  (Belgique).  —  Coléop- 
tères d'Europe. 
RoMANOFF  (Son  Altesse  Impériale  le  grand  duc  Nicolns-Michaïlowitch), 

à  St-Pétersbourg.  —  Entomologie  générale,  surtout  Lépidop- 
tères. 
RouAST  (Georges),  rue  du  Plat,  32,  à  Lyon.  —  Lépidoptères  d'Eu- 
rope, surtout  Psychides. 
RouLLET  (Ausone),  rue  de  l'Évêché,  14,  à  Angoulême.  —  Coléop- 

de  France. 
Sabran  (comte  Kdmond  de),  au  château  de  Magnanne,  par  Château- 

Gontier  (Mayenne).  ■ —  Coléoptères  de  France. 
Sahlberg  (John),  professeur  d'Entomologie  à  l'Université,  Alberts- 

gatan,  32,  à  Helsingfors  (Finlande-Russie).  —  Coléoptères  et 

Hémiptères. 
Salle  (Auguste),  naturaliste,  rue  Guy-de-la-Brosse,  13,  à  Paris.  — 

Coléoptères  d'Amérique. 
Savés  (Théophile),  négociant,  à  Nouméa  (Nouvelle-Calédonie).  — 

Entomologie  générale,  surtout  Coléoptères. 
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SAXE-CoiiOURG  ET  GoTHA  (Son  Altosse  Royale  le  Prince  Ferdinand, 
duc  de),  à  Wien.  —  Entomologie  générale,  surtout  Lépidop- 
tères. 

ScHMiDT  (Georges),  rue  de  Bâle,  23,  à  Colmar.  —  Coléoptères 
d'Europe. 

Sédillot  (Maurice),  avocat,  rue  de  rOdéon,\20,  à  Paris.  —  Coléop- 
tères. 

Seidlitz  (D""  Georg),  assistant  à  l'Institut  anatoraique  de  l'Université, 
Hintertraglieiin,  4,  à  Kônigsberg  (Prusse).  —  Coléoptères. 

SÉNAG  (Df  Hippolyte),  rue  de  Verneuil,  11,  à  Paris;  l'été,  à  Ussel, 
par  Chantelle  (Allier).  —  Coléoptères . 

Sharp  (David),  Bleckley,  Sliirley  warren,'à  Southampton  (Angleterre). 

—  Coléoptères. 

SiGNORET  (V.),  rue  de  Rennes,  46,  h  Paris.  —  Hémiptères. 
Simonot-Revof.,  à  Semur  (Côte-d'Or).  —  Coléoptères  de  France. 
Société  d'Histoire  naturelle  de  Metz  (Lorraine),  rue  de  l'Évèché,  25. 
Staudinger  (D''  Otto),  villa  Diana,  3,  Blasewitz,   Dresden  (Saxe).  — 

Lépidoptères . 
Steck  (Théodore),  assistant  au  Muséum  zoologique,  à  Berne  (Suisse). 

—  Entomologie  générale. 

Tardiej  (Jules),  cours  Bugeaud,  17,  à  Limoges.  —  Coléoptères. 

Testout  (Gh.),  greftier  à  la  Cour  d'appel,  cours  Berriat,  112,  à 
Grenoble.  —  Coléoptères  et  Lépidoptères  de  France. 

Tholin  (l'abbé),  directeur  de  l'institution  Sainte-Marie,  à  La  Seyne 
(Var).  —  Coléoptères  de  France. 

TowNSEND  (G. -H. -T.),  à  Constantine,  St-Joseph  G",  Michigan  (États- 
Unis).  —  Coléoptères. 

Troostembergh  (Max  de),  membre  de  la  Société  entomologique 
belge,  place  St-Jacques,  21,  à  Louvain  (Belgique).  —  Coléoptères 
d'Europe. 

TuRQUiN  (Georges-Hippolyte),  rempart  du  Nord,  à  Laon.  —  Coléop- 
tères, surtout  Longicornes  ;  Lépidoptères  d'Europe. 

Vachal  (Joseph),  à  Argentat  (Gorrèze),  et  à  Paris,  rue  Leverrier,  13. 

—  Hyménoptères  et  Diptères  (Syrphides)  gallo-rhénans. 
Vallette  (René),  avocat,  rue  Royale,  à  Fonlenay-le-Gomte  (Vendée). 

—  Coléoptères  de  France. 

Vaulogé  (Marcel),   sous-lieutenant  au  144^  de  ligne,  rue  Jean- 

Burguet,  34,  à  Bordeaux.  —  Coléoptères  de  France. 
Verriet-Litardiére  (D'  Gliarles),à  Mazières-en-Gatine  (Deux-Sèvres). 

—  Coléoptères  de  France. 

Wakefield  (Charles-Marens) ,  Belmont ,  Uxbridge  (Angleterre).  — 
Coléoptères,  surtout  de  la  Nouvelle-Zélande. 

Warnier  (Adolphe),  rue  de  Gernay,  3,  à  Reims  (Marne).  —  Coléop- 
tères de  France. 
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Xambeu  (Vincent),  capitaine  adjudant-major,  en  retraite,  à  Ria,  par 
Prades  (Pyrénées-Orientales).  —  Entomologie  générale,  surtout 
Insectes  de  France. 

Yyer  (P.),  à  Briare  (Loiret).  —  Coléoptères  de  France. 

ZuRGHER  (Charles),  chimiste,  maison  Boeringer,  Ziircher  et  C'%  à 
Épinal.  —  Coléoptères  de  France.  2.50 


COMPOSITION  DU  BUREAU  DE  LA  SOCIÉTÉ  POUR  1884-1886. 


Président  :  M.  Claudiiis  Hey,  place  Saint-Jean,  4,  à  Lyon. 

Secrétaire:         M.  Albert  Fauvel,  avocat,  rue  d'Auge,  16,  à  Caon. 
Trésorier  :  M.  Louis  Paulmier,  rue  de  la  Monnaie,  9,  àCaen. 

Bibliothécaire:  M.  J.-B.  Géhin,  à  Remiremont. 


DELEGUES   REGIONAUX. 


MM.  Charles  Brisout  de  Barneville,  rue  de  Pontoise,  15,  à  Saint- 
Germain-en-Laye. 
D""  Auguste  PuTON,  à  Remiremont. 

Pierre  Millière,  villa  des  Phalènes,  à  Cannes  (Alpes-Maritime?). 
Louis  Pandellé,  rue  du  Pradeau,  1,  à  Tarbes. 
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TABLE  ALPHABÉTIQUE  DES  ESPÈCES  NOUVELLES. 


COLÉOPTÈRES 

Achenium  cribriceps  Fvl.  45. 

»  iiiyops  Fvl.  45. 

.Ethra  inexpectata  Oliv.  2. 
Aleochara  cephalica  Fvl.  93. 
B         cornuta  Fvl.  94. 
»         lamellata  ïvl.  91. 
x         rudella  Fvl.  90. 
1)         sareptanaSolsk.Fvl.92. 
Alianta  porosa  Fvl.  83. 
Bledius  hoplites  Fvl.  146. 
Bythinus  Fauconneti  Fvl.  125. 
Cephennium  punctipenneFvl.  315. 
Dinusa  angulicoUis  Fvl.  85. 
B       hipponensis  Fvl.  85. 
Dolicaon  punctiger  Fvl.  42. 
Homalota  rugata  Fvl.  72. 
Hyas  cruciata  Oliv.  1. 
Hypocyptus  giganteus  Fvl.  65. 

»  laxipunctus  Fvl.  66. 

Lathrimaeumlongicorne  Fvl.  15. 
Lathrobium  prolatum  Fvl.  148. 
Leptochirus  luzonicus  Fvl.  143. 
Lucidota  inaperta  Oliv.  5. 

»        oblongonotata  Oliv.  3. 
D        oculata  Oliv.  4. 
»        pygialis  Oliv.  5. 
»        sexguttata  Oliv.  4. 
Mataris  (n.  g.)  Grouvellei  Fvl.  39. 
Medon  viator  Fvl.  99  (peregrinus 

Fvl.  39). 
Neuraphes  sellatus  Fvl.  316. 
Oxypoda  apicalis  Fvl.  77. 


Oxypoda  caloderina  Fvl.  77. 

»        rugifera  Fvl.  79. 

»        spinifera  Fvl.  78. 
Oxysoma  Bedeli  Fvl.  88- 
Oxytelus  celebensis  Fvl.  145. 
Phiœocharis  conurella  Fvl.  11. 
Photinus  sericellus  Oliv.  6. 

»         sulcicoUis  Oliv.  7. 
Pliotiiris  elliptica  Oliv.  7. 

»        velox  Oliv.  8. 
Planeustomus      microphthalmus 

Fvl.  17. 
Procirrus  Aristidis  Fvl.  33. 
Quedius  duplex  Fvl.  58. 

»        punctifrons  Fvl.  59. 
Staphylinus  luzonicus  Fvl.  149. 
Stenus  velocipes  Fvl.  146. 
Thinobius  heterocerus  Fvl.  18. 
Trogophlœus  siamensis  Fvl.  144. 
Typhloponemys  hypogsea  Rey  252. 
Xenidus  retractus  Rey  254. 

HÉMIPTÈRES 

IFAia  Henschi  Montand.  110. 
Plintliisus  elongatus  Horv.  218. 

0         humilis  Horv.  219. 

B         lusitanicus  Horv.  216. 

);         obsoletus  Horv.  219. 

HYMÉNOPTÈRES 

Cleptes  Putoni  Buyss.  151. 
Teiilhredo  Cunyi  Konow.  137. 


TABLE  ALPHABÉTIQUE  PAR  NOMS  D'AUTEURS. 


d'Antessanty. 
-|— Bourgeois. 

r.  du  buysson. 
A.  Fauvel. 


^ 


Abeille  de  Perrin.  Étude  sur  les  Trechus  aveugles  du  Dauphiné.  138. 

Quelques  Hémiptères  du  Calvados.  102. 

Faune  gallo-rhéiiane  (Malacodermes)  suite,  pagina- 
tion spéciale,  101  à  132. 

Description  d'une  nouvelle  espèce  de  Chryside.  151. 

Les  Slaphyiinides  du  Nord  de  l'Afrique.  9. 

2«  supplément  aux  Staphylinides  recueillis  par 
M.  Montandon  dans  la  Valachie  et  la  Dobroudja. 
101. 

Description  d'un  nouveau  genre  de  Staphylinides 
de  France.  111. 

Rectifications  au  Catalogus  Coleopterorum  Europœ 
et  Caucasi  (2«  série).  114. 

Description  d'un  Bythimis  nouveau  de  France.  125. 

A  Monsieur  Chevreul.  141. 

Staphylinides  des  Iles  Philippines.  143. 

Voir  des  Gozis.  152. 

Essai  sur  l'Entomologie  de  la  Haute-Auvergne.  2(i5. 

Voir  Puton.  318. 

Les  Histerides  gallo-rhénans,  tableaux  traduits  et 
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